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I. — I N T R O D U C T I O N 

La pèche crevettière s'est considérablement, développée à Madagascar et est devenue 

une activité économique importante . 

Jusqu ' à présent, cette pèche se l'ait exclusivement aux dépens des stocks l i t toraux de 

Crevettes Pénéides, à des profondeurs comprises entre 5 et 25 m . Tous ces stocks sont main-

tenant connus et une grande part ie d'entre eux était , dès 1971, exploitée au m a x i m u m . 

Le développement , à moyen terme, de la pèche crevettière malgache imp l iqua i t donc 

dès cette époque, la découverte de nouveaux stocks. 

Les prospections faites depuis 1958 par le Centre O R S T O M de Nosv lie ont mon t ré 

qu'il n'y avai t aucun espoir de développer le chalutage sur le p la teau cont inental malgache 

au-delà des profondeurs auxquelles il se pra t ique actuel lement , les fonds é tant soit encombrés 

de coraux et inchalutables, soit très pauvres. C'est pour ces diverses raisons qu 'en 1971, le 

Centre O R S T O M de Nosv lie a entrepris une prospection de la pente cont inentale, entre 100 

et I 000 m de profondeur. 

Cette prospection a comporté : 

— d 'une par t une reconnaissance bath y métr ique et, dans la mesure du possible, sédi-

mentologique de la pente continentale, aucune carte de cette pente n 'existant jusqu'a lors, 

à l'exception de la région s 'étendant , sur la côte ouest, de l 'estuaire du Mangoky à 22(>•/^0, S. 

d 'autre part des essais systématiques de chalutages dans les zones où il est apparu 

qu 'un filet pouva i t être traîné (1). 

Les recherches se sont étalées sur deux ans et les résultats intéressant la pèche ont été 

publiés dès décembre 1973 (2). 

Il est vite apparu qu'en dehors de leur aspect prat ique, les prospections faites permet-

taient de rassembler un matériel zoologique abondan t et d ' u n intérêt, certain car il provena i t 

d 'une zone géographique où peu de récoltes de ce genre avaient, été effectuées jusqu'alors. 

Les récoltes ainsi obtenues ont, par la suite, été complétées par quelques dragages, 

quelques chalutages entre 1 000 et 2 000 m de profondeur, quelques traits vert icaux avec un 

filet de type Grand Schmid t entre 2 000 m de profondeur et la surface. 

C'est au total 143 chalutages qui ont ainsi été effectués, auxquels se sont ajoutées quatre 

séries de dragages et deux séries de pêches au Grand Schmid t (3). Toutes ces opérations, dont 

la répartit ion géographique et ba thymétr ique est présentée sur les figures 1 à 4, ont été faites 

par le N .O . Vauban, ancien chalutier de 25 m, transformé pour la recherche scientifique et 

qui était, alors affecté au Centre O R S T O M de Nosy Be. 

Outre ces récoltes, nous avons disposé de certaines de celles effectuées par le F A 0 60, 

navire de recherches appartenant, à la P A O et qui a nav igué duran t trois ans à Madagascar , 

dans le cadre d ' un projet de développement, de la pèche financé par le PNU1) . 

(1) Le lit cl. u t i l i sé a été un c l ia lu l à crevettes de 1 m (le corde de dos. 

(2) A. CHOSNIKIC cl J . JOUANMC . - No i e d ' i n f o r m a t i o n sur les prospec t ions DE la [icnle con l i nen-

I aie ma lgache el ïeeluées p a r te A . (). I dtiban - Bal liy met,rie - Séd imen t o logie - Pèche a u c l i a l u l . Doc. soi. 

Centre OltSTOM Sony lie, n° 12, 18 p. mu l t i g r . , 1 fig., 1 p l . h . t . , 8 cartes h . t . 

(3) La l iste dé ta i l l ée de toutes ces pêches est d onnée en fin de v o l u m e . 
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Fig. 1. — Positions et numéros des stations du Vauban. 



CRUSTACÉS DÉCAPODES ARISTEIDAE 3 

Fig. 2. — Positions et numéros des stations du Vauban. 



4 ALA.IN CROSN IER 

Fig. 3. — Positions et numéros des stations du Vauban. 
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Le inatéri«!l ainsi disponible a été divisé en deux lots après un premier tri. l / u n est, 

demeuré à la Stat ion ()c.éanographique de Nosv Be. L 'autre, avec l'accord des autorités mal-

gaches, a été expédié à divers spécialistes, les résultats des éludes en cours devant être publiés 

dans la « Faune de Madagascar ». Personnellement nous nous sommes réservé les crabes et les 

crevettes. 

Les Crevettes Pénéides nous ont paru devoir être traitées en priorité, é tant donné l'inté-

rêt économique de beaucoup d'espèces de ce groupe, é tant donné aussi qu'en plus des spécimens 

de ce groupe récoltés en eau profonde lors des prospections que nous venons d'exposer, nous 

en possédions de nombreux autres péchés lors de prospections antérieures laites sur le plateau 

continental . 

Cette étude des Crevettes Pénéides comportera deux volumes. Dans celui qui est pré-

senté ici, le lecteur trouvera les sous-l'amilles des Benthesicyminae, des Aristeinae et des Soleno-

cerinae qui, d'après nos c,onnaissanc.es actuelles, sont représentées à Madagascar respectivement 

par 12, .12 et 13 espèces. 

Contrairement, aux autres auteurs, nous avons scindé en deux la famille des Penaeidae, 

regroupant les trois sous-l'amilles citées plus haut, dans une famille que nous avons appelée 

Aristeidae et ne laissant dans la famille des Penaeidae que les sous-l'amilles des Penaeinae et 

des Sicvoninae. 

Nous pensons d'ail leurs qu'i l ne s'agit, vraisemblablement, que d 'une étape et que, compte 

tenu «les différences qui séparent les diverses sous-familles classées jusqu ' à présent dans la 

famille unique des Penaeidae, il faut prévoir que la p lupar t des sous-familles actuelles, sinon 

toutes, devront être élevées au rang de familles. 

Si, lorsqu'on étudie les crevettes Pénéides, on est amené à se poser des questions quan t 

aux familles, on s'en pose encore plus quant, aux genres. Certains demandent, à être scindés 

car ils regroupent actuel lement des formes très diverses; c'est, le cas, en particulier, «les genr«»s 

/f ah parus «d Hymenapenaeus. Par ailleurs il apparaît, que la division générique <l«;s Aristidnae, 

actuel lement basée sur la formule branchiale, doit être très sérieusement revue, les résultats 

auxquels on a about i paraissant bien souvent très artificiels. Nous avons été amené, au coins 

île ce travail , comme on le verra plus loin, à créer deux nouveaux genres dans «-ette sous-

famille. Nous ne l 'avons fait qu 'à c«)ntrecœur, est imant que «-.'est l 'ensemble des genres de c«d,to 

sous-famille qu'i l faudrai t revoir avan t d'en créer de nouveaux. (Jette tâche éta i t malheureu-

sement- hors de notre portée, é tant donné que nous n 'avions à notre disposition qu 'une collection 

régionale et. étant, donné aussi que la plus grande part ie de notre travail a été rédigé à Mada-

gascar, où une réglementation, toujours en vigueur, soumet tout, envoi ou tout, renvoi «le 

spécimens ou de publ icat ions scientifiques à l 'étranger à l 'obtention de visas, obtent ion parfois 

difficile et toujours longu«\ c«; qui , dans la prat iqim, confine le cluM'cbeur dans un. grand isolement. 

Dans ce travai l , notre propos est donc demeuré très modeste; il s'est agi «isseutielleinent 

de faire connaître les formes existant à Madagascar et «l 'apporter ainsi une contr ibut ion à la 

révision des Crevettes Pénéides qui s' impose tout, particulièrement, dans I*I rulo-( )u<!st-1'anlique. 

t n e «les principales ditticultés à laquelle nous nous sommes heurté, on dehors de celles 

que nous venons d'évoquer, est. l'existence chez les Crevet tes Pénéides, heauc.oiip plus semble-f-il 

que «'liez les Caridides, d 'une variabi l i té géographique de certains caractères. Ceci pose un. pro-

blèine d 'autant plus ardu que la répart i t ion de beaucoup «l'espèces est, extrêmement vaste, 

couvrant, parfois tout Fln.do-()uest-Pacifique, et qu'i l est impossiblt; actuellement, de se pro-

curer alors des échanti l lonnages satisfaisants t an t en répartit ion géographique qu'en nombre 

d ' indiv idus. 

Il est donc pra t iquement impossible, d 'une part, de savoir si les variat ions observées 

d 'un lieu à l 'autre sont continues ou discontinues, d 'autre part d 'établ ir , dans le cas où elles 
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seraient discontinues, leurs limites dans une région donnée. E n l'absence de ces renseignements, 

on peut être tenté de créer de nombreuses sous-espèces. C'est ce qui peut actuel lement être 

envisagé pour beaucoup de formes malgaches. Nous ne nous sommes résolu à le faire que rare-

ment , et seulement lorsque nous disposions d 'un matériel abondan t . Dans tous les autres cas, 

en a t tendant que des études statistiques puissent être effectuées à par t i r d ' u n échant i l lonnage 

adéquat , nous nous sommes contenté de bien faire ressortir les différences observées entre les 

spécimens de provenances géographiques diverses. 

A f i n de mener à bien la tâche entreprise, nous avons été conduit : 

d 'une par t à réexaminer une part ie du matériel recueilli dans l'océan Indien occidental 

et ayant déjà fait l 'objet de publ icat ions (récoltes de la J o h n Murray Expéd i t ion el de la 

Deutschen Tiefsee Expéd i t i on en particul ier) afin, soif de vérifier l 'exact i tude des détermina-

tions lorsque, pour une raison quelconque, elle nous paraissait douteuse, soit de compléter 

nos informations sur certains types don t la description n 'é ta i t pas assez précise : 

d 'autre par t de comparer beaucoup de nos spécimens, soif à des espèces proches dont 

il convenait de préciser les caractères distinct-ifs, soit à des ind iv idus appar tenan t à la même 

espèce mais provenant d'autres zones géographiques (nous avons ind iqué plus haut les dilli-

cultés que nous avons eues sur ce dernier point) . 

Tout ceci a pu être fait grâce à un séjour au Muséum nat ional d 'Histo ire naturel le à 

Paris, à des visites au British Muséum (N.H. ) , au B i jksmuseum van Natuur l i j ke Historié à 

Leyde, au Zoologiseh Muséum d 'Ams te rdam et sur tout grâce à la grande complaisance des 

nombreux chercheurs que nous remercions à la fin de cette in troduct ion et qui n'ont, j ama is 

hésité à répondre à nos demandes de renseignements et d'envois de matériel. Ce n'est fina-

lement qu'avec l ' Inde, l 'U.H.S.S . et la Nouvel le Zé lande que nous avons éprouvé' des difficultés 

trop souvent insurmontables. 

F ina lement , si le présent travai l porte sur un nombre assez restreint d'espèces récoltées 

à Madagascar, 37 en tout , il nous a amené à des développements assez longs é tan t donné les 

difficultés qu 'ont présenté plusieurs des identif ications que nous avons eues à faire. Deux genres 

nouveaux ont été créés, trois espèces et deux sous-espèces nouvelles ont été décrites. La répar-

t i t ion géographique de beaucoup d'espèces est considérablement élargie à la suite de ce travai l . 

Toutes les espèces trouvées à Madagascar ont fait, l'objet, d 'uni; é tude part icul ière compre-

nant pour chacune : 

•-- une bibliographie, la plus complète possible (L), é tant entendu que nous l 'avons 

l imitée aux t ravaux t ra i tan t des adultes (2). 

- la liste de tou t le matériel examiné. Dans ces listes, les récoltes du Y au ban ne sont 

mentionnées que par le numéro de la stat ion, la liste complète des stat ions de ce navire, avec 

les données sur les condit ions de capture, é tant insérée à la fin de (te volume. Les dimensions 

des spécimens correspondent à la longueur de la carapace (le) mesurée du fond de l 'orbite à 

la partie dorsale du bord postérieur de la carapace. Nous préciserons également que, lorsque 

dans le texte nous ment ionnons la longueur totale (It), celle-ci correspond à la distance sépa-

rant la pointe du rostre de l 'extrémité du telson. 

-- un résumé des connaissances sur les tailles atteintes par l'espèce et sa d is tr ibut ion 

ba thvmétr ique et géographique. 

(1) Seu l s l 'ont e x c e p t i o n à ce t te règ le Arislaeomorpka foliaccu I K isso) et An.si eus iinlemuilus j H isso ) 

p o u r l esque ls il n 'es l d o n n é q u ' u n e b i b l i o g r a p h i e r e s t r c i n l e . 

(2) N o u s a v o n s é p r o u v é des d i f f i c u l t é s à r e spec te r l ' o r d r e c h r o n o l o g i q u e p o u r les p u b l i c a t i o n s 

p a r u e s a u cou r s d ' u n e m ê m e a n n é e , c a r il ne n o u s a p a s t o u j o u r s é t é p o s s i b l e d e c o n n a î t r e , p o u r l o u l e s , 

le mo i s de p a r u t i o n . I l est à peu près c e r t a i n q u e des e r reu r s on t a l o r s é t é c o m m i s e s . 
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E n outre, nous avons fourni, lorsqu'il y avait lieu : 

— les données relatives aux types, 

— une description, 

des remarques d'ordre systématique, morphologique, écologique, b iogéographique 

ou autre. 

Pour chaque genre, les espèces signalées dans la région malgache (') ou susceptibles 

d 'y être trouvées ont été groupées dans une clé d icho tomique de déterminat ion . Dans (tes clés, 

les caractères et, signes typographiques utilisés pour les noms d'espèces sont les suivants : 

les italiques grasses ind iquent que l'espèce, dont, nous avons alors toujours examiné 

des spécimens provenant de la région malgache, est traitée en détail dans les pages qui suivent ; 

les italiques ordinaires i nd iquen t que l'espèce n 'a pas encore été trouvée dans la région 

malgache mais que nous supposons qu'elle peut s'y trouver. 

Pour les espèces de la dernière catégorie, que nous ne trai tons pas en détai l , nous don-

nons dans des « remarques » situées aussitôt après les clés quelques renseignements à leur sujet 

et. en particul ier leur répartition, géographique. 

E tan t donné l ' importance attachée actuellement à la formule branchiale pour la classi-

fication des Crevettes Pénéides. celle-ci a été donnée régulièrement sous forme de tab leaux. 

Dans ces tableaux, « p » signifie de pet i te faille, « r » rudimentaire. Il convient toutefois d 'at t irer 

l 'attention sur le fait, que ces précisions n 'ont été fournies que lorsqu'elles présentaient un inté-

rêt. tout particulier et que des branchies, des épipodites ou des exopodites ment ionnés par des 

chiffres peuvent également, être de pet i te taille ou rudimentaire. 

La représentation des thélycums nous a causé beaucoup de soucis et nous sommes loin, 

nous devons l 'avouer, d'être réellement satisfait des résultats obtenus. Chaque vue (tri p l an 

est. accompagnée d 'une coupe longitudinale méd iane qui doit permettre de mieux comprendre 

les reliefs, mais ceci nécessitera un elîort, certain de la part du lecteur. Nous devons ajouter 

que parfois, afin de mieux faire voir certains détails situés à la jonction, des segments, nous 

avons été amené à représenter les thé lycums légèrement: étirés (cela a été t ou t part icu l ièrement 

le cas pour les Sole.nocera), ce qui év idemment modif ie un peu leur' aspect. Là aussi, il faudra 

que le lecteur essaie d'en tenir compte et fasse un effort, pour replacer les volumes (taris leurs 

positions naturelles. 

Sur le plan de la Systémat ique, les principales contr ibut ions apportées par notre travail 

sont les suivarit.es : 

l'espèce identifiée à Benthesicymus bartletti Smi th par TIRMIZI (19(j()) dans son travail 

relatif aux récoltes de la John Murrav Expédi t ion , est considérée comme nouvelle et décrite 

sous le nom de B. tirmiziae. La présence de B. bartletli dans VI ndo-Ouest-Paeifique est discutée. 

le réexamen des spécimens identifiés à Benthe.si.cyni.us altus Pa ie par BATK (1888, 

p. 33(>) montre que seul l 'holotype appar t ient à cette espèce, tous les autres spécimens soit 

étant, des B. investi gatoris Alcock et. Anderson, soit appar tenan t au « hrosi.li.ensis complex » 

de B I II K I;N KO \ I). 

un genre nouveau. Parahepomadus, est créé pour accueillir une espèce nouvelle, 

P. cou bon i. 

- une révision des Aristeus de l 'océan Indien occidental permet, de préciser les carac-

tères distinct ifs des cinq espèces présentes : A. cirilis (Pâte) , .1. semid'entai'us Bâte, .-1. aleoc/fi 

(1) l ' a i ' « région ma l g a che », nous cul c odons la zone m a r i I im r r n l x t i r an l non seu lemen l Madagasca r 

ma is éga l cmcn i les Comores , l ' î le Maur ice el la R é u n i o n . 
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Ramadan , .1. mabahissue Ramadan . et A. antennatus (Kisso). L ' impor tance des photophores 

pour la diagnose des espèces, au moins dans une même zone géographique, est montrée. 

— une révision des espèces classées j usqu ' à présent dans le genre If emipenaeus amène 

à ne conserver dans ce genre que //. carpenteri W o o d Mason (dont H. triton Faxon est synonyme) 

et //. spinidorsalis Bate. Les autres espèces sont classées dans un genre nouveau. Pseudaristeus. 

La validité de P. sibogae (de Man) est confirmée. 

— l'examen des Plesiopenaeus de l'océan. Indien occidental : P. edwards Latins ( Johnson) , 

P. arm.at.us (Bâte), P. coruscans (Wood Mason) et P. nitidus Barnard mon t re qu' i ls peuvent 

se répartir en deux groupes et qu' i l y aura i t peut-être lieu de rétablir, à côté du genre Plesiope-

naeus., le genre Aristaeopsis. 

-— l 'appartenance au genre Haliporus, tel qu' i l est défini actuel lement , de //. taproba-

nensis Aicock et Anderson est confirmée. L'hétérogénéité des espèces actuel lement rattachées 

au genre Haliporus est signalée. 

- l 'ut i l i té d'un, démembrement d u genre Il yrnenopenaeus est ment ionnée (r). Le groupe 

I I . triarthrus (Stebbing) - //. sibogae (de Man) est discuté. Deux sous-espèces nouvelles sont, 

créées, l 'une I I . sibogae, madagascariensis d'après les récoltes faites à Madagascar, l 'autre 

/ / . triarthrus vu irai, qui correspond à la forme qu'L VANOV et HASSAN (1976) ont identif ié à 

I I . triarthrus. Bar ailleurs, //. malhaensis (Borradaile) est mis en synonymie avec I I . lucasi 

(Bate), la femelle de I I . halli. Bruce est décrite et il est mon t r é que les spécimens de la Siboga 

identifiés par IIK MAN à I I . obliquirostris (Bate) appar t iennent en fait à l'espèce de BIU'CK. 

En f in , une espèce nouvelle, //. fur ici, proche de //. obliquirostris (Bate) et de //. neptunus (Bate). 

est décrite. 

— Solenocera ramadani I vanov et Hassan est mise en synonymie avec S. algoensis 

Barnard, tandis que S. brevipes K u b o l'est avec S. comata Stebbing. 

— le groupe Solenocera ehoprai Natara j - S. koelbeli de Man - S. alticarinata lvubo 

est longuement discuté. Les caractères distinct,ifs de chaque espèce sont précisés; il en est de 

même pour le groupe S. peetinulata K u b o - S. pectinata (Bate). Les bibl iographies de ces 

diverses espèces, souvent très confuses, sont établies dans toute la mesure du possible. 

Solenocera rathbuni R a m a d a n est redécrite en détai l d 'après l 'un des types et des 

spécimens malgaches. 

Solenocera waltaLrensLs George et M u t h u est redécrite. Le groupe S. wallairensis -

S. bedokensis Hall - S. rathbuni R a m a d a n - S. gurjanovae S tarobogatov - S. zarenkovi Staro-

bogatov est, passé en. revue afin d'essayer de préciser les caractères disfinctifs de chaque espèce. 

Nous n'avons pas, dans ce vo lume, consacré de chapi tre à l 'analyse biogéographique 

du groupe étudié. Ceci sera fait dans le second volume. 

E n conclusion de cette in troduct ion , nous sommes très heureux de pouvoir' remercier 

tous ceux qui ont contr ibué à l 'é laborat ion de ce travai l . 

Nous tenons tout d 'abord à exprimer notre reconnaissance au Recteur J 'M IJAN qui , 

président du Comité de Rédact ion de la « Faune de Madagascar », a accepté de publ ier notre 

travail et aux Professeurs VA ci ION et FOKKST qui nous ont. accueilli dans leur laboratoire au 

Muséum national d 'Histo ire naturelle à Paris, et qui ont ainsi permis de terminer ce travail , 

à notre retour de Madagascar, dans les meilleures condit ions. 

(1) A l o r s <| uc n o i r e o u v r a g e é l a i l sous presse, ee 

I A NI I |1!)77. A m e r i c a n S o l e n o c e r i d s l i r i m p s ol' I lie 

1!(utroju'iKU-n.v new g e n u s an<l Mesopentu'us nevv g e n u s . 

d é m e m h r e m e n l a é t é l'ail p a r I s a be l Pi . i t i : / . I'AK-

genera 11ymcnopenacus, 11aliporoides, Pleoticus, 
Fis/,. Ihitl., 7f> (2) : 2(i1-:ri(i). 
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Nous soninuis également reconnaissant à M. HA K OTOMAKI A qui , lorqu'il ('lait, directeur 

de la Beeherche Scienti l ique à Madagascar, s'ost, efforcé de nous permettre de cont inuer à tra-

vailler dans des condit ions acceptables. 

Nous avons beaucoup de grat i tude envers L. B. I l o i / n n is du Mi jksmuseum van Natuur-

lijke Historié à Leyde, II. W . INOI.K du Brifish Muséum CN.1L). J . I I . STOCK du Zoologiseh 

Muséum d 'Ams te rdam qui nous ont reçu avec leur cordial ité et leur ellieaeilé coutumières, 

lorsque, nous avons été dans leurs établissements pour examiner divers spécimens et qui nous 

ont autorisé, avec la plus grande largeur de vue, à emprunter le matériel dont nous avions 

besoin. 

Nous adressons enfin tous nos remerciements à L. BUNOIIKIM du l NI ) P/FA( ) Pélagie 

Fishery Project en Inde, A. J . Biu CK alors de l'Fast African Marin*; Fisheries Meseareh Orga-

uizatiori au Kenya , G. B. ( ioonuAKT de l ' I 'n iversi fy Muséum, of Zoology de (Cambridge, 

J . GKTKKK du Naturhisforisehes Muséum de Vienne, I I . F. GIUINKH du Zoologisehes Muséum 

de Berlin, K . I. HAYASIII de la Sbimonoseki t 'n iversify of Fisheries au J apon . J fsi A NO-PI NO ^ c 

du Taiwan Provincial Collège of Marine and Oceanie Technology, B. G. IVANOV du V N I H O 

à Moscou, B. F. KKNSLKY du South Afr ican Muséum, A. V. S. MIIÎTY du ( ionl ia i Marine 

Fisheries Meseareh Inst i tu te d ' F r naku l am .en I nde, M. OMOIU de l 'Océan Meseareh Insf i fufe 

d(i l 'Université de Tokyo, I. PKKK/, KAKI-WNTK de l'T'.S. Nat ional Muséum, (J. SAN KAKAN KTTTY 

de la Marine Biologie,al S ta t ion de l 'Université de l)ar-es-Salani en Tanzanie. k . TAKAOI de 

la Tokyo University of Fisheries, L. Ti EI'KNBACII KH du Zoologische Sanun l img < 1 os Bayerisehen 

St,aat.es de Munich, Torben WOLIT de IT'niversitetets Zoologiske Muséum de Copenhague, 

11. YAMASIIITA du Seikai Megional Fisheries Meseareh Laboratorv au J apon . 

Il nous est d 'autre par t part icul ièrement agréable d 'att irer l 'attent ion sur la contri-

but ion essentielle apportée à notre travail par M. O m c , dessinateur natural iste de l 'OMSTOM. 

C'est à son talent, qu'est (Jue la total i té des ligures qui illustrent, notre texte. C'est pour nous 

un grand plaisir que de pouvoir le remercier très v ivement ici. 

Décembre 107(> 

Mission OMSTOM de Nosy Be (Madagascar) 

Laboratoire, de Zoologie (Arthropodes) 

du Muséum national d 'Histo ire naturelle 

Laboratoire de Careinologie et 

d 'Océanograph ie biologique ( F. l 11. F.) 
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11. L I STE D E S E S P È C E S D E l / O C É A N I N D I E N O C C I D E N T A L S I G N A L É E S 

D A N S CE T R A V A I L 

Les caractères gras désignent les espèces trouvées à Madagascar et plus part icu l ièrement 

étudiées, les italiques ordinaires celles non. encore trouvées à Madagascar et pour lesquelles 

nous ne donnons que des renseignements succincts. Le nom des espèces figurées est précédé 

d ' un astérisque. 

S o u s - l ' a m i I l e ( l e s H K . N T I I K S I < : v M I N A K 

( lenrc Benthesicymus 

* B. tirmiziae n. s|>. 

* B. investi gatoris Alcock H Anderson 

/>'. srifinoiiri Tirmizi 

H. «Ilus R a i e 

(ienre Benthonectes 

* B. filipes S111 i l li 

(ienre Bentheogennema 

* B. intermedia Bate 

* B. pasithea (de Man) 

(ienre Gennadas 

* G. bouvieri Kemp 

* G. capensis (ialnian 

* G. incertus (Balss) 

* G. parvus Baie 

* G. propinquus Balhbun 

* G. scutatus Bouvier 

* G. tinayrei Bouvier 

(i. sordidus Kemp 

(i. crassus Tirmizi 

(i. gilchrisli Caïman 

(i. kempi Stebbing 

S o u s - l ' a m i I le d e s A I Î I S T K I N A K 

(ienre Hepomadus 

* 11epomadus tener Rate 

(ienre Parahepomadus 

* P. vaubani sp. nov. 

(ienre Aristaeomorpha 

* A. foliacea (Bisso) 

A. s\'o<itlnnisoui Caïman 

(ienre Aristeus 

* A. virilis (Rate) 

* A. mabahissae Ramadan 

* A. semidentatus Rate 

* A. antennatus (Risso) 

A. alrorki Ramadan 

(ienre Hetnipetiaeus 

* H. carpenteri W o o d M a s o n 

* H. spinidorsalis Rate 

(ienre Pseudaristeus 

* P. sibogae (de Man) 

P. crasslpcs ( W o o d Mason ) 

(ienre Plesiopenaeus 

* P. edwardsianus (Johnson) 

* P. armatus (15ale) 

* P. coruscans ( W o o d Mason ) 

Sous- l ' ami I l e des SOI.KNOC.KKINAK 

(ienre Haliporus 

* H. taprobanensis A l c o c k et A n d e r s o n 

I I . villosu.s A l c o c k et A n d e r s o n 

(ienre Hymenopenaeus 

* H. sibogae madagascariensis subsp. nov. 

* H. lucasi (Rate) 

* H. halli Bruce 

* H. propinquus (de M au) 

* H. furici sp. nov. 

II. cipidlis (Raie) 

* II. faUuli-l Bamadan 

II. taevis (Raie) 

II. scsvclli Ramadan 

* II. Iriarlhrus (Stebbing) 

* II. triarthrus vniroi subsp. nov. 

(ienre Solenocera 

* S. algoetisis Barnard 

* S. comata St.cbbing 

* S. ehoprai Nalaraj 

* S. pectinulata Kubo 

* S. pectinata (Baie) 

* S. rathbuni Ramadan 

* S. waltairensis ( i eo rge et .Mu l h u 
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Fig. 6 a. — Schéma de la base d 'un appendice thoracique et des formations annexes (en partie d'après 

H O L T H U I S , 1 9 5 5 ) . 

Fig. 6 b. — Coupe schématique de l 'estomac mont ran t les emplacements de la plaque cardiaque et 

des osselets urocardiaque, prépylorique et zygocardiaque. 

Fig. 6 c. — Œ i l vu de dessus, prosartema et écaille oculaire. 

N.B. — Pour les termes relatifs aux pièces buccales et génitales, le lecteur est prié de consulter 

les figures 21, 35 et 61. 
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I I I . É T U D E S Y S T É M A T I Q U E 

Fa mil le des A R ISTE I DAE 

Rosl.ro comprimé latéralement, long ou. court. et portant, des dents. Ant,ennuies avec 

2 flagelles, un styloeérite et, un prosariéma soit rudimentaire, soit, bien développé. Scaphooérito 

de grande taille. Palpe mandibulaire à 2 ou 3 segments, bien développé, souvent foliacé. Palpe 

(endopodite) des maxillules non segmenté. Maxilles avec un soaphognafhife foliacé et 2 endites 

bifides. Premiers maxillipèdes avec un. endopodite long et segmenté. Deuxièmes maxillipèdes 

à articles terminaux non modifiés. Troisièmes maxillipèdes à 7 articles. Trois premières paires 

de péréiopodes terminées par des pinces et. de longueur légèrement, croissante do la première 

à la troisième. Quatr ième et cinquième paires de péréiopodes parfois grêles, mais toujours 

longues et bien développées. Abdomen sans forte courbure. Pleurons du deuxième segment 

abdominal ne recouvrant pas ceux du premier. Endopodi te des premiers pléopodes transformé 

chez le mâle en un organe oopulateur, le pétasma. Pas d'appendix interna mais, chez le mâle, 

un appendix maseulina formé do doux lamelles. Derniers segments thoraciqu.es de la femelle 

portant, ventralement une spermathèque, le thélycum. Branchies nombreuses et comprenant 

(j à 7 pleurobranchies. \2 à 14 arthrobranchies, 1 à (i podobranehies. Epipodites au nombre 

de 0 à 7. 

TAHL.KAR DK I) KTKHM1N ATION DES SOI'S-K A M ILI .KS 

I ) K I.\ R \ M I I.I.K I ) K s A R ISTE I D A E 

1. Une! épine postorbitaire SOLKNOCKIUNAK (p. }>0) 

Pas «l'épine postorbitaire 2 

2. Une épine postant ennaire 3 

Pas d'épine postantennaire \ 

3. Trois «hmts rostrales (lorsales et postrostrales AHISTKINAK (p. 40) 

Plus de trois dents rosfrales dorsales et postrostrales SOUONOCKIUNAK (p. MO) 

Flagelle a n te n nul a ire supérieur très court, et aplati sur la plus grande partie 

de sa longueur. Trois dents rosi,raies dorsales et postrostrales ou plus. AHISTKINAK (p. 40) 

Flagelle antennulaire supérieur très long et filiforme sur la plus grande partie de 

sa longueur. Une ou deux dents rosfrales (lorsales et postrostrales. BKNTIIKSICYMIN \i-; (p. l\) 

Sous-famille des B E N T l f E S I C YM IN A F 

(Cuticule du corps mince et molle. Rostre très comprimé latéralement, court (ne dépas-

sant pas les yeux). Une ou deux dents rostrales dorsales et postrostrales, très exceptionnel-

lement. trois, la troisième étant alors de très petite taille. Pas de dents rostrales ventrales. 

Antennules avec deux flagelles, tous deux très longs et filiformes sur presque foute leur lon-

gueur. Prosariéma non développé et dont. l 'emplacement n'est marqué que par- une touffe de 

soies. Pas d'écaillé oculaire. Sillons cervical of posfcerviea! présents et atteignant le bord dorsal 

de la carapace. Une épine branohiostège, parfois une épine hépatique. Pas d'épines postorbi-

taire et postanfennaire. Exopodite sur tous les maxillipèdes, mais non sur les péréiopodes. 

Abdomen partiellement caréné dorsalement. Tel son à extrémité pointue ou tronquée, armé 

de 1 à 4 paires d'épines latérales mobiles. Thélycum souvent de t ype « fermé », la spermathèque 

étant alors formée par une invagination située entre les segments X I I et X I I I . Une pleuro-
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branchie sur les segments I X à X I V , une arthrobranehie sur le segment V I I et deux sur les 

segments VU I à X I I I. Une podobranch ie sur le segment V I I I ainsi, parfois, que sur les segments 

I X à X I I . Exopodi tes sur les segments V I I à X I I I . 

REMARQUE. — L a diagnose ci-dessus et le tab leau ci-après, de même que le tab leau 

de déterminat ion des sous-familles de la famille des Aristeidae, ont été établis sans tenir compte 

du genre Gordonella Tirmizi , placé actuel lement parmi les Benthesicyminae, mais don t la 

posit ion systémat ique para î t assez incertaine et devra vra isemblablement être revue, (le genre, 

rappelons-le, a été créé pour accueillir G. polyarthra Tirmiz i qui n'est connue que par une seule 

femelle en assez mauva is état . 

T A H LE AL." D E D É T E R M I N A T I O N DES G E N R E S DE LA SOU S - F A M I L L E 

DES Benthesicyminae (d'après TIRMIZI, 1960) 

1. Une podobranchie sur les segments V I I I à X I I . Telson avec plus d 'une paire 

d'épines mobiles latérales 2 

— Une podobranchie sur le segment V I I I un iquement . Telson avec une seule paire 

d'épines mobiles latérales Gennadas (p. 33) 

2. Plusieurs segments abdominaux carénés dorsalement. Ex t rém i t é du telson 

pointue 3 

— Sixième segment abdomina l seul caréné dorsalement. Ex t rém i t é du telson tron-

quée Bentheogennema (p. 28) 

3. Ep ine hépat ique présente ou absente. Dacty le des quatr ièmes et c inquièmes 

péréiopodes normal (non divisé) Benthesicymus (p. 15) 

Lpine hépat ique présente. Dacty le des quatr ièmes et c inquièmes péréiopodes 

long, grêle et mult iart iculé Benthonectes (p. 2\) 

(ienre B E N T H E S I C Y M U S Bate, 1881 

Parmi les Benthesicyminae, les espèces du genre Benthesicymus se d ist inguent par la 

présence de podobranchies sur les segments V I I I à X I I inclus, une arthrobranehie sur le 

segment V I I plus grande que ('•elle, antérieure, du segment V I I I , l 'exopodite des premiers 

maxil l ipèdes dont l 'extrémité s'amincit, soit, brusquement soit graduel lement et est segmentée, 

l'existence d 'une carène dorsale sur plusieurs des segments abdom inaux don t le sixième, un 

telson po in tu à son extrémité et por tan t quatre paires d'épines latérales mobiles. 

La répartit ion des branchies, épipodites et exopodites est la suivante : 

M A X I L L I P È D E S P É R É I O P O D E S 

I I I I I I 1 II I I I IV Y 

Pleurobranchies — 1 1 1 1 1 1 

Arthrobranchies 1 2 2 2 2 2 2 

Podobranchies 1 1 1 1 1 

Epipodites 1 1 1 1 1 1 1 

Exopodites 1 1 1 p ou r P on r p ou r P o u r p ou r 
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Les épipodites sont tous très développés. Les exopodites des maxil l ipèdes sont de grande 

taille, ceux des péréiopodes par contre sont très petits ou même rudiment aires et peuvent, alors 

passer inaperçus sans un examen très attent i f . 

T u i L E A l I » K I) KT K KM 1 N ATIO N DES lienthcsicym HS MALOACI1KS 

1. Bord dorsal (lu c inquième segment abdomina l avec un pro longement spin i forme 

long et grêle (fig. 7b) tirmiziae 

Bord dorsal du c inqu ième segment abdomina l sans prolongement spin i forme. . . . 2 

2. Bord dorsal du c inquième segment abdomina l se terminant par une dent investigatoris 

— Bord dorsal du c inquième segment; abdomina l sans dent 3 

3. Bord dorsal du sixième segment, abdomina l se terminant par une très peti te dent. 

Part ie dorsale du bord postérieur du sixième segment abdomina l normale et non 

recourbée vers le haut seymouri 

- Bord dorsal du sixième segment abdomina l sans dent. Partie dorsal»; du bord 

postérieur du sixième segment, abdomina l recourbée vers le haut, allas 

KKMAKOI ES. Les deux dernières espèces mentionnées dans le tab leau ci-dessus n 'on t 

pas encore été récoltées à Madagascar, mais elles risquent, de s'y trouve,r ayant, été signalées 

dans l'océan Indien occidental. 

lienthesieymus seymouri Tirmiz i n'est, connu que par le type, un mâle capturé au voisi-

nage de Zanzibar , lors d ' un chalutage à 1 789 m de profondeur. 

lienthesieymus allas Bâte n'est connu que de l ' Indo-Pacif ique. Dans l'océan Indien 

occidental, il a été capturé au sud-ouest, des îles Maldives par 1° 25' 5 4 " S - (!(>» 34/ 12 " E . lors 

d ' un chalutage à 3 385 m, de profondeur (TIIIMIZI, i960). 

On trouvera des dessins de ces deux espèces dans le travail de TIKMIZI ( i960). 

Benthesicymus tirmiziae sp. nov. 

(fig. 7 a-b, 8 a-b, 11 a) 

Hrnlhrsicj/niu.s plroctinllius Unie, 1888. |>. 'Wi (eu pari ic), ? pl. 57, fig. 2 ,2 l>r. (non lig. 18 — H. barlletti 

Smit li. 

? Hi'ntlii'sicjjnius BarlU-Ui, A lcook , 1901, p. 15. 

lietilkesicymus biirlh-Ui, Tirjni/. i , 19(>0, p. U25, (ig. 1-1H. 

M AT K a i KL E X A M I N É . l ' a u htm: 

Cl f 132 : 1 Ç 33,0 m m . 

Brifish Muséum (N .H . ) : 

Challenger, st. 205, 16» 42' N - 119° 22' E , 1050 brasses, 13-11-1874 : 1 1 £ 

J o h n Murray Expéd i t ion , st. 155, 4° 31/ 0 0 " N - 72» 42' 3 0 " E , chalutage, 2 249 m, 

5-4-1934 : 2 9 17 et 31 m m . 

TYPES. Notre spécimen a été choisi comme holotype. Les deux femelles, récoltées 

par la John Murray Expéd i t i on et déposées au British Muséum (N .H . ) , sont, les paralypes. 

DESCRIPTION. — Le rostre, haut et, compr imé latéralement, est p lus court que les yeux; 

il est armé de deux dents dorsales subégales (une rostrale et. une postrostrale) ; en arrière de 
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Fig. 7 a-b. — Benthesicymus tirmiziae sp. nov. , $ holotype 33,0 m m , Vauban, C H 132 : a, part ie 

antérieure du corps, vue latérale; b, segments abdominaux 4-6, vue latérale. 

Fig. 7 c-d. — Benthesicymus investigatoris Alcock et Anderson, $ 25,0 m m , Vauban, C H 65 : c, partie 

antérieure du corps, vue latérale; d, segments abdominaux 4-6, vue latérale. 

Fig. 7 e. — Benthonectes filipes Smi th , $ 14,8 m m , Vauban, C H 102 : e, partie antérieure du corps, 

vue latérale. 

a et b sont à la même échelle, de même que c et d. 
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ces dents s'aperçoit une très faible encoche correspondant vra isemblablement à une troisième 

dent embryonnaire . Le bord inférieur du rostre est lisse. La carène postrostraie, très en relief, 

s'étend j u squ ' au sillon cervical. 

Sur chacune de ses laces latérales, la carapace est armée d 'une épine branehiostège dont 

la base est net tement en arrière du bord antérieur de la carapace; cette épine se prolonge en 

arrière par une forte carène. Le sillon branchial , bien visible et souligné par une faible carène, 

s'étend sur foute la longueur de la région branchiale. Le sillon cervical, très bien marqué , s'étend 

j usqu 'au bord dorsal de la carapace; il (ÎII est de même du sillon postcervical mais celui-ci est 

beaucoup moins marqué et par ailleurs sa part ie antérieure décrit une boucle et rejoint le sillon 

cervical vers son mil ieu. Les sillons orbito-auteunaire, hépat ique et inférieur sont bien marqués, 

la carène gast ro-orbilaire n'est que faiblement en relief. L 'angle anterinaire est arrondi à sou 

sommet. 

I/(«'if est. bien développé. Sa cornée, ent ièrement p igmentée, est net tement plus large 

que l'article distal du pédoncule. Ce dernier porte, sur son bord interne, à égale distance de sa 

hase et de celle de la cornée, un assez gros tubercule. 

Le scaphocérite est. long et dépasse le pédoncule an lennu la i re par un peu plus de la 

moit ié de sa longueur; il est trois fois plus long que large. 

La mand ibu le gauche est représentée sur la figure S a . Les maxilIules, maxilles et pre-

miers maxil l ipèdes sont très voisins de ceux de B. inve$ti«atori,s représentés sur les ligures 9 b-d. 

O u remarquera que l 'exopodite des premiers maxil l ipèdes se rétrécit régulièrement à son extré-

mité, sans constriction brusque. Les deuxièmes maxil l ipèdes ( fig. S b) ne présentent pas de 

caractères part icul iers; leur mérus n'est guère élargi (L/l 3.7), leur exopodife est beaucoup 

plus long que l'endopodit.e. Les troisièmes maxil l ipèdes sont, longs, l 'extrémité de leur carpe 

se situe au niveau de celle du rostre environ; leur dactyle, légèrement recourbé, est subroelan-

gulaire of porte 3 fortes épines sur son bord distal. 

Les premiers péréiopodes sont assez forts et p lu tô t courts; ils ne dépassent pas le niveau 

de l 'angle antennaire de la carapace et portent une épine mobile subdistale sur le bord inférieur 

de leur mérus. Les seconds, plus grêles, s'étendent, j usqu 'au niveau (le la base de la cornée des 

yeux. Les troisièmes dépassent le rostre par leur pince et les deux cinquièmes environ de leur 

carpe. Los quatr ièmes sont très grêles; cassés chez notre spécimen, ils doivent, être longs pu isque 

l 'extrémité de leur carpe dépasse le n iveau de celle de l 'œil. Les cinquièmes manquen t chez 

notre spécimen. Tous ces péréiopodes possèdent un exopodit.e très pet i t et p ouvan t facilement 

passer inaperçu lors d 'un examen rapide. 

L 'abdomen a ses trois derniers segments carénés dorsalomenf. La carène dos quatr ième 

et c inqu ième ne s'étend que sur les trois quarts postérieurs du segment; celle du quatr ième 

n'est que faiblement eu relief, celle du c inquième est très marquée et se termine par un pro-

longement. spini forme long et grêle (tig. 7 b). La carène du sixième s'étend sur fout, le segment 

et est très marquée également, mais elle ne se termine par aucune épine ni den t ; elle recoupe 

toutefois le bord postérieur du. segment, suivant un angle droit . 

Le toison, beaucoup plus court que les uropodes. se termine par une très peti te pointe 

et. porte quatre paires d'épines latérales mobiles. 

Le thé lycum est représenté sur la ligure 11 a. Il peut être considéré comme é tan t de 

type « semi-ouvert. ». 

Le pétasma n'est pas connu avec cert i tude. Il semble qu' i l soit ident ique à celui de 

B. bartletti. 

HKMAIIOI KS. NOUS avons pu examiner, lors d 'une visite au Hrilish Muséum ( N J L ) , 

les spécimens do la John Murray Expéd i t ion identifiés à B. bartletti Smi th par TIHMIZI. Ils 



Fig. 8 a-b. — Benthesicymus tirmiziae sp. nov., $ holotype 33,0 mm , Vauban, CH 132 : a, mandibule; 

b, deuxième maxil l ipède. 

Fig. 8 c-d. — Benthesicymus investi gatoris Alcock et Anderson, $ 20,8 mm , Vauban, CH 65 : c, osselet 

prépylorique vu de face et de profil; d, osselet zygocardiaque et plaque cardiaque vus du côté interne. 
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sont, bien identiques au nôtre. On notera que la ligure 4 de TIHMIZI (1900), représentant la 

carapace d 'un de ces spécimens, n'est pas très exaete : la carène branehiostège y est représentée 

trop courte, la boucle que décrit la part ie antérieure du sillon postcervical y est incomplète 

et le sillon qui est dessiné, à mi-hauteur de la région branchiale, provient, d 'une pliure acci-

dentelle de la paroi latérale de la carapace. Par ailleurs, c'est par erreur que TIHMIZI note 

l'absence d 'exopodi te sur les péréiopodes; ceux-ci, nous l 'avons dit., sont, présents mais très 

petits et peuvent facilement, passer inaperçus. 

Benlhesiri/tuus tirmiziae est très proche de H. bartletti. Les femelles des deux espèces 

se dist inguent , au premier coup d 'œi l , par la posit ion du pro longement spiniforme du c inquième 

segment, abdomina l : chez B. bartletti ce pro longement est. imp lan té vers le mil ieu du segment., 

chez B. tirmiziae à son extrémité postérieure. Le mâle de B. tirmiziae n'est pas connu avec 

certitude et ceci pose un problème. Lu effet B. bartletti a été décrit de l'océan At lant ique , mais 

a également été signalé dans l'I ndo-( )uest-Paeifique : ALCOCK (1901, p. 45) a ment ionné un 

mâ le de cette espèce dans le golfe du Bengale, BATL (1888, p . 334, pl. 57, fig. 2), sous le nom de 

B. pleacanthus ('), a ment ionné deux mâles pèches par 37°49'"N - 100°47' W , un mâle et une 

femelle récoltés près des Phil ippines par 1 0 ° 4 2 ' N - 119° 22' E . Ces deux derniers spécimens 

présentent une part icular i té intéressante : le prolongement spini forme du c inquième segment, 

abdomina l est imp lan té à l 'extrémité postérieure de ce segment chez la femelle, vers le mil ieu 

chez le mâle. Bi HKKNKOAI» (1930, p. 48), qui a examiné ces spécimens et qui a conclu qu'i ls 

étaient identifiables à B. bartletti, ment ionne que la posit ion de l 'épine du c inquième segment 

abdomina l chez la femelle est due à une blessure (2) ; or ceci est inexact comme nous avons pu 

le constater en examinant, cette femelle qui est. par fa i tement indemne, et identif iable à B. tir-

miziae. Le mâle, capturé en même temps que cette femelle, devrait vra isemblablement appar-

tenir à la môme espèce; or il présente un c inqu ième segment abdomina l conforme à celui de 

B. bartletti et sa comparaison avec des spécimens at lant iques de l'espèce de SMITII n 'a pas permis 

de relever de caractères l'en d is t inguant . Il y a donc là un problème embarrassant, puisque 

nous semblons avoir deux espèces dont, les femelles se, distinguent au premier coup d'œil et dont 

les mâles seraient, identiques. L 'hypothèse que, bien que récoltés en même temps, les deux 

spécimens du Challenger appar t iennent à deux espèces distim tes. le mâle à B. bartlettila femelle 

à B. tirmiziae, ne, peut toutefois être totalement, éeai fée et il faut attendre, à notre avis, des 

récoltes complémentaires pour savoir ce qu' i l en est exactement . Pour cette raison, il n'est 

pas possible actuellement d' identif ier avec cert i tude les mâle- cités plus haut., ment ionnés 

par ALCOCK et BÂTI-: d u golfe du Bengale et. du Pacif ique Nord . 

TAILLE. LA femelle récoltée par le Y au ban, qui mesure 100 m m de longueur totale 

le 33 mm) , est le plus grand spécimen connu de cet te espèce. 

BLPAKTITION. Cette espèce est connue avec certitude, de la côte nord-ouest, de Mada-

gascar, de la région des Maldives et, des Phil ippines. El le a peut-être été aussi récoltée dans 

le golfe de Bengale (ALCOCK, 1901) et dans le Pacif ique Nord (BATL, 1888). 

Elle vif à de grandes profondeurs. Le V au ban l'a pôchée lors d 'un chalutage à 1 950-

2 150 m. La John Murray Expéd i t ion l'a capturée à 2 249 ru et le Challenger à 1 920 m. Les spéci-

mens (I'ALCOCK et de BATK ont, été trouvés à 1 210-1 410 et 5 577 mètres. 

(1) lienllwsicijmiis iilcocanllius Haie, clouI le Ivpe provient des An l i l l c s , est s ynonyme de H. barllrlli 

fel'. Hi i iKi .MtoAi) , 1!KS<>, p. '18). 

|2) Bi 1! K l'.MtoA I) écrit : « Tlie lMi i l ippines l'emale, in whicl i , as observed by l ia le , I lie dorsal spine 

of t lie fil'tli pleonie somi le projecls l'rom llie posl erior mai-gin of I lie lerg i im, lias aeqnired iliis a n o m a l v 

by in j i i rv , as bel ieved by Ha lo ; llie por t ion of i ls fil'lh loririim dorsal lo llie loekin»- joint and poslerior 

to llie base ol' ll ie spine ha vin»' boon torn away ». 
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Benthesicymus investigatoris Alcock et Anderson. 189!) 

(fig. 7 c-d, 8 c-d, 9, 10) 

Bentliesicif/nus allas lia I c, 1888, p. 33<> (en par t ie ) , non p l . 58, fig. 1 | li. allas Ha ie) . 

Benlhesieymus investigatoris A lcock et Ande rson , 1899a, p. 282. 

Bentliesieynius investigatoris, A lcock et Anderson , 18991», p l . 'i 1, li»'. 2. 

Benlhesieymu.s investi gatoris, A lcock , 1901, p. 'i \. 

Bentliesieymas investi galon' s, K a t h b u n , 190(i, p. 90f>. 

Bentliesieynius investi gatori, l iorrada i le, 1910, p. 258. 

Bentliesieynius Investigatoris, de Man , 1911, pp . 5, 1 \. 

Bentliesii'yiiiiis Investigatoris, de Man , 1913, p l . 1, lig. 1, 1 a-b. 

Bentliesieynius investi gatoris, Balss, 1927, p. 2'i7, li»'. 1. 

Bentliesieynius investigatoris, l i u r ken road , 193(>, pp . 'i9-52 |à propos de B. hartletti S m i t h ) . 

Bentliesieynius investigatoris, Anderson et L i i i dncr , 1915, p. 298. 

M A 'I' É I! [ KI> E X A M I N L::. I (lit lllUI : 

C H 05 : 17 9 20,8 à 25,0 m m . C H 104 : 1 9 10,2 m m . C1I 124 : 1 y 19,8 m m . — 

CH 133 : 2 J 19,0 et 21,0 m m ; 3 9 21,2 à 25,5 mm . - C H 142 : 1 21,5 m m . 

REMARQUES. NOS spécimens correspondent bien aux descriptions qui ont été publiées. 

On notera toutefois que tous ont deux dents rostraies précédées par la trace d 'une troisième, 

alors que le type a. trois dents d'après ALCOCK (1901, p . 44); mais ceci n'a rien de très anormal , 

BURKENROAD (1936, p. 52) ayant, observé une telle var iat ion chez B. tanneri Faxori. Par ailleurs 

nos spécimens ont des premiers péréiopodes dont, le mérus est, armé, sur son bord inférieur, 

d 'une épine mobile subdistale. 

Le thé lycum figuré par DE MAN (1913, pl . 1, fig. 1 a) a le bord postérieur de la p laque 

portée par le sternite X I I I qui présente une encoche nette en son mi l ieu; chez nos spécimens, 

ce bord est, soif assez régulièrement convexe (fig. 10 a), soif, avec, une encoche en son mil ieu, 

mais cette dernière est, alors toujours très faible. 

BALSS (1927, p. 248) ment ionne qu'i l n 'a p u trouver d 'exopodite sur les péréiopodes 

de cette espèce. Chez nos spécimens, nous en avons observé mais minuscules, surtout, ceux des 

cinquièmes péréiopodes. Ces exopodites se décèlent beaucoup plus facilement, sur les spécimens 

frais, car ils sont alors colorés en rouge foncé. 

Signalons, enfin, que nous avons p u réexaminer au British Muséum (N . I L ) l 'ensemble 

des spécimens que BATK (1888, p. 336) a identifiés à B. ah us. Tous ces spécimens, à l 'exception 

de celui de la stat ion 184 qui est le type de B. ait us et ceux des stat ions I33 et 205 qui appar-

t iennent au « brasitiensis complex » de BURKENROAD, sont, des B. investigatoris. 

TAILLE. La plus grande femelle capturée par le Vauban a une longueur totale de 

90 m m (le = 25,5 mm) , ce qui paraît, être la tail le max ima le at te inte par cette espèce. 

RÉPARTITION. -- Cette espèce n'est connue que de L'Irulo-()uest,-Pacifique. Llle avait, 

été signalée j usqu ' à présent aux îles Hawaï , en Indonésie, en mer d ' A n d a m a n , dans h; golfe 

de Marirar (entre l ' I nde et Ceylan), au banc Saya de Mal ha (entre les Seychelles et l'île Maurice), 

dans le golfe d 'Aden et, le long de la côte est de l 'Afrique, au large de la Somalie, entre 0° 44/ N 

et, 1 ° 4 0 ' S . A cette liste, il convient d 'a jouter le sud des Phil ippines (4° 33' \ - 1 2 7 ° 0 0 ' E ) , 

les îles Kermadec et Fidj i , le J a pon (BATE, 1888, sous le nom de B. allas). A Madagascar, nous 

avons capturé cette espèce le long des côtes nord-ouest, et, ouest., entre 13° 02' S et 23° 3 5 ' S . 

La répart i t ion ba thymé t i que de B. investigatoris, qu i est une espèce benthique, est dilli-

cile à fixer avec précision car beaucoup de captures ont été effectuées lors de chalutages dont. 



Fig. 9. — Benthesicymus irivestigatoris Alcock et Anderson, ? 20,8 mm , Vauban, CH 65 : a, mandibule; 

b, maxillule ; c, maxil le; d, premier maxill ipède ; e, deuxième maxil l ipède; f, dactyle du troisième 

maxill ipède. b et c sont à la même échelle. 



Fig. 10. — Benthesicymus investigatoris Alcock et Anderson. 

a-b, $ 25,0 mm, Vauban, G H 65 : a, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes; 

b, coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I . 

c-d, $ 21,0 mm, Vauban, CH 133 : c, moitié droite du pétasma, face ventrale; d, coupe longitudinale 

médiane des sternites X I I , X I I I . 
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la profondeur a beaucoup varié duran t le trait. Il semble toutefois que l'on puisse admettre; 

raisonnablement que cette espèce se rencontre entre 600 et 1 050 m de profondeur. A Mada-

gascar, nous l 'avons récoltée lors de pèches à 740-7(50. 750-810, 1 075-1 115. 1 250-1 300 et 

1 000-1 525 m. 

(ienre B E N T H O N E C T E S Sm i th , 1885 

Parmi les Hent hesicyminae ce genre, très proche de iïeiUhesicymus, se dist ingue par la 

présence de podobranchies sur les segments V I I I à X I I inclus, uni; arthrobranchie sur le 

segment V I I plus grande que celle, antérieure, du segment, VI11, l 'exopodite des premiers maxilli-

pèdes dont l 'extrémité s'amincit par une brusque eonsfriction et est segmentée, l'existence 

d 'une carène dorsale sur les c inquième et sixième segments abdom inaux , un foison po in tu à 

son extrémité et por tan t quatre paires d'épines latérales mobiles, et surtout les dactyles des 

quatr ièmes et cinquièmes péréiopodes très longs et mult iart iculés. 

La répart i t ion des branchies, épipodit.es et. exopodit.es est la suivante : 

M A \ 1 I.LIPK DES 0 KHKIOl'On KS 

I 1 1 n . I 1 1 1 IV V 

Pleurohranehies 1 1 1 1 1 1 

Arfhrohrauehies . . I 2 2 2 2 2 2 -

Podobranchies 1 1 1 1 V -
Epipodit.es I 1 1 1 1 1 1 -

Exopodites 1 1 1 1> V 1» I> 1» 

L 'ar throbranchie antérieure du segment V M I est. de peti te faille. La podobranehie du 

segment X I I est plus petite que celle du segment X I qui est, elle-même, un peu plus petite 

que colle du segment. X . Les épipodites sont, très développés et foliacés, aucun n'est bifurqué. 

Les exopodil.es des péréiopodes sont de petite faille, mais se voient toutefois sans diflieulté. 

H KM A MOL K. Ce genre ne renferme qu 'une espèce. 

Benthonectes filipes Smith, 1885 

(fig. 7 e, 11 b, 12) 

lleiilhesiri/ninus liiulleli '.', A. M i l uc K d w a n l s , 18<S.'Î. p l . V2. 

Heiilli,)iie<ies filipes S m i l l i , 188"), p. •">()!). 

Hriilhoiicclcs filipes, S m i l h , 1887, pp . ('.1)2, ('.US. p l . 18, lig. 1. l a ; p l . 19, fi-. 1, 1 a-b. 

lienihoncetes filipes, R a l l d i u n , l!MMi, p. !M>7. 

lienthoneeles filipes, de Mai l , 11)11, p. •>. 

Hnillioneeles filipes, Bouv ier , 11)22, p. 8, p l . 1, fig. 1. 

lienlhoneetes. Bu rken r<;ad, l M l i , p. 1(1. 

lienlltonei les filipes, A ederson el L i ndne r , l!)'i.r), p. 291. 

lient/lourdes filipes, Tirmi/ . i , 11M'>0, p. :!:i.'î, lig. 2/i-:5f>. 

lienlhoneetes> filipes, Crosnier el Fores! , 1(.)7:Î, p . 278, fig. L)2c. 



Fig. 11. — Vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes. Coupe longitudinale 

médiane des mêmes sternites. 

a, Benthesicymus tirmiziae sp. nov., $ holotype 33,0 mm , Vauban, CH 132. 

b, Benthonectes filipes Smith, $ 14,8 mm, Vauban, CH 102. 
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M A T KHI K L K X A M I N K. I OU f)(ltl / 

C i l 102 : 1 V l ^ S m m . 

K K,vi A II<V) i
! KS. - La carène postrostrale «lu notre spécimen est, très nette: elle s'éloiul 

sur les neuf dixièmes environ de la longueur de la carapace (rostre compris). Le sillon cervical 

atteint, la hase de cette carène mais ne la travers»; pas, il en est de même du sillon postcervieal. 

Le bord interne du dernier article du pédoncule oculaire porte, un peu au-delà de son milieu, un 

tubercule relat ivement gros, L 'endopodi te des premiers maxil l ipèdes est friseginenté ; son 

deuxième article (fig. 12 a) est plus massif que celui figuré par TIKMIZI (1900, fig. 31); de même 

l 'extrémité des troisièmes maxil l ipèdes (fig. 12 b) diffère de la figure de TIKMIZI (1900, tig. 33), 

le propode étant moins élargi et le dact yle moins recourbé ; les deux premières différences citées 

sont dues à des inexactitudes de dessin, comme nous avons pu nous en assurer en réexaminant 

le spécimen figuré par TIKMIZI ; la troisième est liée au sexe, le spécimen représenté par TIKMIZI 

(Haut un màfe et le nôtre une femelle. 

,\ous avons figuré le thé lycum (fig. 11 b). Il s 'apparente foui, à fait, à ceux (h; Henthe-

sic.yrnus brasiliensis et des espèces voisines. 

L 'exact i tude de notre identif icat ion, il faut, le souligner, ne peut être considéré»; comme 

absolument, certaine. La comparaison de notre spécimen et de deux lienlhoneetes filipes. récoltés 

par le Talisman au large du Maroc ( J), a en effet, montré que les rostres des spécimens atlan-

tiques sont net tement plus allongés que celui du nôtre (fig. 12c-e). Il est, donc possible que 

les spécimens indo-ouest-pacifiques d 'une part et at lant iques d 'autre part, appar t iennent à deux 

espèces distinctes, mais c'est, une question à laquelle nous ne pouvons malheureusement, répondre 

avec le matériel dont nous disposons. 

COLOKATION. La majeure partie de la carapace et, la parti»; antérieur»; de l ' abdomen 

sont brun-violet. Ailleurs la coloration s»; délave, puis devient rouge-orange à l 'extrémité des 

anlen unies, antennes, appendices thoraciques, pléopodes et. uropodes. 

TAILI/K. - L ' un des spécimens du Talisman mesure <S3 m m de longueur total»; 

(le -- 20,5 m m ) et para î t être le plus grand connu. 

RKPAHTITJON. - Cette espèce n 'a été que rarement récolté»;. El le était connu»; j u squ ' à 

présent de l 'A t lan t ique occidental (Cap Hatteras) et oriental (Maroc,) ainsi que des îles Hawa ï , 

entre 1 207 et 1 90<S ni de profondeur (2). A Madagascar, nous l 'avons pêchée lors d ' un cha-

lutage à 995-1 020 m effectué par 22° 30,3' S et V2" 59' E . 

|1) :V2" :5V N - 12" 09 ' \Y, 1 590 m : 1 $ 16,5 u u n (il s 'agil du spéc imen décrit el figuré par Ti n M I/.I 

i960) . 

Î W 09 ' N - 11° 58 'VY, 1 900 m : I , 20,5 m m . 

(2) KATIIIIUN (1906) men t i onne sa capture lors d ' une s ta t ion où le (ilel a t rava i l l é entre 929 el 

1 285 m . 
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b 

Fig. 12. — Benthonectes filipes .Smith, 

a-c, $ 14,8 m m , Vauban, C H 102 : a, premier max i l l i pède ; b, extrémité du troisième max i l l i pède ; c, rostre. 

d, <J 16,5 m m , Talisman, 3 2 ° 3 4 ' N - 1 2 ° 0 9 ' W , 1 590 m : rostre. 

e, $ 20,5 m m , Talisman, 33° 0 9 ' N - 1 1 ° 5 8 ' W , 1 900 m : rostre. 
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Genre B E N T H E O G E N N E M A Burkenroad , 193(5 

Parmi les lienthesicyminae;, l<;s <;spèe'<;s du genre Bentheogennema se distinguent, par la 

présence de podobranchies sur les segments V I I I à X I I inclus, d'un*; ar throbrauch ie petite 

mais ramifiée sur le segment, V I I . l 'exopodite des premiers maxil l ipèdes dont l 'extrémité n'est 

ni fine ni segmentée, l'existence, sur l ' abdomen, d ' une carène dorsale uniquement sur le sixième 

segment, un telson tronqué à son extrémité et, por tan t , dans la ma jor i té des cas. plusieurs paires 

d'épines latérales mobiles. 

La répart i t ion des branchies, épipodites et exopodites est la suivante : 

M A XI 1,1.1 PK DES piî li KIOPOI) liS 

1 » M. 1 11 • M IV V 

Pleumbranchies 1 1 1 1 1 1 

Arthrobranchies 1 2 2 2 2 2 

Poelobrane'hies 1 1 1 1 1 

Epipodi tes 1 1 1 1 1 1 1 

Exopenlites 1 1 1 

Les Benthe.ogennerna sont très proches des C,annulas. Le caractère qui permet de les 

distinguer le plus aisément est la présence de podobranchies sur les troisièmes maxil l ipèdes 

et les trois premières paires de péréiopodes. La présence de plusieurs paires d'épines sur le 

telson (de 2 à 4) est également un bon caractère distinc.tif mais il n'est pas valable dans tous 

les cas, B. pasithea, comme nous le verrons plus loin, ne possédant, qu 'une seule; paire d'épine;s 

comme les Cennadas. 

Ces ereve;ttes semblent être exclusivement bathypélagiques. Leur répartit ion balhytné-

Ir ique est, très mal ceirmue, car la p l upa r t des pèch*;s avan t permis leur capture ont été effectuées 

avec el.es filets cons tamment ouverts et ayan t ainsi travai l lé durant, leur remontée. 

T A B L K A H DK n KTKHM IN ATION NES Bentheogennema MAI.CAC.U KS 

— Telson armé ele \ paires d'épines (fig. 13 b). Angles antennaire et infra-anten-

naire de la carapae-e peu marqués (fig. 13 a) intermedia 

Telson armé d 'une seule; paire d'épines (fig. 13 el). Angle;s antennaire; éd. inl'ra-

antennaire ele la carapace bien marqués (fig. 1 3 c ) . . . . pasithea 
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Fig. 13. — Région antérieure du corps, vue latérale et telson, vue de dessus, 

a-b, Bentheogennema intermedia (Bate), 12,5 m m , Vauban, F P 2. 

c-d, Bentheogennema pasithea (de Man) , $ 9,1 m m , Vauban, F P 2. 

e-f, Gennadas incertus Bate, $ 6,8 m m , Vauban, F P 2. 
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Bentheogennema intermedia (liale, 1888) 

(fig. 13 a-b, \\ a-c.) 

(icnnadas i nlrrmcdi as B a i e , 1888 , p . 3 ' i3 , p l . 58, fig. 3. 

(l'ennadas parvus B a i e , 1888 , p . 3 'd) (en p a r t i e ) . 

(icnnadas intermcdius, P r i n c e de M o n a c o , 18!)0, p . 1180. 

(icnnada.s' parlas, Mo re i r a , 1901, p . 8. 

(icnnadas sp . , Ha I h l m n , 190(1, p . 907 (/ idc B u r k e n r o a d , 1930) . 

(icnnada.s Alirri B o u v i e r , 19001), p . 7 ' i8. 

(icnnadas Alieei, B o u v i e r , 1900c , p p . 9, 10, 11, Ki , l ig. 5, 10. 

(l'en n ados Alieei, B o u v i e r , 19081), p . 30 , p l . 1, fig. 2 ; p l . 6, fig. 1-19. 

(icnnadas intcrmrdias, K e m p , 190!), p . 723, p l . 73, fig. 7-12; p l . 75, fig. 3. 

(d'it n atlas Alirri, A . M i l n e K d w a r d s el B o u v i e r , 1909 , p . 191 

(icnnadas Alieei, de Vlan, 1911, p p . 5, 15. 

(icnnadas intcrmctli us, de A îan , 1911 , p p . 0, 15. 

(icnnadas sp . B a l l i b u u , de M a n , 1911, |). 0 . 

(icnnadas Alirei, B o u v i e r , 1911, p . 7' i7. 

A mali>i>riiaciis alirri, M u r r a y cl I l j o r l , 1912 , p . 008 . 

(icnnadas alirri, L en z el S l r u n c k , 191 ' i , p. 309 . 

Amalopenacus Alirri, S u n d , 1920 , p . 29 . 

(icnnadas Alirri, .Bouv ier , 1922 , p . 9. 

(icnnadas intermcdius, C a ï m a n , 1925 , p. 7. 

Ccnnadas inlermcdius, Ba lss , 1927 , p . 219 (en p a r t i e ) . 

(icnnadas alirri, M i i a n d a , 1933 , p . 3. 

Bentlieo^ennema inlcrtncilia, B u r k e n r o a d , 1930, p . 50 , l ig. 50 . 

]iciUlie<>«ennema intermedia, A n d e r s o n el L i n d n e r , 19 ' i5 , p . 295 . 

lirnlheoiiennrma inlermedia, B a r n a r d , 1950 , p . 03 ' i , (ig. 11!) a-l>. 

licnlhcoiicnncina intermedia, S p r i n g e r et B u l l i s , 1950 , p . 8. 

licnlhco^rn nema inlrrmediuni, T i r m i z i , 1900, p. 3,38, fig. 30-38. 

(irnnadas Alirri, Be l loe , 1901, p . 8. 

l{cnllico}>cnnc/na i ntcrmc<lia, Z a r i q u i e v A l v a r e z , I 9 08 , p. ' i0, fig. 20 e. 

licntheo^cnnema intermcdium, ( I rosn ie r el Fo re s ! , 1909 , p. 5 ' i8 . 

Bcntlieo^cnnema inlennedia, Fox I o n , 1970 , p . 971, (ig. 0. 

licnlheo^ennema inlermrdia, B o h e r l s et l ' e q u e g n a t , 1970, p . 3!). 

lirnlheo^eniicnia i lUermedia. K e n s l e y , 1972 , p . 10, l ig. 3 k . 

Bcnthca^ennema intermedia, Ab l i e s el C a s a n o v a , 1973 , p . 20 ' i . 

Hcnlhea^en ncma intermedia, C.rosnier el Fo res l , 1973, p. 278 , l ig. 93 a-l) 

licntlico^cnnema intermedia, L a g a r d è r e , 1!)73, p . 20 , l ig. 1/i-]0 

Henlheo<irnnema intermedia, B u r u k o v s k y , 197 / i , p . / i7. 

M \ 'I' R: I! I K I. I; X A M T N K . L'au ban : 

FP 2 : 1 j uv . 5 m ni ; 2 J ab îmé cl 12,5 m m ; I ^ 0,5 m m . 0 H 125: 1 abîmée. 

HK-\IAIHV>I KS. Bien que les deux mâles disponibles ne soient, pas encore tout à fait, 

adultes (leurs pétasmas ne sont pas soudés), il ne semble pas que notre ident i f icat ion soif dou-

teuse;. tous les caractères observables correspondant bien à ceux décrits pour l'espèce ele BATK. 

On noiera que, suivant les spécimens, le nombre des épines ptérygostomienries peut varier 

de 0 à 2. 
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TAILLE. — Le plus grand spécimen connu para î t être celui mesurant 54 m m , signalé 

par CAL M AN (1925) (>). 

COLORATION. Rouge violacé. 

DISTRIBUTION. -- Cette espèce, certainement bathypélag ique, ne semble guère se trouver 

à moins de 800 m de profondeur. 11 est dilficile de connaître la l imite inférieure de sa répart i t ion 

bat.hyrnétrique, des captures avan t été faites duran t la remontée des filets, mais il semble 

qu'i l soit possible de rencontrer cette espèce jusqu'au-delà de 4 000 m (cf. CROSNIER et FOREST 

1973. p. 279). 

Cette Bentheogennema a été f réquemment capturée dans l 'At lan t ique occidental, des 

Bermudes aux côtes du Brésil, ainsi que dans l 'At lant ique oriental, depuis 50° M environ jus-

qu'à la région du Cap. Elle est également connue des îles Hawa ï (sous le nom de Gennadas 

sp. Ra t hbun 1906, fide BURKENROAD, 1936) et de l 'océan Indien. D an s la part ie occidentale 

de cet océan, elle a été signalée par RAMADAN (1938) dans la région de Zanz ibar et près des 

îles Maldives, et par BALSS (1927) au large de la côte est-africaine et en mer d 'Arabie . Les spéci-

mens mentionnés par ce dernier auteur n 'appart iennent cependant pas tous à l'espèce de BATE 

(cf. CROSNIER et FOREST, 1973, p. 279). Nos récoltes ont été faites sur la côte nord-ouest de 

Madagascar, au large de Nosy Be. 

Bentheogennema pasithea (de Mari, 1907) 

(fig. 13 c-d, 14 d) 

Gennadas Pasithea de Man , 1907, p. 116. 

Gennadas praeeo.e K e m p , 1910, p. 176, p l . 13, fig. l-'i. 

Gennadas Pasithea, de Man , 1911, p. 16. 

Gennadas Pasithea, de M a n , 1913, p l . 1, fig. 2, 2 a-j. 

Gennadas intennedius, l ia lss, 1927, p. 219 (en pa r t i e , fide l i u r ken road c i té p a r Crosnier et Forest , 1973, 

p. 279). 

Gennadas pasithaea, Balss, 1927, p. 2f>0. 

Hentheogennema pasithea, Bu r ken road , 1936, pp . 56, 58 (à propos de /?. intennedia). 

Hentheogennema pasithea, Anderson et L i ndne r , 1915, p. 295. 

(iennadas eaini T i rm i z i , i 9 6 0 , p. 3(18, (ig. 10 g, 18 g, 81. 

Bentheogennema pasithea, A i z awa , 1971, p. 20, lig. 12-13. 

lîentlieogennema pasithea, B u r u k o v s k v , 1971, p. 17. 

M A T É R I E L E X A M I N É . — - Vauban: 

F P 2 : 1 J , 9,1 m m . 

REMARQUES. — Cette espèce se dist ingue des autres Bentheogennema par son telson 

qui, comme celui des Gennadas, ne porte qu 'une seule paire d'épines (fig. 13 d). BURKENROAD 

(1936, p. 58) ment ionne que DE MAN a signalé la présence de 3 paires d'épines latérales sur le 

telson de cette espèce; il semble qu'i l s'agisse d 'une erreur de l 'auteur américa in pu isque DE MAN 

(1911, p. 17) a écrit à ce propos : « the telson... carries at the posterior extremity two small 

movable spinules, it is deeply grooved and, as in Genn. borealis, there is perhaps a small spinule 

at the posterior third of the latéral margins ». KEMP (1910, p. 176) ind ique que le telson est 

du même type que celui qu'i l a décrit pour G. alcock i, donc avec une seule paire d'épines termi-

nales; c'est également ce que nous observons chez notre spécimen. 

(1) BAI.KS (1927, p. 250) m e n t i o n n e u n spéc imen de 65 m m , ma i s il n'est pas cer ta in que l ' i dent i-

f icat ion de cet a u t e u r soit exacte , c o m m e nous l ' i n d i q u o n s p l u s lo in . 
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Fig. 14 a-c. — Bentheogennema intermedia (Bate). 

Ç abîmée, Vauban, GH 125 : a, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes 

b, coupe longitudinale, médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

c, (J abîmé, Vauban, FP 2 : mo i t i é droite du pétasma, vue dorsale. 

14 d. — Bentheogennema pasithea (de Man), 9,1 m m , Vauban, F P 2 : moi t ié droite du pétasma 

vue dorsale. 
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AIZAWA (1974) a mis Gennadas eaini, décrit par TIRMIZI ( I960) d'après un seul spécimen 

femelle récolté en mer d 'Arabie , en synonymie avec B. pasithea. Ceci semble par fa i tement 

justif ié et nous avons p u vérifier, au British Muséum (N.H . ) , que le type de G. eaini, possède 

des podobranchies sur les trois premières paires de péréiopodes, et un telson qui n 'a qu 'une 

paire d'épiries mobiles. 

TAILLE. Le type mâle mesure 41 m m de longueur totale, notre spécimen 33 m m 

COLORATION. Bouge. 

DISTRIBUTION. Cette espèce n 'a été qu'assez rarement récoltée. El le était connue 

de Formose ainsi que des îles Caroline et Gi lbert (AIZAWA, 1974), de l ' Indonésie (DE MAN, 1911), 

du sud de l ' I nde (KEMP, 1910, sous le nom de G. praecox; BALSS, 1927), de l'est de la Somal ie 

par 9° 07 ' 06 " N - 55° 27 ' 06 " E (TIRMIZI, 1960, sous le nom de G. eaini) et entre la côte est-

africaine et les Seychelles par 4° 45' S - 48° 58' E (BALSS, 1927, sous le nom de G. intermédius). 

Notre récolte a été faite près de Nosy Be, au large de la côte nord-ouest de Madagascar. 

Bentheogennema pasithea a été capturée lors de pèches faites entre la surface et au 

m i n i m u m 600 m de profondeur la nui t , entre la surface et au m i n i m u m 1 000 m le jour . La 

l imite inférieure de la répart i t ion ba thymét r i que de cette espèce n'est pas connue avec certi-

tude. La John Murray Expéd i t ion en a péché u n spécimen lors d ' un ehalutage à 3 840-3 872 m, 

mais il a pu être pris lors de la remontée du filet. 

( ienre G E N N A D A S Bate, 1881 

Parmi les Benthesicyminae, les espèces du genre Gennadas se dist inguent par l'absence 

de podobranchies au-delà du segment V I I I , la présence sur le segment V I I d 'une arthrobran-

ehie réduite à u n vestige, l 'exopodite des premiers maxil l ipèdes dont l 'extrémité n'est, ni fine 

ni segmentée, l'existence, sur l ' abdomen, d 'une carène dorsale un iquemen t sur le sixième segment, 

un telson t ronqué à son extrémité et por tan t une seule paire d'épines latérales mobiles. 

La répartit ion des branchies, épipodites et exopodites est la suivante : 

M A X I L L I P È D E S !' É R É I O P O D E S 

1 II I I I 1 Il I I I IV V 

Pleurobranchies — 1 1 1 1 1 1 

Arthrobranchies r 2 2 2 2 2 2 — 

Podobranchies 1 _ • — — __ 
— — 

Epipodi tes 1 1 1 1 1 1 1 _ 

Exopodi tes 1 1 1 — — — — 

Onze espèces de Gennadas ont été récoltées j usqu ' à présent dans l 'océan Ind ien occi-

dental (*). Sept d'entre elles ont été trouvées au large de Madagascar. Les autres sont G. sordidus 

K e m p qu i n 'a été pèchée que dans l 'océan Ind ien , au nord de l 'équateur (golfe d 'Aden , mer 

(1) R a p p e l o n s que (i. eaini T i rm i z i a é té m i s en s y n o n y m i e avec Bentheogennema pasithea, de M a n 

cf. p. 33). 
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d'Arabie;, voisinage; ele; Ceylan), ot dans le Pacif ique au voisinage; ele; la Californie», G. crassus 

Tirmiz i qui n'<;st. eumniie; que; par la femelle; type e;apturée dans la région de Zanz ibar G. gilchrisli 

Caïman el G. kenipi S tebb ing qui , connues ele la côte; ouest ele l 'Afr ique élu Sud, n 'ont été 

récoltées, élans l'océan Indien, que très au sud (à par t i r do 25° 55' S pour la première, de; 2(>° 03' S 

pour la seconde). De; bons elessius des deux premières espèe-es eitéevs ont été publiés par TIRMIZI 

(1900) et des deux dernières par KKNSI.KY (1971). 

De même que; les Bentheogennerna. les Gen nattas semblent être des crevettes bathvpé-

lagiqu.es et pour les mêmes raisons que eelles exposées à propets eles Bentheogennema, le;ur répar-

ti t ion ba thy métr ique est mal connue. Ce; sont les pétas ruas et les thé lycums qui fournissent 

les meilleurs caractères distinctifs et ce d ' au t an t plus que les carapaces, très fragiles, sont sou-

vent abîmées. Netus ne detnnerons elonc ]tas de e-lé ele; déterminat ion pour ce genre, nous cemten-

tant de renvoyer le lecteur aux figures publiées ci-après. 

Gennadas bouvieri Kemp , 1909 

(fig. 1 5 a, 1 8 a-b) 

(icnnadas pars'us H a i e , 1881, p . 192 (en p a r t i e ) . 

(Icnnadas parvus, H a i e , 1888 , p . 310 (en pa r t i e ) , p l . 59 . 

? (icnnadas parvus, VVood M a s o n el A l c o c k , 1891 a , p . 189 (en p a r t i e ) . 

? (icnnadas pareils, W o o i l M a s o n el A l e o e k , 18911), p . 280 (en p a r l i e ) . 

(icnnadas parvus, Alcock-, 1901 , p . 10 (en p a r l i e ) . 

(icnnadas bouvieri k e m p , 1909 , p . 720 , p l . 71, (ig. 1-1: p l . 7T>, l ig. 0-7. 

(icnnadas- alrorki K e m p , 1910 , p. 171 (en p a r t i e , .j* s e u l e m e n t ) , p l . 1.'!, l ig. 5-0. 

(icnnadas bouvieri, K e m p , 1910 , p . 179. 

(icnnadas dedans, L e n z et S t r u n e k , 1911, p . .'510 (en p a r l i e . fide l i a l ss , 1927) . 

Anuilopcnaeus Alrorki, I5alss, 1927, p . 200 , (ig. 30 . 

Anudopcnacus liouvieri, Ba l ss , 1927 , p . 207. 

(icnnadas bouvieri, B u r k e n r o a d , 1930 , p . 80 . 

(icnnadas bouvieri, A n d e r s o n el l a m i n e r , 1915, [>. 293. 

(icnnadas bouvieri, S p r i n g e r et I5ul l is , 1950, p . 8. 

(icnnadas bouvieri, T i r m i z i , 1900 , p . 300 , l ig. l O d , ' i8e, 70-75. 

(icnnadas bouvieri, K e n s l e y , 1908, p . 302 . 

(icnnadas bouvieri, R o b e r t s el l ' e q u c g n a t , 1970 , p . 30 , l ig. 3-2I5, 3-2(1. 

(icnnadas bouvieri, K e n s l e y , 1971, p. 273, (ig. 1. 

(icnnadas bouvieri, K e n s l e y , 1972 , p p . 12, 10, (ig. l e , 0a . 

(icnnadas bouvieri, Aiz.avva, 1971 , p . 22, (ig. 11 . 

N o n (icnnadas alcocki K e m p , 1910 , p . 171 (en p a r t i e ) , p l . 13, (ig. 8 ( G. propinquus B a t h b u n ) . 

N o n (icnnadas alcocki, K e m p , 1913, p . 02 , p l . 7, (ig. 8 ( (i. propinqnus R a t h b u n ) . 

M A T É R I E L K X A M I N É . Vauban: 

F P 1 : I J : 2 9 . F P 2 : 3 J 1 ; 9 V-

HKMARQUES. Les spécimens identifiés à G. parais par BATK (1888) appar tenan t à 

0 espèces distinctes {cf. KEMP, 1909, p . 721) dont G. bouvieri, ceux identifiés également à 

G. parais par AI.COCK (1901) et dont faisaient part ie vra isemblablement ceux ment ionnés 

par W o o n MASON et ALCOCK (1891 a, 1891 b), renfermant 3 espèces distinctes parmi lesquelles 

se t r o u v e é g a l e m e n t G. bouvieri {cf. K E M P , 1 9 1 0 , p p . 1 7 3 - 1 7 9 ) et K K M P ( 1 9 1 0 , p . 1 7 4 ) a y a n t 

confondu, sous le n o m de G. alcocki sp. nov., le mâ le de G. bouvieri et, la femelle de G. propinquus 

R a t h b u n , on conçoit que la synonymie; ele l'espèce dont, nous traitons ici soit assez emb rou i l l e . 



Fig. 15. — Vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes. Coupe longitudinale 

médiane des mêmes sternites. 

a, Gennadas bouvieri Kemp, Ç 7,7 mm, Vauban, FP 2. 

b, Gennadas incertus (Balss), ? 6,5 mm, Vauban, FP 2. 
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TAILLK. - KKMP (1910, p. 174, sous LE nom de G. alcocki) ment ionne un mâ le mesurant 

36 m m de longueur totale. C'est également la tail le max ima le de nos spécimens. TIKMIZI (1960, 

p. 361) ment ionne une femelle dont la carapace (rostre compris) at te indrai t 14 m m , ce qui 

correspondrait à une longueur totale de plus de 40 m m ; en. fait il y a eu erreur et, ce spécimen 

a une carapace mesurant, 9 m m et une longueur totale d 'environ 30 m m . 

COLORATION. Hong*;. 

DISTRIBUTION. - Cette espèce est, connue de I'I ndo-( )uesf-Pacifique ( Japon , Phil ippines, 

Indonésie, golfe du Bengale, mer d 'Arabie , région des îles .Maldives, golfe d 'Aden , côte des Soma-

lies, région de Zanz ibar et ma in tenan t Madagascar). Dams le sud de l'océan Ind ien , elle a été 

trouvée jusqu ' à 36° 28' S (KKNSI.KY, 1971). El le est également connue de l 'At lan t ique sud et 

de l 'At lan t ique occidental (Bermudes, Bahamas , golfe du Mexique et mer des Antilles) C1)-

Gennadas bouvieri remonte parfois à des profondeurs moyennes puisqu' i l a été capturé, 

avec certitude, lors de traits de filet, n ' ayant pas excédé 250 m de profondeur (KKNSI.KY, 1971; 

AIZAWA, 1974), mais ceci, semble-t-il, un iquement de nuit.; de jour , l'espèce ne se trouverai t 

p a s à m o i n s d e 500-600 m . 

Gennadas capensis Ca ïman , 1925 

(fig. 18 c) 

Gcnnatlas nipensis C a ï m a n , 1925, p. ,r>, pl . 1, lig. 1-2. 

(iennattas capensis, I Jurkenroad , 1930, p. (17, lig. 51, 5!!. 

(icnnada.s- nipensis, Anderson cl l am i ne r , 19'i5, p. 292. 

Gennadas capensis, Harnard , 1950, p. O.'ÎO. lig. 11,8 e-ï. 

Gennadas capensis, Robe r l s cl P equegna l , 1970, p. 3'i, lig. .'Î-2A. 

Gennadas capensis, Kens ley , 1971, p. 277, lig. ,'S. 

(icnnadas capensis, Kens ley , 1972, p. I l , lig. 5c, 5g. 

Gennadas capensis, Abbes el Casanova , 1973, p. 208, lig. 5. 

M A T É R I E L E X A M I N É . Vauban : 

FP 2 : 2 0\ 

TAILLK. Cette espèce est. relativement, grande. KENSLKY (1971) ment ionne un mâ le 

dont, la carapace mesure 12,5 m m . Ee plus grand spécimen péché par le Vauban a une longueur 

totale d 'environ 34 m m (le 10,5 mm) . 

COLORATION. Bouge. 

DISTRIBUTION. - Connue de l 'At lant ique occidental (Bahamas , golfe du Mexique, mer 

des Antilles) et de l 'At lan t ique oriental (Canaries, R io de Oro et région du Cap) , cette espèce 

n ' ava i t été signalée QU'une seule fois dans l'océan Indien par 31° 1 2 ' S - 28 °24 ' E (KENSLKY, 

1971 ). Sa présence au nord-ouest de Madagascar est, donc relativement inat tendue. 

Ce Gennadas peut remonter à des profondeurs moyennes puisque KKNSI.KY (1971) signait; 

sa capture lors d 'une pèche faite à une profondeur n'ayant, pas excédé 250 m. 

(1) H I il K i: MO >,\ n ayan t écrit (1930, p. 81} : « Seven l'emales ol' G. bouvieri l iave herelol'ore been 

taken in llie Kaslern Paci f ic and i n d i a n Ueean », les a i l leurs , depu i s 1930, ment ionnent , la présence de 

G. bouvieri dans l 'Ks i-Paci licpie. Kn l'ait, il s'agit d ' u ne erreur de l î i n K K N H O A H qu i a cer ta inement vou lu 

écrire « Western Paci f ie » cl non « Kaslern Paci f ie », les sept femel les men t i onnées par cet a u t eu r é tant 

man i fes tement les trois récollées par le ( 'Italien ger, celle de VI nvesli iialor cl les trois de la l tiltliviti, prove-

nant toutes de I' I ndo-( )uest-Paci fnpie. 
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Gennadas incertus (Balss, 1927) 

(fig. 15 b, 19 a) 

Gennadas sp. , K e m p , 1913, p. 02, p l . 7, lig. 9. 

Amalopenaeus incertus Balss, 1927, p. 265, fig. 21-29. 

Amatopenaeus Gardineri Balss, 1927, p. 267, fig. 31. 

Gennadas incertus, Bu r ken r o ad , 193(5, p. (5(5. 

Gennadas incertus, Anderson e ! L i ndne r , 1915 p. 291. 

Gennadas incertus, Tirmi/ . i , i 9 6 0 , p. 361, fig. 10e, 181', 76-80. 

Gennadas incertus, Pearcy et Forss, 19(5(1, p. 1137. 

Gemuulas incertus, Kens ley , 1971, p . 281, lig. 7. 

Gennadas incertus, Kens ley , 1972, p p . 12, 11, fig. 1i, 5j . 

Gennadas incertus, A i z awa , 1971, pp . 23, 11, fig. 15, 29. 

M A T É R I E L E X A M I N É . - - Vauban: 

Kl» 2 : 23 ,J; 16 Ç. 

REMARQUE. — • E n 1927, BALSS a décrit, le mâle de cette espèce sous le nom d'incertus 

et la femelle sous le nom de gardineri. 

TAILLE. —- Nos plus grands spécimens atte ignent 28 m m environ de longueur totale. 

TIRMIZI (1960) signale des femelles dont la carapace (rostre compris) mesure 10 m m , ce qui 

doit correspondre à une longueur totale de 30 m m environ. 

COLORATION. - Rouge. 

DISTRIBUTION. - G. incertus est connu de rEst-Pac i l ique au large de l 'Oregon (PEARCY 

et, FORSS, 1966), du Nord-Ouest-Pacifique entre l 'équateur et 40° N , le J a p o n et 175° W environ 

(AIZAWA, 1974), de l'océan Indien occidental (région de la mer d 'Arabie , Seychelles, côtes d u 

Kenya et de la Tanzanie, Zanz ibar , et au sud j usqu ' à 36° 47 ' S), ainsi que de l 'At lant ique , au 

sud de l 'Afrique, entre 23° 1 0 ' S et 40° 1 7 ' S (KENSLEY, 1971). A Madagascar, nous l 'avons 

récolté au large de la côte nord-ouest, près de Nosy Be. 

Au Japon , AIZAWA (1974) a observé que cette espèce se t rouva i t entre 400 et 900 m 

de profondeur de jour , tandis que de nui t la p lupar t des ind iv idus se concentraient entre 100 

et 200 m. 

Gennadas parvus Bate, 1881 

(fig. 16 a, 19 b) 

Gennadas parvus Ba ie , 1881, p. 192 (en par t ie ) . 

Gennadas parvus, Ba ie , 1888, p. 310, p l . .r)9 (en par t ie ) . 

? Gennadas parvus, W o o d Mason et A lcock , 18911», p. 286 (en par t ie ) . 

Gennadas parvus, B a l h b u n , 1906, p. 907, fig. 60. 

Gennadas parvus, K e m p , 1909, p. 721, p l . 73, (ig. 1-6; p l . 75, fig. 1. 

Gennadas parvus, K e m p , 1913, p. 60 (en par t ie ) , p l . 7, fig. 6 (non fig. 7 -- G. tinayrei Bouv ie r ) . 

Amatopenaeus parvus, Balss, 1927, p. 263, lig. 20-23. 

Gennadas parvus, Bu r ken road , 1936, p. 65. 

Gennadas parvus, Anderson el L i ndne r , 1915, p. 293. 

Gennadas parvus, T i rm i z i , 1960, p. 316, fig. 10a, 18a, 19-51. 

(îennadas [>arvus, Kens ley , 1971, p. 287, fig. 9. 

Gennadas parvus, Kens ley , 1972, pp . 12, 16, fig. 1g, (il). 
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Gennadas parvus, A izawa , 197'i, [ » j >. 23, \ \, lig. 10, 30. 

Non (,'cumulas parvus, Wood Mason cl Alcock, 1891a, p. 189 ( - G. propin pms l l a t h b u n cl vra iscmbla-

l) lcmcnl G. bolivien k e m p ) . 

Non Gennadas parvus Alcock, 1901, p. 10 ( vra isemblab lement mé lange de G. propimpius l l a t h b u n , 

G. bouvieri K e m p , G. sordidus k e m p ) . 

Non Gennadas parvus, More ira, 1901, p. 8 I Hcnlhea^cnnema inlcrn/cilia l ia le) . 

M A T K RI K L K X A M I N L. 1 (III bail / 

FI» 2 : 7 J ; 10 V- C i l 136 : 1 

KKMAROIKS. — A l 'exception d ' u n mâle récolté par 1044 brasses, identif ié à G. pan'un 

par W o o o MASON et ALCOCK (1801 b) et don t l ' identité est incertaine, les spécimens examinés 

par W o o o MASON et ALCOCK (1801 a, 1801 b) l'ont, part ie de ceux étudiés plus fard par ALCOCK 

(1001), dont aucun, semble-t-il, n'était, identif iable à G. parvus. 

Ouan f au spécimen, ment ionné par HATIIIUN en 1006, nous en avons discuté dans les 

« Hemarqu.es » relatives à G. propinquus. 

TAILLK. Cette espèce ne semble guère dépasser 25 m m de longueur totale. Les plus 

grands spécimens capturés par le Vauban mesurent. 23 nun. 

COLORATION. Rougi;. 

DISTRI IUTION. G. parvus, doid, le type a été récolté au sud du J a p o n (26° 20' N -

137° 5 7 ' E ) , est très commun, dans le Nord-Ouest,-Pacifique entre l 'équateur et, 44° N , le J a pon 

et 170° E environ (AIZAWA, 1074); il existe également aux îles Hawa ï . C'est, toutefois dans 

l'océan Indien que la p lupar t des récoltes ont. été faites; elles sont alors nombreuses et, se 

répartissent du golfe d 'Aden et de la mer d 'Arab ie j usqu ' à 44° 40' S. Cette espèce a également 

été récoltée dans l 'At lant ique, au large du cap de Bonne Espérance. A Madagascar, nous l 'avons 

pèchée au large de la côte nord-ouest,, près de Nosy Be. 

KKNSI.KY (1071) ment ionne la capture de 3 mâles et d ' une femelle en surface;. D'après 

AIZAWA (1074), cette espèce se trouve surtout, entre 400 et 1 000 m de profondeur de j our et 

entre 200 et 600 m de nuit . 

Gennadas propinquus Ba thbun , 1006 

(fig. 16 b, 18 d-e) 

? Gennadas parvus, AYood Mason el Alcock, 1891a, p. 189 (en par l ie) . 

Gennadas parvus, Alcock, 1901, p. ri0 (en par l ie , femelle seulement.). 

Gennadas propinquus K a l h b u n , 1900, p. 907, lig. Ola-b. 

Gennadas rlavirarpus de Man , 1907, p. 1 \ \ (en part ie) . 

Gennadas alrorki k e m p , 1910, p. 17'i (en part ie , femelle seu lement) , p l . 13, lig. 8. 

Gennadas seulalus, k e m p , 1910, p. 178, pl. 13, lig. 9-10 (non Bouvier , 1900b, p. 7'i8). 

Gennadas rlavirarpus, de Man , 1911., p. 19 (en par l ie) . 

Gennadas rlavirarpus, de Man, 1913, pl . 1, lig. 3, 3 a-c ; p l . 2, lig. 3b , 3 j. 

Gennadas seulalus indiens Iveinp, 1913, p. 02 (en par l ie , mâles seulement) . 

Gennadas alcocki, k e m p , 1.913, p. 02, p l . 7, lig. 8. 

Gennadas rlavirarpus, de Man , 1922, p. 3, pl . 1, lig. 1. 

Amalopenacus seulalus indiens, Balss, 1927, p. 259, (ig. 13. 

Amalopcnacus rlavirarpus, Balss, 1927, p. 207. 

Gennadas rlavirarpus, Boonc, 1930, p. 129, pl . 'i5 (en par l ie , femelles seu lement ) . 

Gennadas propi nquus, Burkenroad , 1.930, pp. 00, 83. 



2mm 

Fig. 16. — Vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes. Coupe longitudinale 

médiane des mêmes sternites. 

a, Gennadas parvus Bate, $ 6,2 mm, Vauban, FP 2. 

b, Gennadas propinquus Ra thbun , $ 7,3 mm, Vauban, FP 2. 
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L_ I 

Fig. 17. — Vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes. Coupe longitudinale 

médiane des mêmes sternites. 

a, Gennadas scutatus Bouvier, $ 4,9 mm, Vauban, FP 2. 

b, Gennadas tinayrei Bouvier, $ 4,8 mm, Vauban, FP 2. 
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Gennadas propi infinis, Ande rson cl L i ndne r , RKif), p. 295. 

(iriinailns rlavirarpus, T i rm i z i , 1960, p. 353, lig. 10c, 18c, 58-00. 

Gennadas propi rupins, Pearey cl Forss, 1!)00, p . 1137. 

Gennadas propi nipius, Kens ley , 1909, p . 107, (ig. 9. 

Gennadas rlavirarpus, Kens ley , 1971, p . 278, lig. 1. 

Gennadas rlavirarpus, Kens ley , 1972, p p . 11, 10, fig. 5a, Of. 

Gennadas propinipms, A i z awa , 1971, p. 21, fig. 17-19. 

Non Gennadas rlavirarpus, de Man , 1913, p l . 1, (ig. 31', 3g ; p l . 2, (ig. 3k ( G. seulalus Bouv ie r ) . 

M A T K HIK L E X A M I N K. — Vaubdll : 

FP 2 : 13 14 Ç. — C H 60 : 1 J . — C i l 108 : 1 9-

RKMAKÇH ES. De même que celle de G. bouvieri, la synonymie de cette espèce est assez 

confuse. Ceci t ient tout d 'abord au fait que la description de G. clavimrpus faite par DE MAN 

a été basée sur des spécimens appar tenan t , et ce aussi bien les mâles que les femelles, à deux 

espèces distinctes {G. propinquus R a t h b u n et G. seutatus Bouvier) . Par la suite, KEMP (1010) 

a décrit G. alcocki, espèce que cet auteur considérait comme nouvelle, d'après des mâles qui 

étaient en l'ait des G. bouvieri K e m p et une femelle, identif iée auparavan t par ALCOCK (1901, 

p. 46) à G. parvus Bâte (1), qui appar tena i t à G. propinquus. Dans ce même travai l , cet auteur 

rattachait par ailleurs à G. seutatus des mâles qui étaient des G. propinquus : p lus t a rd , en 1913, 

s'éfanf aperçu part iel lement de sa méprise, il donna i t à ces mâles le nom de G. seutatus indiens. 

Il a fallu attendre les t ravaux de BALSS (1927), puis de BURKKNROAI» (1936), pour que cette 

synonymie compl iquée puisse être éclaircie. 

D'un, autre, côté, en 1906, RATIIBIIN (p. 907, fig. 60) a rat taché u n Gennadas femelle à 

G. parvus, en se basant sur le fait que son thé lycum correspondait bien à la description qu 'en 

avai t donnée ALCOCK (1901, p. 47) pour cette espèce. Or l ' ident i f icat ion d 'A I .cocK, on l'a vu, 

était erronée et sa description était basée sur un Gennadas propinquus. O n pourra i t donc pen-

ser que le spécimen de HATIIBUN appar t ient à cette dernière espèce, mais le dessin du thé lycum 

publ ié par l 'auteur américain (1906, fig. 60) ne correspond que très approx ima t ivement à ce 

que l'on observe chez G. propinquus et peut avec au tan t , sinon, plus, de vraisemblance repré-

senter le thé lycum de l'espèce de BATE. Par ailleurs, KATIIBUN a décrit G. propinquus dans 

ce même travai l de 1906, ce qui laisse év idemment supposer que le spécimen que cet auteur 

a identifié à G. parvus est bien dist inct de G. propinquus. 

C'est BI HKKMtoAii (1936, p. 83) qui a, le premier, estimé que G. ctavicarpus étai t syno-

nyme de G. propinquus. TIKMIZI (1960, p. 356) a jugé, au contraire, que l'espèce de KATIIBUN 

était distincte de celle de DE MAN. KENSLKY (1971, p. 288) a également adopté cette posit ion. 

AIZAWA (1974, p. 24), qui a p u examiner 118 spécimens de G. propinquus, a constaté « a consi-

dérable variabi l i ty » du thé lycum et une variabi l i té non négligeable du pé t asma ; il a adopté 

en conséquence la conclusion de BURKKNKOAO. C'est celle que nous avons également retenu*; 

dans ce travai l , sans nous dissimuler qu' i l serait souhai table de réexaminer le matériel de 

RAT n K IN , car il est bien difficile de se faire une opin ion d'après les dessins assez schémat iques 

de cet auteur. 

Ment ionnons enfin que BOONK (1930, p. 129) a signalé G. propinquus (sous le nom de 

G. ctavicarpus) dans l 'Est-Pacifique, au large de Panama . BIRKKNKOAD (1936, p. 83; 1938. 

p. 59) a estimé qu'i l était nécessaire de revoir le matériel de BOONK avan t de se prononcer sur 

l 'exact i tude de son identif icat ion. TIKMIZI (1960, p. 353) a conclu, par contre, que les femelles 

vues par BOONK étaient correctement identifiées, et que les mâles étaient des G. seutatus. Per-

sonnellement, nous pensons que l ' identif icat ion des mâles retenue par TIKMIZI est correcte, 

(1) Ce l l e femel le ava i t d:\ja c lé s igna lée par VVoon MASON el AI.COCK (1891a). 
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Fig. 18. — Moitié droite du pétasma. 

a-b, Gennadas bouvieri Kemp, 8,5 mm, Vauban, FP 2 : a, face dorsale et détail des crochets; b, partie 

distale de la face ventrale, 

c, Gennadas capensis Caïman, $ 10,5 mm , Vauban, FP 2 : face dorsale, 

d-e, Gennadas propinquus Rathbun , $ 6,8 mm, Vauban, FP 2 : d, face dorsale et détail des crochets; 

e, vue de profil. 
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le pétasma décrit, par BOONK correspondant bien à celui de G. seutatus et cette espèce ayan t 

été retrouvée dans l 'Est-Pacifique par BURKENROAD (1938); l ' ident i f icat ion à G. propinquus 

des femelles de BOONK nous paraî t , elle, moins assurée, mais toutefois très vraisemblable pu isque 

PKARCY et, FORSS (1966) ont trouvé cette espèce au large de l 'Oregon. 

TAILLK. - Nos spécimens atteignent 29 m m de longueur totale, ce qu i correspond à la 

faille maximale relevée dans la l i t térature (KEMP, 1910. p. 178, sous le nom de G. seutatus). 

COLORATION. Bouge. 

DISTRIBUTION. - Cette espèce est connue du Pacif ique (Oregon, peut-être Panama , 

Japon , I lawaï , Indonésie), de l 'océan Ind ien où sa répart i t ion est t iès large, de la mer d 'Arab ie , 

du golfe d 'Aden et de l 'At lant ique, au large de l 'Afr ique du Sud , entre 31° 1 9 ' S et, 41° 4 0 ' S 

(KENSLEY, 1971). 

KKNSI.KY (1971) ment ionne les captures d 'un mâle et d 'une femelle en surface. AIZAWA 

(1974) a observé la présence de cette espèce entre 500 et 1 200 m de j ou r ; de nu i t , il l'a trouvée 

à 100 - 200 et 000 - 1 200 m. 

Gennadas seutatus Bouvier, 1906 

(fig. 17 a, 19 c) 

(icnnadas parvus, Ba ie , 1888, p. 310 (CIL par t ie ) . 

Gennadas seulalus Bouv ier , 1900b, p. 718. 

(icnnadas seulalus, Bouv ier , 1900(1, p p . 5, 9-12, lig. 8, 13. 

(icnnadas ctavicarpus, de M a n , 1907, p. 111 (en par l ie ) . 

(icnnadas seutatus, Bouv ier , 19081), p. 12, p l . 8, fig. 1-10. 

(icnnadas seulalus, A. Mi lne Kdwa rd s et Bouv ie r , 1909, p. 193, l ig. 10-12. 

Gennadas seutatus, K e m p , 1909, p. 727, p l . 7.r>, (ig. 2. 

(icnnadas seutatus, de Man , 1911, pp . 0, If». 

Gennadas ctavicarpus, de Man , 1911, p. 19 (en par t ie ) . 

Gennadas ctavicarpus, de Man , 1913, p l . 1, (ig. 31', 3g ; p l . 2, lig. 3k . 

(icnnadas seulalus, K e m p , 1913, p. 01 (en par t ie , femel le seu l emen t ) . 

(icnnadas seutatus. Lenz cl S l r u n c k , 1911, pp . 310, 311. 

Gennadas seutatus, C a ï m a n , 1925, p. 1. 

Anndopenaeiis seutatus, Balss, 1927, p. 258, (ig. 11-12. 

Gennadas ctavicarpus, Bonne, 1930, p . 129 (en par t i e , m â l e seu l emen t ) . 

(icnnadas seulalus, Bu r ken r o ad , 1930, p . 83, (ig. 59. 

Gennadas seulalus, Bu r ken r o ad , 1938, p. 59. 

Gennadas seutatus, Anderson et L i i i dner , 1913, p. 295. 

Gennadas seulalus, Ba rna rd , 1950, p . 031, fig. 118 o-p. 

Gennadas seutatus, T i rm i z i , 1900, pp . 312, 310, 357, 358, fig. 10e, 18d, 07-09. 

Gennadas seutatus, Bel loc , 1901, p. 8. 

Gennadas seulalus, Crosnier et Fores! , 1909, p . 519. 

Gennadas seulalus, Bobe r l s et P e q u c g n a l , 1970, p. 39, fig. 3-1 A. 

Gennadas seutatus, Kens ley , 1971, p . 288, fig. 10. 

Gennadas seulalus, Kens ley , 1972, p p . 12, 10, lig. 1d , 0g. 

Gennadas seulalus, Crosnier el; Fo res t , 1973, p. 281, (ig. 91a, 95 a-b. 

Gennadas seutatus, A i z awa , 1971, p . 20, fig. 20. 

N o n (icnnadas seutatus, K e m p , 1910, p. 178, p l . 13, lig. 9-10 ( G . propinquus R a t h b u n ) 

M A T É R I E L E X A M I N É . — Vauban: 

F P 1 : 1 9 . — F P 2 : 19 ^ I s — G H 102 : 1 2. 
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R E M A R Q U E S . B U R K E N R O A D ( 1 9 3 6 , 1938 ) e t T I R M I Z I ( 1 9 6 0 ) o n t t r a i t é e n d éLa i l d e s 

différences mineures observées sur le t hé lycum et le pétas ma de cette espèce, su ivant les pro-

venances géographiques des spécimens. 

TAILLE. Rien que G. scutatas, d'après la l i t térature, puisse avoir une longueur totale 

approchant 30 m m , il ne dépasse que rarement, semble-t-il, 24 m m et même 22 m m . 

COLORATION. Rouge. 

DISTRIBUTION. — Cette espèce est cosmopolite. Dans l 'A t lan t ique occidental, elle a été 

trouvée aux Bahamas , dans le golfe du Mexique, aux Anti l les, et entre Terre-Neuve et les 

Açores; dans l 'At lant ique oriental, elle a été récoltée près du Cap Vert-, de l 'équateur jusqu ' à 35° 8 , 

ainsi qu ' au large du Cap. Dans l ' Indo-Pacif ique, elle est connue depuis la côte est d 'Afr ique 

jusqu ' à la côte ouest américaine. 

El le a parfois été récoltée en surface. 

Gennadas tinayrei Bouvier. 1906 

(fig. 17 b, 19d ) 

Gennadas Tinayrei Bouv ier , 190(ld, p. 10, lig. 2-1, 11. 

Gennadas Tinayrei, Bouv ie r , 1908b, p. 18, p l . 1, lig. 1; p l . 1(1. 

Gennadas Tinayrei, .Yfurray el H j o r t , 1912, p. (1(18. 

Gennadas pan'us, k e m p , 1913, p. (10 (en par t ie ) , p l . 7, lig. 7. 

Gennadas tinayrei, l .enz el S l r u n c k , 1911, p. 313. 

Amatopenaeus tinayrei, S u n d , 1920, p. 29. 

Gennadas Tinayrei, Bouv ier , 1922, p. 10. 

Gennadas Tinayrei, S l ephensen , 1923, p. 11. 

Amatopenaeus Tinayrei, Balss, 1927, p . 252, lig. 2. 

Gennadas Tinayrei, Bu r ken road , 193(1, p. 73, lig. 5(1. 

Gennadas tinayrei, Anderson el L i ndue r , 1915, p . 293. 

Gennadas tinayrei, T i rm i z i , 19(10, p. 3(17, fig. 1()f, 81-83. 

Gennadas tinayrei, Kens ley , 1971, p. 290, fig. 12. 

Gennadas tinayrei, Kens ley , 1972, pp . 12, 11, fig. 1b, 5c. 

Gennadas tinayrei, Abbes et Casanova , 1973, p . 2(17. 

Gennadas tinayrei, A i z awa , 1971, p. 27, (ig. 21. 

M A T É R I E L E X A M I N É . — Vauban: 

F P 2 : 8 2 — C H 60 : 1 <$. 

TAILLE. —- D'après BOUVIER (1908 h), cette espèce at te indra i t 30 m m ; il semble qu'elle 

dépasse rarement 24 m m . Les spécimens récoltés par le Vauban n 'excèdent pas 22 m m . 

COLORATION. — Rouge. 

DISTRIBUTION. — Cette espèce est connue de l 'A t l an t ique nord occidental et de l 'Atlan-

tique oriental où elle a été récoltée entre 48° N et le tropique du Cancer, aux environs de Sainte-

Hélène et au large de l 'Afr ique du Sud . El le est également connue de l 'océan Ind ien , mais n 'y 

a été que rarement récoltée puisque, jusqu 'à présent, seuls BALSS (1927), TIRMIZI (1960) et 

KENSLEY (1971) l 'y avaient signalée, le premier au voisinage des Maldives et des Seychelles, 

le second dans la région de Zanz ibar et le troisième par 44° 24' S - 20° 16' E . AIZAWA (1974) 

l 'a signalée au J a pon et dans la région d u Nord-Ouest-Pacifique s 'é tendant entre l 'équateur 

et 35° N , le J a pon et 175° F] environ. 
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Fig. 19. — Moitié droite du pétasma : face dorsale et détai l des crochets. 

a, Gennadas incertus (Balss), <J 7,2 m m , Vauban, F P 2. 

b, Gennadas parvus Bate, (J 6,0 m m , Vauban, F P 2. 

c, Gennadas seutatus Bouvier, (J 4,7 m m , Vauban, F P 2. 

d, Gennadas tinayrei Bouvier, 5,5 m m , Vauban, F P 2. 
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O n a peu de renseignements sur sa distr ibut ion ba thymétr ique . AIZAWA (1974) ment ionne 

la capture, de nuit , d 'un spécimen entre 400-600 m de profondeur. 

Sons-famille des A R I S T E I N A E 

Rostre compr imé latéralement surtout, à sa base, le plus souvent, très long, très rarement, 

court, mais présentant f réquemment u n d imorph isme sexuel, le rostre des mâles adultes deve-

nant alors assez court,. Presque toujours trois dents rostirales dorsales et postrostrales, toutes 

bien développées, exceptionnellement plus. Pas de dents rostrales ventrales. Antennules avec 

deux flagelles dont le supérieur est court et aplat i sur la presque total i té de sa longueur. Pro-

sartéma toujours très réduit . Pas d'écaillé oculaire. Sillons cervical et postcervical parfois bien 

marqués sur toute leur longueur et a t te ignant le bord dorsal de la carapace, parfois presque 

tota lement absents (visibles seulement à leur base). Pas d'épine postorbitairo, une épine postan-

tennaire que très exceptionnellement, épines antennaire, hépat ique et branohiostège présentes 

ou absentes. Exopodi tes présents sur tous les maxil l ipèdes, absents ou présents sur les péréio-

podes. Abdomen partiel lement caréné dorsalement,. Telson à extrémité longue et pointue, armé 

de 4 paires d'épines mobiles latérales. Thé lycum de type « ouvert », la spermathèque ayan t 

plus ou moins la forme d 'une cuvette. Pétasma dont le lobule ventrolatéral est le plus souvent 

sans attache avec le lobule dorsolatéral sur plus de la moit ié de sa longueur. Une pleurobranchie 

sur les segments I X à X I V , souvent de taille réduite à l 'exception de celle d u segment, X I V , 

une arthrobranehie sur le segment V I I et deux sur les segments V I I I à X I , parfois sur le 

segment X I I . Ep ipod i te sur les segments V I I à X I I , parfois sur le segment X I I I . 

TA BI.EAU n i : DÉTERMINATION DES GENRES DE LA SOUS-FAMILLK 

DES Arist.ei.nue 

1. Une épine hépat ique 2 

- Pas d'épine hépat ique 3 

2. Trois dents rostrales dorsales et postrostrales Hepomadus (p. 47) 

- Plus de trois dents rostrales dorsales et postrostrales Ar is taeomorpha (p. 52) 

3. Une épine postantennaire Parahepomadus (p. 47) 

Pas d'épine postantennaire1 4 

4. f 'ne podobranchie sur le segment X I I 5 

- Pas de podobranchie sur le segment X I I 6 

5. Un épipodite rudiment-aire (réduit à une petite lamelle quadrangula ire) sur 

le segment X I I I Hemipenaeus (p. 7't) 

- Un épipodite de grande taille sur le segment X I I I Plesiopenaeus (p. 85) 

6. Sillon cervical presque totalement, absent (seule la base en est visible) Aristeus (p. 60) 

- Sillon cervical net s'étendant jusqu 'au bord dorsal de la carapace . . Pseudaristeus (p. 81) 

REMARQUES. - Les coupures génériques actuelles des Aristeinae sont assez peu satis-

faisantes dans leur ensemble. Elles sont basées en grande part ie sur la formule branchiale dont 

BURKENROAD (1936, p. 91) a mis la val id i té t axonomique en doute, écr ivant : « T h e known 

occurence of ind iv idua l var iabi l i ty in branchial development a lmost sufficient, to obliterate 

generic dist inctions, in Hepomadus, Aristaeus, and Hemipenaeus, seems to indicate an incer-

tain va l id i ty for définit ions of the généra of Aristeae based in différences of branchial deve-

lopment , and it is possible t-hat a further reconsolidation of the groups m a y be found necessary. » 
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La connaissance plus précise (l 'un certain nombre d'espèces que l'on a acquise depuis 

que ces lignes ont été écrites par l 'auteur américain, les observations que nous avons p u faire 

à part i r des récoltes effectuées à Madagascar, nous amènent à penser qu ' une définit ion des 

genres basée, au départ , sur la formule branchiale, si elle laisse de nombreux problèmes subsister, 

comme nous le verrons, demeure valable, et ce d ' au t an t plus qu 'on voit mal quel autre caractère 

pourrait être utilisé avec au tan t de résultats et l'espoir d 'obtenir une classification pas trop 

artificielle. 

La formule branchiale ne permet tan t pas, à elle seule, une classification satisfaisante, 

d'autres caractères sont nécessaires. Il est toutefois bien difficile d 'en dist inguer qui m; semblent 

pas trop artificiels et certains de ceux retenus (la présence ou l'absence de telle épine, de telle 

carène ou de tel sillon) semblent bien souvent discutables. Les structures du pé tasma et. du 

thélycum devraient pouvoir fournir de bons caractères ; elles présentent malheureusement 

une grande homogénéité chez les Aristeinae et, bien que parfois non négligeables, n 'appor tent 

qu 'une aide limitée. 

Genre H E P O M A D U S Bâte, 1SS1 

t ue seule espèce de ce genre, Hepomadus tener Bal e (fig. B) bis), connue également, de 

l 'At lant ique occidental, a été récoltée dans l'océan Indien. El le existe vra isemblablement au 

large de Madagascar puisqu'elle a été trouvée au voisinage de Zanz ibar (RAMADAN, 1938, p. 55). 

Cette espèce vit à de grandes profondeurs, ce qui expl ique son absence dans nos récoltes : le 

spécimen de Zanz ibar a été péché à 2 930 m , ceux de l 'A t l an t i que occidental ent re 705 el. 5 400 m. 

région an té r i eure du corps, vue la téra le . 

Parmi les Aristeinae, le genre Hepomadus se dist ingue par une carapace ayan t un sillon 

cervical bien marqué et des épines hépat ique, antennaire et branehiostège. La répart i t ion des 

branchies et des épipodites est la même que chez Parahepomadus (p. 50); par' contre des expo-

dites existent non seulement sur les maxil l ipèdes, mais également sur les péréiopodes. 

Genre P A R A H E P O M A D U S geri. nov. 

Corps fort, et, pubescent. Rostre très allongé chez les femelles et les jeunes mâles, rela-

t ivement court chez les mâles adultes, armé de 2 dents dorsales situées près de sa base. Une 

dent postrostrale. Carapace avec un sillon cervical dont seule la base est, visible, sans sillon 
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post-cervical, sans opines hépat ique, orhitaire et, postorbita ire niais avec des épines antennaire, 

postantennaire et branchiostège. Abdomen à segments 4-6 carénés dorsalement. la carène du 

quatr ième segment ne s 'étendant toutefois que sur la moit ié postérieure environ d u segment. 

Telson se terminant en pointe effilée et armé, sur son quar t distal, de \ paires d'épines mobiles 

assez longues, Œ i l à cornée bien développée et dont, le pédoncule, aplat i dorsoventralement 

porto, à la moit ié du bord interne de son article distal, un pet i t tubercule conique. Pas d'écaillé 

oculaire. Premier segment du pédoncule antennula ire avec un prosartéma réduit à une petite 

excroissance arrondie ornée de soies. Flagelle antennula ire supérieur aplat i et très court. Fla-

gelle antennula ire inférieur long et filiforme. Palpe des maxillules non segmenté. Exopodites 

présents sur les maxil l ipèdes mais non sur les péréiopodes. Pue épine mobile subdisfale sur le 

mérus des premiers et des seconds péréiopodes. Quatr ièmes et cinquièmes péréiopodes peu grêles. 

Une pleurobranchie sur les segments I X à X I V , celle du segment X I V très développée, les 

autres nettement plus petites (surtout celle du. segment, I X ) . Une arthrobranehie p lu tô t petite 

sur le segment V I I . deux sur les segments V I I I à X I I I , très développées sauf celle, antérieure, 

du segment V I I I qui est très petite. Une podobranchie, toujours bien développée, sur les 

segments V I I I à X I . U n épipodite non b i furqué sur les segments V I I à X I I I , celui du seg-

ment X I I I ( ;tant nettement moins long que ceux qui le précèdent. Pétasma avec un lobule 

dorsolatéral à extrémité arrondie et. un lobule venfrolaféral qui est sans attache avec le lobule 

dorsolatéral sur près du fiers de sa longueur. Thé lycum de type « ouvert. » avec une grande 

plaque lancéolée sur le slernife X I I I . 

Espèce type : Parahepornadus van ha ni nov. sp. 

H KM AIÎQI KS. - - Ce genre a été créé avec réticence, compte tenu de l'état, actuel de nos 

connaissances sur les coupures génériques chez les Aristeinae. Ihirahepomadus se dist ingue 

essentiellement d 'Hepornadus par l'absence d 'une épine hépat ique, d ' un sillon postcervical 

et d 'exopodife sur les péréiopodes, par la présence d 'une épine postantennaire, par un sillon 

cervical dont seule la base est visible. 

Parahepomadus vaubani nov. sp. 

(fig. 20-22) 

M A T K IÎ 11; L K x A M I N É. I au ban : 

C i l 102 : 1 S 23,5 m m ; 1 9 45,5 m m . Cl) 103 : 1 J 47,5 m m ; 1 y 50,0 m m . — 

C H 109 : 2 y 33,5 et 53,0 m m ; 1 y 70,5 m m . C i l 113 : 1 55,0 m m ; 3 9 00,0 à 75,5 m m . — 

(Ml 133 : I y 59,5 m m . 

TYPES. La femelle dont, la carapace mesure 75,5 m m . pèchée lors d u chalutage 113, 

a été choisie comme holotype. Les autres spécimens sont les paratypes. 

DESCRIPTION. Le corps est, pubescerit. Le rostre est très long chez les femelles adultes 

et les jeunes; chez les premières, sa longueur est habituellement, un peu supérieure à celle de la 

carapace; chez les seconds, elle est proport ionnel lement plus grande, un spécimen mâle don t 

la carapace mesure 24 m m avant, un rostre de 42 m m ; chez les mâles adultes, le rostre est rela-

tivement- court pu isque sa longueur est comprise environ 2,7 fois dans celle de la carapace. 

Su ivan t les spécimens, le rostre peut être soit droit et légèrement dressé, soit légèrement recourbé 

vers Je haut , soit légèrement sinueux (tig. 20 a, c-e); son bord supérieur porte 2 dents rostrales 

proches Lune de l 'autre et, situées vers sa base; la posi t ion de ces dents peut varier quelque 

peu. : le p lus souvent la distale se t rouve un. peu en avant de l 'extrémité de l 'œil, la basale é tan t 

alors légèrement en arrière de la cornée; mais les 2 dents peuvent être décalées et, chez un spé-

cimen, la dent basale se trouve au niveau de l 'extrémité de l 'œil . Il n 'y a qu ' une seule dent 
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postrostrale située un peu en arrière de l'orbite, l'espace la séparant de la dent rostrale basale 

étant de 1,2 l'ois à 1,6 fois plus grand que celui séparant les 2 dents rostrales. Le bord inférieur 

du rostre est lisse. Vers l'arrière, le rostre se prolonge par une carène bien marquée qui s'étend 

sur la moitié environ de la carapace. 

Cette dernière a un sillon cervical qui n'est visible qu'à sa base et n'a pas de sillon post-

cervical. Elle est armée de 3 épines : une antennaire minuscule et le plus souvent réduite à un 

tubercule, une postantennaire assez forte, une branehiostège forte et implantée sur le bord 

antérieur de la carapace. Chacune de ces épines se prolonge en arrière par une carène ; celle 

de l'épine branehiostège est très longue et atteint la région branchiale sur laquelle elle s'étend 

ensuite en diagonale; sur cette région la carène est bordé»;, le long de son bord supérieur, par 

a-b, V ho l o l y p e 75 ,5 m i n , Vauban, ( l i t 1115 : a , r ég ion a n t é r i e u r e d u co rps , v u e l a t é r a l e ; h e x t r é m i t é d e 

l ' a b d o m e n , vue l a t é r a l e . 

c, ^ p a r a l y p e 23,5 m m , Vauban, ( H l 102 , r ég i on ros t r a l e . 

d , 9 p a r a l y p e 00 ,0 m m , Vauban, ( d l 113 , r ég ion ros t r a l e . 

e-f, q p a r a l y p e 55,0 m m , l ' a u b a n , Cd t 113 : e, r ég ion rosi r a i e ; I", a p p e n d i x m a s c u l i n a d r o i t , v u de de r r i è re 

( r ame i n t e r ne d u p l é o p o d e e n l e v é e ) ; g, idem, v u d u c ô t é i n t e r n e . 
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un sillon qui, vers l 'avant, sur la région hépatique, se sépare d'elle of qui, d'abord paraIlù'Jc 

au bord, inférieur de la carapace, remonte ensuite pour passer par la base de l'épine postanten-

naire et aboutir au fond de l'orbite, l ue courte carène s'étend par ailleurs sur la région, hépa-

tique bordant la base du sillon cervical, une autre court plus ou moins parallèlement au bord 

inférieur puis postérieur de la carapace, I n peu en avant de ce dernier, dorsalement, se trouve 

un petit tubercule. 

l /œi l a une cornée très colorée qui est un peu plus large que l'article distal du pédoncule: 

celui-ci, aplati dorsovenlralcmenf, est orné, an milieu de son bord interne, d'un petit tubercule 

conique, bien saillant. 

Les a utérin nies n'ont pas <fe prosarférua développé: seule existe une excroissance arrondie 

ornée de soies. Le pédoncule antennulaire s'étend jusqu'aux sept dixièmes du scaphocérite. 

Le flagelle supérieur est court (égal aux trois quarts environ de l'article basai du pédoncule 

vu de proli l); il est aplati et sa face inférieure porte une gouttière ornée de poils courts. Le 

flagelle inférieur est très long el filiforme. Le slylocérife couvre les neuf dixièmes de l'article 

basai du pédoncule et parfois même plus, son extrémité pouvant atteindre la base de l'épine 

distale du bord externe du. pédoncule. 

Le scaphocérite est, foliacé (L/l 1,9): son bord externe se termine par une épine qui 

est située aux cinq sixièmes de la lame. 

Les pièces buccales, des mandibules aux deuxièmes maxillipèdes. sont représentées sur 

les ligures 21 a-f. L'endopodite des premiers maxillipèdes est divisé en trois articles of l'esquisse 

de deux divisions supplémentaires s'v observe. Les troisièmes maxillipèdes s'étendent jus-

qu'aux deux tiers ou aux trois quarts du scaphocérite suivant les spécimens; leur exopoditc 

peu ! ne pas atteindre fout à l'ait l 'extrémité du mérus ou. au contraire la dépasser assez lar-

gement. 

Les péréiopodes sont assez forts, y compris les quatrièmes el cinquièmes dont seul le 

dactyle est très grêle. Ils sont dépourvus d'épines à l'exception des premiers el. des seconds 

qui en portent une petite, subdisfale et mobile, près du bord inférieur de la face externe de leur 

mérus. Les premiers portent, on. outre, une toulTe de soies raid es sit uée près de l'extrémité du 

bord inférieur de leur carpe, foulïe à laquelle eu correspond une autre, moins fournie, près de 

la base de la pince. Les troisièmes, quatrièmes et. cinquièmes sont sensiblement (h; même lon-

gueur'; les troisièmes, parfois atfeignent. presque l'extrémité du scaphocérite, parfois ne dépas-

sent pas les deux fiers de cet article. 

La répartition des branchies, épipodifes et exopodites est. la suivant.e : 

M A X I L L I P h 1 ) 'K S r» k li K I O I M I I ) K S 

1 • M 1 • „ 
IV V 

Pleurobrauchies 1 1 I 1 1 | 1 

Arfhrobranehies 1 P ! 1 2 2 2 2 2 

Podobranchies 1 1 1 1 - — 

Kpipodites 1 1 1 1 1 1 1» 
_ 

Exopodites 1 1 1 . . . 
-
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Les pleurobranchies des segments I X , X el X I I I on t des longueurs respectivement voi-

sines du cinquième, du tiers et de la moitié de celle de la pleurobranchie du segment X I V . 

L'arthrobranchie du segment VI I est assez petite, celle, antérieure, du segment V I I I très petite, 

les autres sont bien développées, l /épipodite des quatrièmes péréiopodes a une longueur voisine 

du quart, de celle de Tépipodite des troisièmes. 

Fig . 21. — Parahepomadu.s vaiibani sp . t iov . , ^ p a r a l y p e (Xi,5 m m , Vauban, < d l 1 115 : a , m a n d i b u l e 

g a u c h e , l'ace ex t e r ne ; b , idem, d é t a i l de l ' a r t i c u l a t i o n b a s a l e ; c, m a x i l l u l e g a u c h e , l'ace e x t e r n e ; (1, m a x i l l e 

g a u c h e , l'ace e x t e r n e ; e, p r e m i e r m a x i l l i p è d e g a u c h e , l'ace i n t e r n e ; I', d e u x i è m e m a x i l l i p è d e g a u c h e , face 

e x t e r n e ; g, osselets u r o e a r d i a q u e et p r é p y l o r i q u e vu s de dessus ; h, osse let p r é p y l o r i q u e v u de, p r o f i l ; 

i, osselet z y g o e a r d i a q u e e l p l a q u e c a r d i a q u e vu s d u c ô t é i n t e r n e , 

a , c, (1, e et I' s o n t à l a m ê m e é che l l e , de m ê m e q u e g , h c l i . 
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L 'abdomen a son quatr ième segment caréné, dorsalement, sur un peu plus de sa moi t ié 

postérieure. Les c inquième et sixième segments sont carénés sur toute leur longueur. Toutes 

ces carènes se terminent par une épine. Un (lenticule termine le bord dorsal du troisième segment. 

'Le sixième segment a une longueur égale à 1,(i - 1,7 l'ois celle d u c inquième (les longueurs des 

segments étant prises sur leurs fac.es latérales, au n iveau des eondyles); ses bords ventraux 

sont, armés (Tune petite épine distale souvent denti forme. 

Les pléopodes sont très développés, les premiers oui, une longueur un peu supérieure 

à celle de la carapace. 

Le telson est environ 1,5 fois plus long que le sixième segment abdom ina l ; son extrémité, 

en forme de longue pointe, se situe un peu en deçà de celle de rendopod i te des uropodes. Il est 

armé, sur son quar t distal, de \ paires d'épines latérales, assez longues et mobiles (1). L 'exopodite 

des uropodes est nettement plus long que l 'endopodi te; son bord externe est armé d 'une épine 

subdistale. 

Le thé lycum, le pé tasma et l 'appendix maseul ina sont représentés sur les figures 20 f-g 

et, 22. 

TAILLE. - Cette crevette atteint, une très grande taille pu isqu 'une des femelles dont 

nous disposons atte int 30 cm (le 75,5 mm) . Les mâles ne semblent guère dépasser 20 cm 

(le — 55 mm) . 

COLORATION. - Très uniforme, orange. 

DISTRIBUTION. thirahepomadus vaabani n'est connu jusqu ' à présent, que des côtes 

nord-ouest et ouest de Madagascar, entre 13° 0 2 ' S et 22° 3 0 ' S . Il a été capturé entre 880 et 

1 200 m de profondeur, ainsi que lors d ' un ehalutage à 1 000-1 525 m . 

11KM A HOUE. Cette espèce est dédiée au navire océanographique Vauban, de la Mis-

sion O R S T O M de Nosv lie, avec lequel la presque tota l i té des récoltes étudiées ici ont été faites. 

(ienre A R I S T A E O M O R P H A W o o d Mason, 1801 

Corps pubescent. Rostre très allongé chez les femelles adultes et les jeunes mâles, court 

chez les mâles adultes, orné de plusieurs dents dorsales réparties sur toute sa longueur. Deux 

dents postrostrales. Carapace avec un sillon cervical peu marqué el disparaissant, bien avan t 

d 'at te indre le bord dorsal de la carapace, u n sillon postcervical esquissé, une épine antennaire, 

une épine hépat ique et une épine brauehiostège située sur h; bord de la carapace. Abdomen 

à segments 3-0 carénés dorsalement, la carène du troisième ne s 'étendant toutefois que sur 

les deux tiers postérieurs environ du segment. Telson se terminan t par une pointe effilée (d, 

armé, sur ses deux cinquièmes distaux, de h paires d'épines mobiles latérales. Œ i l à cornée 

très développée et dont le pédoncule porte sur le bord interne de son article distal , tou t près 

de la cornée, un très petit, tubercule, l'as d'écaillé oculaire. 'Premier segment du pédoncule anten-

nulaire avec un prosartéma réduit à une petite excroissance ornée de soies. Flagelle antennula ire 

supérieur aplat i sur presque tou te sa longueur et court . Flagelle antennula ire inférieur long 

et filiforme. Pa lpe des maxiltules non segmenté. Exopod i fe sur tous les maxil l ipèdes mais non 

sur les péréiopodes. Pas d'épines sur l' ischion et le mérus des péréiopodes. Quatr ièmes et, cin-

quièmes péréiopodes grêles. Une pleurobranehie sur les segments I X à X I V , celle d u segment I X 

très petite, celle du segment X I V très développée et à p i lunules très ramifiées, les autres assez 

longues mais à pin.ri.ules très peu ou non ramifiées. Une arthrobranehie très pet i te sur le seg-

ment. V I I , deux sur les segments V I I I à X I I I très développées sauf l 'une de celles du seg-

(1) Le telson de l ' h o l o t ype ne po r l e que ,'5 ép ines sur son bord "aue l i e , ma i s il s 'ag i l d ' u n e a n o m a l i e . 
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Fig. 22. — Parahepomadus vaubani sp. nov. 

a-b, $ holotype 75,5 m m , Vauban, C H 113 : a, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des 

péréiopodes; b, coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

c-f, paratype 55,0 m m , Vauban, G H 113 : c, coupe longi tudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V ; 

d, moit ié droite du pétasma, face dorsale; e, idem, face ventrale; f, idem, extrémité du lobule ventrolatéral , 

vue latérale externe. 
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ment. V I I I qui est très petite, l u e podobranchie toujours bien développée sur les segments V I I I 

à X I I . l 'n. épipodite non bi furqué, toujours de grande tail le, sur les segments V I I à X I I I 

Pétasma de même type que celui des Para/iepomadus. Thé lycum avec une p laque en l'orme 

d'écu sur le stérilité X I I I . 

TABLEAU 1. -- Répart i t ion des branchies, épipodites et exopodites 

dans le genre Aristaeomorpha 

M A X I LLIPÈ 1E S PLÏLL KIOPOI) ES 

1 11 111 1 II m IV V 

Pleurobranchies p 1 I 1 1 1 

Arthrobranchies . . . V P I 1 2 2 2 2 2 

Podobranchies 1 1 1 1 1 

Epipodites 1 1 1 1 1 1 1 

Exopodit.es 1 1 1 

KKMARQUES. Comme nous le ment ionnons dans les pages qui suivent , ce genre ne 

paraît renfermer actuel lement que deux espèces : .1. foliacé,a ( Risso) et .1. woodrnasoni Cal man 

qui se distinguent essentiellement par les proport ions de leur région ptérygostomienne dont 

le rapport longueur/hauteur est compris entre 3,6 et 4,0 pour la première, entre 2,2 et 2,4 pour 

la seconde. Jusqu ' à présent, seule .1. foliacea, a été trouvée à Madagascar. 

Aristaeomorpha foliacea (Risso, 1827) 

(lig. 23. 24) 

Bib l i og raph ie par t ie l le : 

l'enaeu.s foliacrus Itisso, 1827, p. 09, p l . 2, lig. (i. 

Penaeus foliacrus, M ici s, 1878, p. 307. 

Penaeus foliacrus, I I . \Tilne Kdwards , 1837, p. 118. 

Penaeus Fohaceus, l l o pe , 1851, p. 19. 

Penaeus foliacrus, l le l ler , 1803, p. 297. 

Penaeus foliacrus, ( i r ube , 1801, p. 02. 

Arislcus roslridentalus Ba ie , 1881, p. 189. 

Penaeus foliacrus, ( larus , 1885, p. 171. 

Arislcus ? foliacrus, S m i l l i , 1880, p. 188. 

Arislcus roslriilenlalus, Ba ie , 1888, p. 317, p l . 51. 

Penaeopsis foliacrus, ( h i m a n n , 1890, p. 152. 

Arislaroinorpha (!iglioliana W o o d Mason , 1892, p l . 2, lig. 2. 

Plrsioprnarus foliacrus, F axon , 1895, p. 199. 

Plesiopenaeus gi g! i oh an us, Kaxon , 1895, p. 199. 

Arislaeoniorplia medilerranea Adensan ie r , 1898, p. 027. 

Arislaeoniorplia foliacea, Senna , 1903, p . 209, p l . (i, fig. 0-7; p l . 8, fig. 1-0; p l . 9, fig. 1-2. 

Arisleoniorpha pholiacea, .Vfagri, 1901, p. (i. 

Arislaeoniorplm foliacea, Bouv ie r , 1905, p . 983. 



Fig. 23. — Aristaeomorpha foliacea (Risso). 

a, $ 63,0 mm, Vauban, C i l 22 : parlie antérieure du corps, vue latérale, 

b, Ç 49,0 mm , ibidem : région rostrale. 

c-d, çj 42,5 mm, ibidem : c, région rostrale; d, appendix masculina vu de derrière (rame interne du 

pléopode enlevée). 

e-f, $ 54,0 mm, Vauban, C l ï 143 : e, disposition des photophores sur la face ventrale du corps; f, disposition 

des photophores sur le scaphocérite. 



ALAIN CKOSNIKK 

Arislaeomorpha foliacea, l i onv i c r , 1908b, p. 53, p l . 3, lig. 1; p l . 11, lig. 1-5. 

Arisleomorplia foliacea, Magr i , 1911, p. 21. 

Aristaeomorpha foliacea, k e m p cl Scwc l l , 1912, p. 18, p l . 1, fig. 5. 

Aristaeomorpha rostridentatus, S l e b b i n g , 1911, p. 21. 

Aristaconior/ lui foliacea, Ves la , 1915, p. 101. 

Aristaeomorpha rosiridcntata, l ' a r i s i , 1919, |). 59, lig. 1-2. 

Aristaeomorpha foliacea, S u n d , 1920, p. .'M. 

Aristaeomorpha foliacea, S l c pbcnscn , 1923, p. 15, lig. 0. 

.1 ristaeomorphii roslridenlala, Balss, 1921, p. '\'\. 

Aristaeomorpha roslridenlala, Balss, 1925, p . 221, lig. 1-2. 

Arislaeomorpha foliacea. C a ï m a n , 1925, p. 7. 

Aristaeomorpha foliacea, S c h m i l l , 1920, p. 313, p l . 57, lig. 1-3. 

Aristcomorpha johacea, Boni an cl Argi las , 1928, p. 12, fig. 2. 

Aristcomorpha foliacea, Br i an , 1931, pp. 1-0. 

Arislcus lapoiiicus xi o kova , 1933, p. 3, (ig. 1. 

Aristcomorpha foliacea, M i r am l a B i vc ra , 1933a, p. 1. 

Arisleoiiiorplia foliacea, M i r am l a B ivc ra , 19331», p. 1. 

Arislaeoinorplia foliacea, Bu r ken r o ad , 1930, p. 85. 

Arislneoniorplia foliacea. R a m a d a n , 1938, p. 53, (ig. 5b . 

Arisleoiiiorplia foliacea, l l c l d l , 1939, pp . 319-358, fig. I l , I I I , 1111. I Y B , V I , V I I 

Arisleoiiiorplia foliacea, Br ian , 1912, p. 35, p l . 2, lig. 1. 

Arisleoiiiorplia foliacea. B i o j a , 1911, pp . 110, 11!), (ig. 2. 

Arislaeoniorplia foliacea, Anderson el L i ndne r , 1915, p. 301. 

Arislneoniorplia foliacea, Xa rnp i i cy A lvarez , 1910, p. 51, lig. 18-19. 

Aristaconior/ ha foliacea. K u b o , 1919, p. 200, fig. 1 A, 8Z , 11 K, 19B, 23C-1), 30K F, 11A-C, 05C-1), 72A 

el C . 78F , 87-89. 

Arisleoiiiorplia foliacea. Dieu/.eide, 1950, p. 35. 

Arislaeoii/orplia foliacea, Ba rna rd , 1950, p. 025, lig. 117. 

Arisleoiiiorplia foliacea, Dieu/.eide, 1952, p. 39, fig. I . 

Arislaconiorpha foliacea, ( lo i Miel», 1953, p. 110. 

Arisleoiiiorplia foliacea, Massu l i , 1953, p. 12. 

Arisleoiiiorplia foliacea, l l c l d l , 1955, p. 9, p l . 1. 

Arisleoiiiorplia foliacea, Xar i i p i i cy A lvarez , 1950, p. 100. 

Arisleoiiiorplia foliacea, Dieu/.eide el R o l a n d , 1957, pp . 11, 18. 

Arisleoiiiorplia foliacea, Dieu/.eide el R o l a n d , 1958, p. 18. 

Aristaconior plia foliacea, l l o l l h u i s el ( l o l l l i e b , 1958, pp . 15, 111. 

Aristaeomorpha foliacea, R i cha rdson el Y a l d w v n , 1958, p. 25, lig. 3. 

Arisleoiiiorplia foliacea, k a r l o v a c , 1959, p. 301. 

Arisleoiiiorplia foliacea, K u b o , 1900, p. 113, p l . 50, lig. 1. 

Arisleoiiiorplia foliacea, Dieu/.eide, 1900, p. 75. 

Aristcomorpha foliacea, M a u r i n , 1900, pp. 118-151. 

Arisleoiiiorplia foliacea. Mau r i n el Megl io , 1901, pp . 270, 272. 

Aristcomorpha foliacea, Mau r i n , 1902, pp . 172, i 8 0 , 181, 187-190, 193, 197, 200, 201, 205, 200, 208, 210, 

211, 213. 

Aristcomorpha foliacea. Massu l i , 1901, pp . 192, 201. 

Arisleoiiiorplia foliacea, Mau r i n , 1905a, pp . 118-119. 

Aristcomorpha foliacea, .Maurin, 1905b, pp . 175-178. 

Aristaeomorpha foliacea, l l o l l l n i i s cl Bosa , 1905, p. 1. 

Aristaeomorpha foliacea, HuI lis el 'Thompson , 1905, p. 5. 

Aristcomorpha foliacea, O k a d a el a i l . , 1900, p. 151. 

Aristaeomorpha foliacea, H a l l , 1900, p . 100. 
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Aristeomorpha foliaeea, M o n o d , 1900 , |»|». 108, 111 , 118, 128 , 131 , 112, p l . 2. fig. 1-0. 

Aristeomorpha foliaeea, R a e e k . 1907, p . 1. 

Aristeomorpha foliaeea, F i g u e i r e d o et C h a r n c c a , 1908 , p . 10 . 

Aristaeomorpha foliaeea, Z a r i q u i e y A l v a r e z , 1908 , p . 12, l ig. 22 a-b. 21 a. 

Arisleomorpha foliaeea, Y l a u r i n , 1908a , p p . 33 , 11, 15, 87, 101 , 101 , 100 . 108 , 11:5, 110, 122. 

Arislcomorpha joliarra, M a u r i n , 1 9 0 8 d , p p . 179, 180 , 182, 192 , (ig. :5 A-F . 

Aristaeomorpha joliarra, S l e v c i e , 1909 , p . 120 

Aristaeomorpha foliaeea, R o b e r t s e l I V q u e g n a l , 1970 , p . 12. 

Arisleomorpha, C r o u p e d ' e x p e r t s CCP\f , 1970 , p p . 5-0, 8-10, 12-11, 10-20. 

Aristeomorpha jotiaeea, Y i l e l a , 1970 , p p . 11!), 121 , 122. 

Arisleomorpha foliaeea, M a s s u l i , 1970 , p . 120 . 

Aristeomorpha foliaeea, l V q u e g n a l el R o b e r l s , 1971 , p p . 8, 9, p l . 5 D . 

Aristeomorpha foliaeea, K e n s l e y , 1972 , p . 10 , (ig. ,'{ j. 

Aristaeomorpha foliaeea, L a g a r d è r e , 1972 , p p . 059 , 007. 

Aristaeomorpha foliaeea, R a e e k , 1973 , p p . 150 , 157. 

Aristaeomorpha foliaeea, C ro sn i c r el . J o u a n n i c , 1973 , p . 12, p l . 3, (ig. 1. 

Arisleomorpha foliaeea, C r o sn i c r et Fo r e s l , 1973 , p . 287 , l ig. 90a . 

Arisleomorpha foliaeea, Fo res l , 1973 , F i c he l ' K N A r i s t . 1, 2 (ig. 

Aristaeomorpha foliaeea, L a g a r d è r e , 1973 , p . 20, (ig. 17-21. 

Aristaeomorpha foliaeea, A n o n y m e , 1973 , p p . 20-28. 

Aristaeomorpha foliaeea, M o n o d , 1971 , p . 117 , l ig. 3-5. 

Aristaeomorpha foliaeea, I5rucc, 1971 , p. 11 . 

Aristaeomorpha foliaeea, B u r u k o v s k y , 1971 , p . 17, l ig. 01 b. 

Arisleomorpha foliaeea, C ro sn i c r , 1970 , p . 227, (ig. 1 a-b. 

Aristaeomorpha foliaeea, S a n k a r a n k u l I y , 1970 , l a b l . 1. 

Aristaeomorpha foliaeea, F r o g l i a , 1970 , p p . 70-78. 

Aristeomorpha foliaeea, P a s l o r e , 1970 , p p . 100 , 10!). 

N o n Aristaeomorpha rostridentata, YVood M a s o n cl A l c o c k , 1 8 9 1 b , p . 280 ( A. woodmasoni C a ï m a n ) . 

.Non Aristaeomorpha roslridenlata, VVood M a s o n , 1892 , p l . 2, (ig. 1 ( A. woodmasoni C a ï m a n ) . 

N o n Aristens ( Aristaeomorpha ) roslridenlalus, A l c o c k , 1901 , p . 3!) f A. woodmasoni C a ï m a n ) . 

N o n Aristaeomorpha rostridentata, K e m p et Sevvel l , 1912 , p . 17 , p l . 1, (ig. 0 |— A. woodmasoni C a ï m a n ) . 

N o n Penaeus f(dia<-eus, B o u t a n el A r g i l a s , 1927 , p . 258. (ig. 1-5 ( Aristens antennatus ( R i s so ) ) . 

M A T É ni Kl. E X A MIN K. — IV/,// Ixi.ll : 

GH 3 : 15 sp. — CH 4 : 20 sp. — C I ! 5 : 33 sp. - C l i 22 : nbx sp. — C i l 23 : 8 sp. — 

Ci l 28 : 35 sp. - GI I 29 : 99 sp. — GH 30 : 86 sp. — C H 33 : 46 sp. — CH 34 : 6 sp. — 

CH 37 : 26 sp. C I I 38 : qq. sp. — CH 46 : 20 sp. C I I 47 : 3 sp. — GIT 48 : 71 sp. — 

CH 49 : 22 sp. C I I 56 : 22 sp. — CH 59 : 142 sp. — CH 60 : nbx sp. - C I I 65 : nbx sp. — 

CH 89 : 20 sp. — CH 90 : 66 sp. — CH 91 : 23 sp. — C I I 96 : 29 sp. -- C I I 97 : 67 sp. -

C1I 98 : 81 sp. - CH 100 : 149 sp. — CI I 104 : 31 sp. — C H 105 : nbx sp. — C I I 107 : 258 sp. — 

CH 108 : 7 sp. - CH 112 : 127 sp. — CH 114 : 64 sp. — C i l 116 : 43 sp. — G H 130 : 9 sp. — 

CI I 143 : nbx sp. 

REMARQUES. -- Cette crevette porte de très nombreuses taches rouge foncé, en forme 

de point, de croissant ou de tiret et qui correspondent peut-être à des organes lumineux. Nous 

avons représenté la disposition de ces taches sur le scaphocérite, la face ventrale du corps, le 

telson et les uropodes (fig. 23 e-f). D'autres taches, nombreuses, existent, en particulier sur les 

pédoncules antennulaires, sur les exopodites des maxilles et des deux premières paires de maxil-

lipèdes, sur les basis des deuxièmes et troisièmes maxillipèdes ainsi que sur ceux des cinq paires 

de péréiopodes, sur l'ischion et le mérus des quatre dernières paires de péréiopodes, sur les pinces 

des trois premières paires de péréiopodes, à la base du basis et de l'exopodite des pléopodes, etc. 



A L A I N C R O S N I E R 

En. 1012, IVKIMP (il. SKWKI.I. oui, établi qu' i l existait doux espèces d'Arislaeomorj/ha, 

.4. foliacea (Risso) et une autre l'orme que ces auteurs ont cru être .1. roslridenlala (Rate). 

En. 1025, CALMAN a établi qu\.t. roslridenlala était, synonyme d ' . L foliacea et que la forme 

que KEMP et SKWKI.I. avaient identifiée à .4. rostridenlala ('tait, une espèce nouvelle qu' i l a nom-

mée .1. wood mason i. En 1025, RALSS (1025, p. 221) a identif ié à .1. roslridenlala. (Rate) .'5 spéci-

mens récoltés par la \ aldivia en Indonésie. Cet auteur faisant référence au travail de KKMP et 

SKWKLL, on était, en droi t de supposer qu' i l ava i t accepté les conclusions de ces derniers et que 

ses spécimens étaient en l'ait des .4. wood mason i Ca ïman ; une telle conclusion était tout,(dois 

infirmée par le dessin publ ié par RALSS (1025, fig. 1) où le spécimen représenté, d'après les pro-

portions de sa région pférygosfomienne, semble être une .4. foliacea. A tin de nous permettre 

de lever1 ce doute, le Dr C Vit r NKR a bien voulu réexaminer les spécimens de la l ' a l d i v i a ; il a 

constaté qu'i ls appart iennent à l'espèce de RISSO. 

TAII.I.K. Les femelles de cet,te espèce peuvent at te indre 22 cm, les mâles 17 cm. Les 

femelles pèehées par le I auban n'excèdent pas 21 cm (le 00 mm) . 

COLORATION. l ' in forme, rouge vineux tirant, sur le violet. 

DISTRIBUTION. Cette espèce est connue de fouit; la Méditerranée, de l 'At lan t ique 

oriental (du golfe de Gascogne au. Rio de Oro), de l 'A t lan t ique occidental (île; Bahamas, golfe 

du Mexique, Colombie) et de l'I ndo-Ouest-Pacifique. Dans cette dernière région, elle a été 

signalée au large de l 'Afr ique du Sud (Port E l izabefh et Durban , RARNARD, 1050), à Zanz ibar 

et aux îles Maldives (RAMADAN, 1938), en Indonésie (RALSS, 1925 sous le nom d ' . l . rostridenlala), 

au sud-est de l 'Austral ie (SCIIMITT, 192(5; RAC.KK, 1907), on 'Nouvelle Zélande ( R ien A KIISON 

et YALDWYN, 1958), en 'Nouvelle Calédonie (MONOD, 1974), aux îles Fidj i (RATK, 1888, sous 

le nom (VAristeus rostridentatus), au J apon (YOKOYA, 1933, sous le nom d'Arislens japonicus : 

K I B O , 1949). 

Assez curieusement, cette espèce semble ne pas se trouver eu nier d 'Arabie , dans le golfe 

du Rengale et, en mer d 'Andaman où existe, par contre, Aristaeomorpha woodmasoni Ca ïman 

qui n'est, connue, elle, que de ces régions (1). 

D'après la l ittérature, Aristaeomorpha foliacea a, dans r indo-( hiest.-Pacifique, été pochée 

entre (il (YOKOYA, 1933) et 640-058 m (RAMADAN. 1938). A Madagascar, nous ne l 'avons trouvée 

qu 'à part ir de 170-175 m et, jusqu 'à 750-810 m ; sa répartition, ba thymét r ique paraît sujette 

à des variat ions nycthémérales assez importantes : de jour , c'est, vers 650-750 m qu'elle semble 

être la plus abondante et des rendements de 15 kg/h avec- un chalut à crevettes de 1 \ m de 

corde de dos ont alors été obtenus; de nui t , elle remonterai t à dos profondeurs moindres. En 

Nouvelle Zélande, cette espèce est surtout, abondante entre 90 et 180 m ( Ric.ii ARDSON et, 

YALDWYN, 1958); en Australie, on. ne la trouverait, qu 'à par t i r de 200 ru (d. son m a x i m u m 

d 'abondance se situerait, peut-être, entre 250 et 350 m (RAC.KK, 19(57). 

E n Méditerranée et dans l 'At lant ique oriental, A. foliacea a été trouvée entre 200 et 

1 300 m de profondeur mais sa pèche, qui est prat iquée de façon industriel le dans ces régions, 

semble s'effectuer surtout, entre 300 et, 750 m. 

Dans l 'At lan t ique occidental, .4. foliacea a été récoltée entre 283 et (540 m. 

(1) (.ÏKOIUIK (1966, 19(19) signale A. >\'oodimisoni dans le sud-est de, l'Australie d'après CALMA N, 

niais il s'agit certainement d'une erreur de l'auteur indien. 



Fi<j. 24. — Aristaeomorpha foliaeea (Ilisso). 

a-b. + 63,0 mm, Vauban, GH 22 : a, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes; 

b, coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V et vue de trois quarts arrière, 

c-d, $ 42,5 mm, ibidem : c, moitié droite du pétasma, face ventrale; d, coupe longitudinale médiane 

des sternites X I I , X I I I , X I V . 



ALA IN C K O S N I K H 

(ienre A R I S T E U S Ruvernoy , 1840 

Corps glabre ou pubescent. Rostre très allongé chez les femelles adultes el. les jeun.es 

mâles, court chez les mâles adultes, armé de 2 dents dorsales situées près (te sa hase, l ue dent 

postrostrale. Carapace avec un sillon cervical dont seule la hase est visible, une épine auton-

naire et une épine branchiostège située sur le bord antérieur de la carapace. Abdomen à 

segments 4-6 carénés dorsalement, la carène du quatr ième ne s 'étendant toutei'ois que sur 

les deux tiers postérieurs environ du segment. Telson se terminant, par une pointe ellilée et 

armé, sur ses deux cinquièmes distaux, de 4 paires d'épines latérales mobiles. Œ i l à cornée 

bien développée et dont le pédoncule porte, au quart distal de son bord interne, un tubercule, 

l 'as d'écaillé oculaire. Premier article du pédoncule antennula i re avec un prosartéma réduit 

à une peti te excroissance ornée de soies. Flagelle antennula ire supérieur aplat i sur presque 

toute sa longueur et très court. Flagelle antennula ire inférieur long et. filiforme. Palpe des tna.xil-

lules non segmenté. Exopodi tes présents sur les maxil l ipèdes mais non sur les péréiopodes. 

Mérus des péréiopodes des deux premières paires (d. parfois de la troisième armé d 'une épine 

mobile. (Quatrièmes et cinquièmes péréiopodes modérément, grêles. Une pleurobranchie sur 

les segments I X à X I V , celle du segment X I V très développée (d à pinnules très ramifiées, 

les autres rudiment aires (réduites à une papil le) ou, le plus souvent, petites à piunule.; très 

peu ou non. ramifiées. Une arthrobranehie p lu tô t peti te sur le segment V I I , deux sur les 

segments V I I I à X I I I , très développées sauf celle, antérieure, d u segment VI11 qui est, très 

petite, f ' ne podobranchie toujours bien développée sur les segments V I I I à X I , celle du 

segment X I étant de même tail le que celle du segment, X . Un épipodite non bifurqué, toujours 

de grande taille, sur les segments V I I à X I I , celui du segment X I I étant aussi développé que 

celui du segment, X I . Pétasma de même type que ceux des Heponiadus, I!emipenaeus, Plesio-

penaeus, IKseud.aristeus avec un lobule dorsolatéral à extrémité arrondie et un lobule ventro-

latéral qui est saris attache avec le lobule dorsolatéral sur près de la moit ié (h; sa longueur. 

Thé lycum de type ouvert,, avec une p laque en forme d'éeu SUT' H; stérilité X I I I . 

TABLKAI: 2. Répart i t ion des branchies, épipodites et exopodites 

dans le genre Arisieus 

M A XII.I.IPK n KS PKItKIOPOl) KS 

1 11 I I I I 1 1 111 IV V 

Pleurobranchies P r ou p r ou p r ou p r ou p 1 

Arthrobranehies P P + 1 
2 2 2 2 2 

Podobranchies 1. 1 I 1 

Ep ipodi tes 1 1 1 1 1 1 

Exopodi tes 1 1 1 -



C K l ' S T A C É S I) K C A P O D E S A R ISTE I D AK ( i l 

T A BLE A R D K D É T E R M I N A T I O N DES Aristeus M A L G A C H E S 

1. Corps pubescent. Une épine mobi le subdislale près du bord inférieur de la face 

externe du mérus des troisièmes péréiopodes virilis 

—- Corps glabre. Pas d'épine mobile sur le mérus des troisièmes péréiopodes 2 

2. Cinquièmes péréiopodes avec un carpe de même longueur ou presque que le 

mérus et orné de 4 à 8 photophores mabahissae 

— Cinquièmes péréiopodes avec un carpe net tement plus long que le mérus et orné 

d 'au moins 14 photophores 3 

3. Carpe des cinquièmes péréiopodes orné de 14 à 21 photophores. Premiers péréio-

podes avec une pince aussi longue ou à peine plus longue que le carpe semidentatus 

Carpe des cinquièmes péréiopodes orné de 65 à 117 photophores. Premiers 

péréiopodes avec une pince beaucoup plus longue que le carpe antennatus 

REMABQUKS. — On trouvera dans les tableaux 3 à (i d 'autres caractères permet tan t 

de distinguer les 4 Aristens malgaches. 

Comme l'a montré RAMADAN (1938), dans ce genre, les longueurs relatives des articles 

des péréiopodes varient peu chez les adultes d 'une même espèce et diffèrent souvent beaucoup 

d 'une espèce à l 'autre, fournissant ainsi de bons caractères taxonomiques. Il en est de même, 

semble-t-il, de la répart i t ion des photophores sur les péréiopodes, au moins dans une même 

région géographique. 

Le genre Aristens comprendra i t actuel lement 9 espèces qui , outre celles étudiées ici, 

sont ,1. antiliensis Bouvier connu de l 'At lan t ique occidental tropical, .1. caridens l lo l thu is 

connu de l 'At lant ique oriental tropical, .1. crosnieri Burukovsky récolté jusqu 'à présent en 

un seul exemplaire dans l 'At lant ique du Sud-Est, .1. occidenUdis Faxon l imité au Pacif ique 

de l 'Est tropical et qui semble très proche d ' . l . semidentatus, et A. alcocki R amadan qui n 'a 

jusqu 'à présent été trouvé, semble-t-il, qu 'en mer d 'Arabie , dans le golfe du Bengale et dans 

le golfe d 'Aden. 

Cette dernière espèce, dont le corps est glabre, semble se caractériser essentiellement 

par les pleurobranchies des segments I X à X I I I qu i sont rudimentaires, pu isque réduites à 

une simple papi l le por tan t , tou t au plus, quelques embryons de pinnules. Un autre caractère 

distinetif, mais qui est surtout uti l isable par comparaison, est, fourni par la distance séparant 

l 'extrémité antérieure de la carène cervicale du renflement, court et peu caréné chez cette 

espèce, prolongeant vers l'arrière l 'épine branehiostège. Cette distance est proport ionnel lement 

nettement plus grande chez A. alcocki que chez les autres espèces indo-ouest-pacifiques à corps 

glabre (fig. 25 j). Les longueurs relatives du mérus et du carpe des quatr ièmes et c inquièmes 

péréiopodes, ainsi que celles de la pince et du carpe des trois premières paires de péréiopodes 

et celles des doigts et de la p aume des pinces fournissent également, des caractères distinct ifs 

( tableaux 3 et 6). La répart i t ion des photophores ornant les péréiopodes est malheureusement 

inconnue. 

Aristeus virilis (Bate, 1881) 

(fig. 25 a-b, 26 a-b) 

llemi penaens virilis H a i e , 1881, p . 187. 

Aristens Ionien tas as B a l c , 1881 , p . 189. 

IJemi penaens virilis, l i a l c , 1888, |>. p l . l ig. 



T A H L K A T 3 . L o n g u e u r s r e l a t i v e s d e d i v e r s a r t i c l e s d e s p é r é i o p o d e s 

c h e z Arislcus virilis, .1. tnahahissae, .1 . antermatus, . t . semidentatus, e t .1 . alcocki 

| 
Loi g u e u r | l ince 

-
L o n g u e u r c a r pe 

Kspècc P r o v e n a n c e Sexe L .T . L .C . 
j L o n g u e u r < a rpe L o n g u e ) ! r incrus 

( m m i 111 » n i ) 
1M V2 P3 r i 1 ' 5 

Z a n z i b a r i' 11) LSI) ! 1,33 1,00 0 ,90 1,00 1,05 

M a d a g a s c a r V 120 28 1,12 1,21 0 ,99 1,03 1,0(1 

V i r»r» 38 : 1 , 1 1 1,21 0 ,92 1,02 1.1 1 

v 17:") 

i 85 

1 5 

52 

1.11 

1,11 

1 ,23 

1,20 

0,91 

0,9(1 

1,01 1,08 

1,0!) 

Y i 95 .» / .i» 1,11 1,21 0 ,90 1 ,07 1 ,00 

•S n r. 28 1,38 1,11 0 ,90 1,00 1,08 

— o 1 18 30 1,10 1,1 (1 0.91 1 ,03 1,12 

j r . 2 38 1,33 1,10 0 ,81 1,00 1,08 

o n o 39 1.27 1,12 0 ,85 1,01 1 ,10 
1

 j r , 8 10 1,31 1,1 2 0 ,83 1,00 1,00 

M a l d i v e s : r i ) 180 1,20 0 ,91 0,71 0 .88 1,00 

ï 
M a d a g a s c a r v i r .o 

i :>:{ 

30 ,5 

12 

1.18 

1,15 

1 ,00 

0 , 98 

0,7!) 

0 ,71 

0,91 

(),!)() 

1,03 

1,00 

• ï n r » 11 ; M * 1,00 0 ,70 0 ,95 1,05 

i8r> 50 1,12 0 ,70 0,7(1 (),!)() 1,00 

198 51 1,07 0,91 0 ,72 0 ,98 0 ,98 

o 127 31 1,25 1,00 0,7!) 0 ,93 1,03 

j: 
o 127 33 1,21 0 , 98 0 ,75 0 ,97 1 , 00 

•S i 38 30 ,5 1,18 0 ,93 0,71 0,8!) 

y l ' i 8 38 1,19 0 ,93 0,71 0 ,85 1 ,00 

•S i i r» 10,5 1 ,19 1 ,00 0 ,75 0 ,93 0 ,98 

o 1 1 7 12 1,07 0 ,97 0 ,71 0 ,98 

Ma roc V (1) i 7 r . - i 1 , 3 0 1,13 0 ,80 1,11 1,1(1 

Zan / . i b a r I D 100 1 ,12 1,13 0 ,83 1,0(1 1,2!) 

A l ri<| lie Ksi V (1) 100 1 , 3 0 1 ,13 0,8(1 1 , 1 0 1,37 

"5 M a d a g a s c a r 'ï 12:» 32 1,11 1,08 0 ,80 1,08 1,3(1 

( ir»o 35 1,11 1,09 0,8!) 1,01 1,21 

100 11 1 , 1 1 1,10 0,8!) 1,00 1,1!) 

r 1 7f» 1 8 1 , 1 8 1,01 0 ,88 1 ,00 1,11 

r - r 180 1 8 , 5 1,35 1,08 0,8!) 1,03 1,21 

• ï ô 70 18 1,11 1,25 0 ,95 1 , 3 5 

o 9 3 25 1,11 1,20 0 ,90 I.OO 1,37 

o 95 20 1,15 1 , 2 0 0 , 90 1,31 

- O 102 27 ,5 1,10 1,13 0 ,95 1,05 1,32 

K e r m a d ce 'i r«) 185 52 ,0 1 ,01 0,8(1 0 ,70 1,0(1 1 . 3 1 

•2 1 3 1 33 ,8 1,0(1 0 , 80 0 ,72 1,00 

à ? M a d a g a s c a r -i i : j o 30 ,0 1,0(1 0,8(1 0 ,01 1,10 1,33 

y 1 :!5 32 ,9 1 . 0 1 0 ,81 0 ,08 1,0(1 1 ,32 

? 
V 

139 31 ,5 

35 ,0 

1 ,01 

1,00 

0 , 88 

0 ,80 

0,71 

0,(1!) 

1,05 1 , 28 

1 , 3 1 

A d e n Y Ci) 32 ,0 1.21 0 ,95 0 ,70 1 ,02 1 , 0 8 

35 ,0 1.19 0 ,70 1,01 1 , 1 7 

1 iule ? 35 ,5 1 , 2 5 0 ,90 0 ,71 1,01 1 , 1 8 

••T " = 
A d e n -i ? 39 ,0 1 , 2 1 0,9(1 0 ,77 1,02 1 , 1 0 

1 t ide 13,0 1,15 0,9(1 0 ,70 1 , 0 7 

( I l M e n s u r a t i o n s p u b l i é e s p a r RAMADAN. 

(2) L ' u n «les l y p e s d ' . 1 . mahahissac. M e n s u r a t i o n s p u b l i é e s p a r RAMADAN. 

(3) l / u n des t y pe s d'A. alcocki 

('i) l l o l o t y p e d ' / ! . serai dental as (Challenger, s i . 171) . 

(5) L ' u n des p a r a l y p e s d M . sem i dental us [Challenger, s t . 170) . 
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H cuti pendras tomentosus, Ha i e , 1888 , [t. .'507, p l . 19, fig. 2-3; p l . f>0. 

Arisiaens virilis, W o o d M a s o n cl A l c o c k , 1 891b , p . 279 . 

Hemipenaens virilis, F a x o n , 1895, p . 190. 

Arisiaens virilis, F a x o n , 1895 , p. 198. 

Arisiaens virilis, A l c o c k , 1901 , p. 30 . 

Aristens \'irilis, B o u v i e r , 1908b , p . 70. 

Aristens virilis, de M a n , 1911, p p . (i, 27. 

Aristeus virilis, de M a n , 1913 , p l . 2, fig. 0. 

Aristeus semidentatus, Ba l ss , 1925 , p . 221 (en p a r t i e /ide R a m a d a n , 1938) . 

Aristeus virilis, R a m a d a n , 1938 , p . 39 . 

Arisiaens virilis, k u b o , 1919 , p . 191 , (ig. 1 R , 0 A , 8 Y , 11 R , 13 C I ) , 11 F, 19 A , 23 E-F , 30 C et .1, ',1 D , 

05 A-R , 09 ! )-( ; , 72 R et I I , 78 K, 85 , 80 . 

Aristeus virilis, K u b o . 1900 , p . 113 , p l . 50 , fig. 5. 

Aristeus virilis, U k a d a el a i l . , 1900 , p p . 110 , 111 , 151, p l . 1, (ig. 3. 

Aristeus virilis, ( i eo rge , 1909 , p . 20 . 

il emi penaens crassipes, \îonod, 1971 , p . 118, (ig. 7-11 (en p a r l i e ) . 

Aristeus virilli (sic), B u r u k o v s k y , 1971, p. 18. 

M \ T É R T E I. I<: x A M I N k . I du ban : 

CH 5 : 4 sp. CH 2 2 : 3 8 sp. CH 2 3 : 6 sp. - CH 2 8 : 3 sp. -- CI I 21) : 17 sp. -

CH 3 0 : 12 sp. CH 3 3 : 3 sp. - CI I 3 7 : 1 sp. - CH 4 6 : 1 7 sp. — C1I 4 8 : 3 4 sp. - C I I 4 0 : 

7 sp. CH 5 6 : 14 sp. CH 5 9 : 4 6 sp. — CI I 6 0 : 41 sp. - CI I 6 5 : 3 4 sp. — CI I 8 9 : 3 0 sp. -

CH 9 0 : 1 1 8 sp. - • CH 9 2 : 3 sp. - C1I 9 6 : 2 5 sp. — CI I 9 7 : 3 4 sp. - CH 9 8 : 2 0 sp. -

CH 1 0 0 : 1 8 sp. — CH 1 0 3 : 9 sp. - CH 1 0 4 : 7 sp. CH 1 0 7 : 5 4 sp. CH 1 0 8 : 1 sp. -

C i l 1 1 2 : 3 5 sp. ~~ CH 1 1 6 : 4 2 sp. - CH 1 4 3 : 11 sp. 

REMARQUES. - Nos spécimens correspondent bien, dans leur ensemble, aux descriptions 

qui ont été données de cette espèce. Les différences de détails que Ton peut relever portent 

essentiellement sur les longueurs des péréiopodes, mais ceci s'explique aisément lorsque; Ton 

considère les variations que l'on note chez nos spécimens. C'est ainsi que, chez ceux-ci, les 

premiers péréiopodes atteignent habituellement les trois quarts environ du seaphocérite, 

niais peuvent, beaucoup plus rarement, atteindre son extrémité; les troisièmes atteignent 

cette extrémité mais peuvent parfois la dépasser de presque toute la longueur des doigts de 

leur pince; les cinquièmes peuvent dépasser le seaphocérite de la moitié de leur dactyle environ 

ou de tout leur dactyle et du cinquième de leur propode. 

Toujours chez nos spécimens, le développement des pleurobranchies du segment X I I I 

est assez variable : certaines pleurobranchies n'ont que 5 paires de pinnules très courtes et 

simples, d'autres en ont jusqu'à 12 paires dont plusieurs sont ramifiées; ALCOCK (1901, p. 31) 

écrit à propos de cette espèce : «The pleurobranehiae in advanee of somite X I V are distinct, 

filaments sorne of which may bear three or four tiny pinnules». DE MAN (1911, pp. 28-29) 

mentionne de 11 à 25 paires de pinnules, la p lupart ramifiées; KUBO (1949, tableau 14) signale 

des spécimens ayant 11-13 et 19-20 pinnules, le degré de ramification des pinnules variant 

beaucoup suivant les individus. 

On peut relever également des différences entre le nombre des photophores sur les qua-

trièmes et cinquièmes péréiopodes chez les spécimens malgaches et japonais, ces différences 

étant surtout marquées dans le cas de cinquièmes péréiopodes qui, chez les premiers, portent 

15 à 25 photophores sur le carpe, 16 à 22 sur le propode et 6 à 8 sur le dactyle au lieu, respec-

tivement, de 8 à 16, 9 à 15 et 4 à 10 chez les seconds (KUBO, 1949, tableau 13). Les longueurs 

relatives des articles des péréiopodes correspondant bien chez les spécimens malgaches et japo-

nais, ces différences doivent correspondre à des populations distinctes, mais non à des espèces 

différentes. 
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Le flagelle antennula i re inférieur de nos spécimens mâles présente bien les caractéris-

tiques de l'espèce : concave à sa base du côté interne, il est ensuite tordu et élargi sur une courte 

longueur, torsion et élargissement é tant situés en deçà du n iveau de l 'extrémité du flagelle 

antennula ire supérieur (fig. 25 b). 

TAKLKAT 4. —- Répartit ion, des photophores sur les péréiopodes 

(VAristeus vi.ril.is, .1. mabahissae, .1. antennatus et A. semidentatus à Madagascar 

,1. •i ri lis .1. mabahissae .1. aiiten nat us .1. scniiilciitalus 

Carpe 7 i 11) (i à «.) :io à VI 11 à l l i 

1M P r opode . . . 2 à r> 0 à 2 8 à 11 o à n 

Dae l y l e 0 0 ! 0 0 

Carpe i; à i:î 2 à (i à 12 r» à 8 

1*2 Propode . . . 0 à 1) à 2 r> à 8 1 à 2 

Dae l y l e 0 0 0 0 

Carpe :> à 12 o à r> .'! à r> 2 à c, 

VA Propode . . . 2 à ;{ 0 à 2 à :> 1 à 2 

Dae l y l e 0 0 0 0 

Carpe à 2', :> à 8 70 à «r» i:î à le, 

V i Propode . . . 12 à 18 r» à i l r>7 à (!<) 1f) à 18 

Dae l y l e 0 à r> o 0 0 

Carpe tr. à 2f> à 8 c»:» à 117 1 I à. 21 

l\r> P ropode . . . k; à 22 8 à 11 7:5 à (.)8 17 à 2r> 

D a e l y l e . . . . i; à 8 à r» 'i 2 à 'i 7 7 à l ' i 

S . H . 1/ischion, et le mérus de fous les péréiopodes sont, dépourvus de photophores 

chez les quatre espèces, ce qui expl ique qu'i ls ne soient pas inclus dans ce 

tableau. 

Par ailleurs, KURO (194*), p. 194) ind ique que la paire d'épines disfales d u telson est 

lixe, les trois autres paires é tant mobiles. Il s'agit vra isemblab lement d 'une erreur d'observa-

tion, les 4 paires d'épines d u telson étant mobiles chez nos spécimens, de m ê m e que chez .1. semi-

dentatus, .1. antennatus et .1. mabahissae. 

Mentionnons enfin que nous avons pu examiner, au Muséum nat ional d 'Histo ire naturelle 

à Paris, les spécimens identifiés Hemipenaeus erassipes par MONOO (1974). Trois d'entre eux sont 

des Aristeus viril is, le quatr ième un Aristeus mabahissae. 

TAII.I.K. - 1)K MAN (1911) ment ionne des femelles mesurant 190 m m ; certaines de celles 

capturées par le Vauban at te ignent 195 m m (le -- 57,5 mm) . Les mâles sont- plus petits et ne 

semblent guère dépasser 150 mm . 

COLORATION. --- Rouge-orange, la couleur se renforçant sur le pour tour de la carapace 

et, le rostre, la part ie postérieure des segments abdominaux , le telson, les uropodes et, d 'une 

manière générale, les appendices à l 'exception des péréiopodes. 
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DISTKIBI'TION. — - Cette espèce est connue de la région de Zanz ibar , (Je la mer d 'Andan i an , 

de l ' Indonésie, des Phil ippines, de la Nouvel le Calédonie, des Nouvelles Hébrides et du J apon , 

entre 238 et 798 m de profondeur. 

A Madagascar, elle a été pèchée entre 400 et 900 m de profondeur environ ('). Elle v 

est commune, mais semble se rencontrer surtout (Mitre 500 (d, 750 m. 

Aristeus mabahissae Ramadan , 1938 

(fig. 25 c-f, 26 c-f) 

Arisleus semidentatus, Balss, l'.)2r>, p. 22'i (en part ie , fide H a m a d a n , 1938). 

Arislriis mabahissae H a m a d a n , l!h'{8, p. (ig. 2 h, .'! h, \ a-c. 

Arisleus mabahissae, (Irnsnicr cl J o ua im i e , 1973, p. 12, pl . \, fig. I. 

Hemipenaeus crassipes, \lonod, 1971, p. 118 (en part ie) . 

Arisleas mabahissae, Hurukovsky , 1971, p. 19. 

M A T ÉRIEL E X A M IN K. — V (IU bail : 

CI I 4 : 2 ? '«3,9 et 48,7 m m . CM 5 : 10 S 30,7 à 37,0 m m ; 2 9 38,7 et 43,7 m m . -

C H 21 : 1 S 38,3 m m . - C I I 23 : 2 S 32,2 et 37,8 m m ; 4 ? 37,0 à 52,2 m m . — C I I 29 : 2 ^ 4 0 , 3 

et 41,9 m m . — C H 30 : 9 $ 32,8 à 39,9 m m ; 18 9 36,4 à 52,0 m m . C H 33 : 1 J 41,6 m i n ; 

1 9 49,6 m m . — C1I 35 : 1 J 29,6 m m ; 2 9 51,5 et 53,9 mm . - C I I 60 : 1 J 36,3 m m . — 

C I I 65 : 2 9 45,4 et 51,0 m m . - C1I 8 9 : 1 9 51,1 m m . -- CM 143 : 3 J 34,8 à 36,7 m m ; 

2 9 ^ / i et 45,6 ni m. 

REMARQUES. NOUS avons p u comparer nos spécimens aux types d ' . l . mabahissae 

Ramadan , qui sont déposés au British Muséum (N . IL ) . Ils leur sont parfa i tement identiques. 

Par ailleurs, nous avons p u examiner, au Muséum nat ional d 'Histo ire naturelle à Paris, 

le petit spécimen glabre ment ionné par MONOD (1974) sous le nom de Hemipenaeus crassipes. 

C'est un Aristeus mabahissae. 

TAILLE. l / u n e des femelles récoltées par le Vauban mesure 198 m m (le 51 m m ) 

ce qui paraî t être une taille max ima le pour cette espèce. Les mâles ne dépasseraient pas 150 m m . 

COLORATION. - Légèrement variable. Le corps peut être b lanchâtre, rose ou rose-orange. 

Dans fous les cas, les zones branchiales, la part ie postérieure des segments abdominaux , le 

rostre ou tout au moins son extrémité, les scaphocérites, les uropodes, les pléopodes et d 'une 

manière générale les appendices ou tout au moins leur extrémité sont rose-orange. Chez les 

femelles, la part ie dorsale de la carapace est colorée, par transparence, en violet lorsque les 

ovaires sont mûrs. 

DISTRIBUTION. Cette espèce est connue jusqu ' à présent de la région des îles Maldives 

de l'ouest de l ' Indonésie (0° 4 3 ' S - 98° 33' E , BALSS, 1925, sous le nom d ' / l . semidentatus), 

de la Nouvelle Calédonie (MONOD, 1974, sous le nom de Hemipenaeus crassipes) et de Madagascar. 

D'après la l i t térature, elle a été trouvée entre 366 et 1 097 m de profondeur. A Mada-

gascar, nous l 'avons récoltée avec cert i tude à part i r de 400 m et jusqu ' à 760-810 m ; en fait 

elle a dû être capturée entre 250 et 900 m, mais la dist inct ion entre cette espèce, A. antennatus 

et A. semidentatus n ' ayan t été faite par nous qu'assez tard ivement , l ' identité exacte de cer-

taines captures qui n 'ont pas été conservées n'est pas connue. Comme tous les Aristeus, cette 

crevette semble effectuer des migrat ions nycthémérales assez importantes (au moins de l'ordre 

de 200 m) et se trouve, de nu i t , à des profondeurs moindres que de jour . 

(1) Des captures ont été laites lors de el ia lutages à 880-920 el 810-1 020 mètres. 
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TABLEAU 5. Pr inc ipaux caractères permet l an t de dist inguer entre eux, 

Aristeus virilis, A. mabahissae, A. antennatus et .1. semidentatus 

.1. viriti.s A. ma hall issue .1. antennatus .1. semidentatus 

( lo rps p ube s cen l g l a b r e g l a b r e 

I t a p p o r l l o n g u e u r de la p i nce / 

l o n g u e u r d u c a r pe des P1 com-

pr i s enI re 

1,27 el l / i ' i 1 ,07 el 1 ,25 1 ,30 el 1 / . 8 1,00 el 1,00 

R a p p o r t l o n g u e u r d u ca rpe / 

l o n g u e u r d u m é r u s des P 5 com-

pr is e n t r e 

1 ,00 el 1,12 0 ,98 .-I 1,00 1,11 el l / i O 1,28 el 1, .r . 

l ' n e é p i n e m o b i l e s u b d i s l a l e 

près d u bord i n f é r i e u r de la 

face ex t e r n e d u m é r u s des 

P I , P 2 , P:Î P I , P 2 P I , P 2 P l . P 2 

N o m b r e de p h o t o p h o r e s su r le 

c a rpe des P 5 c o m p r i s e n t r e 

If» el 2.r> 

(8 à 10 au .la-

iton d ap r è s 

K l ! I to, 10 V.)) 

'i el 8 05 e! 117 r . et 21 

N o m b r e de p h o t o p h o r e s sur le 

p r o p o d e des P.r> c o m p r i s en t r e 

10 et 22 

(0 el 1."> au ,la-

pon d ' a p r è s 

K e iso, 1(.)V)) 

8 el 11 73 et (.»8 17 el 25 

Ro rd do r sa l d u t r o i s i ème seg-

m e n t a b d o m i n a l 

t o u j o u r s sans 

é p i n e 

se t e r m i n a n t 

p a r f o i s p a r u n e 

pe t i t e é p i n e 

se t e r m i n a n t 

t o u j o u r s p a r 

t o u j o u r s sans 

ép i ne 

l ' ipine b r a i i eh i o s t ège p r o l o ngée 

en a r r i è re p a r u n r e n d e m e n t 

b ien m a r q u é , 

l o ng el c a r éné 

sur t o u t e sa 

très m a r q u é , 

l o n g m a i s ca-

réné sur sa 

p a r t i e an té-

r ieure seule-

m e n t . 

b i en m a n p i é 

m a i s assez, cour t 

p r a t i q u e m e n t 

i d e n t i q u e à ce-

lui d ' . l . maba-

hissae. 

( l i iez la f eme l l e , e x t r é m i t é d u 

s l y l o e é r i l e s i t uée , p a r r a ppo r t 

à cel le de l ' é p i ne d i s t a l e ex t e r ne 

d u p r e m i e r s c g m e n l d u p édon-

cu l e a n t e n nu lai re. 

en deçà au-de l à au-de l à (rare-

m e n t a u m ê m e 

n i v e a u ) 

en de('à ou au-

d e l à . 

( l i iez la te 11 ici le, ép is l ern i 1 c X 1 Y (ig. 20 a (ig. 20 e l ig. 20 h l ig. 20 g 

( l i iez le m â l e , p a r t i e l o r d u e et 

a p l a t i e d u f lage l le a n t e n n u l a i r e 

i n f é r i e u r s i t u ée p a r r a ppo r t à 

l ' e x t r é m i t é d u f l age l l e a n t e n n u -

la ire s u p é r i e u r 

en dei^'à 

( l ig . 25 b) 

au-de là au-de l à 

( l ig . 25 i) 

au-de l à 

( d ' a j très RA-

M A D A N ; 1 0 3 8 ) 

N.H. Compte tenu des variat ions individuelles et de celles liées à la tail le des spéci-

mens, le caractère fourni par la forme de Pépisternite X I V ne nous para î t 

réellement uti l isable que dans le cas dVI . antennatus. 
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I'tg. 25 a-b. — Aristeus virilis (Haie), 

a, $ 48,0 mm , Vauban, C H 143 : région ptérygostomienne, vue latérale et coupe, 

b, 33,0 m m , ibidem : flagelles antennulaires, vue de dessus. 

Fig. 25 c-f. — Aristeus mabahissae R amadan , 

c, $ 37,0 m m , Vauban, C H 23 : région antérieure du corps, vue latérale, 

d, $ 45,6 m m , Vauban, CH 143 : région ptérygostomienne, vue latérale et coupe, 

e, $ 37,8 m m , Vauban, C H 23 : région rostrale. 

f, S 34,8 mm , Vauban, C H 143 : flagelles antennulaires, vue de dessus. 

Fig. 25 g-i. — Aristeus antennatus (Risso). 

g, Ç 48,2 m m , Vauban, C H 103 : région ptérygostomienne, vue latérale et coupe. 

h, $ 32,0 m m , ibidem : région ptérygostomienne, vue latérale et coupe. 

i, (J 27,0 m m , ibidem : flagelles antennulaires, vue de dessus. 

Fig. 25 j. — Aristeus alcocki R amadan , $ syntype 32,0 m m , J o h n Murray Exp . , st. 35, Golfe d 'Aden, 

450-550 m : région ptérygostomienne, vue latérale et coupe. 
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Aristeus semidentatus Raie, 1881 

(fig. 20 g) 

Arislcus semidcnlalus R a i e , 1881, p. 18!). 

IIcmi/leiiaeiis scmidenlalus, Ha i e , 1888 , p. .'il)."), p l . V.), l ig. 1, 1 br . 

Arislcus semidcnlalus, R a t l i b u n , 1900, p. 900, p l . 1!), l ig. 1. 

Arisleus semidcnlalus, de Ma i l , 11)11, p p . (i, 2!). 

Arislcus semidenlaluls, de M a n , 1913, p l . 2, l ig. 7. 

? Arislcus semidcnlalus, Ra l ss , 192;"), p. 22'i ( n i p a r t i e ) . 

Arislcus semidi'iilalus, ( i eo rge , 1907, p. 33!). 

Arislcus semidcnlalus, ( i eo rge , 1909, p. 20. 

Arislcus semidcnlalus, R u r u k o v s k v , 197' i , p. 'i9. 

N o n . 1 rislaeiis scmideiilalus. W o o d Mason et A l c o c k , 18911». p. 280 ( ,1. alcocki R a m a d a n 

X o II Arislaeus scmidenlalus, Al ceci. v el A n d e r s o n , 18!)' 'i, p. I ' iO ( .1. alcocki R a m a d a n ) . 

X on Arisleus > icmidcnlalus, Alcock el M c A r d l e , 1901, p l . V.), l ig. 3 ( .1. alcocki R a m a d a n ) 

X«.n .\rislacus semidcnlalus, Alcoc l v, 1 9 0 1 , p. 31 ( .1. alcocki R a m a d a n ) . 

X O II Arislaeus semidcnlalus, U o v d , 1907, p. (i ( A. alcocki R a m a d a n ) . 

X O 11 Arislaeus semidcnlalus, K e m p el S e w e l l . 1912, p . 17 ( .1. alcocki R a m a d a n ) . 

M A T K IU K I, K X A M I N K. - Y(1H ban : 

C i l H,:-! : 4 V 30,0 à H5,0 m m . 

Challenger : 

St. 170, 20" 55' S-178" I V W . près dos îles Kermadee, 520 brasses, 14-7-1874 : 1 7 33,8 mm 

( l i .V IMl , parai ype). 

St. 171. 28" 33'S-177° 50'VV, au. nord des îles Kermadee, (iOO brasses, 15-7-1874: 

I V 52.5 m m (RM M I , holofype). 

liK.MAitoi lis. - Cette espèce se dist ingue par : 

- une carapace glabre; 

une épine braneltiosl ège prolongée! en arrière! par un renflement très marqué', long, 

el. caréné sur sa parfit! antérieure comme chez .1. mabahissae, 

le bord dorsal du troisième segment, abdomina l sans épine; 

- la présence (Tune épine subdisfale près du bord inférieur de la l'ace externe du mérus 

des deux premières paires de péréiopodes; 

f i g . 20 a-l>. - Arislcus \'irilis ( R a i e ) , 

a , ; ' i8.0 m m , I aiiban, ( I I I 113 : ép is l e rn i l e «I roi I (lu s e g m e n l X I V . 

b. j 33 ,0 m m , ibidem; m o i t i é d r o i l r d u p é l a s m a , l'ace v e n t r a l e . 

t ' ig . 20 c-f. Arislcus mabahissae R a m a d a n , 

c-e, V 'i."),(> m m , l iliiban, ( I I I 1'i3 : e, v ue v e n t r a l e des s t e r n i t e s X I I , X I I I , X I V el bases des p é r é i o p o d e s ; 

d , c o u p e l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I , X I I I , X I V ; e, é p i s l e r n i l e d ro i t d u s e g m e n l X I V . 

I, J 3 ' i ,8 m m , ibidem : m o i t i é d r o i t e d u p é l a s m a . l'ace v e n t r a l e . 

f i g . 20 g. Aristeus scmidcnltilus R a i e : i 3.">,0 m m , \ (liiban, (',11 I ' i 3 : é p i s l e r n i l e d ro i t d u s egmen t X I \ . 

t ' ig . 20 h-i. Arisleus a nlcn nul us (R i sso ) . 

Il, Y 18,2 m m , l (liiban, (',11 103 : é p i s l e r n i l e d ro i t d u s e g m e n l X I V . 

i. 27 ,0 m m , ibidem : m o i t i é d r o i t e d u p é l a s m a , l'ace v e n t r a l e . 
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des péréiopodes dont les pinces ont des doigts relat ivement courts (les valeurs du. rap-

port longueur des doigts/longueur de la p aume ( l ) que nous avons relevées sont en effet comprises 

pour P 1, P 2 et I ' 3 respectivement entre 1,43-1,51, 1,23-1,41 et 1,00-1,16), dont les valeurs 

du rapport longueur de la pince/longueur du. mérus des P 1, P 2 et P 3 sont comprises respec-

t ivement entre 1,00-1,06, 0,84-0,88 et 0,64-0,72 et celles du rapport longueur d u carpe/longueur 

du mérus des P 4 et P 5 entre 1,05-1,10 et 1,28-1,34; 

des photophores qui , sur les péréiopodes, ont la répartit ion mentionnée dans le 

tableau 4; 

des pleurobranchies peu développées, à l 'exception de celle d u segment X I Y, et dont 

celle du segment X I I I porte de 17 à 21 paires de pinnules simples ou, parfois, bifurquées. 

La seule différence relevée entre les types de cette espèce, que nous avons pu examiner, 

et les spécimens malgaches, concerne le renflement qui prolonge vers l'arrière l 'épine branehiostègo. 

Chez les types, ce renflement est légèrement plus fort et un peu plus nettement caréné. Cette 

différence, peu marquée entre!, à notre avis, dans le cadre normal d 'une variation. intra.spécifique. 

La disposition des photophores n'a malheureusement p u être observée chez les types 

conservés depuis très longtemps (fans l'alcool et foutes les indications fournies sur ce po in t 

proviennent un iquement des spécimens malgaches. 

Compte tenu des confusions qui ont été faites entre les diverses espèces (VAristeus, il 

serait souhaitable de pouvoir réexaminer le matériel ayan t donné lieu à des publ icat ions (d, 

il n'est pas du tout certain que la bibl iographie que nous avons retenue pour cette espèce soif 

entièrement valable. Pe fait, en. particul ier, q u ' . l . semidentatus ait été signalé récemment par 

( i K oiitiK (1967) au large de la côte sud-ouest, de l ' Inde, où seuls .1. virilis et .1. alcocki étaient 

jusqu'alors connus, imp l ique que certaines des récoltes ment ionnées par AIXOCK et ses colla-

borateurs ainsi que celle signalée de la mer d 'Arab ie par IJ,OYI>, considérées comme étant 

composées d ' . l . alcocki,, puissent renfermer également, des .1. semidentatus. 

Nous rappellerons enfin que RAMADAN (1938, p. 38) s'est, demandé si .1. occidental is, 

décrit par FAXON (1895, p. 194, pl. 49. fig. 2-2e), n'était, pas une espèce! à mettre en synonymie! 

avec .1. semidentatus. Cet auteur n'a p u arriver à une conclusion nette, faute d ' un matériel 

de comparaison su disant, et la question est, à reprendre. 

COKOKATION. Ident ique à col LE d ' . l . mabahissae. 

TAILLE. L 'holotype mesure 185 mm (le 52,5 m m ) et est, le plus grand spécimen 

connu. 

DISTKIIH TION. Cette espèce! est connue jusqu 'à présent, du sud-ouest de l ' Inde, de 

Madagascar, de l ' Indonésie, des îles Kermadee et des îles Hawa ï . 

GKOHOK (1967) l 'a s igna lée à 329-375 m ele p r o f o n d e u r , RATE (1888) à 366 m ed, j u s q u ' à 

1 097 m. RATIIBUN (1906) ment ionne eles pêches entre 302 et, 914 m. et, entre (500 et 1 479 m, 

mais sans que l'on sache quelles ont, été les profondeurs réelles de captures. 

A Madagascar, cette espèce a été récoltée lors d ' un chalutage entre 430 (d. 700 m de 

profondeur. 

(1) L a l o ngueu r de l a p a u m e a été mesurée entre la base du doigt- m o b i l e et le bo rd postér ieur de 

la p ince. 
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Aristeus antennatus (Kisso, 1816) 

(fîg. 25 g-i, 26 h-i) 

B i b l i o g r a p h i e par i ici le : 

Penaeus antennatus B isso , 1816 , p . 9(1, p l . 2, fig. (i. 

Penaeus antennatus, Desmares l , , 1825 , p . 22(1. 

Penaeus antennatus, B i sso , 1827 , p . (18. 

Penaeus antennatus, B o u x , 1831, p . 21. 

Peiuit'tis anlennarius, I I . M i l n e K d w a r d s , 18:57, p . 419 . 

A ri si rus antennatus, D u v e r n o y , 18 ^1 , p. 101 , p l . 1 A , 5. 

Aristeus Antennatus, l l o p e , 1851, p. 1!). 

Aristeus antennatus, B a i e , 1881 , p. 188. 

Aristeus antennatus, O i i m a n n , 1890 , p . 153. 

Aristacus antennatus, l ' a x o n , 1895 , p . 198 . 

Aristeus antennatus, R i g g i o , 189(1, p. 18. 

Aristeus antennatus, S r n n a , 1903 , p. 2(13, p l . (i, l ig. 1-5; p l . 7, li<r. 1-5. 

Aristeus antennatus, M a g r i , 1901, p. 5. 

Aristeus antennatus, B o u v i e r , 1905, p. 982. 

Aristeus antennatus, B o u v i e r , 1908b , p p . 70, 71, p l . .'5, li«\ 2-,'!; p l . 11, 7-11; p l . 12. 

Aristeus antennatus, M a » r i , 1911, p . 21. 

Aristeus semidentatus, Ba lss , 1925 , p . 221 (eu p a r t i e , jide B a m a d a n , 1938) . 

Penaeus joliaeeus, B o u l a n el A r ^ i l a s , 1927, p . 258, li<>'. 1-5. 

Aristeus antennatus, N o b r e , 1931, p. 282. 

Aristeus antennatus, B r i a n , 1931, p p . 2-0. 

Aristeus antennatus, M i r a n d a R i v e r a , 1933a , p . 1. 

Aristeus antennatus, N o b r e , 19 .% , p . 181. 

Aristeus antennatus, B a m a d a n , 19 .% , p . 15. 

Aristeus antennatus, l l e l d t , 1939 , p p . 319 , 358 , f ip. 12, 112, 1112, I Y B , V2 , V12 . 

Aristeus antennatus, B r i a n , 1912 , p. 31 , p l . 2, l i ^ . 2. 

Aristeus antennatus, B i o j a , 1911 , p p . 117, 119, l i^ . 3. 

Aristeus antennatus, Z a r i q u i e v A l v a r e z , 1910 , p. 52, fi»1. 50 . 

Aristeus antennatus, D i e u z e i d e , 1950 , p. 35 . 

Aristeus antennatus, D i e u z e i d e , 1952, p. 39 , li»'. 2 A-B. 

Aristeus antennatus, ( l o l l l i e b , 1953 , p . 110. 

Aristeus antennatus, M a s s u l i , 1953, p . 12. 

Aristeus antennatus, D i e u z e i d e , 1955 , p. 2!). 

Aristeus antennatus, l l e l d l , 1955, p. 9, p l . 2. 

Aristeus antennatus, Z a r i q u i e v A l v a r e z , 195(1, p . 107. 

Aristeus antennatus, D i e u z e i d e el B o l a n d , 1957 , p p . 11 , 18 . 

Aristeus antennatus, D i e u z e i d e el B o l a n d , 1958 , p p . 18 , 19 , 21-23. 

Aristeus antennatus, l l o l l l u i i s el ( l o l l l i e b , 1958, p p . 11 , 111. 

Aristeus antennatus, D i e u z e i d e , 19(10, p . 75, 3. 

Aristeus antennatus, M a u r i n , 19(10, p p . 118, 119, 151-151. 

Aristeus antennatus, M a u r i n el \îe«lio, 19(11, p p . 230 , 272. 

Aristeus antennatus, M a u r i u , 19(12, p p . 172 , 180 , 181, 187-190, 193, 197 , 200 , 201, 205 , 20(1, 208, 210 , 

211, 213. 

Aristeus antennatus, M a s s u l i , 19(11, p p . 192, 201. 

Aristeus antennus, l l o l l l i u i s el Bo s a , 19(15, p . 1. 

Aristeus antennatus, A u d o u i n , 1905, p p . 173-171. 

Aristeus antennatus, M a u r i n , 19(15a, p p . 118-119. 

Aristeus antennatus, M a u r i u , 19(15b, p p . 175-178. 
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Arislcus unlc/i/iuhis, MOII .hI , 1900, p p . 108, 111, 118, 127, 132 , p l . 2, (ig. 7-0. 

Arislcus unlciuuiliis, Z a r i q u i e v Alvarez . , 1008 , p . 10, (ig. 17 h , 22 c-d, 23. 

Arislcus itiilciuutliis, K i gue i r edo el C h a r n e c a , 1008 , p. 0, fig. 8. 

Arislcus IIIIICIIIKIIIIS, M a u r i n , 1008a , p p . 11, :>0, 70, 83, 85, 87 , 101 , 100. 108, 113 , 115 , 110, 121, 122. 

Arislcus untciiinilus, M a u r i n , 1908d , p p . 180, 182, 280. 

Arislcus, C r o u p e d ' K x p e r l s C . C . P . M . , 1970 , p p . 5, (i, 8, 10. 12, 13, 10, 17. 

Arislcus iinleiiiialiis, Y i l e l a , 1970, p p . 119. 122. 

Arislcus IIIIICIIIKIIII.S. M a s s u l i , 1970 , p p . 120. 

Arislcus IIIIICIIIKIIIIS, L a g a r d è r e , 1972, p . 000. 

Arislcus (iiilciuuilus, C ro sn i e r el l ' o res l , 1073, p. 288. 

Arislcus (iiilciiiiulus, l ' o res l , 1073, f iche P C N Ar i s l 1, 2 lig. 

Arislcus tiiilciiiuilus, L a g a r d è r e , 1073, p. 21, l ig. 22-25. 

Arislcus IIIIICIIIKIIIIS, I J u r n k o v s k v , 1071, p. 10. 

Arislcus IIIIICIIIKIIIIS, C rosn i e r , 1070, p. 227, (ig. I c-d. 

Arislcus 11111 c 111 u 11 ii s, S l e v è i é , 1970, p. 102. 

Arislcus uiilcniuilus. P a s l o r e , 1070 . p p . 100, 109. 

M A T K I U K L K x A M I N K . I ' au ban : 

CH 22 : 2 j 22,1 et 24,3 m m ; 4 V 20,4 à 30,(i mm . - CIL 20 : 1 V S m m . -

CH 00 ; 10 V 20,2 à 47,8 m m . C i l 05 : 2 J 20,1 el, 27.8 m m ; 2 ? 42,0 el, 42,0 mm.- -

C i l 80 ; 1 ; 20.0 m m ; 3 V 31,3 à 40,0 mm . CH 02 : (i V 1«,0 à 30,0 m m . - C H 103 : 7 ; 

18,0 à 30,0 m m ; 1 1 y 30,8 à 48,0 mm . 

r.A.o. o o . -

SI. 73/00. 21» 18' S-43" 21 ' L, chalul,âge, 400-530 m, (5-0-73 : 4 y 25,2 à 48,1 m m . --

SI. 73/104. 18° 4(5' S-4 3° 51 ' E , chai ut âge, 400-500 m, 23-0-73 : 1 ? 25,7 m m . 

Divers : La Réunion., pèche au casier, 350 m : 1 S5 31,5 m m . 

R KM A nn i lis. ,\os exemplaires ont, été comparés a des A . antennatus p rovenant de la 

Méditerranée et nous ont semblé bien, identiques. 

TAII.I.K. De même que chez A . mabahissae, les femelles ne semblent pas dépasser 

200 mm et les mâles 150 mm . MACHIN (1005 a) indique! toutefois 250 mm comme faille m a x i m u m 

de cette espèce dans la région atlantique! ibéro-marocaine. 

COLORATION. Identique! à celle! el'.l. mabahissae. 

I ) i ST u i n r T i e ) N . Cette espèce était, connue! de foute! la Méditerranée! el, de! l 'Atlantique! 

oriental, depuis les côtes élu Portugal j usqu 'aux îles de cap Vert , ainsi qu 'au sud des A cocos. 

Elle! a été également signalée! élans l'oe'éan Indien, près de; Zanz ibar , dans la région. d<!s îles 

Maldives el à la Réun ion . 

D'après la littérature!, cette crevette peut se! pécher à par t i r de, 150 m et j u squ ' à 1 440 m 

ele predonelemr. Dans l'Atlantique» <d, la Méditerranée!, edle seunhle surtout, se; trouver emfie 300 

et (500 m. A Madagascar, nous l 'avons capturée! avec cert i tude emfte 4(50-500 et 880-020 ru, 

ainsi que! lors d 'un trai t de! chalut eîufre 810 et l 020 m ; il <!st, vraisemiblableî que nous l 'avons 

capturée! à de!s profondeurs moindres, surtout ele! nui t , mais nous ne! pouvons l<! savoir, la dis-

tinction ent re cette espèce, .-1. mabahissae et A. semidcnlalus, n ' ayan t été faite par nous qu'assez 

tard ivement (d. toutes nos récoltes (VAristeus n'ayant, malheureusement pas été o.onservées. 

R KM AR<VH'LIS SI ! H L K S Aristeus M A LOAC.II KS A COUPS G L A B R E 

Les Aristeus à corps glabre trouvés à Madagascar sont,, nous l 'avons vu, au nombre; 

de trois : .1. mabahissae .Ramadan, .1. antennatus ( Risse») ed, .1. semidentatus Bat,»!. 
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Ces espèces sont,, à première vue, proches. Elles peuvent toutefois être distinguées entre 

elles, sans grandes difficultés, en se basant sur : 

— les longueurs relatives des articles des péréiopodes. Dans le tab leau 3, nous avons ras-

semblé quelques données sur les longueurs relatives de certains articles des péréiopodes chez 

diverses espèces d 1 ri si eu s dont celles considérées ici. On y voit que les pinces des trois premières 

paires de péréiopodes sont plus longues par rappor t au carpe chez I. mabahissae que chez 

.1. semidentatus et encore plus longues chez .I . antennatus. Par ailleurs, chez .1. mabahissae. 

les cinquièmes péréiopodes ont u n carpe qui est très sensiblement de m é m o longueur que le 

méi'us alors qu' i l est beaucoup plus long chez les deux autres espèces; ce dernier caractère 

permet, dans la prat ique, une déterminat ion aisée et rapide d ' . l . mabahissae par simple repli 

du carpe contre le inérus. 

- - les longueurs des doigts des pinces par rapport à la paume. Le tableau (3 ind ique les 

limites de variations du rapport longueur des doigts/ longueur de la p aume que nous avons 

observées chez diverses espèces (VAristeus dont celles considérées ici. O n y voit que l 'examen 

des pinces des troisièmes péréiopodes permet de dist inguer .1. semidentatus d ' . l . antennatus 

suivant que les doigts sont, très sensiblement de même longueur que la p aume ou, au contraire, 

net tement plus longs. 

TABI.KAI (i. Limites des variat ions du rapport longueur des doigts/ longueur de la paume 

de la pince des trois premières paires de péréiopodes chez .1. semidentatus, .1. mabahissae, 

.1. alcocki et A. antennatus 

Longue ur doigts/ longueur p aume 

Lspèce 

1» 1 V 2 1» 3 

.1 semidentatus 1 /t'A - 1,51 1,23 - 1,41 1,00 - 1,10 

.1. mabahissae 1,50 - 1,73 1,3(3 - 1,50 1,21 1,3'. 

.1. alcocki 1,53 ; 1,(38 1,27 i 1,50 1,17 à 1,33 

A. an leu n al us 1,78 1,1)8 1, M 1,75 1,38 - 1,52 

-- les nombres de photophores sur les péréiopodes. Les photophores, situés près du bord 

inférieur de la face externe de certains articles, apparaissent comme des points rouges et 

demeurent, longtemps visibles, même chez les spécimens conservés dans l'alcool. Le tab leau 4 

indique leur nombre par article; on y voit que les premiers, quatr ièmes et cinquièmes péréiopodes 

en particulier en portent des nombres très différents su ivant les espèces et on a là. semble-t-il, 

un bon caractère distinctif ('). Chez ,1. antennatus, ces photophores, à l'œil nu, forment, une 

ligne rouge pra t iquement cont inue sur le inérus et le carpe des quatr ièmes et cinquièmes 

péréiopodes et permettent ainsi une dist inct ion aisée de cette espèce. 

— le renflement prolongeant, vers rarrière, fépine branchiostègc. Ce renflement est moins 

marqué chez .1. antennatus que chez .1. semidentatus et -1. mabahissae. L 'ut i l isat ion de ce carac-

tère n'est toutefois possible que si l 'on peut effectuer des comparaisons. 

(1) Au m o i n s d a n s une m ê m e rég ion « i ' éo^ ï ap l i i que ca r n ou s a v o n s s i g n a l e «pic, clic/, .1. \>irdis, les 

s p é c imens j a p o n a i s ou i des p l io l o pho r e s d o n l la répar i il ion d i l ï è r e sensi b l e m e n I de ce l le ob se rvée su r les 

spéci me lis m a l g a c h e s . 
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— la présence ou /'absence (Vune épine à l'extrémité postérieure du bord, dorsal du troisième 

segment abdominal. Il semble qu 'une telle épine soit toujours présente chez .1. antennatus et, 

absente chez .1. semidentatus, ce qui permet de dist inguer les deux espèces entre elles. Par 

contre elle est soit présente, soit absente chez .1. mabahissae (1). 

la forme de la partie libre du lobule ventrolatéral du pélasma. det te part ie semble être 

habituel lement plus grêle chez .1. antennatus que chez .1. mabahissae (lig. 20 f et i). Le pê tasma 

d ' . l . semidentatus n 'a malheureusement pas encore été décrit . 

Nous mentionnerons par ailleurs que les pleurohranchies du segment X I I I d ' . l . antennatus 

sont petites et portent un nombre variable, le plus souvent, compris entre 12 el 15, de paires 

de pinnules simples. Chez .1. semidentatus, ces branchies ont des pirmules un peu plus nom-

breuses (de 17 à 20) et quelques-unes sont bifurquées. Chez .1. mabahissae, nous avons compté 

de 14 à 23 pinnules dont, certaines sont trifurquées. 

( ienre H E M I P E N A E U S Hâte, 1881 

Corps glabre. Rostre soit très allongé chez les femelles et assez court chez les mâles adultes, 

soit, court, chez les deux sexes, armé normalement de 2 dents dorsales situées près de sa base, 

darfois de 3. Une dent postrosfrale. Sillon cervical s'étendant, j usqu ' au bord dorsal de la eapa-

pace ou visible s implement à sa base. Sil lon posteervical présent, ou absent, l ' uo épine anfen-

naire et, une épine brariehiosfège, cette dernière imp lantée sur le bord antérieur de la carapace! 

ou juste en arrière. Troisième segment, abdomina l avec, vers le tiers distal de son bord dorsal, 

une longue excroissance spi ni forme. Segments abdom inaux 3-0 carénés dorsalement. la carène 

du troisième! ne s 'étendant toutefois qu'en arrière de l'excroissance spiriiforme et celle du qua-

trième que sur les deux tiers postérieurs environ, du segment,. Carène du sixième segment, abdo-

minal seide terminée par une épine. Telson à extrémité point ue! et. armé, sur ses deux cinquièmes 

distaux, de 4 paires de petites épines latérales mobiles. Œ i l à cornée; bien développée! éd. dont, 

l'article distal élu pédoncule, aplat i dorsoveritralement, porte vers le; mil ieu de son bord interne! 

un gros tubercule. Pas d'écaillé oculaire. Premier article du péeloncule! antennula ire ave;c un 

prosartéma réduit à une légère protubérance ornée ele soies. Flagelle antennula ire supérieur 

aplat i sur presque toute sa longueur et, très court . Flagelle antennulaire! intérieur long et, fili-

forme. Palpe des maxilhdes non segmenté. Mérus des péréiopodes sans épine;. Ouatr ièmes ed 

cinquièmes péréiopodes très grêles. Une pleurobranchie sur les segments I X à X I V . celle du 

segment, X I V étant la plus développée, celle élu segment XI11 la plus pedite; <d la moins ramifiée;. 

Une arthrobranehie de faille moyenne sur le; se;gment V I I , deux sur les serments VII I . à X I I I , 

très développées sauf celle, antérieure, élu segment V I I I qui est, petite. Une; poeledminchie; sur 

les segments V I I I à X I I , celle élu segment X I I , de taille inférieure à celle du segment X I , é tant 

soit modérément développée, soit très petite. Un épipodite non bi furqué sur les segments V I I 

à X I I I , eelui du segment, X I I I rudimontaire, celui élu segment, X I I de plus petite faille que; 

celui du segment X I , mais non rudimenfaire. Pétasma avec un lobule venf iolatéral e[ui e;st 

sans attache avec le lobule dorsolatéral dans sa partie; distale. Thé lycum eh; type; « ouve;rt » 

avec une grande p laque en forme d'écusseui sur le stern.it,e X I I I . 

R E M A R < ) I ' K S . — - B I ' H K K N i t o A i » ( 1 9 3 6 , pp. 9 0 - 0 1 ) , comme nous l 'avons de>jà signalé, a 

att iré l 'attention sur les diflicultés que présentent, les déf in i t ions actuelles des gemres de; s A rislan.de. 

basées en grande partie sur les formules branchiales, celles-ci pouvant, présenter <l<;s variat ions 

parmi les spécimens «l'une; même; espèce. 

i l ) S u r 32 feme l les el 27 m â l e s <1.1. nitilnihissiic e x a m i n é s , '.) f eme l les el S m â l e s posséda ient , u n e 

l.elle é p i ne . 
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TARI.EAC 7. Répar t i t ion des branchies, épipodites et exopodites 

dans le genre Uemipenaeus 

M A X I L L I P È D E S P É R É I O P O D E S 

I II . . . I 11 IV Y 

IMeurobranchies 1 1 1 1 1 1 

Arthrobranchies I P f I 
2 2 2 2 2 

Bodobranchies 1 1 1 1 1 -

Epipodi tes 1 1 1 1 1 1 r 

Exopodites 1 1 \ 1 1 1 1 1 

E n ce qui concerne le genre Uemipenaeus, BIRKENROAD, qui n 'ava i t examiné que 

I I . sj)inidorsalis Bate et I I . triton Faxon (cette dernière espèce étant , comme nous le verrons, 

très vraisemblablement à met tre en synonymie avec I I . earpenteri W o o d Mason), après avoir 

crit iqué les t ravaux (I'ALCOCK (1901) et BOUVIER (1908), ava i t suggéré que, d'après la formule 

branchiale dos deux espèces citées plus hau t , le genre devai t pouvo i r se caractériser par la 

présence d 'une podobranehie sur le segment X I I et d ' u n épipodite rud imenta i re sur le seg-

ment X I M , caractères d'ail leurs vus par BATE qui a décrit le genre. Ce dernier se dist inguerait 

alors facilement du genre Aristeus qui n'a ni podobranehie sur le segment X I I , ni épipodite 

sur le segment X I I I , niais serait par contre extrêmement proche du genre /Jlesiopenaeus avec 

lequel il aurait , si l'on ne considère pas les exopodites, la même formule branchiale, la distinc-

t ion se faisait seulement d'après le développement de l 'épipodite d u segment X I I I , rudimen-

taire chez Uemipenaeus, de grande taille chez Plesiopenaeus. 

Ce s conclusions ont été utilisées par ANDERSON et LINDER (1945, p. 300) et par RORERTS 

et I'EOr E(>INAT (1972, p. 42) pour établ ir leurs clés de déterminat ions des genres. 

Ces auteurs n 'ont pas tenu compte, malheureusement , du travai l pub l ié en 1938 par 

KA.MAOAN. Ce dernier a pu examiner les six espèces rattachées jusqu ' à présent au genre Uemi-

penaeus (') qui sont, outre celles que nous avons déjà citées, // . crassipes W o o d Mason, I I . sibogae 

de Mari, I I . speeiosus Bate et // . graeilis Bate. RAMADAN a ainsi pu observer que // . crassipes 

et //. sibogae ne possèdent ni podobranehie sur le segment X I I , ni épipodite sur le segment X I I I . 

IL semble en être de même pour //. speeiosus et // . graeilis, mais RAMADAN n'a pu être alors 

très atl irmatif , les spécimens de ces espèces qu' i l a examinés, les types semble-t-il, é tant en 

mauvais état. Malgré ces constatat ions. RAMADAN a conservé l 'ensemble des six espèces dans 

le genre 11emipenaeus, différenciant alors ce genre du genre Aristeus par u n caractère qui avai t 

paru à Bi RKENROAD peu valable, car variable, le tracé du sillon cervical, net, chez les Uemi-

penaeus (2), peu visible chez les Aristeus. RAMADAN suggérait toutefois la création d ' un sous-

genre pour placer I I . spinidorsalis et // . earpenteri qui , outre la présence d 'une podobranehie 

sur le segment X I I et d ' un épipodite sur le segment X I I I , se d ist inguent des autres espèces 

du genre par la présence d'exopodites sur les péréiopodes ainsi que par l'existence d 'une longue 

épine dorsale insérée au tiers distal environ du troisième segment, abdomina l . 

(1) Six, eu admettant que I I . triton est synonyme de I I . earpenteri. 

(2) Kt ceci b i en que BURKENROAD ait m e n t i o n n é q u e chez les I I . spinidorsalis q u ' i l avait , exami-

nés, le s i l lon cervical était « c x l r e m e l y l'ai ni. ». 
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L'examen de noire matériel , ainsi que celui des types de //. grucUis qui a montré que 

la formule branchiale de cette espèce était ident ique à celle de //. crassipes, nous a amené à 

adopter un point de vue semblable et à restreindre! la déf ini t ion du genre Ile mi penaeus de 

façon à n'y conserver que! I I . spinidorsalis et I I . carpenteri, les autres espèces actuel lement 

classées dans ce genre étant , au moins provisenrement en ce qui conceîrue I I . speciosus ('), 

rangées dans un genre! nouveau, Pseudaristeus, que nous définissons page! S I . 

TA H I. K \ I ' NI<; O ÉTKUMI N ATION DUS Hemipenaeus MAL<;ACMKS 

- Itosfre! a t te ignant , au plus, l 'extrémité de! l'oeil 

- Rostre dépassant l 'extrémité de l'oeil 

Hemipenaeus carpenteri W o o d Mason, 1891 

(fig. 27 c-d, 28 a-b, 29 a) 

/Icmipenaeus Carpenteri Wood Mason in W o o d Mason cl A lcock, 1891a, |>. 189. 

Ilemipenaeus Carpenteri, W o o d Mason cl A lcock, 18911), |>. 280. 

/ / cm i peu eus triton t 'axon, 1893, p. 215. 

H cmi penaeus carpenteri, Alcock cl Anderson , 189'i, p. 117. 

Iternipeneus triton, t 'axon, 1895, p. 202, pl . 50, lig. 1-1 c. 

! terni peneus triton, t 'axon, 1890, p. 103. 

Aristeus (I terni peneus ) carpenteri, Alcock cl McArd l c , 1901, pl. 19, lig. 1. 

Arislaeus (Ilemipeneus) Carpenteri, Alcock, 1901, p. 32. 

Hemipenaeus Carpenteri, de Man , 1911 pp. 0, 23. 

'.' / I cm i penaei s carpenteri, Ru rkenroad , 1930, p. 91. 

Hemipenaeus carpenteri, R a m a d a n , 1938, pp. 18, 19. 

I lemi penaeus carpenteri, Anderson el Isindner, 1915, p. 301. 

llemipenaeus carpenteri, Roher ls el l V q u e g n a l , 1970, p. 13. 

Hemipenaeus carpenteri, l Vquegna l el Robert.s, 1971, pp. 8,9, pl . 5 I). 

Hemipenaeus carpenteri, Ru rukovsky , 1971, p. 18. 

M A TK »IK I. CXA MINK. V auban : 

CH 109 : 2 V 20,5 et 30,8 m m . - C H 131 :: 1 15,2 m m . 

REMAILLES. La description que donne ALCOCK (1901, p. 32) ele; cette; espèce s'applique; 

bien, dans son ensemble, à nos spécimens qui en diffèrent toutefois par : 

- des yeux dont la cornée est légèrement plus large que le péeloncule oculaire! ( tandis 

qu'ALCOCK écrit. : « eyes not wider than their stalk »),. 

eles premiers, deuxièmes et troisièmes péréiopodes dont les doigts eless pinces ont 

une longueur respectivement égale à 1,5, 1,4 et 1,2 fois celle ele la p aume (au lieu de 2 d'après 

le texte d 'ÀLCocK, mais de 1,5 à 1,7 d'après la figure publ iée par ALCOCK et MCAKIH.K, 1901, 

pl. 49 , fig. 4) . 

La formule! branchiale que nous avons relevée diffère, c,omme; l'avait, déjà noté 

RI UKENHOAD (1930) et RAMADAN (1938), de celle publ iée par ALCOCK (1901, p. 32) pour le genre! 

Hemipenaeus et correspond à celle que nous publ ions à la page 75. 

La podobranchie du segment X I I est bien visible mais très pet i te; elle est c.omposée; 

ele 0 à 9 paires de pinnules simples. L'épipoelife élu segment X I I I est ele très petite tail le; edieiz 

la femelle dont, la carapace mesure 30,8 m m , sa longueur est, d 'env iron 1 m m . 

(1) Le type de I I . speciosus est. en si mauva i s é la l que lou l relevé de sa formu le branch ia le esl 

impossib le . 

carpenteri 

spinidorsalis 
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On noiera, par ailleurs, que les observations faites par BI HKKNHOAO (1030. p. 91) sur 

cette espèce concordent d'une manière générale avec ce que nous observons chez nos spécimens. 

HCHKENHOAD, ayant examiné des spécimens provenant de l 'At lant ique et d'autres du Pacifique 

Est, a relevé des différences minimes entre les deux groupes; nos spécimens s'apparentent net-

Fig . 27 a . -— Pseudaristeus sibogae (de Mar i ) , .37,0 m m , V au ban, <111 109 : r ég i on a n t é r i e u r e d u corps , 

v u e l a t é r a l e . 

F i g . 27 h. - Uemipenaeus spinidorsalis l î a t e , J 51 ,0 m m , V an ban, O U 128 : r é g i o n a n t é r i e u r e d u co rps , 

v u e l a t é r a l e . 

F i g . 27 c-d. — lieraipenaeus earpenteri- W o o d M a s o n , Ç 36 , 8 m m , Vauban, 011 109 : e, r é g i o n a n t é r i e u r e 

( lu co rps , v u e latéra le; ; d , s e g m e n t s a b d o m i n a u x ,3-f>, v u e l a t é r a l e . 
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700 brasses : région a n l é n e u r e du coi |>s, vue la téra le . 

tentent aux spécimens provenant du Pacif ique Es t ; ils diffèrent, cependant de l'ensemble, 

sernble-f-il, des spécimens examinés par BURKENROAD par : 

le rostre un peu. plus long; il mesure un peu plus du c inquième de la carapace of 

at te int presque l 'extrémité de l'œil (au lieu de mesurer moins du c inqu ième de la carapace et 

de ne guère dépasser la base de la cornée de l 'œil). BURKENROAD avai t d'ail leurs déjà noté ce 

caractère propre, semble-t-il, aux spécimens indo-ouest-pacifiques ; 

le flagelle antennula ire supérieur don t la longueur, comme l 'avait noté ALCOCK, est, 

sensiblement, égale à celle du premier article d u pédoncule antennula i re (au lieu d'être « consi-

déra blv longer ») ; 

l 'exopodife des deuxièmes maxil l ipèdes qui est de même longueur ou légèrement 

plus court que l 'endopodite (au lieu d'être plus long); celui des troisièmes qui n'atteint, pas 

fout à fait la base du. carpe de l 'endopodite (au lieu de la dépasser). 

Toutes ces différences sont assez min imes et leur constance n'est d'ail leurs pas établie 

avec cert itude, t rop peu de spécimens ayant été examinés.. D 'autre par t KOBKKTK et PEQU KGN AT 

(1972, p. 44) ont examiné des spécimens, en provenance de l 'At lant ique , dont, les troisièmes 

péréiopodes ont des dimensions qui sont, celles observées par BURKENROAD chez les spécimens 

du Pacifique Est . Par ailleurs, RAMADAN (1938, p. 49) a comparé son spécimen en provenance 

de la mer d 'Arab ie avec l'un des types de H. triton Eaxon (-- 11. carpenteri) en provenance 

du Pacifique Est, (d. n'a relevé aucune différence entre eux. Il semble donc logique d 'admet t re 

que I I . carpenteri est une espèce cosmopolite, avec peut-être des variétés géographiques qui 

ne pourront, être établies avec certitude qu'après l 'examen d 'un suff isamment grand nombre 

de spécimens. 

TAILLE. RAMADAN (1938, p. 49) a ment ionné une femelle mesurant 175 m m , qui parait 

être le plus grand spécimen connu. Le Vauban a capturé une femelle de 130 m m . 

DISTRIBUTION. Cette espèce est connue de L'Indo-Ouest--Pacifique (mer d 'Arabie , 

golfe du Bengale et ma in tenan t Madagascar), du Pacif ique Est (entre le golf'' de Panama et 

les Galapagos) et de l 'At lant ique occidental (mer des Antilles, îles Bahamas , golfe du Mexique). 

Fig. 28 a-b. -- Hemipcnaens carpenteri W o o d Mason , y .'S0,8 m m , Vauban, L I I 10!) : a, vue vent.raie 

des sterni tes X I I , X I I I , X I V el bases des péré iopodes ; b, coupe l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des si,ci nit.es X l f , 

X I I I , X I V . 

Fig. 28 c-d. -- I lemi penaeus spinitlorsttlis Ha ie , J 51,0 m m , Vauban, L U 128 : c, mo i t i é d ro i t e d u p é l a s m a , 

l'ace vc'lit j a l e ; d , coupe l o ng i t u d i n a l e méd i a n e des stern i tes X I ] , X I I I , X I V . 
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Elle a été récoltée entre 1 050 et. 3 840-8 875 m. de profondeur dans l'Indo-Ouest-Paci-

fique, entre 3 058 et 3 304 m dans le Pacif ique Est et entre 2 103 et 3 840 m dans l 'A t l an t ique 

occidental. A Madagascar, nous l 'avons pochée par 1 200 et 1 400-1 000 m. 

Contra irement à ce qu 'a supposé ALCOCK (1001, p . 1), il semble bien que cette espèce 

soit beuth ique et. non bathypélagique. 

I lemipenaeus spi n i dorsal is I i: î l e , 1881, p. 180. 

Ilemijicnacus spinidorsalis, R a i e , 1888 , |>. 301 , p l . 11, l ig. 1. 

/ I cm i penaeus s/n mdorsalis, t ' a x o n , 1895 , p . 200, p l . 50 , l ig. 2. 

I lemi penaeus spinidorsalis, de \ F a 11, 1911, p p . 0, 2,'}. 

I lemi penaeus spinidorsalis, R u r U e n r o a d , 1930, p . 92. 

I lemi penaeus spinidorsalis. R a m a d a n , 1938 , p p . 17, 18. 

Hemipenaeus spinidorsalis, A n d e r s o n et l a m i n e r , 1915 , p . 301 . 

Hemipenaeus spinidorsahs, W a s m e r , 1972 , p . 259 . 

Hemipenaeus spinidorsalis, R u r u k o v s U y , 1.971, p . 18. 

M A T K I U K L K X A M I N K . — Vauban,: 

P KM A lioi'Es. Cette espèce, qu i est très proche de //. carpenteri. et qui possède; comme 

lui une longue excroissance spiniforine sur le bord dorsal du troisième segment, abdomina l , 

s'en différencie essentiellement par : 

— Je rostre, qu i présente u n d imorph isme sexuel (il est beaucoup plus développé chez 

les femelles que chez les mâles) et qu i s'étend toujours au-delà d© l 'œil , alors que chez H. car-

penteri, le rostre; ne présent,!; pas de d imorph isme sexuel et. at te int , au plus, l 'extrémité de l'œil ; 

t ' ig . 29. — A p p e n d i x m a s c u l i n a d r o i t , v u e s l a t é r a l e i n t e r n e el. p o s t é r i e u r e . 

a , Il cmi penaeus carpenteri W o o d M a s o n , j u v . 15 ,2 m m , Vauban, C i l 131. 

b , llemipenaeus spinidorsalis R a t e , 51 ,0 m m , Vauban, C H 128 . 

N . B . — Les vues pos té r i eu res o n t é té représen tées sans la r a m e i n t e r n e d u p l é o p o d e . 

Hemipenaeus spinidorsalis Rate, 1881 

(fig. 27 b, 28 c-d, 20 b) 

Cil 128 : 1 51,0 m m . 
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-- la lame externe de l'appenefix mascul ina plus grande que l ' interne (fig. 29 b), alors 

que c'est le contraire qui est observé chez //. earpenteri (fig. 29 a). 

D'autres différences, peut-être moins constantes, existent entre les deux espèces. O n 

peut citer : 

-— le sillon cervical toujours visible sur toute sa longueur chez 11. earpenteri, alors que 

chez I I . spinidorsalis il est souvent « extremely L'aint. » d'après Iî U H KKN HO A I> (1936, p. 90). ou 

même tota lement invisible sauf à sa base, comme c'est le cas chez notre spécimen; 

l 'extrémité du stylocérite qui n 'at te int pas la base; de l 'épine distale d u bord exierne 

du premier article du pédoncule antennula ire chez //. earpenteri, alors qu'elle at te int presque 

l 'extrémité de cette épine chez I I . spinidorsalis; 

la podobranehie du segment X I I beaucoup plus développée chez //. spinidorsalis 

que chez Il. earpenteri. Chez nos exemplaires, cette podobranehie porte une quinzaine de paires 

de pinnules très ramifiées chez la première espèce citée, contre (i à 9 non ramifiées chez la seconde 

(mais LÎE H K KN HOA N - 1963, p. 93 ment ionne la variabi l i té de ce caractère chez //. earpenteri). 

D'après Bi UKKNIIOAII (1930, p. 92), les thé lycums et les pétas mas diffèrent, également 

mais nous n'avons pu malheureusement les comparer puisque nous ne possédons q u ' u n mâle 

de I I . spinidorsalis, deux femelles et un mâle juvéni le de I I . earpenteri. 

Nous ment ionnerons également, que, chez nos spécimens, on observe; des différences 

qui sont peut-être s implement individuelles ou dues à la faille et au sexe. C'est ainsi que chez 

notre //. spinidorsalis mâle, la carène postrosfrale s'étend j usqu ' au bord postérieur de la 

carapace alors qu'elle s'estompe un peu avan t chez nos //. earpenteri, le carpe; êtes péréiopexles 

est proport ionnel lement plus long (celui des troisièmes par exemple a la même longueur que; 

le inérus alors qu'i l n'excède guère les trois quarts eh; celui-ci chez nets I I . earpenteri), l 'épine 

qui termine; la carène dorsale élu sixième segment abdomina l est net tement moins forte que; 

chez l'autre; espèce. 

F A X O N ( 1 8 9 5 , p. 2 0 2 ) signale que //. earpenteri (qu'i l nomme; I I . triton) se dist inguerai t 

ele; //. spinidorsalis par eles flagelles antennulaires supérieurs plus longs et plus aplat is et un 

sixième segment abdomina l plus long. I / examen de nos spée;imens ne nous permet, pas de conlir-

mer ces assertions. 

T A I L L E . - - F A X O N ( 1 8 9 5 ) a ment ionné une femelle mesurant 2 4 5 M M (le, 0 0 . 5 ) . Le 

mâle; capturé par le Vauban atteint, 173 rrim (le- 51,0 mm) . 

DISTRIBUTION. - Cette espèce est connut; ele; l 'At lant ique (Tristan d.a Cunha) , de L'Ouest-

Paci l ique (Phil ippines) et de l 'Est-Pacif ique (entre le ge>lfe ele Panama et les îles Galapagos 

et. par N-1330 W ) . 

Elle a toujours été péchée à ele grandes profondeurs : 3 475 m dans l 'At lant ique , 3 749 m 

élans l'Ouest-Pacifique, entre 2 197 et 3 087 m dans l 'Est-Pacifique. A Madagascar nous l 'avons 

récoltée à 1 930 m. 

Genre P S E U D A R I S T E U S gen. nov. 

Corps pubescent. Itostre très al longé chez les femelles adultes et les jeunes mâles, rela-

t ivement court chez les mâles adultes, armé ele 2 dents dorsales situées près de sa base;. Une 

dent postrostrale. Carapace; avec u n sillon cervical et un sillon postcervical s 'étendant , tous 

deux, j usqu 'au bord dorsal de la carapace, une épine antennaire et une épine branchiostège. 

Abdomen à segments 4-0 carénés elorsalement, la carène du qua t r i ème ne s'étendant, toutefois 

que; sur les deux tiers postérieurs du segment,. Telson se; t e rm inan t par une; pointe ellilée et 
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a n né, sur ses deux cinquièmes distaux, de \ paires d'épines mobiles latérales. Œ i l à cornée 

bien développée et dont, le pédoncule, aplat i dorsovent ralement, porte, un peu au-delà de la 

moi t ié du bord interne de son article distal, un pet i t tubercule. Pas d'écaillé oculaire. Premier' 

article du péeloncule antennula ire avec- un prosartéma réduit à un petit lobe orné ele; soies. 

Flagelle antennulaire' supérieur- aplat i sur presque toute sa longueur (d. très court . Flagelle; 

antennulaire' inférieure long et filiforme;. Palpe eles ruaxillules non segmente'1. Exeqtoelites pré-

sents sur les maxil l ipèdes mais non sur les péréiopodes. Prie; épine mobi le subdistale sur le 

mérus des premiers et des seconds péréiopodes. Quatr ièmes et. cinquièmes péréiopodes relati-

veiuemt grèle;s. Pue pleurobranediie sur les segments I X à X I V , celle élu segment X I V hie;n 

développée', les autres beaucoup plus petites. Prie arthrobranehie de taille moyenne sur le 

segment \ I I , ele;ux sur les se;gme;nfs V I I I à X I I I , très développées sauf celle, antériemie, du 

s<;gnieut V I I I qui <;sl très pedite. I rie, podobranchie;, toujours bie;n développée;, sur le;s seg-

ments V I 11 à X I, celle élu se;gme;nt X I étant, de; même faille que; e-edle du segment X . Ic i épipoelite 

non bifurqué, toujours ele grande taille;, sur les segments V I I à X I I , celui du seiguienf X I I é tant 

très sensibleiinent de même taille que celui du segment X I . Pé lasma avec un lobule veutrolatéral 

epii <;st, sans attaedre; avee* le lobule' dorsolatéral dans sa partie distale;. Thé lycum ele1 type; « ouve;rt » 

avew une grande; plaque' laneéolée; sur le stornife X I I I . 

Espèe*e type : Pseudaristeus erassipes Wood Mason. 

P KM A K(.»R KS. Ce genie a la même; formule; branchiale epie; le; genre Aristeus, d 'où son 

nom. Les Pseudaristeus se. d ist inguent toutefois immédiatement , eles Aristeus par la présemeo 

d 'un sillon cervieal très marque'1 s'étendant, jusqu 'au bord dorsal ele; la e-arapaee, ainsi que; par 

la prés<;nc<; d 'un sillon postcervical ned. 

Ce genre est crée'' pour accueillir les espèces rat faclieés jusqu 'à présent! au genre Netm pe-

naeus. bien qu'elles n'aiemt ni podedmmc.hie; sur le segrneuiit X I I , ni éj)ipodife; sur le» se;gmen.f X I I I , 

ni e'xopoelite suc le;s péréiopexlcs et. possèdent, donc une formule; branchiale; très différente de 

celle; de l'e;s|)èe'e type; du ge;nre; : //. spinidorsalis. 

Ces espèces seraient au nombre ele \ : P. speciosus (Paie'), P. gracitis (Bate), P. erassipes 

(Wood Mason) <;f P. sibogae (ele Man). Il e;sf toutefois possible, comme; nous le ve'rrons dans 

les reniarejiii;s consacrées à P. sibogae, que; P. gracilis ed P. erassipes soient à mettre; e;n syno-

nymie. 

.1 usqu'à présent, seul P. sibogae a été trouve-' à Madagascar. 

T A B L K A I 8 . Répartit ion, eles branchiec-s, épipoelitos <;t exopodites 

élans le genre Pseudaristeus 

M A x I L L I P K 1) KS i > K 1! K I O P O I ) KS 

1 II M. 1 11 . . . IV V 

1 Memrobranchies 1 1 1 1 1 J 

Art hrobranchie;s 1 P I 1 
2 2 2 2 2 

Poeleibranchie's 1 1 1 1 

Ivpipoditos 1 1 I 1 1 1 

Exerpodites 1 1 1 
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Pseudaristeus sibogae (de Mail , 1911) 

(fig. 27 a, 30 a-e) 

Il tnii prime us Sibogae de Mai l , 1911, pp . (i, 2f>. 

Uemipenaeus Sibogae, de Mai l , 1913, p l . 2. Ii»\ '), f> a-c. 

Uemipenaeus sibogae, R a m a d a n , 19.38, pp . 'iS-'^). 

MATÉRIEL EXAMINÉ . - Vauban : 

Cl t 92 : 1 J 33,f> m m . - C l f 109 : I J j u v : 21 m m ; 1 37 m m . 

RK.MARQCES. .Après les examens auxquels nous nous sommes livré, nous pensons 

que P. sibogae est une espèce valable. Très proche de P. crassipes, elle s'en dist ingue par : 

des péréiopodes proport ionnel lement plus forts ( tableau 9) et couverts d 'une fine 

pilosité (au lieu d'être glabres), 

- - des pédoncules oculaires plus allongés et à tubercule moins marqué (iig. 30 c-d). 

DE MAN a signalé comme autres caractères distinotifs, le rostre relat ivement court et 

fort, les (ients rostrales moins saillantes et avec des extrémités disposées su ivant une droite 

(au lieu d 'une courbe). Le premier de ces caractères ne rions para î t pas valable, le rostre du 

type de P. sibogae é tant vraisemblablement en cours de régénération après avoir été cassé, 

comme le confirme le rostre bien développé de notre spécimen. O u a n t au second, il ne nous 

para î t pas évident et doit , à notre avis, être confirmé. 

TAILLE. —- La femelle pèchée par le Vauban et qui a t te in t 100 m m de longueur totale 

(le 37 mm) , est le plus grand spécimen connu de cette espèce. 

COLORATION. — Orange. 

RÉPARTITION. - Cette espèce a été récoltée en Indonésie et à Madagascar, lors de pèches 

faites à 810-1 020, 1 000 et, 1 200 m de profondeur. 

HKMAKQTES S I R LES A L TRES ESPÈCES IM OKNRK Pseudaristeus 

La posit ion systémat ique de P. speeiosus (Bate) ne peut-être établie avec cert itude, le 

type de cette espèce, conservé au British Muséum (N . IL ) , é tant en très mauva is état et aucun 

relevé de la formule branchiale ne pouvan t être fait. Il faudra vra isemblablement attendre 

la récolte de matériel topotyp ique pour savoir ce qu' i l en est. 

Les types de P. graeilis (Bate) sont, par contre, en assez bon état,. Leur formule bran-

chiale les rattache, sans doute possible, au genre Pseudaristeus. Les proport ions de leurs péréio-

podes (tableau 9), qui sont par ailleurs glabres, montrent, qu'i ls sont bien distincts de P. sibogae 

ruais peuvent être identiques à P. crassipes, les seuls caractères correspondant mal à ceux de 

cette espèce étant l 'a l longement plus grand des quatr ièmes péréiopodes (et sur tout du mérus) (') 

et les pédoncules oculaires plus massifs (fig. 30 e). 

Ces différences sont peut-être dues à la pet i te taille des spécimens de P. graeilis dispo-

nibles, mais encore faudrait,-il pouvoir le vérifier en examinan t des P. crassipes de la même 

taille que les types de P. graeilis. Si les deux espèces se révélaient bien identiques, c'est d'après 

la loi de l 'antériorité, la dénominat ion P. graeilis qui devrait être conservée. 

La bibl iographie relative à P. crassipes est la suivante : 

Aristaeus crassipes W o o d Mason in W o o d Mason et Alcock, 1891 b, p. 281, fig. 7. 

(1) Les cinquièmes péréiopodes manquenl chez Unis les types et n'ont pu être examinés. 
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2mm 

d 

Fig. 30 a-c. — Pseudaristeus sibogae (de Man), $ 37,0 m m , Vauban, C H 109 : a, vue ventrale des sternites 

X I I , X I I I , X I Y et bases des péréiopodes; b, coupe longi tudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V ; 

c, œi l droit , vue dorsolatérale. 

Fig. 30 d. — Pseudaristeus erassipes (Wood Mason), $ 30,5 m m , 10° 1 6 ' N - 92° 2 9 ' E , 705 brasses : 

œi l droit , vue dorsolatérale. 

Fig. 30 e. — Pseudaristeus gracilis (Bate), syntype 12,4 m m , Challenger, st. 207, Phi l ipp ines, 

700 brasses : œi l droit , vue dorsolatérale. 
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Aristeus (Hemipeneus) crassipes, Alcock et McArdle, 190:1, pl . 49, fig. 1-2. 

Aristaeus (Hemipeneus) crassipes, Alcock, 1901, p. 33. 

Hemipenaeus crassipes, L loyd, 1907, pp . 2, 3, 4. 

Uemipenaeus crassipes, de Man , 1911, pp . 0, 24. 

Hemipeneus crassipes, Kerup et Sewell, 1912, p. 17, pl. 1, lig. 8-9. 

Hemipenaeus crassipes, de Man , 1913, légende pl. 2 (à propos de //. sibogae) et pl. 2, 

fig. 4 a-c. 

Uemipenaeus crassipes, Balss, 1925, p . 224. 

Hemipenaeus crassipes, R a m a d a n , 1938, p. 49. 

Hemipenaeus crassipes, Burukovskv , 1974, p. 48. 

Non Hemipenaeus crassipes, Moriod, 1974, p . 118, fig. 7-11 ( Aristeus virilis (Bate) 

et Aristeus mabahissae Ramadan ) . 

KEMP et SEWELL (1912) ayant- relevé deux formes différentes pour les troisièmes maxilli-

pèdes des spécimens mâles qu' i ls on t identifiés à P. crassipes, il est possible que ces auteurs 

aient eu deux espèces distinctes et il serait uti le de pouvo i r réexaminer leur matériel . 

Pseudaristeus crassipes a été récolté dans le golfe d 'Aden , en mer d 'Arabie , dans le golfe 

de Manaar et dans le golfe de Bengale, en mer d ' A n d a m a n et en Indonésie (mer de Flores et 

détroit de Makassar), entre 500 et 1 737 m de profondeur. P. graeilis et P. speeiosus ne sont 

toujours connus que par les types récoltés respectivement aux Phi l ippines et au large de l'Argen-

tine à 700 et 2 650 brasses de profondeur. 

T a b l e a t 9. - Propor t ion de certains articles des péréiopodes chez 

Pseudaristeus sibogae, P. crassipes et P. graeilis 

R.\ l'I'dHT 

P . 

Si.boga 

V 3'i m m 

si bogac 

l ' a u b a n 

? 3.3,5 

et 37 m m 

Siboga 

V 31 m m 

P. crassi/)!' 

I n d i a n M u s . 

V .30,5 m m 

V 

J o h n \Turrav 

V 3 ' . ,5 m m 

P. graeilis 

( 'hattenger 

V 1^ , 5 

à l ' t m m 

P I L / l d u c a r pe (1) <1,8 C>,2 8,(> 8 ,8 !),3 8 ,3 et 8,7 

P 2 L / l d u c a rpe (1) 7,7 7,6 10,1 10 ,3 12,!) 10,(i et 11,0 

0/1 d u m é r u s (2) 18 17 ,5 et 20 21 20 1!) 28 

P' i L / l d u c a r pe (1) 27 30 3 S '.3 35 M 

L / l d u p r o p o d e (2) 27 22 35 - .35 

L / l d u m é r u s (2) 21 20 27 2C» 

P 5 
L / l d u c a r pe (1) 

--

L / l d u c a r pe (1) 37 M \ 5 

(1) La largeur du carpe est mesurée à sou extrémité. 

(2) lia largeur de l'article est mesurée eu son milieu. 

Genre P L E S I O P E N A E U S Bate , 1881 

Corps glabre. Ilostre très allongé, pouvan t devenir assez court chez les mâles adultes, 

armé de 2 dents dorsales situées près de sa base. Une dent postrostrale. Si l lon cervical dist inct, 

soit j u squ ' au voisinage de la carène postrostrale, soit seulement à sa base. Carènes gastro-orbi-

taire, antennaire, hépat ique et branchiocard iaque le p lus souvent très en relief mais parfois 
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abstîntes ou très faiblement, marquées. Fpines antennaire et, branchiostège seules préseriUis, 

la dernière étant implantée sur le bord antérieur de la carapace. Abdomen à segments 4-6 carénés 

dorsalement et terminés par dos épines; segments 2 et 3 parfois carénés. Telson se terminant 

par une pointe effilé*1 et, armé, sur ses deux cinquièmes distaux, de 4 paires d'épines latérales 

mobiles. Œ i l à cornée bien développée et don t l'article distal du pédoncule porte, à la moi t ié 

ou au quart distal de son bord interne, un tubercule. Pas d'écaillé oculaire. Premier segment 

du pédoncule antennula ire avec un prosartéma réduit à une petite excroissance en forme de 

bourrelet, ornée de soies. Flagelle antennula ire supérieur aplat i sur presque toute sa longueur 

(d, très court. Flagelle antennula ire inférieur long et filiforme. Palpe des maxil lules non segmenté. 

Exopodi te sur fous les maxil l ipèdes (d, parfois sur les péréiopodes. Mérus des péréiopodes des 

deux premières paires armé ou non d 'une épine mobile. Quatr ièmes et cinquièmes péréiopodes 

modérément, grêles ou très grêles. Pue pleurobranchie sur les segments I X à X I V , celle du 

segment X I V très développée et, à pinnules très ramifiées, les autres plus petites (surtout, celle 

du segment I X ) mais toujours bien développées et, ramifiées. Une arthrobranehie (h; taille 

moyenne sur le segment V I I . deux sur les segments V I I I à X I I I , bien développées sauf l 'une 

de «'elle du segment V I I I qui est très petite. Prie podobranchie toujours bien développée sur 

les segments V I I I à X I I , celle du segment X I I é tant de même taille que c.elle du segment X I . 

t'n. épipodite non bifurqué, toujours de grande taille, sur les segments V I I à X I I I , celui du 

segment, X I I I é tant aussi, ou un peu moins, développé que celui du segment X I I . Pétasma 

de même type que ceux des llepomadus, Hemipenaeus, Aristeus, Pseudaristeus avec un lobule 

ventrolat.éral dont la partie distale est, sans attache avec le lobule dorsolatéral. Thé lycum de 

type » ouvert, » ou « semi-ouvert, », avec une p laque en forme d'écu sur le stérilité X I I I . 

TARI,EU' 10. Répart i t ion des branchies, épipodites et exopodites 

dans le genre Plesiopenaeus 

M A X 1 L L I P È I) ES P É R É I O P O D E S 

I . . . 1 II . . . IV V 

Pleurobranehies 1 1 1 1 1 I 

Arthrobranchies 1 V : 1 2 2 2 2 2 

Podobranchies - 1 1 1 1 1 

Fpipodites 1 1 1 1 1 1 1 

Exopodi tes 1 1 1 0 ou 1 0 ou 1 0 ou 1 0 ou 1 0 ou 1 

T A R I . K M D E D É T E R M I N A T I O N D E S Plesiopenaeus M A L G A C I I ES 

1. t ' n exopodite sur les péréiopodes 2 

Pas d'exopodite SUT1 les péréiopodes edwardsianus 

2. Troisième segment abdomina l avec une très forte épine armatus 

Troisième segment, abdomina l sans épine coruscans 

REMARQUES. - Le genre Plesiopenaeus, avec lequel le genre Aristaeopsis a été mis en 

synonymie par B U R K E N R O A D ( 1 9 4 6 , p. 9 4 ) , compte actuel lement quatre espèces qu i sont loin 

•de former un groupe d 'une homogénéité bien satisfaisante. 



Fig. 31 a-c. — Plesiopenaeus edwardsianus (Johnson), 

a-b, $ 75,0 mm, Vauban, CH 133 : a, région antérieure du corps, vue latérale; b, segments abdominaux 

2-6, vue latérale. 

c, çj 61,0 mm, Vauban, CH 37 : scaphocérite droit, vue de dessus. 

Fig. 31 d-e. — Plesiopenaeus armatus (Bate), $ 73,0 mm, Vauban, CH 132 : d, région antérieure du corps, 

vue latérale; e, segments abdominaux 2-6, vue latérale. 

Fig. 31 f-g. — Plesiopenaeus coruscans (Wood Mason), $ 54,5 mm, Vauban, CH 102 : f, région antérieure 

du corps, vue latérale; g, segments abdominaux 2-6, vue latérale. 
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Dans le tableau I I, nous avons essayé <L.e comparer les Plesiopenaeus entre eux; OÏL y 

voit que les caractères notés varient entre les quatre espèces de façon assez anarchique. Il 

semble toutefois que par la présence d'exopodites sur les péréiopodes, par un œil légèrement 

aplat i , à pédoncule allongé et por tan t un gros tubercule situé au milieu du bord interne de 

sou article distal. par un pétasma dont les deux parties ne sont soudées que sur la moit ié de 

leur longueur environ et dont le lobule ventrolatéral a son extrémité recourbée vers l'extérieur, 

P. armatus el P. eoruseans présentent des affinités particulières entre eux et se dist inguent 

de P. edwardsianus et P. nitidus, au point qu' i l ne serait pas impensable de classer les quatre 

Plesiopenaeus actuels dans deux genres distincts, P. armatus et P. eoruseans demeurant des 

Plesiopenaeus, P. edwardsianus et P. nitidus devenant des Aristaeopsis. Dans ce cas, le genre; 

Plesiopenaeus serait extrêmement proche du genre Hemipenaeus tel qu'i l est défini actuel lement 

(M. la différenciation des deux genres devrait, être revue. 

On remarquera également que par l 'ornementat ion de sa carapace (sillon cervical dont 

seule la base est marquée, carènes abstîntes ou très fa ib lement en relief) ainsi que par la modi-

fication, chez le mâle , des flagelles ant.en nul aires inférieurs, P. nitidus présente des affinités 

avec les Arisleus. 

Plesiopenaeus edwardsianus (Johnson, 1867) 

(fig. 31 a-c, 32 a-e, 33 a) 

Penaeus Kd-wardsianus J o h n s o n , 1807, p. 897. 

Aristeus lùlwardsianus, .Mirrs. 1878, p. ,'508, p l . 17, l ig. ,'!. 

Arisleus roraliniis B a t e , 1888. p . X X X I I , l ig. X . 

Aristaeopsis lùlwaritsiaua, W o o d M a s o n el A l c o e k , 18911), p . 28.'}, l ig. 8-9. 

Aristaeopsis lùlwai dsiana, W o o d M a s o n , 1892, p l . 1, l ig. 1-2. 

Aristaeopsis edwardsiana, A l c o ck el A n d e r s o n , 1891, p . 117. 

Plesiopenaeus edwardsianus, t ' a x o n , 1895, p. 199. 

Aristaeopsis Edwardsiana, A l c o e k , 1899 , p . 71. 

Arisleus splenilens R i c h a r d . 1900, p . 89 . 

Arislaeus ( Plesiopeneus ) lùlwardsianus, A l c o c k , 1901, p. .'!0. 

Arisleus splendens, R i c h a r d , 1903, p p . 07, 70, 71. 

Plesiopenaeus edwardsianus, R o u v i c r , 1905a , p . 982. 

Plesiopenaeus edwardsianus, R i c h a r d , 1907 , p . 323 , l ig. 205. 

Plesiopenaeus edwarsianus, R o u v i c r , 19081), p . 01 , p l . 2 ; p l . 13, fig. 13-17; p l . 1-1, fig. 1-8. 

Plesiopenaeus edwardsianus, A . M i l n e K d w a r d s el R o u v i c r , 1909, p . 200 . 

Plesiopenaeus edwardsiaiius. R i c h a r d , 1910, p. 123. 

Plesiopenaeus Edwardsianus, de M a n , 1911a , p. 0. 

Plesiopenaeus lùlwardsianus, S u n d , 1920 , p . 30 . 

Plesiopenaeus edwardsianus, Ra lss , 1925 , p p . 223, 300 . 

Plesiopenaeus lùlwardsianus, N o b r e , 1931 , p. 281, p l . 2, l ig. 9. 

Plesiopenaeus lùlwardsianus, N o b r e , 1930 , p . 180 , p l . 00 , fig. 9. 

Plesiopenaeus edwardsianus, R u r k e n r o a d , 1930 , p p . 91 , 95, 90 . 

Plesiopenaeus edwardsianus. R a m a d a n , 1938 , p . 51. 

Plesiopenaeus edwardsianus, R i o j a , 1911 , p p . 115, 119, l ig. 1. 

Plesiopenaeus edwardsianus, A n d e r s o n el. l a m i n e r , 1915 , p.. 301 . 

Plesiopenaeus edwardsianus, B a r n a r d , 1950 , p . 021 . 

Plesiopenaeus edwardsianus, M a u r i n , 1952 , p. 92 . 

Plesiopenaeus edwardsianus, l l o l l f in is , 1952, p . 70 . 

Plesiopenaeus edwardsianus, S p r i n g e r el R u l l i s , 1950 , p . 9. 
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C lU iSTAC KS D É C A P O D E S AKISTEI1 ) \ E S ! ) 

Compara ison des différentes espèces du genre Plesiopenaeus 

Kspèccs 

Ca rac l ('tes 

i \o|) (x l 11 es sur P I -

P.") 

l u e é p i ne subd is-

(a ie sur le i né rus de 

(Mil 

Moi t i é s d u pé las-

n i a soudées sur 

P a r t i e l i b re d u lo-

bu l e v e n l r o l a l é r a l 

d u p é l a s m a 

S t e r n i t e X I V d u 

t hé l ve i i i n avec 

Ca rènes de la cara-

pace 

Moit ié s upé r i e u r e 

d u s i l l on cerv ica l 

C a r è ne posl rosi ra ie 

s ' é t e n d an t sur 

l i o n ! i n f é r i e u r d u 

de rn i e r a r t i c l e d u 

p a l p e m a n d i b u l a i r c 

L o n g u e u r de l 'exo-

p o d i t e des M x p 2 

éga le à 

R a p p o r t : l o n g u e u r 

d a c t y l e / l o n g u e u r 

p r o p o d e des P'i 

vo i s in de 

P. amutins 

P I el P 2 

re la l i v e m e n t ap la-

l i d o r s o v e n l calc-

i n e n t , à p édon-

cu l e l o n g el por-

tan t u n gros tu-

bercu le au m i l i e u 

d u b o n i i n t e r n e 

de son art icle dis-

l a ! 

la m o i t i é de l eu r 

l o n g u e u r e 

r ecou rbée vers 

l ' e x t é r i e u r 

une p e t i t e den t 

a n t é r i e u r e mé-

d i a n e p r o l o ngée 

vers l ' a r r i è re p a r 

u n e fo r te c a r ène 

(f ig. 32d) 

très en re l ief 

a b s e n t e 

la m o i t i é de la 

c a r a p a c e e n v i r o n 

c o n c a v e 

la m o i t i é e n v i r o n 

de cel le de l ' endo-

p o d i t e 

0 , 6 0 

P. coruscans 

p i é s e n l s 

P I 

c o m m e chez P . 

ar malus 

la m o i t i é de l eu r 

l o n g u e u r e n v i r o n 

r ecou rbée vers 

l ' e x t é r i e u r 

u n t u b e r c u l e an-

l é r i e u r m é d i a n 

n o n p r o l o n g é vers 

l ' a r r i è re p a r u n e 

ca r ène (f ig. 33e) 

Ires en rel 

m a r q u e e 

p r e s que t o u t e la 

l o n g u e u r de l a ca-

r apace et t o u j o u r s 

b ien m a r q u é e 

d r o i t ou légère-

m e n t c o n v e x e 

u ne fois et d e m i e 

e n v i r o n ce l le de 

l ' e n d o p o d i t e 

1 , 3 0 

P. cdwardsiaiius 

ab sen I s 

a u c u n p é r é i o p o d e 

n o n a p l a t i, à cor-

née très g l o b u -

leuse , à p édon-

cu l e r e l a t i v e m e n t 

cou r t et po r t an t , 

u n pe t i t t uber-

cu l e a u q u a r t dis-

l a l d u b o r d in-

te rne de son ar-

t ic le d i s t a l 

p r e s que t o u t e 

l eu r l o n g u e u r 

r e cou rbée vers 

l ' i n t é r i e u r 

u n e for te p ro t ubé-

rance (( ig. ,32a) 

très en rel 

f a i b l e m e n t ma r-

q u é e 

p r e s q u e t o u t e la 

l o n g u e u r de la ea-

pace m a i s fa ib le-

m e n t m a r q u é e su r 

la m o i t i é posté-

r i eu re 

très c o n c a v e 

p l u s de d e u x fois 

ce l le d(ï l ' e n dopo-

d i t e 

0 / I 5 

P. nitidus 

absen t s 

a u c u n p é r é i o p o d e 

p r e s q u e t o u t e 

l eu r l o n g u e u r 

r e cou rbée vers 

l ' i n t é r i e u i 

c o m m e chez P. 

ruscans 

a b s e n t e s ou très 

f a i b l e m e n t en re-

l ie f 

a b s e n t e 

a b s e n t e 

f a i b l e m e n t cou-

ve ^ 

e n v i r o n ce l le de 

l ' e ndopod i t e ; 

0 , 5 0 
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Kspèces 

( a rac l ères 

P. arinalus P eoruseans P. edwardsianus P. nitidus 

R a p p o r t : l o n g u e u r 

d a c t y l e / l o n g u e u r 

p r o p o d e des 1*5 

vo is in de 

0 ,50 1.20 0 ,35 0 ,50 

Bord do r sa l d u se-

cond segmen t ab-

d o m i n a l 

sans c a r ène sa ns ca rêne avec , sur ses d e u x 

t iers pos t é r i eu r s , 

u n e ca r ène fa ible-

m e n t m a r q u é e 

sans c a r ène 

Bord do r s a l d u 1 roi-

s i ème s e g m e n l ab-

d o m i n a 1 

sans c a r ène véri-

l a b l e m a i s a vec 

u ne très for te 

sa us 

ép i i u 

c a r ène , ni 

. ni den t 

a vec u ne c a r ène 

et u n e pet it e 

é p i n e t e r m i n a l e 

sans ca r ène , m 

é p i n e m a i s avec 

une pe t i t e d e n l 

t e r m i n a l e 

A n g l e pos léro-in-

l'éi'ieur des p l e u r o n s 

a b d o m i n a u x 3-5 

m u c r o n é n o n j n u c r o n é m u c r o n é non m u c r o n c 

F l age l l e a n t e n n u -

laii'c i n f é r i e u r d u 

m a le 

non m o d i l i é n on llliiil l lié tiuii m o d i l i é m o d i f i e 

S c a p h o c é r i t e i lu 

m â l e 

n on 'modifié. (à 

p a r i u n léger 

é pa i s s i s semen l de 

l 'ext l é m i l é ) 

m i n i i lié m o d i l i é (un pro-

l o n g e m e n t d i s t a l 

très d é v e l o p p é , 

(ig. 31,.) 

n on mo i l i l i i ' 

R a p p o r t : l o n g u e u r 

p l e u r o b r a n e h i e 

X I V / l o n g u e u r 

p l e u r o b r a n c h i e X I I I 

v a r i a n l de 

1,30 à 1,00 1,10 à l / . O 1,35 à 1 ,00 

A/A Les renseignements relatifs à P. nitidus proviennent, de la description de 

HAMNAKD (1050, p. 022. fig. MO). 

Plesiopenaeus edwardsianus, M a u r i n , 1901, p. 530 . 

Plesiopenaeus edwardsianus, M a u r i n cl Meg l i o . 1901, p. 271. 

Plesiopenaeus edwardsianus, M a u r i n , 1902, p p . 211 , 212, 211. 

Plesiopenaeus edwardsianus, M a u r i n , 1903, p p . 2, 'i. 

Plesiopenaeus edwardsianus, Fo res t , 190' i , p. 028.. 

Plesiopenaeus edwardsianus, l l o l l l i u i s cl R u s a , 1905, p. 0. 

Plesiopenaeus edwardsianus, M a u n n , 1905a , p p . 117, 118, 119. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, B u l l i s cl ') h o m p s o n , 1905, p. 0. 

Plesiopenaeus edwardsianus, S q u i r c s , 1900, p. 1, p l . 1, fig. 3. 

Plesiopenaeus edwardsianus, MOIMMI, 1900 , p p . 108, 118, 127, 132, p l . 5, l ig. 1 3 ; p l . 7, l ig. 1-2. 

Plesiopenaeus edwardsianus, C rosn i e r cl de B o n d y , 1908, p. 'i2, l ig. 10a . 

Plesiopenaeus edwardsianus, W i l l i a m s , 1908 , p . 119. 

Plesiopenaeus edwardsianus, M a u r i n , 190Sa , p p . \ \, 'i5. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, M a u r i n , 1908c;, p p . 3, . 

Plesiopenaeus edwardsianus, Z a r i q u i e y A l v a r e z , 1908, p. V i , l ig. 21. 
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Plesiopenaeus edsvardsianus, l ' i g u e i r e do cl O h a r n e e a , 1908, p . 10. 

Plesiopenaeus edsvardsianus .Maur in , 19(>8d, p p . 180, ' i82, fig. 3 l\e. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, C o u l u r e el T r u d e l , 19(>8, p. 850 , fig. 1. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, C r o sn i e r el t ' o res l , 1909 , p. 550 . 

Plesiopenaeus cdsvardsi<inus, l . o u g h u r s l , 1970, p p . 275, 278, 290 , 300 . 

Plesiopenaeus edsvardsianus, R i b e i r o , 1970, p p . 8, 59 . 

Plesiopenaeus edsvards'utnus, V i l e l a , 1970, p p . 119, 121, 122 . 

Plesiopenaeus e<l>\'ardsiauus, R obe r t s el I V q u e g n a l , 1970 , p . 15. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, I V q u e g n a l el R o b e r l s , 1971, p p . 8-9, p l . 5 I) . 

Plesiopenaeus edsvar'lsianus, K e n s l e y , 1972 , p. 10, fig. ,'î li. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, I a g a r d è r e , 1972, p p . ()f>1, (>(>9. 

Plesiopenaeus ehvardsianus, C r o sn i e r el t ' o res l , 197,'5, p . 292, l ig. 98 , 99 a-b. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, L a g a r d è r e , 1973, p. 23, l ig. 20-27. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, C ro sn i e r el . l o u a n n i c , 197.'!, p. 12, l ig. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, A b b e s , 1971 , p. 173, l ig. 5. 

Plesiopenaeus edsvardsianus, R u r u k o v s k v , 1971, p. 18, l ig. (>1a. 

M VL'ÉLTL KL. E X A M I N É . - 1 '(IN BAIL ." 

C H 35 : 1 sp. C H 37 : S sp. - C H 60 : nbx sp. — C i l 65 : nbx sp. — C i l 92 : 

2 sp. CH 97 : 48 sp. C H 98 : 43 sp. — C H 100 : 15 sp. - C H 102 : 3 sp. — C H 103 : 5 sp. 

- - C H 104 : 150 sp. - - C H 107 : «8/. sp. — C H 108 : 28 sp. - C H 109 : 2 sp. - C H 112 : 81 sp. 

- C H 110 : 138 sp. -••- C H 119 : 4 sp. - C H 133 : 3 sp. 

REM A KO CES. — ROBEBTS ot PKQI'EGNAT (1972, p. 45) ont fait remarquer que leurs 

spécimens de P. edwardsianas, en provenance du golfe du Mexique, diffèrent de la description 

donné*» par ALCOCK (1901, p. 36) pour cette espèce, d'après des spécimens de l 'océan Indien, 

par : 

des premiers pléopodes plus longs, 

la présence d 'un denticule près de l'angle postéroventral du p leuron du deuxième 

segment abdomina l . 

La première différence relevée est due, à notre avis, aux failles différentes des spécimens 

examinés par ROBEBTS et PEQI EONAT d 'une par t , ALCOCK d 'autre par t . E n effet, les premiers 

pléopodes sont proport ionnel lement d ' au t an t plus longs que le spécimen est plus pet i t , et, chez 

nos P. edsvardsianus mesurant 13 cm environ, donc d 'une faille ident ique à ceux examinés 

par ROBEBTS et I'KOI IÏCNAT, nous observons les proport ions relevées par ces auteurs ( longueur 

des premiers pléopodes égale à celle de l ' abdomen et de la moi t ié du telson), chez les grands 

spécimens celles relevées par AI.COCK (exopodite des premiers pléopodes égal aux cinq premiers 

segments abdom inaux plus la moi t ié au moins du sixième). 

La seconde différence para î t bien, par contre, propre aux spécimens de l 'At lan t ique 

occidental et central puisque, d 'une par t nous n 'avons chez aucun de nos spécimens observé 

un denticule. même à l 'état de trace, sur les pleurons des deuxièmes segments abdom inaux 

e! que, d 'autre part , la figure publ iée par BOCVIEB (1908 b, pl . 2, fig. 1) d'après un spécimen 

récolté aux Adores, ment ionne un tel (lenticule que nous n 'avons par contre jama is observé 

sur des spécimens récoltés au large du Congo. 

Cette différence toutefois, t an t qu'elle est la seule relevée, permet tra i t tou t au plus, s'il 

était prouvé qu'elle est bien constante, la dist inct ion d 'une variété. 

Nous ajouterons que nos spécimens ont un grand épipodite sur le segment X I I I , une 

grande podobranehie sur le segment X I I mais pas d 'exopodite sur les péréiopodes. 
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TAILLK. Les femelles atte ignent 384 m m (le - 104 m m ) (SUNJI, 1020). landis que 

les mâles ne semblent guère dépasser 103 m m ( B o r v i m t , 1008 b). Les plus grands spécimens 

péchés par le Vauban ne dépassent guère 27 cm. 

COLORATION. (Filiforme, rouge vif. 

DISTRIBUTION. Cette espèce est assez cosmopolite. El le est connue de L'Indo-Ouest-

Pacifique (de la côte est d 'Afr ique , à la mer d 'Arabie , au golfe d u Bengale, à la mer d 'Anda-

man et à Sumatra ) , de l 'A t lan t ique occidental (depuis le sud de Terre-Neuve jusqu 'au golfe 

du Mexique, la ruer des Antil les et le Sur inam) , de l 'A t lan t ique oriental (du Portugal à 

l 'Angola). 

Exc lus ivement benth ique, /\ edwardsianus a été capturé entre 371 el 1 280 m de pro-

fondeur dans l ' Indo-Ouest-Pacifique, entre 274 et 1 850 m dans ('.Atlantique. Dans l 'Atlan-

tique oriental, CROSNIKR et FORKST (1073) ont observé sa présence surtout «min1 400 et 000 m 

dans des eaux dont, la tempérât lire varie de 8 à 5°C. A Madagascar, cet te espèce a été trouvée 

entre 500 et 1 200 m et paraît surtout commune entre 700 et, 800 m, dans des eaux dont, la tem-

pérature varie de 8 à 7°C; avec un chalut à crevettes de 14 m de corde de dos. les rendements, 

dans les meilleures zones, n 'ont guère excédé (i à 8 kg/h. 

Plesiopenaeus armatus (Bate, 1881) 

(fig. 31 d-e, 32 d-f, 33 b) 

Arislcus armalus Ra ie . 1881, |>. 188. 

Arislcus Iridens, S m i l l i . 1881, p. 101, p l . 1), lig. 1-0. 

Arislcus ? Iridcus, Srn i l l i , 188(11), pp. 181), 11)2, 1 1)3. 

Arislcus ? Iridcus, S m i t h . 1887, p. 081), p l . 1 !), lig. 2-2 a. 

Arislcus a r nui lus, Rate , 1888, p. .'{12, p l . '..VIO, 

Aristaeopsis ami,(lia, W o o d Mason cl Alcock, 181)11), p. 285. 

Plesiopenaeus armalus, t ' axon , 181)5, p. 11)1). 

Plesiopenaeus armatus, t ' axon , 181)0, p. 1(i.'{. 

Arislaeus (Arislaeopsis) ariualus, A lcock , 11)01, p. 11. 

Arisleopsis ariualus, Bouv ier , 11)05a, p. 1)8.'!. 

.\risleopsis ariualus var. Iridcus, Bouv ier , 11)081), p. 02, p l . 11, lig. (i. 

Arisleopsis ariualus va r. Iridc/is, A. Mi lue Kdwards el Bouvier , 11)01), p. 11)7, lig. 20-27, pl . 1, lig. 1-7 

Arisleopsis ariualus, de Man , 11)1 l a , p. (i. 

Arisleopsis ariualus var. Iridcus, de Man , 11)1 l a , p. (i. 

Arisleopsis Iridcus, S u n d , 11)20, p. .'M. 

Arisleopsis ariualus var. Iridcus, Rouv ic r , 11122, p. 12. 

Arisleopsis ariualus, Ralss, 11)25, p. 222. 

Plesiopenaeus ariualus, Bu rken road , 1 !).'{('>, pp. D5-1M). 

Plesiopenaeus ariualus Iridens, Bu rken road , 11)30, p. 1)5. 

Plesiopenaeus ariualus, R a m a d a n , 11)38, p. 51. 

t'ig. 32 a-c. - Plesiopenaeus edwardsianus ( Johnson ) . 

a-1), |! 75,0 m m , l ' a i , b a i l , ('.Il 133 : a, vue vent.raie des s lern i les X I I , X I I I , X I V et hases des péré iopodes; 

h, coupe l ong i t ud i na l e méd i ane des s lern i les X I I , X I I I , X I V . 

c, j1 ( i l ,0 m m , I iiuban, C i l 37 : coupe longi l u d i n a l c méd i ane des s lern i les X I I . X I I I , X I V . 

Fig. 32 d-i'. - Plesiopenaeus ariualus (Ra ie) , 

d-e, , 7 3 , 0 11(111, \ au ban, C, 11 132 : d , vue venl ra le des si erni I es X I I , X I I I , X I V el hases des péré iopodes; 

e, coupe l ong i t ud i na l e méd i ane des s lern i les X I I , X I I I , X I V . 

f, s 01 , " m m , ibidem : coupe longi I ud i lia le méd i ane des sterni tes X I I , X I I I , X I V . 
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Ph'sio penaeus armatus, Anderson el l am iner , 19'i.r>, p. 301. 

Plesiopenaeus armalus, Koher ls el l ' e quegua l , 1970, |). 'i0. 

Plesiojienaeus armalus, Pequegna l el Koher ls , 1971, pp. S-!), p l . ô I). 

Plesiojienaeus armatus, VVasmer, 1972, p. 2,")!). 

Plesiopenaeus armatus, (Irosnier et t 'oresl, 1973, p. 29V (ig. 99 e-d. 

Plesiopenaeus armalus, Kurukovsky , 197'i, p. '18. 

M AT K Kl KL EXAMINÉ . 1 (lit bail : 

C H 128 : 1 J 49,5 m m . C H 132 : I 61,0 m m ; 1 V 73,0 m m . 

COLORATION. l ' in forme, rouge vin. 

TAIL I .K . SMITII ( 1 ) s igna l* ; u n e f eme l l e m e s u r a n t p l u s d e 3 0 0 m m , ALCOCK , u n 

mâle at te ignant 278 mm . La femelle capturée par le Vauban mesure 290 m m , le plus grand 

mâle 244 mm . 

DISTRIIU TION. Cel le espèce est connue de l 'At lant ique occidental (entre 39° 4 9 ' X 

et 35° 39 ' S ) , de l 'At lant ique oriental (dans la région A*;ores - Canaries - îles du Cap Vert, ainsi 

qu 'à Tristan da Cunha) , et de l ' Indo-Pacif ique où elle a été trouvé*; dans la région de Zanz ibar 

(RAMADAN, 1938), flans le golfe du Bengale (ALCOCK, 1901), entre les îles Maldives et Chagos 

(BALSS, 1925), près du détroit de Torrès, près des Phil ippines, au large du J apon , au nord-ouest 

des îles Hawaï et aux îles Tuamo f u (BATK, 1888), ainsi qu 'au large de la côte ouest des U.S.A. 

(44° 40' N-1330 35' W , WASMKR, 1072). A Madagascar, nous l 'avons péché*; au large des côtes 

nord-ouest et ouest, par 13° 4 3 ' S et 18° 0 5 ' S . 

E x c l u s i v e m e n t b e n t h i q u e , /*. armatus a é t é c a p t u r é (Mitre 752 ( F A X O N , 1896) e t 5 4 1 3 m 

( B O U V I E R , 1908 b) d a n s l ' A t l a n t i q u e et, e n t r e 1 7 8 9 ( R A M A D A N , 1938) et 4 2 9 8 m (BATK , 1888 ) 

dans I'I ndo-J 'acil ique. Nos récoltes ont été faites par 1 930 et 1 950-2 150 m de profondeur. 

Plesiopenaeus eoruseans ("Wood Mason, 1891) 

(lig. 31 f-g, 33 e-f). 

Arisleus eoruseans Wood Mason in W o o d Mason el Aleoek, 18911), p. 280, lig. 0. 

Arislaeus eoruseans, Wood Mason, 1892, pl . 2, fig. 3. 

Arislaeus eoruseans, t 'axon, 189"), p. 198. 

Arislaeus (Plesiopenaeus) eoruseans, Aleoek, 1901, p. 37. 

i'Iesiopeiiacus eoruseans, Bouvier , 19080, p. 09. 

Plesiopenaeus eoruseans, de Man. 1911, p. 0, 

Plesiopenaeus eoruseans, Burkenroad , 1930, p. 9f>, lig. 01. 

Plesiopenaeus eoruseans, Koher ls el Petp iegnal , 1970, p. 'i0. 

Plesiopenaeus eoruseans, Pequegnal el Koher ls , 1971, pp. 8-9, pl . 5 I). 

Plesiopenaeus eoruseans, Bu rukovsky , 197'i, p. '18. 

M ATÉ RI KL EXAMINÉ . Vauban : 

C i l 102 : 1 j 52,0 m m ; 1 V 54,5 m m . 

RK.MAKOI ES. L a d e s c r i p t i o n q u e d o n n e ALCOCK (1901 , p . 37 ) d e c e t t e espèce s ' a p p l i q u e 

parfa i tement à nos spécimens, à l 'exception d u relief du sternite X I V des femelles. ALCOCK 

ment ionne la présence, sur ce sternite, d 'une « transverse ridge », alors que nous observons 

plutôt,, comme le décrit B T u K E N ROA D (1930, p. 08), un renflement pyramida l peu élevé (fig. 33 e). 

BI KKKNKOAI) (1936, p. 97) a longuement insisté sur les différences semblant, exister 

entre son spécimen, u n mâle dont, la carapace mesure 57 m m , capturé près des îles Bahamas . 
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Fig. 33 a. — Plesiopenaeus edwardsianus (Johnson), 52,0 m m . Vauban, G H 102 : moit ié droite du 

pétasma, face ventrale. 

Fig. 33 b. — Plesiopenaeus armatus (Bate), 61,0 m m , Vauban, C H 132 : moi t ié droite du pétasma, 

face ventrale. 

Fig. 33 c-f. — Plesiopenaeus coruscans (Wood Mason). 

c-d, $ 52,0 m m , Vauban, GH 102 : c, moi t ié droite du pétasma, face ventrale; d, coupe longi tud ina le 

médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

e-f, $ 54,5 m m , ibidem : e, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes; f, coupe 

longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 
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(il ceux provenant de N ndo-( )uest-Pacifique. Pour cette comparaison, l 'auteur américain n 'a 

pas disposé de matériel autre que son spécimen et s'est donc basé sur les descriptions et des-

sins publiés. Nous ne pensons pas que les différences relevées sur les longueurs relatives des 

appendices soient à retenir; ces différences sont faibles et por tent sur des caractères, on h; sait, 

assez variables chez les spécimens d 'une même espèce. D'autres différences notées sont arti-

ficielles, ('tant dues à des inexactitudes des descriptions et dessins publiés. C'est ainsi que chez 

nos spécimens, comme le note B r K K KN ROA n pour son spécimen at lant ique , le sillon cervical 

n'atteint pas tout à fait la carène postrostrale et ne la traverse donc pas, qu'i l n'y a pas de 

carène dirigée postéroventralement à la jonct ion des carènes eardiobranehiale et ptérygosto-

mienne. qu ' un sillon très court peut s'observer sur la carène postrostrale, à la hauteur du sillon 

cervical (ce caractère n'est visible toutefois que chez l'un de nos spécimens). Eu fait, à l'excep-

tion des longueurs relatives des appendices, le seul caractère relevé par Bi RKKNROAO sur son 

spécimen qui ne se retrouve pas chez les nôtres, semble être la présence d 'une très court,e carène 

dorsale sur la partie postérieure du troisième segment abdomina l . On notera également que, 

chez nos spécimens, on observe l'esquisse d ' un sillon postcervical. 

Enf in , nous rappellerons que nos spécimens ont. un grand épipodite sur le segment. X I I I 

(mais plus petit toutefois que celui du segment X I I ) et, de petits exopodites sur les péréiopodes. 

TAILLE. La. femelle récoltée par le Vauban et qui mesure 222 mm (le 09,5 m m ) 

semble être le plus grand spécimen connu de cette espèce. Le mâle, également récolté par le Vau-

ban, mesure 20/i m m (le - 52,0 m m ) ; il est un peu plus petit que celui examiné par Hi RKKN-

R o A I » mais, contrairement, à celui-ci, possède un pétasma dont les deux parties sont entière-

ment soudées. 

COLORATION. f i l i f o rme , orange clair. 

I)ISTRIRI'TIO.N. Cette espèce n'a été que très rarement, récoltée puisque soûls quatre 

spécimens en étaient connus jusqu 'à présent. Les récoltes ont été faites (fans le golfe, du Bengale, 

près des îles Andaman , par 1 020 ni. de profondeur , en nier d 'Arabie , entre les Laooadives et, 

la côte de Malabar , par 1 057 m. et, dans l 'At lant ique , près des îles Bahamas entre I 045 et 

I 728 m et dans le golfe de Mexico à 2 367 m. Nos spécimens ont, été péchés à 005-1 020 m de 

profondeur, le long de la côte ouest de Madagascar, par 22° 20' S. 

Sous-famille des S O L E N O C E R I N A E 

Rostre très compr imé latéralement, de longueur moyenne. Plus de trois dén is rostrales 

dorsales et postrostrales. Dents rostrales ventrales le plus souvent absentes. An iennu les avec 

deux flagelles j ama is très courts, souvent, très longs. Prosartéma le plus souvent, long, parfois 

réduit à un pet i t lobe. Ecaille oculaire présente, mais parfois peu développé*!. Sillon, cervical 

taujours très bien marqué , a t te ignant ou. presque, le bord dorsal de la carapace. Prie épine 

hépat ique et une épine postorbitaire ou postantennaire toujours présentes. Epine antennaire 

presque toujours présente. Epines branchiostège et, ptérygostomienne présentes ou absentes. 

Exopodi te présent sur tous les maxil l ipèdes et les péréiopodes. Abdomen totalement, ou partielle-

ment, caréné dorsalement. Telson à extrémité pointue, le plus souvent armé d 'une paire d'épines 

latérales fixes subdistales, beaucoup plus rarement, a rmé d'épines latérales mobiles, exception-

nellement sans épine. Thé lycum de type « ouvert », la spermathèque ayant plus ou. moins la forme 

d'une cuvette. Prie pleurobranchie sur les segments I X à X I V , une ou deux arfhrobranchies, 

très réduites, sur le segment, V I I , deux bien développées sur les segments V I I I à X I I I . Prie 

podobranchie sur le segment V I I I , très rarement, sur les segments suivants et j ama is sur les 

segments X I I I et X I V . Epipodi te sur les segments V I I à X I I I . 
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T A H L K A I n i ; i» KTKUMIN ATION DI-;S <;KNI IES H I; 

LA soi s-rA.MII.I.K DI.;S Solenocerinac 

1. Flagelles ai » t annulaires filiformes et, cyl indriques 2 

— Flagelles antennulaires larges et creusés en go ut, t ien; Solenocera (p. 12!)) 

2. Prosartéma réduit à un court lobe. Des podobranchies au-delà du segment VI11. 

Des épines latérales mobiles (parfois minuscules) sur le telson Hal iporus (p. 07) 

Prosartéma bien développé. Pas de podobranchies au-delà du segment V I I I . Pas 

d'épines latérales mobiles sur le telson Hymenopenaeus (p. 100) 

C.enre HALIPORUS liate, 1881 

Parmi les Solenocerinac, ce genre se caractérise par la présence de podobranchies au-delà 

du segment V I I I , une seule arthrobranchie sur le segment V I I , un prosartéma réduit , des fla-

gelles antennulaires filiformes et cyl indriques, la présence sur h; telson de plusieurs paires d'épines 

latérales mobiles en avant de la paire d'épines fixes. 

TAHLKAI 12. Répart i t ion des branchies, épipodites et exopodites 

dans le genre Hal i ponts. 

M A X 1 L L I P È I I E S PK I{ K I O P O O K S 

1 I l I I I 1 1 1 I I I IV V 

Pleurobranchies - 1 1 1 1 1 1 

Arthrobranchies V 2 2 2 2 2 2 

Podobranchies 1 1 0 OU 1 0 ou 1 0 ou 1 

Epipodi tes 1 1 1 1 1 1 1 -

Exopodites 1 1 1 1 1 1 1 1 

N.B. Le nombre des podobranchies varie suivant les espèces et leur répart i t ion 

est la suivante : // . taprobanensis et // . vil/osas Y l l l - l X , / / . curvirostris V I I I - X , 

/ / . thetis V I I I - X I I . 

Jusqu 'à présent, seul Haliporus taprobanensis Alcock et Anderson a été récolté à Mada-

gascar. Une autre espèce, Haliporus v illos us Alcock et Anderson, est connue de l'océan Iridieu 

occidental; elle a été récoltée en mer d 'Arab ie et au large de l 'Afr ique du Sud (33° 45' S-16° 23' F) 

par 2 085, 2 195 et 2 708 m de profondeur et sera certainement, trouvée au large de Madagascar. 

File se distingue, entre autres, de l'espèce précédente par la présence d 'une épine branchiostège. 

Une description et des dessins de cette espèce ont été donnés récemment, par KKNSLKY (1008, 

p . 200, fig. 7-8). 

Haliporus taprobanensis Alcock et .Anderson, 1800 

(fig. 34-35, 30a, 40a, 42a) 

Haliporus la probanensis AleoeU et A n d e r s o n , 1899a , p . 280. 

Haliporus taprobanensis, A l eoek et A n d e r s o n , 1 899b , p l . ' i l , lijj. X 
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Haliporus laprobaucnsis, A lcock , 1901, p. 2f>. 

Haliporus laprohaiwusis, Bouv ie r , 1900d , pp . ,r>, 0. 

Haliporus laprobaucnsis, Bouv ie r , 1908b , pp . 80, 81, 82. 

Haliporus laprobaucnsis, de Mai l , 1911, pp . 7, .'M. 

liynicnopciiacus laprobaucnsis, Bu r ken r o ad . 19,'50, p. 101. 

I lyiiiciiopcnacus laprobaucnsis, Anderson el L i n dnc r , 191f>, [ . 290. 

liynicnopciiacus laprobaucnsis, B u r u k o v s k v , 1971, p. 15. 

M AT K Kl KL K X A M I N K . I (I II liai/ : 

C H «0 : 1 V '«7,1 mm. CH 05 : 13 J 37,0 à 42,3 m m ; 1 9 49,5 mm. - CH 90 : 

1 9 41,0 mm. - Ci l 92 : 1 J 29,0 m m ; 1 Ç 43,8 mm. CH 103 : 3 J 35,8 à 38,4 m m ; 5 ? 37,2 

à 40,9 mm . Ci l 104 : 3 19,4 à 39,1 mm ; 3 ? 23,7 à 35,7 mm . CH 107 : 12 sp. CH 108 : 

14 sp. CH 1.09 : 1 sp. C i l 139 : 2 9 25,3 et 41,2 mm. 

IIKJVIAJÎQI KS. Nos spécimens correspondent, parfaitement, aux descriptions (d, au des-

sin de cette espèce déjà publiés. 

Il convient toutefois (rapporter les précisions suivantes : 

— le prosartéma, situé sur le bord interne de l'article basai du pédoncule antennulaire, 

est court et peu développé (fig. 34 b) ; 

—- il existe une petite podobranchie sur l'épipodite des troisièmes maxillipèdes; 

— le telson port,*;, en plus de la paire d'épines fixes, trois paires de très petites épines 

mobiles (fig. 34 g-h); 

— l'exopodite des troisièmes maxillipèdes est de très petite taille; son extrémité ne 

dépasse pas le quart proximal de l'ischion, de l'endopodite. L'exopodite des deuxièmes maxil-

lipèdes est par contre bien développé, puisqu'il s'étend jusqu'à l 'extrémité du carpe de l'endo-

podite (fig. 34 f); 

le basis et l'ischion des premiers péréiopodes sont armés chacun d'une épine fixe, 

subdisfale, bien développée; 

- le mérus des cinq paires de péréiopodes porte sur sa face ventrale, du côté externe, 

une épine mobile subdisfale ; 

- l'article basai du pédoncule antennulaire a une épine subdisfale sur son bord infé-

rieur interne. 

Les dessins que nous publions fournissent par ailleurs d'autres données sur cette espèce, 

et, en particulier sur ses pièces génitales. 

Le prosartéma peu développé, la présence d'une podobranchie sur les troisièmes maxil-

lipèdes et d'épines mobiles sur le telson conduisent à placer dans le genre Haliporus, tel qu'il 

est défini actuellement, cette espèce. 

KENSLEY (1908, p. 299, lig. 7-8) ayant montré, par la description détaillée qu'il en a 

donnée , que Y H aiiporus villosus (I 'ALCOCK et ANDKKSON a p p a r t i e n t b i en a u genre Haliporus, 

tel qu'il est, défini actuellement, et non au genre H y me no penaeus comme l'avait envisagé 

BURKENROAD (1930, p. 104), il existerait donc quatre espèces d 'Hal iporus : / / . curvirostris 

Bate, qui est l'espèce type du genre, //. villosus Alcock et Anderson, //. thetis Faxon. et //. 

taprobanensis Alcock et Anderson. 

De ce groupe, nous n'avons pu examiner que l'espèce dont il est traité ici. D'après les 

descriptions et dessins publiés pour les autres espèces, il semble que ce groupe soit hétérogène 

et doive être scindé. Ceci ne pourra toutefois être fait, de façon valable, que par l 'examen de 

toutes les espèces concernées. 
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(COLORATION. —- Uni forme, orange clair ou rouge-orange. 

DISTRIBUTION. — Jusqu ' à présent cette espèce n 'ava i t , senible-t-il, été capturée que 

par P Investigator au sud de l ' Inde (golfe de Marinar et cap Comor in) , par 971 m et entre 1 017 

et 1 088 m de profondeur. 

A Madagascar, // . taprobanensis a été récolté depuis 700 m environ et j usqu ' à 1 200 m . 

Nous ne l 'avons jama is trouvé en abondance, mais aux profondeurs ment ionnées ci-dessus, 

il n'est pas rare. C'est vers 750 m qu' i l semble être le plus c ommun , dans des eaux dont la tem-

pérature et la salinité sont respectivement voisines de 7,(50 et 34,70 0/<,o. Toutes nos récoltes 

a-b, 9 'i9,r> m m , Vauban, O i t 05 : a, région an lérieure du corps, vue la téra le; b , premier art ic le d u pédoncu le 

an te imu la i rc gauche (seules les soies du prosar téma on t été reprodui tes) , 

c-h, o m m , Vauban, ( 01 (55 : e, max i l l u l e gauche, l'ace in terne; <1, m a x i l l e gauche, l'ace in terne ; e, 

premier max i l l i pède gauche, face in terne; f, deux ième max i l l i p ède gauche , l'ace externe; g, telson, vue 

de dessus; I), le lson, vue de prof i l . 

Les figures e-f sont à la même échel le. 
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('««MIT H Y M E N O P E N A E U S Smi th , 1S<S2 (') 

Parmi les Solenoeerinae, ce genre se caractérise par l'absence de podobranchies au-delà 

d u segment V I I I , une seule arthrobranehie sur le segmenl V I I , un prosartéma bien développé, 

des flagelles anfennulaires filiformes et cyl indriques, l'existence d 'une seule paire d'épines 

latérales fixes sur le telson. 

TABI/EAI 18. Répart i t ion des branchies, épipodites et exopodites 

dans le genre Il ymenopenaeus. 

M A 

1 

X I L L I P È I ) E S 

1 

10 

1 1 

M ÉLOPOL ES 

IV V 

Pleurobranehies 

Arfhrobranehies 

1 Nnlobranehies 

Epipodi tes 

Exopodites 

r o u p 

1 

1 

2 

1 

1 

1 

1 

2 

1 

1 

1 

2 

1 

1 

1 

2 

1 

1 

1 

2 

1 

1 

1 

2 

1 

1 

1 

1 

I , 'arthrobranehie des premiers maxil l ipèdes présente un développement variable, l ' ann i 

les //ymenopenaeus trouvés à Madagascar, chez //. sibogae madagascariensis et // . lucasi elle 

est petit** mais bien visible et composée d*; f i laments ramifiés; par contre, chez //. fialli, / / . pro-

pinquus et //. furici, on n'observe plus qu 'une petite lamelle dépourvue de fi laments et qui ne 

doit pas être fonctionnelle. 

Le développement des exopodites est également variable, ('liez I I . sibogae madagasca-

riensis, en partieul ier. ils sont très réduits et peuvent facilement passer inaperçus lors «l'une 

examen rapide. 

T A I! LE A L LLLI D É T E R M I N A T I O N I ) K S / / y/UCt/O peUUCUS .MALGACHES 

1. Dent ptérygosfomienue présente sibogae madagascariensis 

-Dent ptérygostomienne absente 2 

2. Dents postrostrales non séparées des dents rostrales dorsales par un large espace. . lucasi 

Dents postrostrales séparées des dents rostrales dorsales par un large espace 3 

8. Femelle avec une crête longitudinal*;, longue el. bien, marqué*1, entre les cinquièmes 

péréiopodes (lig. V") a). Mal*; avec un pé lasma dont. I*1 lobule venfromédiau est 

divisé à son extrémité, par une profonde éelianerure, en 2 processus subégaux, 

pointus (fig. lO b-c) halli 

i l ) ( 11". n o i e i n I ra pag i na le, |i. 1 1 ,r). 

t ' ig . .'{•"). - 11 ni i punis la prahaiicnsis A l c o c k el A n d e r s o n . 

a-l), V VI.."> m m . I diihaii, ('.Il (if) : a , v ue v e n t r a l e des s l e r n i l e s X I I , X I I I , X I V el bases des p é r é i o p o d e s ; 

b, eonpe l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I , X I I I , X I V . 

c-d, j 3!U> m m . l ' a i i b a n , ('.Il 1()'i : c, m o i t i é g a u c h e d u p é l a s m a , v u e l a t é r a l e e x l e r n e ; d , m o i l i é g a u c h e 

d u p é l a s m a , v u e do r s a l e , 

e, C V2..'i m m , l 'anhan, ( I I I C),") : c o u p e l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I , X I I I , X I Y . 



CRUSTACÉS DÉCAPODES ARISTEIDAE 101 



102 A L A I N C R O S N I E R 

- - Femelle avec un gros mamelon plus ou moins hémisphér ique entre les cinquièmes 

péréiopodes (lig. 45 e). Mâle avec un pé tasma dont le lobule vent roméd ian n'est 

pas divisé par une profonde échancrure mais présente une simple encoche 

(fig. 46 d-e) propinquus 

Femelle inconnue. Mâle avec un pétasma dont le lobule ventroméd ian est divisé 

à son ext rémité, par une profonde échancrure, en deux processus inégaux (l ' interne 

étroit (d, po in tu , l 'externe large et arrondi) (fig. 46 f-h) furici 

D'autres //ymenopenaeus ont été signalés dans l 'océan Indien occidental. Ce sont : 

Hymenopeuaeus equalis (Bate) qui a été trouvé au large de la côte est-africaine entre 

6° 24' N et 1° 40' S (BALSS, 1025), en mer d 'Arab ie et au large de Ceylan (ALCOCK, 1901), au 

sud-ouest de l ' I nde (KEMP et SEWELL, 1912) et qui est également connu de la nier d 'And aman , 

de l ' Indonésie, des îles f l awa ï et du J apon . Cette espèce a été récoltée entre 200 et 1 307 m de 

profondeur'. El le est très proche de //. haili Bruce et de //. propinquus (Bate) et s'en dist ingue 

essentiellement par son pétasma et son thé lycum qui ont été figurés, entre autres, par CROS-

NIER et FOREST (1973, f ig. 86 c-d, 87 h ) . 

H ymenopenaeus fattahi R a m a d a n qui est très proche de // . propinquus et ne s'en dist ingue 

guère que par son pétasma et surtout son thé lycum (CROSNIER et FOREST, 1973, lig. 85 g-h, 87 f). 

Cette espèce n'est connue que par les types qui ont été récoltés à 1 046 m de profondeur, par 

21° 50' N et 59" 52' E . 

Il ymenopenaeus laevis (Rate) qui est, connu de l 'At lan t ique et de l ' Indo-Ouest-Pacif ique 

et qui a été signalé en mer d 'Arab ie (ALCOCK, 1901). C'est une espèce qui vit à de très grandes 

profondeurs, presque toujours supérieures à 1 000 m sembie-t-il, et pouvan t atteindre 

4 790 m. Elle se dist ingue des H ymenopenaeus signalés j usqu ' à présent à Madagascar par la 

présence simultanée, sur la carapace, d 'une épine branchiostège et d 'une épine ptérvgosfo-

mienne. Des dessins de la carapace et du t hé lycum de cette espèce ont été publ iés par CROSNIER 

et FOREST (1973, fig. 82 c, 83 b). 

Il ymenopenaeus sewelli R a m a d a n qui n'est connu que par la femelle type, récoltée dans 

la région des Maldives à 1 828 m, de profondeur. Cette espèce est, proche de la précédente. El le 

semble s'en dist inguer essentiellement par son t hé l ycum et par les carènes dorsales des quatr ième 

et c inquième segments abdom inaux terminées par une épine (cf. RAMADAN, 1938, tig. 7). 

Il ymenopenaeus triarthrus (Stebbing) don t il est tra i té dans les « Remarques » consacrées, 

dans ce trava i l , à // . sibogae madagascariensis. 

Hymenopenaeus sibogae madagascariensis subsp. nov. (x) 

(fig. 36 b, 37 a-e, 38 a-e, 39 b, 40 b, 41 b, 42 b) 

MATÉR IEL EXAMINÉ . Vauban : 

C I I 3 : 3 sp. — C i l 4 : 1 sp. C H 5 : 15 sp. — C H 9 : 17 sp. - C f f 21 : nbx sp. — 

C1I 22 : 5 sp. - C H 23 : nbx sp. - C H 25 : 20 sp. - C H 26 : 6 sp. -- C I I 28 : 12 sp. - C H 29 : 

83 sp. ~~ C H 30 : 17 sp. - C I I 33 : 35 sp. - C H 37 : 1 sp. — C H 38 : 14 sp. - C I I 39 : 43 sp. 

- C I I 40 : 20 sp. C H 48 : 44 sp. - C H 49 : 16 sp. C H 56 : 101 sp. -— C H 58 : nbx sp. 

- C H 59 : 390 sp. - C H 60 : nbx sp. C H 61 : 494 sp. - C H 65 : 35 sp. — C I I 66 : nbx sp. 

- C H 89 : 7 sp. - C I I 90 : 70 sp. - - C H 91 : 10 sp. — C H 95 : 139 sp. — C I I 90 : 42 sp. — 

C I I 97 : 150 sp. — C H 98 : 13 sp. C i l 100 : 17 sp. — C H 104 : 1 sp. — C I I 105 : nbx sp. -

C I I 107 : 21 sp. C I I 112 : 29 sp. C I i 114 : 584 sp. — C I I 115 : nbx sp. - C I I 110 : 47 sp. 

(1) (',!'. n o i e i n l ' i a pag i na l e , p. 115. 
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Fig. 36. — Région antérieure du corps, vue latérale. 

a, Hymenopenaeus sibogae (de Man), Ç syntype 36,5 m , Siboga, st. 74, 5° 3 , 5 ' S - 119° O ' E , strait of 

Makassar, 450 m , 8-6-1899. 

b, Hymenopenaeus sibogae madagascariensis subsp. nov. , $ paratype 41,5 m m , Vauban, G H 21. 

c, Hymenopenaeus iriarthrus vniroi subsp. nov. , $ holotype 38,5 m m , Van Gogh, st. 264, 25° 28' S - 33° 31 ' E 

410 m , 28-4-1966. 

d, Hymenopenaeus triarthrus (Stebbing), Q 17,5 m m , Cape Town Univ . , st. 98-99, ofî Nata l . 



10'. ALAIN CROSN1KR 

TYPES. - {'n mâle , récolté lors du chalutage 5 et dont la carapace mesure 37 min , a 

été choisi comme holotvpe. Six autres mâles et sept femelles, péchés lors des chalutages 3, 5. 

21, 48, ont été sélectionnés comme paratypes. 

DESCRIPTION. Cette sous-espèce est très proche de l'espèce type. El le en dillére essen-

tiellement par le rostre qui est toujours, proport ionnel lement , plus haut à sa base (]) et, le plus 

souvent, plus droit, (mais des variat ions notables de ce dernier caractère sont observées fig. 3(i 

a-b, 41 a-b). 

Les formules rostrales fendent également, à différer : chez nos spécimens les plus communes 

son! 0 | 3/2 et 7 -j~ 2/2 (2), alors que chez l'espèce type, d'après M-: MAN, elles sont 5 h 2/1 

et 0 i- 2/1 (3). 

Chez nos spécimens, on peut, noter aussi que le rostre se prolonge en arrière du sillon 

cervical par une crête peu marquée et arrondie. Cette crête, surtout visible chez les grands 

spécimens, peut s'étendre un peu au-delà de la moi t ié de la distance séparant, le sillon cervical 

du bord postérieur de la carapace. Elle semble tou jours absente chez l'espèce type, dont nous 

avons pu examiner deux des types grâce au D r STOCK du Xoologisch Muséum d 'Amsterdam. 

Les fhélycunis ne semblent, pas présenter de différences nettes. Chez nos femelles, le 

mamelon situé entre les cinquièmes péréiopodes porte un renflement médian longitudinal , 

plus allongé et plus marqué chez les petits exemplaires que chez les grands (fig. 37 a, c); chez 

les petits, en outre, ce renflement se termine parfois, antér ieurement , par un semblant, de tuber-

cule. Dans tous les cas, ce renflement est arrondi transversalement et n'est pas caréné. C'est 

également ce que l'on observe chez l'espèce type et,, si la description du. thé lycum donnée par 

i » K MAN (1911, j>. 42) est exacte, son dessin (1913, pl. 4, fig. 10 g) peut, légèrement, prêter à confu-

sion, un trait longit udinal semblant indiquer la présence d 'une véritable carène sur le mamelon . 

Le pétasma de nos spécimens a un lobule ventromédian dont le développement de l'extré-

mité, allongée en forme d'oreille, varie de façon impor tan te (fig. 38 a, c). Ce pétasma est. très 

proche de celui de l'espèce type, bien que les parties distales de son lobule ventromédian el 

de son lobe latéral semblent eu différer légèrement, (fig. 38 d). Pour savoir si ces différences 

sont constantes, ou seulement dues à des variat ions individuel les, il faudrai t pouvo i r examiner 

des séries importantes de chaque forme. 

L 'appendix niasculina (fig. 39 b), les osselets uroeardiaque et prépylor ique (tig. 40 b) 

sont bien identiques à ceux des deux types que nous avons pu. examiner, ainsi qu 'aux dessins 

publiés par K r u o (1949, fig. 00 O-P, 72 E et K) . L'osselet zygoeardiaque a un nombre; de dents 

qui peut varier de 3 à 0, mais en porte habituel lement 5; la p laque cardiaque est ornée de 11 

à 21 épines suivant les spécimens, la major i té toutefois en porte de 15 à 17 (fig. 40 b). Là aussi 

cela concorde avec ce que nous avons pu observer sur les types de //. sibogae et avec le dessin 

d e K L N O ( 1 0 1 0 . l i g . 81 D ) . 

\{ KM A ROCKS. - Il ymenopenaeus sibogae madagascariensis appar t ient à un groupe de 

formes t rès proches les unes dos autres, comprenant également //. sibogae (de Man) , // . triar-

thrus (Stebbing) et la l'orme qu'L VANOV et HASSAN (1070. p. 245. fig. 3) ont rat taché à I I . triar-

thrus. 

11ymenopenaeus sibogae, décrit par OK MAN (1907) d'après des spécimens provenant 

d ' Indonésie, a. par la suite, été signalé en Austral ie (SCIIMITT, 1920), au Japon (YOKOYA, 1933; 

(1) Le rapport l ongueur du rosi rc/hau I eu r à sa hase semb le compr i s entre 1,.'{ el 1,7 pou r l 'espèce 

type, e n l i e 2.8 el ;i,f> clic/, no i re sous-espèce, el ceci aussi bien chez, les mâ les (pie d i e / les renielles. 

(2) Sur un lot de .">0 spéc imens adu l l e s , la répar i il.ion des fo rmu les rosi raies a é lé la s u i v an t e : 

(i -I- 2/1 : :> 3 el :s , ; (i |- 2/2 : 1,'î 3 el 8 7 + 2/2 : 11 3 et <) 8 + 2/2 : 1 3 et. I V. 

i.'i) La fo rmu le rosi raie de l 'espèce type paraî t lo i i le lo is assez var i ab le . Nous avons rassemblé 

les données , fournies sur ce sujet par la l i t t é ra tu re , dans le t ab leau 11. 
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Fig. 37 a-e. — Hymenopenaeus sibogae madagascariensis subsp. nov. 

a-b, $ paratype 49,0 mm, Vauban, GH 21 : a, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des 

péréiopodes; b, coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

c-d, $ paratype 31,5 mm, Vauban, CH 3 : c, mamelon du sternite X I V , vue ventrale; d, coupe longitudinale 

médiane du sternite X I V . 

e, (? paratype 38,0 mm, Vauban, CH 3 : coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

Fig. 37 f-h. — Hymenopenaeus lucasi Bate. 

f-g, ? 28,0 mm, Vauban, CH 23 : f, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes; 

g, coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

h, 16,5 mm, Vauban, CH 11 : coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 



Fig. 38 a-c. — Hymenopenaeus sibogae madagascariensis subsp. nov. 

a-b, holotype 37,0 mm, Vauban, CH 5 : a, moitié droite du pétasma (légèrement dépliée), face ventrale; 

b, idem, face dorsale, 

c, (î paratype 34,5 mm, ibidem : extrémité du lobule ventromédian du pétasma. 

Fig. 38 d. — Hymenopenaeus sibogae de Man, syntype, Siboga, st. 74 : moit ié droite du pétasma 

(légèrement dépliée), face ventrale. 

Fig. 38 e. — Hymenopenaeus triarthrus vniroi subsp. nov., paratype 34,0 mm, La Barbade, au large 

de Lourenço-Marques, Mozambique, 450 m env., 25-2-1969 : moitié droite du pétasma (légèrement dépliée}, 

face ventrale. 
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RTBO, 1949), en Nouvelle Zélande (KICIIAKDSON et YALDWYN, 1958), en mer de Chine méri-

dionale (BRICE, 1966 a). Il serait évidemment souhaitable de pouvoir comparer des spécimens 

de ces diverses provenances, d 'autant que les formules rostrales varient quelque peu (cf. tabl . 14). 

Ki»'. 39. - Append ix mascu l i na . 

a. Ilaliporus taprobanensis Alcock cl Anderson , J1 39,0 m m , Vauban, C i l 101. 

h. Hynienopenaeus sibogae madagaseariensis subsp. nov. , $ p a r a l ype 31,5 m i n , Vauban, ( Il 5. 

c, Hymenopenaeus lucasi (Baie) , cJ 20,5 i nn i , Vauban, C i l 85. 

d, Hymenopenaeus halli Bruce, 21,1 m m , Vauban, C J Î 23. 

e, Hymenopenaeus propinyuus (de Mail) , $ 1f>,2 m m , Vauban, C l t (>(). 

I', 11 ymenopenaeus furici sp. nov. , $ holol vpe 15,8 m m , Vauban, G i f 133. 

RACEK (1967) signale toutefois que les spécimens australiens ne diffèrent pas morphométri-

queinent des spécimens de DE M AN. Par ailleurs, quatre spécimens provenant du Japon que nous 

avons pu examiner grâce au Dr OMORI, nous ont paru bien identiques aux types de DE MAN. 
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Ne pouvant faire toutes les comparaisons souhaitables, nous admet t rons que toutes les récolles 

citées plus haut sont bien composées de //. sibogae typiques O). 

If ymenopenaeus triarthrus, décrit par STEBBING (1014, p. 21, pl. 0-7) sous le nom iVI/ali-

poroides triarthrus d'après des spécimens provenant d 'A f r ique du Sud (Last Lomlon) , a, par 

la suite, été à nouveau signalé, toujours d 'Afr ique du Sud , par CAI.MAN (1025, p. 0. sous le nom 

d 'Ha l i p o r u s triarthrus) dans la région de Durban , puis par BABNARO (1050. p. 010. lig. 1 15, sous 

le nom d 'Hymenopenaeus (Haiiporoides) triarthrus, dans la région du Cap. 

Récemment., I VA NOV et HASSAN (1976, pp . 245, 247, tig. 4 a-e) ont rattaché à cette 

espèce deux spécimens péchés au large du Mozamb ique par 23° 20'S-33° 31 ' E . 

CAI.MAN a noté la grandi1 ressemblance existant entre l'espèce de STEBBING of //. sibo-

gae et a p u comparer ses spécimens à un synt.ype (dont il ne ment ionne pas le sexe) de l'espèce 

de DE MAN. Il en a conclu que //. triarthrus ne se dist ingue que par son rostre fortement recourbé. 

Il ind ique aussi que le genre II aiiporoides, créé par STEBBING pour son espèce, en. se basant 

sur le fait que le palpe mand ibu la i re est Inar t icu lé , ne lui parait pas valable, opinion qui sera 

également, plus fard, celle de BUB KENBOAD (1936, p. 102). Nous reviendrons, plus loin, sur 

ce dernier po int . 

BABNABD a redécrit l'espèce de STEBBING et en a donné une série de dessins (carapace, 

sternum, pétasma, pléopodes j* 1 et, 2. pléopode 9 1). Il a noté également la grandi! ressem-

blance de cette espèce avec I I . sibogae et, a écrit : « But, before mak ing triarthrus a synonym. 

it would be advisable to compare actual petasmas of the fwo species and also the 2ml pleopods D. 

i l ) Les références b i b l i og r aph i ques relat ives à I I . si bogue sont alors les su i van tes : 

Haliporus Sibogae «le Man , 1907, p. 138. 

Haliporus Sibogae, de Man , 1911, pp . 7, .'{<8. 

Haliporus Sibogae, de Man . 1913, p l . 3, lig. 10 a-b; p l . 1, lig. 10-r-q. 

Haliporus sibogae, S e h m i l t , 1920, p. 317. 

Haliporus sibogae. Y o k o y a , 1933, p. 3. 

Il ymenopenaeus sibogae, B u r ken r o ad , 1930, p. 101. 

Haliporus sibogae, Y o k o y a , 1911, p. .VI, fig. 3 ; p l . 1, fig. 3. 

Hymenopenaeus sibogae, Anderson el L i ndne r , 1913, p. '289. 

l'aralial i porus sibogae, K u b o , 1919, p. 208, lig. 1 O , 8 C, 9 A , 11 I), 23 l-.l, 30 A-D, 11 l'.-t". 00 O-U , 08 < », 

72 K el K , 81 I), 90. 

11ymenopenaeus sibogae, R i c ha rdson el Y a l d w y n , 19.18, p. 21, lig. 2. 

Parahaliporus sibogae, K u b o , 1900, p. 113, p l . 50, (ig. 3. 

Haliporus sibogae, ( dieng-M'i ng, 190f>, p. 18, lig. 

Paralialiporus sibogae, Bruce, 1900a, p. 103. 

l'aralialiparus sibogae, B i uce , 1900b, p. 255. 

Il ymenopenaeus sibogae, Bacek , 1907, p. 2. 

Hymenopenaeus sibogae, Bacek , 1973, pp . 150, lf>7. 

11ymenopenaeus sibogae, A n o n y m e , 1973, p. 21. 

Hymenopenaeus sibogae, B u r u k o v s k y , 1971, p. 15. 

t ' ig. 10. - Osselets uroeard laque el p r épy l o r i que vus de dessus, osselet p r épy l o r i que vu de pro l i l , 

osselel y.vgocard i aque el p l a que c a rd i a que vus du côté in terne , 

a, llatiporus laprobanensis Alcock el Anderson , 9 19,5 m m , l 'auban, (]|l 05. 

b , Hymenopenaeus sibogae madagascariensis subsp . nov . , p a r a t ype 37,5 m m , \ auban, ( , l l 18. 

c, Il ymenopenaeus lucasi (Ba ie ) , 20,5 m m , \ auban, ( I I I 85. 

d , Hymenopenaeus lialli Bruce, V 19,5 m m , \'auban, C I I 22. 

e, 11ymenopenaeus propiiupius (de Mai l ) , v1 19,5 m m , Vauban, (111 103. 

f. Il ymenopenaeus furici sp. nov . , j h o l o l y pe 15,8 m m , Vauban, (111 135. 

N .B . - - f o u r c h aque espèce, les l igures sont à. la m ê m e échel le . 



CRUSTACÉS DÉCAPODES ARISTEIDAE 109 



110 A L A I N C R O S N I E R 

Si l 'on compare nos spécimens avec la description et les dessins de BARNARD, on relève 

que //. triarthrus s'en dist inguerait par : 

le rostre plus arqué, plus haut , et po r t an t plus de dents (10/2 au lieu de 8/2 le plus 

souvent) (lig. 30 d), 

le basis des premiers péréiopodes sans épine (au lieu d'en avoir une petite), 

—- le pétasma dont le lobule ventromédian est très régulièrement arrondi à son extré-

mité (au lieu d'être allongé et po in tu) , 

— • l 'épine suprahépat ique de la carapace, minuscule et souvent peu visible (au lieu d'être 

seulement très petite, et toujours visible). 

Ces différences sont corroborées par l 'examen de spécimens de l'espèce de STEBBING 

que nous avons p u faire grâce au D r KENSLEY du South Afr ican Muséum et au D r RICE du 

Rrit ish Muséum (N. II .). Cet examen nous permet également de signaler que, chez // . triarthrus, 

le mérus des premiers péréiopodes rie porte que de 1 à 3 épines (au lieu de 3 à 5 chez / / . sibogae). 

Par ailleurs, il apparaît que la description de RARNARD contient une légère erreur : chez les 

femelles adultes, le mamelon du thé lycum qui se trouve entre les cinquièmes péréiopodes ne 

porte ni renflement, ni tubercule ; ces reliefs ne s'observent que chez les mâles ou les très jeunes 

femelles et il y a là un caractère dist inct i f supplémentaire d 'avec I I . sibogae. 

Les spécimens err provenance du Mozamb ique identifiés à Jl. triarthrus par I VANOV lit 

HASSAN se dist inguent de cette espèce par u n rostre moins développé, s 'amincissant plus rapi-

dement , nettement moins recourbé, et ayan t , semble-t-il, plus de dents (cf. tabl . 14 et fig. 30 c). 

Cet aspect part icul ier du rostre est bien net comme nous avons pu nous en assurer en examinan t , 

d 'une par t une femelle dont la carapace mesure 38,8 m m , provenant de la stat ion où ont été 

récoltés les deux spécimens étudiés par I VANOV et HASSAN, d 'au t re pa r t un lot de dix spécimens 

péchés au Mozambique , au large de Lourenço-Marques par le chalut ier français La Iiarbade, 

lot composé de cinq mâles et de cinq femelles adultes. 

Dans un premier temps, I VA NOV et HASSAN avaient considéré que leurs spécimens appar-

tenaient à une espèce nouvelle. Dans un manuscrit, ayant servi à soutenir une thèse de docto-

rat, le Dr HASSAN a même nommé cet,te espèce //. viii.roi en l 'honneur du V N I R O . Par la suite, 

IVANOV et HASSAN, lorsqu'ils ont publ ié leur travai l , ont préféré rattacher leurs spécimens à 

I I . triarthrus. Personnellement, nous estimons que les caractères particuliers du rostre justifient 

que ces spécimens soient considérés comme une sous-espèce qu' i l nous semble alors naturel 

de nommer //. triarthrus vniroi. La femelle pochée par le Van Gogh et représentée sur la 

figure 30 e a été choisie comme holotype, le mâle dont Je pé tasma a été dessiné (fig. 38 e) est 

le paratype. 

I VANOV et HASSAN ont comparé leurs spécimens à I I . sibogae. Ils ont publ ié un tableau 

rassemblant les caractères séparant, d'après eux, les deux formes. Deux caractères cités néces-

sitent quelques commentaires. A propos de la carène postrostrale, ces auteurs écrivent, pour 

H. triarthrus vniroi, « reaching to abou t cervical suleus » et, pour H. sibogae, « no t exceeding 

half the distance between posterior orbital edge and end of cervical suleus »; en fait, chez 

11. sibogae, la carène postrostrale s'arrête juste avan t le sillon cervical (la figure 10 b de DE 

MAN, 1913, est à cet égard satisfaisante); chez //. triarthrus vniroi, au contraire, en arrière du 

sillon cervical, il y a un renflement dorsal de la carapace qui peut ou non être appelé carène 

suivant l'idée que l 'on se fait d 'une telle structure (ce renflement ici ne présente pas d'arête; 

vive) et qui peut se prolonger, en s 'estompant progressivement, un peu au-delà de la moit ié 

de la distance séparant le sillon cervical du bord postérieur de la carapace. Comme chez H. sibogae 

madagascariensis, ce caractère est surtout marqué; chez les grands spécimens. 

Le second caractère distinctif cité par IVANOV et HASSAN, sur lequel nous voudrions 

att irer l 'a t tent ion , concerne le dactyle des deuxièmes maxil l ipèdes. I VANOV et HASSAN écrivent 
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TABLEAU 14. — Pr inc ipaux caractères distiuctifs des Hymenopenaeus 

indo-ouest-pacifiques du groupe sibogae. 

II. sihogai' 
II. aibiigiii' 

mixltijitisrtirii'iisi.s / / . Iriiirllirus rni roi. II. Iriiirllirus 

liost l'r peu hau t , l iés faible-
ment recourbé, à axe 
légèrement obl ique 
vers le haut ( fig. Ittial. 

haut à sa hase, pres-
que ent ièrement droit 
011 très faiblement re-
courbé. à axe légère-
ment ob l ique vers le 
haut (lig. :i(ihl. 

1res liant à sa base, 
fa iblement s inueux, à 
axe horizontal ou lé-
gèrement ob l ique vers 
le bas (lig. :!<>«•). 

Irès liaul sur presque 
toute sa l ongueur , 
for lemenl recourbe 
(lig. :»;<ii. 

Rapport : longueur du 
roslre/hauleur à sa 
hase. 

compr is entre 7i,:i el 
'i.7 (peu d'exem-
plaires examinés) . 

compris enlre 2.S el compris enlre 2,l> el 

:$,<). 
voisin de 3.1 (peu 
d 'exempla ires exami-
nés). 

Formules rosi raies les 
plus fréquentes. 

."> •••• 2 (i A 2 
- el 

1 1 
(de Mail). 

— ^ " (Scl imi l t i 

5 •! 2 (i ; 2 
— t' el 

(Kubo ) . 

(i , 2 7 2 
- el 

!» i 2 ( I v anov et 

2 Hassan) . 

S i - 2 
- _ ( I tarnard) . 

Formules rosi raies ex-
1 rèmes. 

r» i 2 7 i 2 

(de Man) . 

(i -, 2 7 | 2 
et 

(Schmi l t ). 

(i à 9 
-- . 1 Kubo ) 

( 1 2 8 , 2 S 2 12 ;- 2 

(( >osntei ï 

il i 2 
• - ( ( .rosmer 1 

1 

C.arène posl rosi raie. s 'arrélant juste avan t 
le sillon cervical. 

se prolongeant en ar-
rière du sillon cervi-
cal, sous forme d ' un 
rendement arrondi 
s 'estompanl progres-
sivement el pouvan t 
s'étendre un peu au-
delà de la moi 1 ié de la 
distance séparant le 
sillon cervical du bord 
postérieur de la cara-
pace. Su l'Ion 1 inarquée 
chez les grands spé-
cimens. 

iden t ique à celle de 
//. .tibogar mitil/i gn.s-
riirirnsis. 

ident ique à celle de 
H. xihogtir ntadugtis-
rnrirrisis. 

Epine si iprahépal icpie. pet ite. pel i le . minuscule , souvent ré-
dui te à l 'étal de gra-
nule. 

minuscule . 

Manielon du Ihélvcuiu 
(slernile X I V ) . 

avec un reul lement 
long i tud ina l méd ian 
dont la crête est très 
arrondie 1 rans versale-
nicn l . 

chez les pel i ls spéci-
mens avec un reulle-
ment longi 1 ud i liai mé-
dian très voisin de ce-
lui observe chez I I . 
sibojitw. Chez les 
grands spécimens le 
ren Heine ni s'est ompe 
fortement (fig. 37c). 

avec seulement l'es-
quisse d ' un renl lement 
longi I udi nal méd ian , 
sou veul indiscernable. 

ident ique à celui de 

II. Iriiirllirus \-niroi. 

Lobule vent romédian 
du pélasiua. 

en forme d'oreille 
po in tue toujours as-
sez courte (lig. :i8d). 

en forme d'oreil le 
po in tue , (le longueur 
Irès variable (lig. :S8a-c). 

en forme de cuillère 
à bout arrondi (lig. 
38c). 

en forme de cuillère à 
boni arrondi . 

Longueur du bord dor-
sal p lur iuueiué du pé-
tasma. 

presque égale a la 
mo i t i é de la hauteur 
du pétasma ( fig. Ii8d). 

c o m m e chez I I . xiboffar 
(l ig. :i8;U. 

1res nettement infé-
rieure à la moit ié de 
la hau teur du pélasrna 
(lig. 38e|. 

comme chez I I . Iriiir-
llirus \'nffoi. 
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qu'i l est « evenly pubeseent » (-liez //. triarthrus vniroi et « with a row of tufts of setae » chez 

/ / . sibogae. Nous avons pu examiner des spécimens des deux espèces et, à notre avis, la pubes-

eenee du dactyle des deuxièmes maxil l ipèdes y est ident ique et ne permet en aucune façon 

de les distinguer. 

Fig. \ 1. ttoslre. 

a, H ymennpenaeus si bogue (de .Man), V m m , Océan l lesearch I n s l i l u l c l n ivers i ly o!" Tokyo, (Iruise 

KT T'i-1 'i, s i . I M , 3V> 1 0 ' N - 138°'.2,.r>' tl, abou l 300 m dep l b , 23-9-197'.. 

I), 11 i/ineiiopeiiaeus sibogae madagascariensis sul)s|). nov. , j1 pa ra type 23,0 m m , l auban, <111 5. 

c, 11 ifinenopeiiaeiis triarthrus vniroi subsp. IHIV., 38,0 m m , La Harbade, au large de Lourenço-Marques, 

Mozamb ique , 'i.r>0 m env. , 25-2-1909. 

d , !dem, 3 pa ra lype 3'i,0 m m , ibidem. 

TAILLE. - D'après nos récoltes, les femelles de //. sibogae madagascariensis at te ignent 

1X7 m m de longueur totale. D'après HACKK (1007), les femelles de la forme typ ique atte ignent 

200 mm et les mâles 105 m m . 

COLORATION. Blanchâtre, lavée de rose. Une tache brune très pâle s'observe sur les 

pleurons abdom inaux 1-5. L 'extrémité des uropodes externes est rouge sombre. Une large 

bande de même couleur s'observe sur les uropodes internes dont, l 'extrémité est, par contre, 

blanchâtre. Une tache rouge s'observe également, sur les pléopodes. 

RKP.VRTITION. La sous-espèce madagascariensis n'est actuel lement connue que des 

côtes nord-ouest et ouest de Madagascar, où (die a été pêehée entre 400 et, X00 m. de profondeur. 

Elle esl très commune et peut être assez abondante , le max imum, d 'abondance semblant so 

trouver entre 450 et 500 m, dans des eaux dont la température est voisine (h; 11° C. 

La forme typ ique a été capturée entre 100 (YOKOYA, 1033) et 1 403 m de profondeur 

(SCII.MITT, 1020). mais parait se rencontrer surtout entre 350 et 000 m. El le est connue du J apon , 

de la mer de Chine méridionale, d ' Indonésie, d 'Austral ie et de Nouvelle-Zélande. 

NOTE SI R I.A VALIDITÉ DES GENRES /faliporoides STKRR ING ET 

/*<irahaliporus K i no 

E u 1014, STKRRING (p. 00) a créé le genre Haliporoid.es pour y placer une espèce nouvelle, 

H. triarthrus. Il a dist ingué ce genre par la présence d ' un palpe mand ibu la i re triarfieulé. 

E u 1040, KUBO (p. 20X) a créé le genre Parahaliporus pour y placer L ' I l a i iporus sibogae 

de DK MAN. Il a dist ingué (te nouveau genre du genre //ymenopenaeus essentiellement par : 

la présence d 'une épine suprahépat ique, 
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l'absence de soies sur le bord distal d u pétasma, 

l'osselet ptérocardiaque non bi furqué à son extrémité . 

Il a ment ionné, en outre, que ce nouveau genre éta i t très proche d u genre H aliporo ides 

Stebbing, mais qu'i l s'en d ist inguai t par son palpe mand ibu la i re Inart iculé (au lieu d'être tri-

articulé) et par les touffes de soies qui se trouvent,, sur les premiers chélipèdes, près de l'extré-

mité du bord inférieur du carpe et à la base du propode, soies qui seraient remplacées par des 

épines chez Haliporoides. 

A notre avis, ces dernières différences n'existent pas. 

Ln effet, le palpe mand ibu la i re de I I . Iriarthrus est bien net tement tr iart iculé (comme 

l ' indique d'ailleurs le nom de l'espèce), mais il l'est t ou t aussi net tement chez //. sibogae, où 

l 'on observe une disposition des articles analogue à celle que nous avons figurée pour //. sibo-

gae madagascariensis (fig. !\ 2 b). I)K M AN est responsable en grande part ie de la confusion qui 

règne sur ce point car, s'il a bien figuré le palpe tel qu' i l est (1913, pl. fig. 10 I). c'est-à-dire 

avec trois articles, dans sa description (1011, p. ' i l ) , il n'en cite plus que deux, oubl iant le pet i t 

article basai. Le doute qui pouva i t s'établir à la suite de cette discordance a toutefois été levé, 

en 1025, par CALMAN (p. 0) qui , ayan t examiné le palpe mand ibu la i re de l'un des synt vpes de 

/ / . sibogae, a reconnu qu'i l avai t trois articles exactement comme celui de l'espèce de STKHHI.NO. 

On peut alors se demander comment K I H O (1040) a observé, chez ses spécimens identif iés à 

/ / . sibogae, un palpe à deux articles; en fait cet auteur n'est pas très af ï irmati f , il donne en effet 

un dessin (l.c., fig. S C ) où l'esquisse d ' un troisième segment appara î t et, d 'autre par t , il écrit 

« In my specimens, the basai segment lias vent rail y a rather broad ill-calcified cross band in 

the port ion corresponding to the proximal transverse line of De M a n s i l lustrat ion, but dorsally 

a well calcified tr iangular swelling with its apex l'orward instead of suc-h band. This the present 

writer is inclined to consider tha t the cross band is probab lv not a real art iculat ion ». La dispo-

sition des muscles du palpe, bien visible par transparence, nous semble toutefois ne pas per-

mettre le doute quan t à la présence de trois art iculat ions et par suite de trois segments et nous 

avons d'ailleurs pu le vérifier sur des I I . sibogae provenant du J apon . 

Ouan t à la dist inct ion reposant sur la présence de soies ou d'épines sur le carpe et le pro-

pode des premiers péréiopodes, elle ne résiste pas à un examen portant, sur des //. triarthrus et 

des //. sibogae. Dans les deux cas on observe des soies assez courtes, disposées de la même façon, 

et si STKBBINO a écrit « spines » c'est s implement une impropr ié té de langage. 

Il ne l'ait donc aucun doute pour nous que, comme ( A i. M \ \ en 102;") l 'avait d'ai l leurs 

écrit. I I . triarthrus et I I . sibogae appar t iennent à un même genre, ce qui imp l ique déjà que 

l'ara haliporus est synonyme de II aliporoides. 

La question qui se pose ma in tenan t est de savoir si ce dernier genre est valable. STKK-

HINO l 'avait créé, rappelons-le, à cause du palpe tr iart iculé de ses spécimens, les espèces clas-

sées jusqu'alors dans le genre //ymenopenaeus étant réputées avoir un palpe Inart iculé. Or foutes 

les espèces (V II ymenopenaeus que nous avons été amené à examiner dans le cadre de ce travail 

ont , tel que nous l ' interprétons, un palpe mand ibu la i re tr iart iculé. Il faut toutefois remarquer 

que l'article basai de ce palpe présente, su ivant les espèces, un développement var iable; alors 

que chez les espèces du groupe sibogae l 'anneau qui l'orme cet article est entier, chez les autres 

il est ouvert du côté externe ; cette ouverture peut n'être qu 'une simple fissure comme dans le 

cas de //• haUi (fig. \'l c) ou être bien nette comme chez //. lucasi (fig. -f\l d). Dans ces condit ions, 

la distinction d 'un genre basée sur l'article mand ibu la i re basai nous paraît mal motivée. 

Par ailleurs K I HO a créé son genre Parahaliporus ( = //aliporoides) en se basant sur des 

caractères que nous avons énumérés plus haut (présence d 'une épine suprahépal . ique, absence 

de soies sur le bord distal du pé tasma, osselet ptérocardiaque non bifurqué) . Ces caractères 

existent bien, mais ils ne nous paraissent, pas avoir plus d ' impor tance que ceux utilisés par 
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Bi' it KKMtoAi» pour classer les 1/ymenopenaeus «n quatre groupes. Il semble donc qu' i l l'aille, 

soit 'seinder le genre Hymenopenaeus en créant plusieurs genres nouveaux, ce qui para î t devoir 

être l'ail mais ne rentre guère dans le cadre de ce travai l , surtout avec le matériel réduit dont 

nous disposons, soit conserver provisoirement la classification de LII IÎKKNIIOAII (1930, p. 103) 

t ' ig . 12. M a n d i b u l e g a u c h e , 

a , I1ahporus ta prohunensis A l cock el A n d e r s o n , V 19,5 m m , l auban, ( I I I (>5. 

b , 11 ifincnopciiacu.s sibogae inatlagascaricnsis s u b s p . n o v . , V p a r a l y p e .'{7,5 m m , \ auban, ( ' I l 9. 

c. Ilyiiiciiopcnacus halli B ruce , V 19.5 m m , \'auban, (111 22. 

d , Ilyntenopcnacus lucasi ( B a i e ) , ,'50,5 m m , \duban, ( l i t 5. 

e, Il ifiiicno/icnacus propinquus (de M a n ) , 1 19,5 m m , l ' a u b a n , (111 10.'5. 

I', liynicnopciiacus jurici sp . n o v . , h o l o l y p e 15 ,8 m i n , \ auban, ( I I I l.'î.'î. 

N . B . D a n s c h a q u e c o l o n n e , la p r em i è r e é che l l e esl p o u r les d e u x p r em i e r s dess ins el la d e u x i è m e 

p o u r les d e u x a u l res. 
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dans laquelle H aliporoides esl mis en synonymie avec II ymenopenaeus. C'est celte deuxième 

solution que nous avons adoptée ici. 

Hymenopenaeus lucasi (Bâte, 1881) (1) 

(lig. 37 f-h, 39 c, 40 c, 42 d, 43 a, 44, 40 a) 

Solenoceni lucasi i lia le, 1881, p. 185. 

H col i eus lucasi i, Ha i e . 1888, p . h . X I I . 

Phi Ion i rus lucasii, Ha i e , 1888, p. 227 , p l . '.2, fig. 4 . 

Haliporus Lucasi, Bouvier, 19081), pp. 80, 81, 82. 

Haliporus malhaensis B o r r a d a i l e , 1010, p. 250, p l . 10, lig. 2. 

Haliporus Lucasii, de M'an, 1011, pp. 7, 31, 13. 

Haliporus nuilltaeiisis, de ,\ian, 1011, pp. 7, 31, 11 (à propos de //. lucasi). 

Ilymenopenaeus lucassi, Baniadan, 1038, p. 57. 

11 ipucnopenaeus lucasii, Anderson el Lindner, 1915, p. 280. 

Hymenopenaeus lucasii, Kubo, 1919, p. 213, fi»'. 8 B', 20 (), 27 l\-N, 00 O-P, 72 C el, I, 80 11, 91. 02 A C . 

Il ymenopenaeus lucasi, Crosnicr el t'oresl, 1073, p. 200 (à propos de II. a/finis). 

Il ymenopenaeus malhaensis, Oosniei- el l'oresl, 1073, p. 201 (à pi'opos de II. a/Jinis). 

Hymenopenaeus lucasi, drosnier el .louannie, 1073, p. I l , pl. 2, lig. 1. 

Ilymeno/ienaeiis lucasii, B u r u k o v s k y , 1971, p. 15. 

N o n Solenoceni lucasii ?, Miers , 1881 , p . 15 (2). 

Non Solenoceni lucasii, Balhbun, 1900, p. 901, pl. 20, fig. 9 ( Solenoceni rallibuni Ramadan). 

M \ T i:; K i e l K x A \i i N K . — l 'au ban : 

CH 1 : 2 9 14,8 et 10,2 m m . - CH 2 : 1 V M , 2 m m . C H 3 : 2 9 10,8 et 10,1 m m . 

- CH f> : 1 ^ 17,5 m m ; 3 9 14,6 à 30,1 m m . CH fi : 2 J 11,8 et 12,3 m m ; 1 9 : 8,2 m m . -

CH 10 : 1 j1 (ab îmé) ; 2 Ç 11,1 et 18,5 m m . CH 11 : 2 10/i et 10,5 m m ; 6 9 1 2,2 à 21,H m m . 

CH 13 : 4 J 11,1 à 15,8 m m ; 3 $ 13,6 à 18,3 m m . CH 18 : 1 9 0,5 m m . C H 23 : 1 V 

28,0 mm . C i l 30 : 1 J 18,8 m m ; 1 9 24,8 m m . - C i l 38 : 1 9 29,4 m m . C H 41 : I 9 14,0 m m . 

CH 85 : 2 J 26,5 et 26,6 m m . C i l 121 : 1 J 8,5 m m . C i l 122 : 3 ; 7,5 à 14,5 m m ; 2 9 

16,8 el- 17,2 mm . 

Challenger : 

St. 192, 5° 4!)' 1 5 " S-132° 14' 15" K, 140 l'ms, 20-8-1874 : I 9 22,5 mm (holo lype do // . 

lucasi) (BMN1I ) . 

Siboga : 

St. 65 a, près de Tanah D jampeah (Indonésie), 120-400 m, 6-5-1800 : 1 jeune :_J ( / M A ) . 

St. 150, 0° 50,1' S-1200 48,8' E , 411 m, 16-8-1800 : I très jeune J ( / M A ) . 

J ohn Murray Expéd i t i on : 

St. 153, région des Maldives, 256-203 m : 1 9 10,0 m m ( B M N I I ) . 

(1) A l o r s (pie ce t r a v a i l é l a i l sous presse, I s a be l PKIWCZ I 'AHI ANTK (1977 . F I S H. HULL., 75 (2) : 

201-310) a s c i n d é le gen re H ymenopenaeus e n 5 gen res . D ' a p r è s c e l l e é l u d e , en ce q u i c o n c c r n c les espèces 

malgaches, II. halli, II. propinipius el. II. furici demeurent des Hymenopenaeus, tandis (juc //. sibogae 

ma (la gascariensis doit , ê t re c lassé d a n s le g en r e Il ali poroides q u i esl r é t a b l i , el I I . lucasi d a n s le g e n r e 

Hadropenaeus qui esl nouveau. 

(2) Le s p é c i m e n r e l a t i f à c.el lc ré férence n ' a y a n i p a s d ' é p i n e b r a n c h i o s l è g o a p p a r t i e n t ce r t a i ne-

m e n t à u n e espèce a u t r e (pie ce l le de B A T K el esl v r a i s e m b l a b l e m e n t u n e v r a i e Solenocera. 
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Fig. 13. — Rég i on an tér ieure d u corps, vue la téra le . 

a, Hymenopenaeus lucasi (Bate) , Ç 30,2 m m , Vauban, C I I 2. 

b , Hymenopenaeus halli Bruce, $ 25,0 m i n , Vauban, C I I 23. 

c, Hymenopenaeus propinquus (de Man ) , 3 10/2 m m , Vauban, C H 00. 

d , Hymenopenaeus furici sp. nov . , 3 h o l o t ypc 15,8 m m , Vauban, C H 133. 
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R i j kmuseum de Leiden : 

J apon , Owase, préfecture de Mie, déc. 1958, S.M. Shi ino coll. : 1 j 20,(» m m ; 1 V 19,0 m m 

H.M M l n° 15477). 

IVKMAH^CKS. La mise en synonymie de // . malhaensis (Borradaile) avec I I . lucasi 

n'est pas évidente. 

C'est I> K M AN (1911, p. 44) qui , le premier, a att iré l 'at tent ion sur la grande s imi l i tude 

existant entre l'espèce de BÂTE et celle de BOHHADAII.E. Cet auteur n'a pas mis les deux espèces 

en synonymie car « neither the 4th nor the 5th legs are " parf icu lar lv s l ender " in the species 

from Saya de Malha ( J), while in Ualip. Lucasii the legs of the 5th pair are very slender, elon-

gate and fi l iform ». Il a joute, par ailleurs : « I may cal 1, however, the at tent ion to the l'a et tha t , 

in the ligure of llalip. malhaensis, the propodi of the 4th and the 5t,h legs are evidently not 

tigured ! ». 

Par la suite, RAMADAN (1938, p. 58) a hésité à mettre les deux espèces en synonymie , 

mais ne l'a fait f inalement qu ' in terrogat ivement , après avoir constaté que le type de // . malhaensis 

avait disparu (2). 

KCBO (1949, p. 218) a estimé, par contre, que les deux espèces étaient bien distinctes. 

Il s'est basé sur ce que, d'après la description et le dessin de Boit H ADAII.K, chez //. malhaensis : 

- seules trois dents rostrales se t rouvent en arrière de l 'orbite (au lieu de quatre), 

le flagelle antennula ire supérieur n'est pas plus long que l ' inférieur (3), 

— le flagelle antennula ire inférieur n'est pas orné de soies sur ses bords dorsal et ventral , 

le scaphocérite ne dépasse pas l 'extrémité du pédoncule antennula ire . 

CUOSNIEH et FOKEST enfin (1973, p. 260), après un examen rapide d u type de // . lucasi 

et du spécimen de la J o h n Murray Expéd i t i on déterminé //. lucasi par HAMAIIAN, ont, constaté 

que ces deux spécimens différaient par : 

le nombre et la disposition des dents rostrales et postrostrales (sept dont quatre implan-

tées en arrière de l 'orbite chez le type, contre six et trois chez le spécimen de RAMADAN), 

les tailles relatives des dents postrostrales et de la dent post.orbilaire, cette dernière 

étant soit plus grêle, soit plus forte que les dents postrostrales. 

(1) O u i esl le type de I I . malhaensis. 

(2) Nous avons éga lement recherché ce type , ma i s sans succès. 

(3) O n |:eul no l e r à ce sujet que dans sa descr ip t i on de I I . lucasi, K i 110 (l.c., p. 211) éc i i l : « Lower 

a n t e n n u l a r one. . . s omewha l longer l h a n uppe r a n t e n n u l a r l l age l lun i ». I l s 'agit là , b ien e n t e n d u , d ' u n e inat-

ten t i on c o m m e le montrent , d ' a i l l eu rs les r emarques de ce m ê m e a u t e u r à propos de / / . malhaensis, le f lagelle 

a n t ennu l a i r e supér ieur étant très ne t t emen t p lus l ong que l ' i n f é r ieur (ma is souvent cassé ce q u i , é tan t 

d onné sa finesse, n'est pas t ou jou rs facile à vo i r ; BATK d ' a i l l eu rs décrit les flagelles a n t ennu l a i r e s de I I . lucasi 

c o m m e étant « s u b e q u a l l y l ong », ce qu i n'est pas exact ) . 

Tou j ou r s à propos des flagelles a n t e nnu l a i r e s r ema r quon s que KL no [l.c., p. 218) a m is en d ou t e 

l ' i den t i f i ca t i on à H. lucasi des spéc imens de la Siboga l'aile par ni'. MAN, celui-ci ayan t 'cri T, à propos du 

flagelle a n t ennu l a i r e in fér ieur de ses spéc imens , « l l i is f l age l l um is c y l i n d r i c a l , nol al, a i l comprcsscd »: 

KUBO l'ait, a lors r ema rque r « but t haï of ou r spec imens , as g iven in I lie descript ive par i , is fo i ind consi-

dera l l v comprcsscd ». I l c onv i en t tout d ' a b o r d de no le r que , dans sa descr i p t i on , K I uo {l.c., p. 2111 a en 

fai t écrit : « Lovver a n t e n n u l a r one ra l l ier comprcsscd , ova l in cross-section (rat io of shor le r d i a m e l e r 

to the longer one is ca 0,71) »; chez nos spéc imens , le f lagelle est légèrement a p l a t i (le rappor t des deux 

d i amè t res est vo is in de 0,85). 

P a r a i l l eurs tous les autres caractères cités pa r D K MAN co r r e spondan t b ien avec ceux de I I . lucasi, 

il nous semble (pie l ' on peut a d m e t t r e sans rét icence que les spéc imens exam i n é s pa r cet a u t e u r appa r t i en-

nent à l 'espèce de BÂ TE;, la d i scordance relevée pouvan t , p roven i r d ' u n e erreur d ' obse rva t i on rendue d ' a u t a n t 

p lus p laus ib le que les spéc imens observés pa r DK MAN sont de pe t i te ta i l le . L ' e x a m e n de ces spéc imens , 

(pie nous avons pu faire a u Zoo log isch .Muséum d ' A m s t e r d a m , con f i rme l ' h ypo t hè se ci-dessus. 
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Compte tenu de ces observations, CHOSNIKK et FOHKST ont pensé que le spécimen DO 

RAMADAN appar tena i t peut-être à une espèce distincte de celle de BATK, et qu'i l s'agirait, alors 

de I I . malhaensis. 

Oue faut-il penser de tout cela? 

On peut remarquer tout d 'abord que, sans avoir comparé des spécimens de provenances 

diverses, il est bien difficile de savoir si la raison invoquée par DE MAN pour différencier les 

deux espèces, la longueur et la gracil ité des cinquièmes péréiopodes, est valable. Les dessins 

de BATK et BonHADAILK ne présentent, pas de différences caractéristiques à ce sujet, ('), et le 

texte de ces deux auteurs est- très succinct sur ce po in t . 

Le,s caractères différentiels donnés par KUBO, à l 'exception du. premier (nombre de dents 

postrostrales) qui est énoncé par BOHKADAILK dans sa description, sont déduits du dessin publ ié 

par l 'auteur anglais. Or ce dessin est vraisemblablement, assez inexact, comme lis montre la 

représentation des quatr ièmes et cinquièmes péréiopodes sans propode. Là donc, également, 

il semble difficile de conclure sans avoir examiné des spécimens de provenances diverses. 

Les nombreuses récoltes du Vauban d 'une par t , l 'examen, au British Muséum (N . IL ) , 

du type de //. lucasi et du spécimen de la J o h n Murray Expédi t ion rattaché à l'espèce de BATK 

par RAMADAN d 'autre par t , l 'examen, au Zoologisch Muséum d 'Amsterdam, des //. lucasi de 

la Siboga et, oni in, le prêt, par le R i j kmusoum de Leiden de deux IL lucasi récoltés au J apon , 

nous permettent , pour notre par t , d 'apporter les précisions suivantes : 

les tailles relatives des dent,s postrostrales et de la dent, postorbitaire ne semblent, 

pas pouvoir être retenues pour différencier deux formes distinctes comme l 'avaient supposé 

CHOSNIKK et FOHKST (1.973). FN effet, chez les spécimens récoltés par le Vauban, la dont post-

orbitaire est plus grêle que les dents postrostrales chez les petits spécimens, mais sensible-

ment aussi forte chez les grands. Par ailleurs chez le type de IL lucasi, contrairement au dessin 

de BATK, la dent postorbitaire n'est qu 'à peine plus grosse que les dents post.rost.rales (fig. 44 e). 

Il faudrait , certes, pouvoir comparer de nombreux spécimens de tailles et de provenances diverses, 

ce que nous n'avons p u faire, mais nous pensons que, même si cet, examen étai t positif , le carac-

tère considéré serait difficilement utilisable dans la pra t ique ; 

le type de //. lucasi, les spécimens de la Siboga et ceux examinés par K o no appar-

tiennent certainement, à une même forme qui semble se caractériser par la présence de trois 

dents rostrales et, quatre postrostrales (fig. 44 e) ( 2 ) ; 

le spécimen de la John Murray Expédi t ion et trente-neuf des quarante-quatre spé-

cimens récoltés par le Vauban sont, identiques et se caractérisent par la présence de trois dents 

rostrales et trois postrostrales (fig. 43 a). Compte tenu des zones géographiques de récolte, il 

semble que l'on puisse admet t re sans réticence que. ces spécimens sont identiques au type de 

IL malhaensis; 

cinq des spécimens récoltés par le Vauban portent sept, dents sur le rostre et le bord 

dorsal de la carapace, comme les spécimens ouest-pacifiques identifiés à // . lucasi. Ils diffèrent 

toutefois de la major i té de ces spécimens par la posit ion du bord antér ieur de la base de la 

quatr ième dent, qui se trouve légèrement en avant, de l 'orbite (au lieu d'être légèrement, en 

arrière), niais cette différence n'est pas constante pu i squ 'un des spécimens japonais que nous 

avons examinés présente une disposition analogue (fig. 44 b et, c) à celle observée chez les 

spécimens malgaches. Ceci n'a d'ailleurs rien d'étonnant, puisqu' i l est très fréquent d'observer, 

(1) Il ost par contre assez remarquab le que ces dessins représentent , Ions deux , des c inqu ièmes 

péréiopodes auxque ls m a n q u e le propode. 

(2) Sur les 1 \ spécimens examinés par KCIÎO, un sent n ' ava i t que f> dents (dont \ éta ient en arrière 

de l 'orbi le) . 
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chez d'autres espèces de l'énéides, de légères variat ions quan t à la disposition des dents ros-

trales et postrostrales par rappor t à l 'orbite; 

— les comparaisons de thélycurn.s que nous avons pu l'aire ne nous ont pas permis de 

relever de différences significatives entre les spécimens à six dents rostrales et postrostrales 

et ceux à sept dents. Nous publ ions le dessin du thé lycum d 'une grande femelle récoltée par le 

Vauban: il diffère de celui du spécimen de la J o h n Murrav Expéd i t ion , tel qu' i l est présenté 

par CROSNIER et FOREST (1973, fig. 83 a), par la forme du sternite X I V . Ceci est du essentielle-

ment à la différence des tailles des spécimens (le — 16 et, 28 m m ) ; en effet, chez les petits 

adultes, les reliefs sont plus marqués que chez les grands et, surtout , le mame lon qui se trouve 

entre les cinquièmes péréiopodes présente un renflement méd ian très marqué , f lanqué latérale-

ment de deux profondes dépressions qui disparaissent par la suite; 

— si l 'on se réfère au dessin du pé tasma publ ié par Kiuso (1949, fig. 27 L), on observe; 

que le lobule dorsomédian a son extrémité antérieure nettement, plus allongée que dans le cas 

de nos spécimens (fig. 46 a). Si le dessin de KUBO est, bien exact, cette différence ne semble 

pas liée à la tail le des spécimens, car les mâles récoltés par le Vauban sont de tailles très diverses 

et présentent tous un pétasma dont, les proport ions demeurent très voisines de celui que nous 

avons figuré. Il semblerait donc qu' i l puisse y avoir là une différence significative. Ceci est toute-

fois inf irmé par le fait que le mâ le en provenance du J apon , que nous avons examiné, a un pé tasma 

strictement ident ique à ceux des spécimens malgaches; 

— - l 'appendix mascul ina, la p laque cardiaque ainsi que les osselets urocardiaque, 

zygocardiaque et prépylor ique de nos spécimens (fig. 40 c) sont identiques à ceux figurés par 

Fig . 11. Hymenopenaeus lucasi (Ba te ) . R é g i o n a n l é r i e u r e de la c a r a p a c e , v u e l a t é r a l e , 

a , $ 20,0 m m , . l a p o n , Ovvase, P r é f e c t u r e d e M ie f l U T N l l »<> 15 ' , 77 ) ; h , j 1 10 ,0 m m , ibidem; c, J 17 ,5 m m , 

Vauban, ( O f 5 ; d , S 1 •'•,"> m m , Vauban, ( I I I 1 2 2 ; e, ^ l i o l o l v p e 22 ,5 m m , Challenger, s t . 102 , 5° 1 9 ' 1 5 " S -

1,T20 1/i ' 1 5 " tl , 110 f ins, 20-9-1871 ( d ' ap r ès u n dess in d ' A . C I IOSMKI I e x é c u t é a u Br i t i s l i M u s é u m N . I I . ) . 
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si, pa rmi les caractères énoncés par K I KO pour différencier //. lucasi de //. malhaensis 

et rappelés plus haut,, ceux relatifs aux flagelles antennullaires nous paraissent sans valeur, 

celui relatif à la longueur du scaphocérite devrait être vérifié : KI 'KO indique que chez ses spé-

cimens le scaphocérite dépasse du sixième de sa longueur l 'extrémité du pédoncule antennu-

laire; chez nos exemplaires le scaphocérite ne dépasse l 'extrémité du pédoncule antennula ire 

que du dixième de sa longueur environ. On remarquera toutefois que le dessin de BATK relatif 

à //. lucasi montre un scaphocérite sensiblement, de même longueur que le pédoncule anten-

nulaire et que les spécimens japonais , que nous avons examinés, ont des scaphocérit,es identiques 

à ('.eux des spécimens malgaches; 

les spécimens de l'océan Indien semblent se différencier des spécimens ouest-paei-

liques par hoir épine branehiostège dont, l 'extrémité atteint presque le bord antérieur de la 

carapace chez les premiers, au lieu de se situer bien en deçà chez les seconds (fig. 43 a et 44 e). 

En résumé, il semble qu'i l existe une popu la t ion de l 'Ouest-Pacif ique dont la très 

grande major i té des spécimens se caractérise par la présence de trois dents rostrales et de 

quatre postrostrales, le bord antérieur de la base de la première de celles-ci é tant situé légèrement 

en arrière de l 'orbite; par ailleurs ces spécimens ont une épine branehiostège dont l 'extrémité 

se situe nettement en arrière du bord antérieur de la carapace. Dans l'océan Indien, il existe 

une populat ion dont la p lupar t des spécimens n'ont que six dents rostrales et postrostrales, 

la troisième de ces dents (comptée à part i r de l 'extrémité du rostre) ayant, le bord antérieur de 

sa base située légèrement en avant de l 'orbite; par ailleurs, ces spécimens ont une épine bran-

ehiostège dont l 'extrémité atteint presque le bord antérieur de la carapace. 

La présence de spécimens à six dents pa rm i la populat ion de l 'Ouest-Pacifique, de spé-

cimens à sept dents parmi celle de l'océan Indien, les variat ions observées quant à la disposition 

des dents rostrales (d postrostrales par rapport à l 'orbite ne nous semblent toutefois pas per-

mettre la distinction de deux espèces et nous sommes amené à mettre //. malhaensis en 

synonymie avec //. lucasi, sans toutefois écarter to ta lement l 'hypothèse que l 'examen de séries 

importantes permettent,, par la suite, d 'établ i r deux sous-espèces. 

TAILLK. Pne femelle récoltée par le Vauban mesure 110 mm (le 30,2 mm) , ce qui 

parait être la plus grande taille connu*; pour cette espèce. 

COLORATION. Sur un fond rose se détachent de larges bandes transversales rouge 

foncé. La carapace porte deux bandes très irrégulières et, le rostre est entièrement, rouge. Sur 

les six segments abdominaux , les bandes sont réparties à raison d 'une par segment, et s'étendent 

sur la moit ié postérieure de chacun d'eux. Sur le telson et les uropodes, la bande est médiane. 

La base des pléopodes et l 'extrémité des uropodes externes sont blanc-rosé. 

PISTRIRI TION. Dans le Pacif ique de l'ouest, cette espèce a été trouvée entre 200 

et 450 m de profondeur ; dans l'océan Indien, elle a été capturée lors de pèches à 205 et, 250-293 m. 

Les récoltes du Vauban ont été faites entre 290 et, ti()() m. 

H ymenopenaeus lucasi était connu, jusqu 'à présent, du J apon , de l ' Indonésie, de la région 

des Maldives et de celle des Seychelles (banc Saya de Malha) . A Madagascar, nous ne l 'avons 

capturé que sur la cote nord-ouest; il semble surtout commun sur les fonds sableux ou vaso-

sableux. 

Hymenopenaeus halli Bruce, 1000 (x) 

(fig. 39 d, 40 d, 42 c, 43 b, 45 a-d. 40 b-e) 

Haliporus obliquiroslris, de Man , 11)11, p. ,'!('. (non Ba ie , 1881). 

Hymenopenaeus lialli Brnee, 1!)()(>e, p. 21 (i, fi»-. 1-2. 

(1) Cf. no i e in Ira p ag i n a le, p. 115. 
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HijiiH'nopeiKU'ii.s Imlli, ( I rosn ic r cl Korcs l , 1973 , l ig. 8(> g-1) (à. p r o po s <lc I I . cliarci ( i r o sn i c r cl Fo rcs l ) . 

Il!/i>i('iio/H'ii(H'ii.s luilli, H u r u k o v s k y , 197 ' i , p . K l . 

M A T É u 11 : i. E x A M i N É. Va a ban : 

CH 5 : 5 ; 14.2 à 21,9 m m ; 3 ? 15,4 à 20,1 m m . C H 21 : 28 J 14,9 à 21,6 m m ; 

25 V 16,3 à 25,1 m m . C H 22 : 5 <J 11,2 à 19,5 m m ; 13 9 13,3 à 21,8 m m . C i l 23 : 8 J 

10,9 à 21,4 m m : 8 v 12,0 à 25,5 m m . --- C H 25 : 2 $ 20,0 et, 24,3 m m . - C H 29 : 5 S 13,1 à 

18,4 m m ; 11 9 13,1 à 25,4 m m . - C H 30 : 11 S 13,1 à 22,2 m m ; 5 9 15,5 à 22,5 m m . -- C i l 33 : 

5 J 14,5 à 10,8 m m ; 4 9 16,5 à 19,2 m m . — C H 34 : 6 ^ 14,8 à 19,2 m m ; 6 $ 15,0 à 24,5 m m . 

- CI Ï 35 : 1 sp. C H 36 : 1 ^ 19,0 m m ; 1 $ abîmée. - C1I 37 : 7 £ 13,3 à 16,9 n i m ; 18 9 

11,4 à 17,8 mm . CH 38 : 5 ^ 13,3 à 21,6 m m ; 4 $ 14,7 à 24,1 m m . — C I I 60 : 31 sp.--

C H 65 : 7 9 24,ti à 20,1 m m . — C H 98 : 1 9 25,0 m m . - C i l 104 : 1 J 28,8 m m ; 1 9 25,6 m m . 

- C I I 107 : 4 10,7 à 23,8 m m ; 3 9 27,7 à 30,0 m m . - - C i l 108 : 2 S 17,5 et 24,0 m m ; 8 y 

18.4 à 30.4 mm. - C H 1 1 6 : 1 3 22,1 m m ; 3 9 26,4 à 28,1 m m . 

|{KM A HOI ES. - Cette espèce a été décrite par BRUCE d'après un seul mâle. La descrip-

tion de cet auteur s 'appl ique bien à uos spécimens, sauf en un po in t : le mérus des premiers 

péréiopodes ne porte qu 'une seule épine (au lieu de deux d'après BRUCE) située approximat ive-

ment aux sept dixièmes de son bord ventral externe. 

Nous pouvons, d 'autre par t , apporter les compléments suivants à la description de 

B R U C E : 

— le nombre des dents du rostre, sans compter les deux qui se t rouven t en arrière, 

sur la carapace, varie de cinq à sept, six é tant le nombre le plus hab i tue l ; 

— le palpe mand ibu la i re (fig. 42 c) est net tement t r iar t icu lé ; le segment basai, toutefois, 

est fissuré sur toute la hauteur de son bord externe; 

les quatrièmes péréiopodes sont, longs; l 'extrémité de leur ischion se trouve un peu 

au-delà du niveau de la moi t ié du rostre. Les longueurs des divers articles, du basis au dactyle, 

sont, dans les proport ions moyennes : 3 - 10 - 10 - 3,5 - 1. Le basis est g labre; il en est de 

même de l'ischion, à l 'exception de son extrémité distale qui porte, du côté dorsal, une ou deux 

très longues soies et quelques autres beaucoup plus courtes; le mérus et le carpe ont quelques 

longues soies éparses; le propode porte des soies plus courtes et plus nombreuses qu i sont par-

ticul ièrement denses vers l 'extrémité distale de son bord dorsal. Le dactyle, vaguement lan-

céolé, a quelques très courtes soies à son extrémité ; 

les cinquièmes péréiopodes sont très longs; l 'extrémité de leur ischion at te int le niveau 

de l 'extrémité du rostre; leur propode est très développé. Les longueurs des divers articles, 

du basis au dactyle, sont, dans les proport ions moyennes : 3 - 10 - 10 - 8 - 1. La disposit ion des 

soies est ident ique à celle des quatr ièmes péréiopodes, sauf en ce qui concerne le propode qui , 

à l 'exception de son extrémité garnie de soies courtes et assez denses, n 'a que quelques soies 

éparses et très longues; 

— le thé lycum, qui n 'ava i t encore jama is été décrit , est représenté sur les figures 45 a-c. 

On notera, à ce sujet, qu'entre les quatr ièmes péréiopodes, le mame lon central prend la forme 

d 'une véritable dent très aplat ie latéralement et dont la pointe est dirigée vers l 'avant . Le 

thé lycum représenté en vues de face et de profi l sur les figures 45 a-b n'est pas, sur ce po in t , 

parfa i tement caractéristique, l 'extrémité du mame lon étant légèrement érodé. La figure 45 c 

montre bien, par contre, la forme habituel le de cette part ie du thé lycum. 

Il existe une grande ressemblance entre le thé lycum de // . halli et celui de //. obiiquirostris 

( B a t e ) q u i a é t é r e p r é s e n t é p a r B A T E ( 1 8 8 8 , p l . 4 1 , f i g . 2 " ) , a i n s i q u e p a r C R O S N I E R e t F O R E S T 

(1973, fig. 87 e). Ces thélycurrvs ne diffèrent guère que par la forme du mame lon situé entre les 



Fig. 45 a-d. — Hymenopenaeus halli Bruce, 

a-b, $ 25,0 mm, Vauban, CH 23 : a, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V et bases des péréiopodes; 

b, coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

c, $ 22,0 mm, Vauban, CH 21 : coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

d, 21,4 mm, Vauban, CH 23 : coupe longitudinale des sternites X I I , X I I I , X I V . 

Fig. 45 e-h. — Hymenopenaeus propinquus (de Man). 

e-f, $ 17,7 mm, Vauban, CH 60 : e, vue ventrale des sternites X I I , X I I I , X I V ; f, coupe longitudinale 

médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

g, $ 20,5 mm, Vauban, CH 108 : vue ventrale du mamelon du sternite X I V . 

h, <J 16,2 mm, Vauban, CH 60 : coupe longitudinale médiane des sternites X I I , X I I I , X I V . 

Fig. 45 i-j. — Hymenopenaeus fattahi Ramadan , ? syntype 14 mm , John Murray Exp. , st. 54, South 

Arabian coast, 1 046 m : i, vue ventrale du mamelon des sternites X I V ; j, coupe longitudinale médiane 

des sternites X I I , X I I I , X I V . 
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quatr ièmes péréiopodes. Chez // . obliquirostris, ee mamelon , très sai l lant, est assez régulière-

men t arrondi , taudis que, chez //. halli, il est dent i forme comme nous l 'avons signalé plus haut . 

Cette ressemblance nous a amené à nous demander si // . halli, don t seul le ruàle était 

connu lors de sa description, ne serait pas à mettre en synonymie avec //. obliquirostris, dont 

seule la femelle est connue actuel lement . Nous nous sommes d ' au t an t plus posé la question 

que I»K MAN ( 1911, p. 3(5), qui est avec BATK le seul auteur à avoir décrit H. obliquirostris, 

donne pour le thélycum de cette espèce une description s 'app l iquant par fa i tement à celui des 

spécimens du Vauban rattachés à //. halli. 

BiuCI-: (1900 c, p. 223), qu i a noté la s imi l i tude des deux espèces, a conclu qu'elles étaient 

distinctes, l'espèce (h; HÂTE se différenciant, d'après lui, par : 

la présence d 'une carène postrostrale, 

la présence d'épines distales ventrales sur le mérus des premiers péréiopodes, 

une carapace plus massive, 

un rostre recourbé vers le haut (au lieu d'être droit) . 

Nous avons pu, de notre côté, réexaminer les types de //. obliquirostris a u Brit ish 

Muséum (N .H . ) (1). Ils sont bien dist incts de H. halli. Aux caractères ind iqués par BIUJCK nous 

pouvons ajouter : 

le rostre plus grêle et plus long, 

les veux plus petits, 

les épines de la carapace plus développées et en part icul ier l 'épine branchiostège, 

le thé lycum dont, le mame lon , situé entre les quatr ièmes péréiopodes, est arrondi . 

Par contre, contrairement à ce qu'aff irme BKI'CK, il n'y a pas d 'épine distale ventrale 

sur le mérus des premiers péréiopodes de //. obliquirostris. En fait, les seules épines que l'on 

puisse observer sur les péréiopodes de cette espèce sont : 

une épine, peu visible, sur le basis des premiers et des deuxièmes péréiopodes, 

une épine sur l'ischion des premiers péréiopodes. 

Ceci ne correspond que part ie l lement à la description de BATK qui ment ionne : « There 

are no teeth on the basis or ineros of the first and second pairs of pereiopoda », et permet de 

distinguer aisément //. obliquirostris de I I . halli, cette espèce, rappelons-le, ayant une forte épine 

située aux cinq huit ièmes environ du bord ventral du mérus des premiers péréiopodes. 

Nous ment ionnerons enfin que l 'examen, au Zoologisch Muséum d 'Ams te rdam , du 

spécimen de la Siboga identif ié à H. obliquirostris par I»K MAN nous a permis de voir qu' i l s'agit 

d ' un I I . halli. Cela peut surprendre puisque DE MAN (1911. p. 30) a i nd iqué que ce spécimen 

possédait une carène postrostrale et que, d'après BIUCE, l 'un des caractères dist inctifs séparant 

son espèce de celle de BATK est l'absence d 'une telle carène. E n fait, I»K MAN a décrit la carène 

postrostrale de son spécimen comme étant « dist inct , through rather low, t ha t fades away about 

2 m m in front of a small tubercule t ha t is 1,5 m m distant l'rom the posterior marg in of the 

carapace; ». C'est, effectivement ce que nous observons chez nos spécimens et- nous pensons eue 

la description de BIUCE n'est pas entièrement satisfaisante sur ce po int . Chez //. obliquirostris. 

la carène post rostrale est mieux marquée que chez //. halli mais, chez ce dernier, on ne peu! 

dire qu'elle soif totalement, absente en arrière du sillon cervical. 

TAII.I.E. l ue de nos femelles mesure 110 m m (LE 30,4 mm) . Le plus grand de nos 

mâles a une carapace at te ignant 28,8 m m de longueur. 

(1) O n no iera (pic, d ans le bocal con tenan t les lypcs , se t r ouve une jeune femel le a p p a r t e n a n t à 

une espèce au t re (pie I I . ohlifjiiiroslris. 
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COLORATION. Blanc jaunâ t re . 

DISTRIBUTION. l / ho lo type a été capturé entre 732 et 795 ni de profondeur. Les 

récoltes du Vauban ont été faites entre 540 et 010 m, mais l'espèce semble, à Madagascar, avoir 

son max imum d 'abondance entre 000 et 700 ru. 

Hymenopenaeus haili n 'éta i t connu jusqu ' à présent que de la mer de Chine méridionale. 

Nous le signalons en Indonésie (Créât Kei Is land, récolte de la Siboga) et au large des côtes 

nord-ouest et ouest de Madagascar. 

Hymenopenaeus propinquus (de Man , 1007) (') 

(fig. 30 e, 40 e, 42 e, 43 c, 45 e-h, 40 d-e, 47 a) 

Haliporus propiiupius de \l;m, 11)07. p. l ' iO . 

Haliporus propi lupins, de Ma i l , 11)11. p . 33. 

Haliporus propiiupius, de Ma i l , 1013, p l . l ig. !). 

Il ymenopenaeus propiiupius, B u r k e n r o a d , 11)30, pp . IO' I , 107 , 110-117. 

I li/iiieiiopenaeus propiiupi.us, l i a n i a d a n , 1 !)38, p. ,">8. 

Ili/mrnopenaeus propiiupius, A n d e r s o n el l a m i n e r , 1!)' i3, p. 28!). 

II ipneiiopenaeiis propiiupius. C r o sn i e r el l ' o res l , 11)73, p. 20' i , l ig. 80 a-l), 87 g là p r opo s de I I . eliaeei 

Crosn i e r el l ' o res l ). 

Ili/menopenaeiis propinquus, i iuruknvsky, 1!)7'i, |>. 'i0. 

Il i/menopenaeiis propiiupius, Crosnier, 11)70, p. 220. 

M AT K RI KL KXA.MINK. Vauban : 

CH 22 : 1 V 17.4 m m . C i l 37 : 1 V 13,8 m m . C l f 50 : 4 ; 13.2 a 14,7 m m ; 

0 V 10,0 à 15,0 m m . C i l (M) : 2 14,8 et 10,2 m m ; 10 y 12,4 à 17,4 m m . CI I 80 : 3 ; 

(abîmés); 1 V 11,2 m m . C i l 02 : 2 V 12,7 mm. et abîmée. C H 08 : \ ; 12,3 à 13.2; 0 y 11.!) 

à 19.1 mm . CH 00 : 1 ; 14,3 m m . C I I 100 : 2 J 12,1 et 15,2 m m ; 0 15,3 à 19,0 m m . 

CH 103 : 2 ; 14.2 m m et ab îmé ; 1 V W J m m . C i l 104 : 3 $ 10,0 à 18,3 m m ; 2 y 17,0 et 

10,0 mm . CH 107 : 1 ; 14,2 m m ; 4 y 10,7 à 18,4 min . C i l 108 : 3 ; 15,8 à 17,4 m m ; 3 y 

19,2 à 22,5 m m . C I I 10!) : 5 y 14,0 à 20,0 m m . C I I 113 : I y 11.8 m i n ; I Y 19.3 m m . 

M KM A ROT KS. Nos spécimens correspondent bien à la description de ni; MAN. Ils en 

diffèrent seulement par : 

la carène postrostrale qui disparaît peu en arrière du sillon cervical el ne s'étend donc 

pas jusqu 'au tubercule situé légèrement en avan t du bord postérieur de la carapace; 

les deux, premiers segments abdominaux qui sont sans carène dorsale. Chez quelques 

spécimens, sur ces segments, on peut tout au plus dist inguer l'esquisse d 'une carène; chez les 

autres, aucune trace n'est visible. On remarquera toutefois que la netteté de ces carènes est 

assez variable chez les spécimens examinés par OK MAN puisque cet auteur écrit (191 1, p. 34) : 

« lu the adult. maie from Stat . 310, long 81 m m , the 1 st. abdomina l fergum shows a trace of a 

short earina in the middle. the 2nd and. 3rd ferga are dist inct ly earinate l'rom. the transverse 

furrow near the anterior margin to t he posterior, though their carinae are not so sharp as those 

of the 4t,h-0th somit.es; in the largest female from. the sarrie Stat ion t he carinae on the Ist and 

2n.d ferga are rather iriconspicuous, but the earina of t he3rd is well developed and also in youuger 

individuals the carinae of the fwo firsl ferga are sometimes indistinct »; 

le pétasma dont, le lobe latéral a sa part ie distale, tr iangulaire, un peu moins ellilée 

tandis que le lobule ventromédian a un bord distal plus sinueux et, sans denl à son extrémité 

externe {cf. fig. 40 d-e et OK MAN, 1013, pl. 3, fig. 0). 

I l ) C f . n o i e i n f r a p a g i n a l c , p. 11.">. 



Fig. 46 a. — Hymenopenaeus lucasi (Bate), 16,5 mm, Vauban, CH 11 : moitié gauche du pétasma, 

vue latérale externe. 

Fig. 46 b-c. — Hymenopenaeus halli Bruce, <J 21,4 mm, Vauban, CH 23 : b, moitié droite du pétasma, 

vue ventrale; c, idem, vue dorsale. 

Fig. 46 d-e. — Hymenopenaeus propinquus (de Man), (J 16,2 mm., Vauban, CH 60 : d, moit ié droite du 

pétasma, vue ventrale; e, idem, vue dorsale. 

Fig. 46 f-h. — Hymenopenaeus furici sp. nov., holotype 15,8 mm, Vauban, CH 133 : f, moitié droite 

du pétasma, vue ventrale; g, idem, vue latérale externe; h, extrémité des lobules ventromédian et 

ventrolatéral. 
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Nous avons pu examiner les types de //. propinquus conservés au Zoologiseh Muséum 

d 'Ams te rdam. Il ressort de cet examen que : 

- - les différences notées plus hau t , relatives aux carènes, existent. Chez les types, la 

carène postrostrale et les carènes dorsales des deux premiers segments abdom inaux sont peu 

visibles, mais discernables le plus souvent. Il s'agit toutefois là d 'un caractère peu marqué , 

assez variable comme nous l 'avons vu. el qui ne nous seruble pas permettre la. séparation de 

deux formes; 

parmi les types, il n'existe qu 'un seul mâle adu l te qui est celui (font la part ie droite 

du pé tasma a été dessinée par OK MAN. Cette part ie présente, une anomal ie qu i est la dent qui 

se trouve à l 'extrémité externe du. bord distal du lobule ventromédian . La part ie gauche ne 

présente pas cette dent et est, sur ce po int , ident ique au pétasma de nos spécimens. Les autres 

différences notées plus haut , concernant le pé tasma, existent bien, mais, là aussi, il s'agit de 

caractères peu marqués, légèrement, f luctuants suivant, l'âge des spécimens, et sur lesquels, en 

l 'état actuel des récoltes, il ne nous paraît pas possible de se baser pour différencier deux 

formes ; 

le relief du mamelon situé entre les cinquièmes péréiopodes chez les femelles varie 

quelque peu chez nos spécimens (fig. 45 e et 45 g), mais certains présentent bien un tubercule 

central f lanqué de chaque côté par un tubercule plus marqué comme l'a représenté I>K MAN 

(1913, pl. 3, fig. 9 c) qui toutefois, sur son dessin, a un peu exagéré le relief des tubercules laté-

raux. On notera que ces tubercules ne sont j ama is marqués chez les jeunes spécimens. 

C'est donc sans réticence véritable que nous rattachons à l'espèce de DK MAN nos spé-

cimens malgaches. Il n'est év idemment pas impensable que, par la suite, de nouvelles récoltes 

confirment que des différences faibles mais constantes existent entre les spécimens provenant 

de l ' Insul inde et ceux récoltés dans la région malgache, mais même alors ces différences ne de-

vraient, autoriser que la création d 'une variété ou, tout au plus, d 'une sous-espèce. 

Nous mentionnerons par ailleurs que nous avons p u examiner, au Brit ish Muséum (N.1L), 

les spécimens identifiés I I . propinquus par RAMADAN (1938, p. 58); ils sont en tous points par-

faitement ident iques aux nôtres. 

Nous ment ionnerons également que la longueur des troisièmes maxil l ipèdes para î t assez 

variable chez cet,te espèce. Chez certains de nos spécimens, ces maxil l ipèdes dépassent, le sca-

phocérite par toute la longueur de leur dactyle, chez d'autres par le dactyle et près de la moi t ié 

du propode. 

t ' ig . '\ i . - P a r l i e d i s t a l e de la l'aee v e n t r a l e de la m o i t i é g a u c h e d u p é t a s m a . 

a, 11 tftnenopenaeus propiiupius (de Mail), $ 13,0 mm, Vauban, L I I 37. 

b, / / t f t n enopenaeus /allalti R a m a d a n , $ 1 . 3 , 0 m m , J o l m M u r r a v K x p . , s t . .Vi. 
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On notera enfin la grande ressemblance existant entre //. propinquus et // . jattaki Hama-

dan. Cette dernière espèce semble être de plus petite tai l le; elle se dist ingue de l'espèce de 

nK MAN par : 

son pétasma dont , en particul ier, l 'extrémité du lobe latéral est beaucoup moins 

large (fig. 47 a et 47 b); 

son thé lycum dont le mamelon situé entre les cinquièmes péréiopodes, au lieu d 'avoir 

des contours très réguliers, a des bords latéraux dessinant un angle et présente une rupture 

de pente dans sa partie postérieure (fig. 45 i et 45 s); par ailleurs, le renflement transversal, 

qui se trouve entre les quatr ièmes péréiopodes, est plus développé que chez //. propinquus. 

ses pentes antérieure et postérieure étant moins abruptes (fig. 45 j et, 45 f; cf. aussi CROSNIKR 

et KOREST, 1 973, fig. 87 f-g). 

TAILLK. Hymenopenaeus propinquus est une petite espèce. L 'une des femelles exami-

nées par DK MAN mesure 91 m m . Celles récoltées par le Vauban n'excèdent pas 85 m m . 

COLORATION. Uni forme, blanc jaunâ t re . 

DISTRIBUTION. — Cette espèce avait été capturée entre 510 et. 1 080 m de profondeur. 

Les récoltes du Vauban ont été faites entre 600 et 1 200 m. 

Déjà péché en Indonésie (mers de Ceram et de Dali) ('), dans la région des Maldives, 

dans le golfe d 'Aden , au voisinage de Zanz ibar et à La Réun ion , cet Hymenopenaeus est main-

tenant signalé au large des côtes nord-ouest et ouest de Madagascar. 

Hymenopenaeus furici sp. nov. (2) 

(fig. 39 f, 40 f, 42 f, 43 d, 40 f-h) 

MATÉR IEL EXAMINÉ . --- Vauban : 

C H 133 : 2 S 15,S et 10,7 m m . 

TYPES. Le plus petit mâle a été choisi comme holotype, l 'autre est le paratype. 

DESCRIPTION. Le rostre, droit , est dirigé légèrement vers le hau t ; son extrémité atteint 

le niveau de celle d u deuxième segment du pédoncule antennu la i re ; son bord supérieur porte 

six ou sept dents dont la taille et l 'espacement d im inuen t légèrement, de la base à l 'extrémité 

du rostre; nettement en arrière se t rouvent deux dents postrostrales légèrement inégales, l'an-

térieure étant la plus forte. Le bord inférieur du rostre est lisse et orné de longues soies, alors 

que le bord supérieur ne porte que quelques soies vers la base des dents. 

De chaque côté du rostre et sur toute sa longueur, on note une fine carène qui , dans 

la région, proximale, s' incurve vers le bas et, vient, se terminer un peu au-dessus de l 'épine anten-

naire, en longeant l 'orbite. Une carène postrostrale s'observe également, peu marquée eu arrière 

du sillon cervical mais ne disparaissant que juste avan t le granule qui se trouve un peu en 

avan t du bord postérieur de la carapace. 

Sur chacune de ses faces, la carapace est armée de quatre épines aiguës : une antennaire. 

une postantennaire, une hépat ique et une branchiostège. Cette dernière, située nettement en 

arrière du bord antérieur de la carapace, est la plus développée; elle est très en relief et se pro-

longe en arrière, sur une distance sensiblement égale à une fois et demie sa longueur, par une 

carène, l / ép ine antennaire est la plus petite. 

( 1 ) D K M A N ( 1 9 1 1 , p. 3 3 ) mentionne la capture «l'un jeune mâle sur le réeiï de Pulu kaniungan 

Keljil. Liant donné que eette espèce vit à de grandes profondeurs, on peut se demander s'il n'y a pas eu 

erreur d'étiquetage. Personnellement c'est, ce que nous pensons. 

(2) Of. noie infrapaginale, p. 115. 
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Les faces latérales (le la carapace présentent les sillons et carènes habituels avec-, en plus, 

sur la région branchiale, un faible sillon doublé d 'une carène assez nette, qui p a r t de l 'extrémité 

antérieure du sillon qui parcourt ob l iquement vers le haut la région branchiale, et qu i s'étend 

vers l'arrière sur près des deux tiers de la région branchiale, formant, avec le sillon précédent 

un angle d 'environ 45°. 

L'article distal du pédoncule oculaire est un peu plus long que le d iamètre max ima l de 

la cornée; celui-ci représente en moyenne 1 \ % de la longueur de la carapace. 

Les péréiopodes sont de longueurs croissantes, celles des quatre premières paires étant 

respectivement égales à 0,05, 1,25, 1,55 et 1,85 l'ois environ celle de la carapace, rostre non 

compris. Les cinquièmes péréiopodes, malheureusement incomplets chez nos spécimens, sont 

très développés puisque leur longueur, mesurée jusqu ' à l 'extrémité du carpe, est égale à 2,1 fois 

celle de la carapace, rostre non compris. Tous ces péréiopodes sont inermes, à l'exception de 

ceux de la première paire qui portent, une épine distale sur h; bord inférieur du basis et (ht 

l'ischion et une épine située aux cinq huit ièmes environ du bord inférieur du mérus. 

L 'abdomen a ses trois derniers segments très nettement, carénés dorsalement; seule la 

carène du sixième segment se termine postérieurement par une épine. Les pleurons des qua-

trième <d. c inquième segments ont un contour arrondi . La longueur d u sixième segment, est, 

égale à 1,8 fois environ celle, du cinquième. 

Le telson est, un peu plus long que le sixième segment abdom ina l ; sa face supérieure 

est fortement concave sur les deux tiers de sa longueur à par t i r de sa base, puis convexe et 

terminée en pointe aiguë sur son dernier tiers. I n e paire de longues épines latérales s'observe 

au tiers distal, là où la face dorsale cesse d'être concave. 

Le pétasma et l 'appendix mascul ina sont représentés sur les figures 30 f et M) f-h. 

Le thé lycum est inconnu. 

Aucun photophore n'a été observé. 

COLORATION. Elle est, très particul ière. Le corps et les pattes soid brun-violet, les 

antennes, les ant,ennuies et, les pléopodes rouges. Dans l'alcool, le corps prend une couleur brun-

r o u i l l e . 

DISTRIBI TION. Cette espèce n'est actuel lement connue que de la côte nord-ouest 

de Madagascar. Elle a été pèchée lors d 'un chalutage à I 000-1 525 m (h; profondeur. 

15 K M A BO I: KS. Cette espèce est très proche de //. obliquirostris (Bate) (d, de I I . neptu-

nus (Bate). 

Elle diffère de la première de ces espèces par : 

le rostre droit,, au lieu d'être légèrement recourbé vers le haut , 

la carène postrostrale net tement moins marquée, 

la présence d 'une épine sur le bord inférieur du mérus des premiers péréiopodes ('). 

Les thé lycums et, pétasmas ne peuvent être comparés puisque // . obliquirostris n'est connu 

que par des femelles et I I . fur ici. par des mâles. 

H !/rnenopenaeus furici se dist ingue de I I . neptunus par : 

un rostre plus grêle (celui de //. neptunus est, plus haut à sa base), 

le pé tasma et, en particul ier les processus distaux du lobule ventromédian . Chez // . 

furici, le processus distal latéral est, arrondi à son extrémité au lieu d'être relat ivement po in tu , 

(1) A propos des épines o r n a n t tes péré iopodes (Je I I . obliipiirostris, te lec teur est p r i é de se repor ter 

a ux remarques faites d ans le chap i t r e consacré à I I . liait i. 
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par ailleurs le processus distal médian est un peu plus large; el plus court . Ces deux processus 

sont, chez I I . neptunus, séparés par un Y bien ouvert (cf. CUOKNIKK el KOHKST, 1973. fig. S(i c), 

tandis qu'ils demeurent proches l 'un de l'autre; chez I I . fur ici (fig. 'di h). 

Il ymenopenaeus neptunus a, sur ses péréiopodes, les mêmes épines que I I . fur ici., c'est-

à-elire; qu'i l possède, en particul ier, une; épine; située; aux cinq huit ièmes environ du bord infé-

rieur du mérus de ses premiers péréiopodes. //. neptunus possède aussi une carène; postrostrale, 

mais elle est très peu marquée et souvent dif l ici lemenl discernable; lorsque la carapace;, fragile;, 

est déformée. 

Comme on le voit, // . neptunus et I I . furtei. sont très proc.hes et pour bie;n définir le;urs 

caractères distincti îs, il faudrai t disposer de spécimens plus nombreux et en bon état . Il est en 

effet peu satisfaisant de constater que le caractère dist incl i f le; plus net établi actuel lement , 

celui por tant sur les pélasmas, a été dédu i t de l 'examen d 'un se;ul pétasma de I I . neptunus e;t 

ele deux de //. fur ici,. Il est aussi un peu inqu ié tan t de constater que; le; seul mâle adul te connu 

de I I . neptunus, dont le rostre est cassé assez près de sa base, présente des différences par rap-

port aux femelles rattachées à cette même espèce par BATK : son rostre; semble moins haut, à 

sa base et a des épines plus fortes et plus dressées. 

Nous mentionnerons enfin que le //. neptunus de la Siboga, conservé au Zoeilogisch 

Muséum d 'Amsterdam, est un très jeune mâle, ab îmé. Son rostre, droit el assez fortement dresse», 

porte quatre dents; il se prolonge en arrière par une carène postrostrale. L ' ident i f icat ion de; 

ce spécimen est difficile. Sa couleur rouille, ment ionnée par OK MAN, peut être un a rgument 

pour une identif ication à //. fur ici., mais ne permet aucune; cert itude. 

Cette espèce est eléeliée à M. Fi me:, qui commanda i t le Vauban lors des campagnes avan t 

permis d 'obtenir la p l upar t eles récoltes étudiées dans ce travai l . 

C.enre S O L E N O C E R A IL Lucas, 1849 

Parmi les Solenocerinae, ce genre; se caractérise par l'absence de podobranchies au-delà 

élu segment V I I I , la présence de deux arthrobranchies sur le segment V I I , toutes deux petites, 

l 'antérieure étant même parfois rudimenta ire (réduite à un lobe; dépourvu ele fi laments), un 

prosartéma bien eléveloppé, eles flagelles antennulaires larges et creusés en goutt ière, un telson. 

sans paires d'épines latérales mobiles mais avec, sauf rare exception, une paire; d'épines latérales 

fixes. 

TAHLEAC 15. Répar t i t ion des branchies, épipodites et <;xopodiles 

élans le genre Solenocera. 

M A X I L L I P È O K S P K H K I O P O D E S 

I I I I I I 1 I I I I I I V V 

Pleurobranchies - 1 1 1 1 1 1 

Arthrobranchies p (ou r) 
') 2 2 •> •) 

+ P 

Podobranchies _ 1 - — - — 

Épipodites 1 1 1 1 1 1 1 

Exopodites 1 1 1 1 1 1 1 
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Il semble que le genre Solenocera se caractérise, en outre, par la présence (Tune épine 

postorbitaire et l'absence d 'une épine postantennaire. Quant, aux épines branehiostège et. pté-

rvgostomienne, soif toutes deux sont absentes, soit l 'une d'entre elles est présente (mais jama is 

les deux s imul tanément ) . 

H KM A K<V>L KS. Lits Solenocera malgaches ont les épipodites des segments V I I I à X I I I 

qui sont bifurqués, à l'exception de S. algoensis Barnard et. de .S', en mata Stebbing. Ces deux 

espèces se distinguent, également de foutes les autres Solenocera malgaches par la présence 

d 'une épine ptérvgostomienne. 

T A K L K . W OK D K T K K M I N A T I O N OKS Solenocera M A L G A C I I K S 

1. Epine ptérvgostomienne présente 2 

— Epine ptérygostomienne absente 3 

2. Part ie antérieure de la carène hépat ique recourbée vers l'arrière et formant un 

lobe quadrangula ire (fig. 40 a) algoensis 
— Partie antérieure de la carène hépat ique non. recourbée vers l'arrière (lig. 40 b) comata 
3. Une carène dorsale lamell i forme sur la. carapace, en arrière du sillon cervical 

(fig. 53 a) ehoprai 
—- Pas de, carène dorsale lamell iforme sur la carapace, en arrière du sillon cervical 4 

4. Part ie antérieure de la carène hépat ique recourbé*; vers l'arrière et formant un 

lobe arrondi (fig. 49 c) 5 

— Part ie antérieure (h; la carène hépat ique non recourbée vers l'arrière 0 

5. Sept dents rostrales dorsales et postrostrales (exceptionnellement six). Flagelles 

antennulaires inférieurs formés de 30 à 40 articles pectinulata 
- Hu i t ou neuf dents rostrales dorsales et postrostrales (exceptionnellement sept). 

Flagelles antennulaires inférieurs formés de 03 à 77 articles pectinata 
0. Longueur des flagelles antennulaires inférieure à 1,5 fois celle de la carapace. 

Flagelles antennulaires inférieurs formés de 55 à 59 articles rathbuni 
Longueur des flagelles antennulaires supérieure à 1,5 fois celle dis la carapace. 

Flagelles antennulaires inférieurs formés de 85 à 114 articles waltairensis 

Solenocera algoensis Barnard , 1947 

(lig. 48 a, 49 a, 50 a-e, 51 a, 52 a, 55 a, 58 a, 59 d) 

Solenocera ralhbani R a m a d a n , 1938 , |>. 57 (en partie;) , l ig. C». 

Solenocera- atgoense R a r n a r d , 1917, p . 383. 

Solenocera atgoense, R a r n a r d , 1950 , p . 010, l ig. 113 li-i. 

Solenocera algoen.se, K e n s l e y , 1972 , p . 18 , l ig. 7 l'-g. 

Solenocera algoensis, S l a r o b o g a l o v , 1972 , p . 385 , p l . ,'î, l ig. 21. 

Solenocera algoense, K e n s l e y , 1971 , p . 70 . 

Solenocera ramadant Ivanov el Nassau, 1970, p. 212, lig. 1-2. 

M AT KHI KL K X A M I N K . V au ban : 

C H 47 : 1 S 24,1 m m . C I I 50 : 1 Ç 33,5 m m . CH 57 : 1 ? 17,fi m m . — C H 88 : 

1 J 20,8 m m . — C I I 101 : 3 19,5 à 22,8 m m ; I Ç 25,4 m m . - C H 130 : 1 18,5 m m ; 9 •? 

23,1 à 32,5 m m . 
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FAO 60 : 

St. 73/59, 21° 47 ' S-43° 10' E , chalutago, 250 m, 6-6-73, 09 h 30 : 1 S ^ , 7 m m . 

Manihine : 

St. 334/6-T/6, 3« 15,2'S-40" 13 , 7 'E , 75-00 fins, 7-1-72 : 0 V 17,1 à 21,0 m m . 

DESCRIPTION. - La carapace est couverte, sur tou te sa moi t ié supérieure environ, de 

minuscules dépressions très serrées qui correspondent à l ' insertion de poils très courts. 

a , Solrnoccrn olgoensis U a r n a r d , j 2' i , l m m , l ' a u , b a n , ( 01 'i7. 

b , Solrnoccrn romain Si ebbin»\ , 15,1 m m , 1 nubnn, ( ï l l 10. 

Le rostre, bien développé, est redressé dans sa part ie distale; son extrémité, su ivant 

les spécimens, n 'at te int pas tout à fait celle de l'œil ou la dépasse légèrement. Les dents ros-

trales et postrostrales sont au nombre de six ou sept ( l ) ; elles sont subégales et assez fortes; 

la distale est implantée assez en arrière, laissant ainsi l 'extrémité du rostre bien dégagée; les 

trois premières se trouvent toujours en arrière de l 'orbite; chez les ind iv idus à six dents la qua-

trième; est implantée au niveau de l'orbite ou u n peu en avant , chez les ind iv idus à sept dents 

au niveau de l'orbite ou un peu en arrière; la première est, séparée de; la seconde; par un e'space; 

nettement plus grand que tous ceux séparant deux autres dents consécutives. 

La carène postrostrale est peu haute mais bien marquée. El le s'arrête un peu avan t le 

pet i t tubercule qui se trouve; légèrement en avan t du bord postérieur de la carapace;. Elle n'est 

(1) S u r les onze s p é c i m e n s à rus Ire i n l a e l «pie n ou s a v o n s pu e x a m i n e r , six m i l 0 d é n i s et c i n q 

ou i 7 d é n i s . 
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pas interrompu*' par lo sillon cervical. Sa part ie postérieure, sur une longueur comprise entre 

le hui t ième et I*; dixième de celle de la carapace, est divisé*; par un sillon méd i a n ; une certaine 

variabi l i té de c*; caractère s'observe toutefois : parfois le sillon est, très net, parfois il est prati-

quement indiscernable; parfois aussi les deux branches de la carène demeurent séparées à leur 

ext rémité postérieure, parfois elles se rejoignent plus ou moins. 

La carapace est pourvue d'épines orbilaire, postorbitaire, aufennaire, hépat ique et pté-

rygostomienne. La plus développée est l 'épine postorbitaire, la plus peti te l 'épine orbitaire. 

J /ép ine ptérvgostomienne est aplat ie et a très souvent son extrémité érodée. Au-dessus de 

l'épine hépat ique, le long du sillon cervical, on n'observe aucune trace d'encoche. Vers l 'avant , 

la carène hépat ique s*; termine par un lob*; quadrangula ire . 

Les veux sont, gros. 

Les anfeunules ont un prosartéma très développé qui s'étend au-delà du mil ieu du deuxième 

art ici*' du pédoncule antennulaire. Ce pédoncule est un peu plus court qui; le scaphocérite (son 

extrémité se situe environ aux neuf dixièmes de ce dernier), sauf chez un spécimen où il est 

presque aussi long. Le flagelle antennula ire supérieur esl très légèrement, plus long que l'infé-

rieur, le rapport de sa longueur à celle d»; la carapace (rostre non compris) varie de 1.85 à 1,45. 

Le flagelle antennula ire inférieur est. formé de <K) à 114 articles (tabl . 1(>). 

TA H LE ,\r 1(). Quelques caractéristiques des antennules chez Solenocera algoensis. 

L o n g u e u r 
R a p p o r t : l o n g u e u r i lu R a p p o r t : IIIII; . l l l ' l l l ' (lll N o m b r e d ' a r t i c l e s des 

Sexe <le la 
l iage 1 le a lit en nu la ire supé- pé i l o n cu 1* a n 1 < n n u l a i r e / l lagel les a n t e n n u l a i r e s in-

c a r a p a c e r i e u r / l o n g u e u r de la cara- l o n g u e u r de la c a r a p a c e t'e r i eu rs g a u c h e el dro i t 
c a r a p a c e 

pace 

I 8, r> 1,77 0,(12 90 100 

11),."» I .8', 0 ,00 01 00 

22 2 1,7.r> o,;>8 to:» 

22 S 1,70 o.:.!) 100 108 

2;{,i 1,70 0,0'i 100 101 

2,r>/i 1,72 o,;»f> 102 101 

- :ÎO,I I , ', :> o,r>2 100 108 

£ :ÎO,S 1, \ 7 o,:»i 101 100 

i ,:>s 0..Y1 1 1 '\ 

Le stylocérite a un développement assez variable : parfois son extrémité ne s'étend que 

jusqu 'aux deux fiers de la cornée, parfois elle at te int presque celle de l'œil. Des variafions 

notables (h; la longueur de l'épine distalc; du bord externe du premier art icle du pédoncule anten-

nulaire s'observent corrélativement, avec le développement d u stylocérite; cette épine peut , 

dans certains cas, s'étendre j usqu 'aux deux cinquièmes d u second article du pédoncule anten-

nulaire. 

Les seaphoeérites, sur leur bord externe, ont, une épine distale dont l 'extrémité est habi-

tuellement, au même niveau que celle de; la lame, mais qui peut parfois être; un peu en deçà. 

Les troisièmes maxil l ipèdes dépassent le scaphocérite de; la longueur de leur dactyle. 

Ce dernier est. presque aussi long que; I*; propode. 
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Fig. 49. — Région ptérygostomienne de la carapace. 

a, Solenocera algoensis Barnard, 24,1 mm, Vauban, CH 47. 

b, Solenocera comata Stebbing, $ 15,1 mm, Vauban, CH 10. 

c, Solenocera pectinulata Kubo, $ 15,5 mm, Vauban, CH 53. 

d, Solenocera pectinata (Bate), $ 13,6 mm, Vauban, CH 80. 

e, Solenocera rathbuni Ramadan , $ 10,3 mm, Vauban, CH 72. 

f, Solenocera svaltairensis George et Muthu, $ 10,7 mm , Vauban, 

13° 13,6'S - 48° 25 ,2 'E , 32 m, 2-8-1973. 

g, Solenocera choprai Nataraj, $ 28,0 mm , Vauban, CH 80. 
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Les premiers péréiopodes s'étendent, légèrement, au-delà de l 'extrémité du. premier 

segment du pédoncule antennula ire ; leur basis et leur ischion portent , chacun, sur leur bord 

inférieur, une épine subdisfale très longue. Les deuxièmes péréiopodes n 'ont une: épine que 

sur leur basis, elle est également très longue; ils dépassent le scaphocérite par les doigts de leur 

pince, tandis que les troisièmes le dépassent, par toute leur pince et un c inquième environ de 

leur propode. Les quatr ièmes péréiopodes s'étendent légèrement au-delà de l 'extrémité du second 

article du pédoncule antennula i re ; chez l 'un de nos spécimens, ils at te ignent presque l'extré-

mité du troisième article de ce pédoncule. Les cinquièmes péréiopodes dépassent le scaphocérite 

de la longueur de leur dactyle. 

L ' abdomen a sa moit ié supérieure qui présente les mêmes dépressions et la même pilosité 

que la carapace. Les segments, du troisième au sixième inclus, ont une carène très marquée qu i 

s'étend sur toute leur longueur, sauf dans le cas du. troisième où elle ne couvre1 que les trois 

quarts postérieurs environ élu segment. La e'arène du sixième segment se; termine postérieure-

ment par une; épine, celle des autres segments par une incision. Les st,(imites portent , entre 

les pléopodes d 'une même paire, une dent aplat ie latéralement don t la faille d im inue du premier 

au sixième segment,. Ce dernier est armé, sur chacun de ses bords ventraux, d 'une peti te épine 

distale. 

Le telson est euiviron l,.r> fois p lus long que; le sixième segment abdomina l . Il est par 

ailleurs un peu plus long que les uropodes. Il porte une paire d'épines latérales fixes implantées 

à sou quart distal. Dorsalement, il est creusé en gouttière depuis sa base jusqu 'aux trois cin-

quièmes <h; sa longueur, puis caréné. Les uropodes externes ont, leur bord externe terminé par-

une dent,. 

Le pétasma, Pappendix rnasculina et le thélycum sont représentés sur les figures 51 a, 

o!) d, 50 a-e, 

BKMAKOIKS . Les d e s c r i p t i o n s de; S. algoensis p u b l i é e s p a r BAKNAKD (1947 , p . 3 8 3 ; 

1950, p. 010, fig. 113 h-i) sont basées sur un seul spéeirnen mâle qui n'est pas eomplèleine nt 

adulte, les deux moitiés de son pétasma n 'é tan t pas encore soudées. Ces descriptions sont, par 

ailleurs assez succinctes. Elles s 'appl iquent bien à nos spécimens, le seul détail ne concordant, 

pas étant relatif à l'encoche « barelv traceable » qui se trouverai t , chez le type, au-dessus eh; 

l 'épine hépatique;. e;l dont nous n'observons pas la moindre trace chez nos spécimens. Toute-

lois, ceux-ci avant, un. pétasma qui correspond bien à celui du. type, c'est sans hésitation véri-

table qui;, dans un premier temps, nous les avons rattachés à l'espèce de BAKNAKD. Afin d'acqué-

rir une; cer I itude, nous avons envoyé l 'un de nos spécimens mâle.s au Dr KKNSI.KV, du South 

A fric-an Muséum, afin qu' i l le compare au type de S. algoensis. Cette; comparaison a confirmé, 

sans doute possible;, notre idenfific,ation. 

Par ailleurs nous avons été frappé par la grande s imi l i tude existant entre nos spéci-

mens, celui que BAMADAN (1938, p. 57, fig. 0) a ment ionné sous le neun de S. rathbuni et ceux 

q u ' l VANOV et HASSAN (1970 , p . 242 , fig. 1-2) o n t décrit , sous le; n o m de; S. ramadani. 

Pour la clarté de; l'exposé, nems rappellerons qu'en 1000 BATIIKI N (Le... p . 904, pl. 20, 

lig. 9) a l'attaché deux crevettes, récoltées aux îles I l awa ï , à la forme que BATK (1881, p . 185) 

a décrite sous le; nom de Solenocera lucasii. Par la suite il a été établi que l'espèce décrite par 

BATK appar t ient au genre Hymenopenaeus et doi t donc être nommée //. lucasi. Les spécimens 

ele |{ ATIIiir N appartenant, bien au genre Solenocera d 'après la forme, soigneuse me>nl décrite., 

de leurs flagelles antennulaires, il apparaissait que BATIIIH N avait commis une erreur d'iden-

tification. 

RAMADAN (1938, p . 57), é tud ian t les récoltes de la J ohn Murray Expéd i t i on , trouvait, 

une; Solenocera femelle, récoltée dans la région, de Zanz ibar à 183-194 m de profondeur. Il pen-

sait qu'elle appar tena i t à la même forme que celle signalée par H A Tint r N en 1900. bie;n que;, 

contra irement à la description de BATIIIUN, elle ait une carène postrostrale s 'étendant au-delà 



Fig. 50 a-c. —• Solenocera algoensis Barnard. 

a-b, Ç 33,5 mm, Vauban, CH 56 : a, vue ventrale des sternites X I I I , X I V et bases des péréiopodes; 

b, coupe longitudinale médiane des sternites X I I I , X I V . 

c, 24,1 mm, Vauban, CH 47 : coupe longitudinale médiane des sternites X I I I , X I V . 

Fig. 50 d-f. — Solenocera comata Stebbing. 

d-e, $ 15,1 mm, Vauban, GH 10 : d, vue ventrale des sternites X I I I , X I V et bases des péréiopodes; 

e, coupe longitudinale médiane des sternites X I I I , X I V . 

f, (J 9,5 mm, Vauban, GH 43 : coupe longitudinale médiane des sternites X I I I , X I V . 
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du sillon ccrvical, presque j usqu ' au bord postérieur (.le la carapace. RAMADAN considérait que 

le spécimen de RATIIHI N et le sien devaient appar ten i r à une espèce nouvelle qu' i l nommai t 

S. rathbuni (1). 

Par la suite IVANOV et HASSAN (197(>, P. 242, lig. 1-2), é tud i an t du matériel récolté au 

large du Mozambique , t rouva ient hu i t femelles et un mâle de Solenocera qu' i ls estimaient être 

identiques au spécimen de la J o h n Murray Expéd i t ion identif ié S. rathbuni par RAMADAN. 

Ces auteurs pensaient également que les spécimens de RATIIIU N et, celui de la J ohn Murray 

Expéd i t i on n 'appartena ient pas à une mémo espèce, l'absence d'une- carène postrostrale chez 

les premiers étant , à elle seule,, un caractère dist inct i f net : ils donna ient le nom de S. rama-

dani sp. nov. au spécimen de la J o h n Murray Expéd i t i on (d, à ceux qu' i ls avaient examinés 

et pub liai en t. une description de cette espèce. 

Comparant par ailleurs S. ramadani à d 'autres espèces, IVANOV et HASSAN notaient, 

qu'elle esl proche de S. algoensis Rarnard , mais pensaient, qu'elle s'en d ist inguai t par la présence 

de sept dents rostrales et, postrostrales (au lieu de six) (2) et par les quatr ièmes péréiopodes 

n 'a t te ignant pas l 'extrémité du. pédoncule antennula ire (au lieu de l 'atteindre). 

Nos spécimens ayan t t an t ô t six, t an t ô t sept dents rostrales (d postrostrales (d, la longueur 

des appendices thoraciques é tant un caractère assez variable chez une même espèce, les carac-

tères invoqués par IVANOV et HASSAN pour séparer S. ramadani, de S. algoensis ne nous parais-

saient pas très convaincants et, assez vite, nous pensions que le spécimen de RAMADAN, ceux 

d'IVANOV et HASSAN et les nôtres étaient, tous des S. algoensis. Pa lecture at tent ive de la des-

cription de S. ramadani et l 'examen des dessins raccompagnant permetta ient toutefois de 

relever, entre cette espèce et nos spécimens, des différences troublantes por tan t sur : 

le rostre nettement plus long que l'œil chez S. ramadani (au lieu d'être un peu plus 

court ou, seulement, légèrement, plus long), 

le dactyle des troisièmes maxil l ipèdes égal au fiers du propode (au lieu d'être; presque 

aussi long), 

l'épine; de; l'ischion des premiers péréiopodes très petite (au lieu d'être très longue;). 

D'autres dill'érences, moins significatives à première vue;, pouva ient ('gaiement, être 

notées. D'après la description et les dessins publiés par IVANOV et HASSAN, S. ramadani aurait 

par rapport à nos spécimens : 

une épine antennaire nettement, plus pedife, 

un pédoncule antemnulaire plus long, atteignant, l 'extrémité du scaphocérite (au lieu 

d'être; habituellement, plus court). D'après la ligure 1 d ' I VANOV et. HASSAN, cet a l longement 

i l ) ON rema o | liera par a i l l eurs , connue l 'ont dé j à l'ait IVANON cl HASSAN (L()7f>, p. 2'I.'i), q u ' i I y a, 

à deux reprises, con t r ad i c t i on entre le texte de RAMADAN el sa l igure (>; sur celle-ci on observe (> d é n i s 

rostrales el pos I ros 1 ra les (contre 7 dans le lex le) el l ' ang le a n I éro-i n féricu r de la ca rapace por te une ép ine 

(alors (pie le l ex le m e n t i o n n e « the a n tero-i n ferior ang le of I lie carapace is produeed forward ni I lie l'orm 

(d 'à b r o i d loo l l i , wliieli eanno l be dcscr ibcd as a sp ine »). l / cxa i i i e n du spéc imen de la J o h n Mu r r ay Ivxpe-

d i l i o n , conservé au Br i t ish Muséum (N. IL ) , mon t r e que c'est lia figure de RAMADAN qu i est exacte . 

l'I) L n des spéc imens (I ' IVANOV el HASSAN n'a cependan t (pie (I den ts rostrales el postrostra les . 

t ' ig. ."> 1. P é l a s m a . 

a, Solenocera algoensis Ba rna rd . j 2'i,1 m m , l ' a u b a n , ( I I I \ 7 : mo i t i é gauche , vue la téra le ex terne . 

f)-e, Solenocera eoinala S t ebb i ng , $ !),."> m m , \ auban, (',11 11! : b, mo i t i é d ro i l e , vue la téra le ex te rne ; 

c, par t ie d i s ta le de la mo i t i é dro i te , vue dorsa le , 

d-e, Solenocera clio/irai N a l a r a j , "20,.") n in i , l ' a u b a n , ( I I I 80 : d , vue ven t r a l e ; e, mo i t i é d ro i te , vue 

la téra le externe . 
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du pédoncule antennula ire serait dû air deuxième article de ce pédoncule, beaucoup plus long 

que chez nos spécimens. 

une carène dorsale sur le troisième segment abdomina l plus courte, puisque m; s'éten-

dant que sur les deux tiers du segment (au lieu des trois quarts) , 

une carène postrostrale aussi longue mais moins marquée. 

Par ailleurs, d'après la ligure 1 d'I VANOV et H ASSAN, chez S. ramadani, le flagelle anten-

nulaire supérieur serait beaucoup plus court que l' inférieur, mais il s'agissail là presque certai-

nement d 'une erreur de dessin. 

Fa comparaison des pièces génitales n'était malheureusement possible qui; pour les 

femelles car, bien qu'i ls aient eu un mâle parmi leurs spécimens, IVANOV el HASSAN ne four-

nissaient aucun renseignement sur le pétasma de S. ramadani. Les thélyourns présentaient une 

très grande ressemblance; ils semblaient toutefois différer par la part ie postérieure de la p laque 

trapézoïdale située entre les cinquièmes péréiopodes qui , d'après le dessin d'I V ANOV el HASSAN, 

serait creusée en une sorte de cuillère à bord s inueux; mais il était possible aussi qu 'une inexac-

t i tude de dessin soit à l'origine de cette différence car dans leur texte IVANOV et HASSAN notaient , 

à propos de la p laque trapézoïdale, « wifh posterior part as two diverging bonis ». ce qui corres-

ponda i t assez bien à ce que nous observions chez nos spécimens. 

Dans ces condit ions, il nous semblait impossible; d 'arr iver à des conclusions nettes épiant 

à l ' identité réelle de S. ramadani, sans examiner au moins un spée-imen de cette e;spèee. Le 

Dr IVANOV a permis cet, examen en nous adressant, une femelle de S. ramadani. déterminée 

par lui et, pèehée par le Van Gogh à la station 257 (25° 32'S-34° 38' F, 310 m, 27-4-00). Ce 

spécimen est, strictement ident ique aux nôtres, à l 'exception de la carène; postrostrale; epii, tout 

en étant, aussi longue; et, en présentant le même sillon termina l , est, un peu moins marquée. Certes, 

le; spécimen examiné ne fait pas part ie de la série des types, mais il a été capturé dans la même; 

région que ceux-ci et identif ié par l'un des auteurs (h; A', ramadani. Dans ces condit ions, nous 

pensons que S. ramadani est à mettre; en. synonymie, sans hésitat ion, avec S. algoensis, les 

différences relevées plus haut étant, dues soit, à des caractères individuels et non spécifiques 

de l 'holotype, soit à des erreurs d'observation, 

Quant, au spécimen de RAMADAN, capturé dans la région de Zanz ibar , sou examen au 

British Muséum (N . l l . ) où il est conservé, a montré , sans doute possible, qu'i l devait être; iden-

tifié à S. algoensis. 

L'examen du leedofype de; S. rathbuni, un mâle; dépe>sé à l 'F .S . Muséum et qui est l 'un 

des deux spécimens ment ionnés par RATIIHI N, en 1900, sous le; nom de Solenocera, lucasii\ a 

montré par contre qu'i l s'agissait bien d'une; bemne espèce et, nous e;n traitons dans un autre' 

chapitre; ele ce; travail auquel nems renvoyons le lecteur. 

TAILLK. S. algoensis est, une grande espèce. La femelle, récoltée lors du chai ut, âge; 50 

élu P auban et, qui a une longueur totale; de 125 m m , semble être; le; plus grand spécimen connu. 

DISTHIHCTION. Cette espèce; est, connue; ele la côte est d 'Afr ique, entre Algoa Pay et, 

Zanz ibar , et ele la côte ouest de Madagascar, entre; 15° 20' S et 23° 30' S. El le a été récoltée entre; 

90 et. 305 m sur la côte est d 'Afr ique, 170 el, VIO ni à Madagascar. 

Solenocera comata Stebbing, 1915 

(fig. 48 b, 49 b, 50 d-f, 51 b-e, 52 b, 55 b. 58 b, 59 e) 

Solenoccra comalnm Si ebb i ng , '191"), |>. (17, p l . L'5-l'i. 

? Solenocera niH'ae-zealandiae l i o r rada i l e , I91(>, p. 79, fig. I . 

S<dcnocera conialus. Bu r ken road , 19.'i'i, p. 71 là propos de .S. vioscai). 
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Solrnorrra romains, HurUc i i nc id , 1039, p. (>. 

Solrnorrra romains, Andc rson cl L i n dnc r , 1 * i r>, p. 287. 

Solrnorrra hrevipes KuIm>, L'.IV.T, p. 2/.C>, lifj. 1 S, H 20 N. 27 L'-LL. '.:> I), (HI I-.), 72 () cl \V, 80 A. (.)8 11-.). 

!)!), 100. 

Solrnorrra romalnm, Bn rna rd , 1!)f>0, p. C>17, (i^. 11 ,'J j, 11'i. 

Solrnorrra romalnm, k c n s l c y , 1972, p. 18, ti<>;. 7 c-c. 

Solrnorrra romalnm, Kcns lcy , 197 / i , p. 70. 

M \tkkiki. kxami.nk. Vau ban : 

G H 10 : 1 ? 15,1 m m . - G I I 43 : 2 J 9,3 et 9,5 m m . G H 72 : t Ç 9,9 m m . 

Dragage, 12° 36.0' S-48° 1 7.3' K, 310 m, sables calco-quartzeux. 11-10-1974, A . Crosnier coll. : 

1 j 1 0 , 6 i i i i i i . 

Shimonoseki l 'n iversity of Fisheries : 

J apon , olï cape Tsururni, Kyushu , 110-115 m, 6-5-65, K. Hayash i coll. : 1 12,8 m m . 

-— Japon., rejeté sur- la plage de Sh ingu , Kyushu , 3-1-(55, (). Tabeta coll. : 1 9 17,2 m m . 

Seika Fisheries Kesearch Laboratory : 

Mer .le Chine orientale, 27° 02,4' N-1220 33,5' E , 98 m, 11-11-73 : 9 9,1 à 11.8 m m ; 

8 V 7,1 à 15,3 mm . 

KKMAROI KS. La description d u type mâle de cette espèce, publ iée par BARNAIU» 

(1950, p. 017), s 'appl ique parfa i tement à nos spécimens, sauf en ce qui couceme le rostre qui , 

chez eux, est plus allongé et porte cinq dents (au lieu de quatre) , la troisième, comptée à par t i r 

du sillon cervical, é tant légèrement en arrière de l 'orbite chez l 'un (fig. 48 b), très sensible-

ment au même niveau chez les trois autres (au lieu d'être net tement en avant ) . Il semble, en fait , 

que le rostre du type, dont, la dent, distale est beaucoup plus petite que les autres, ce qu i n'est 

pas le cas chez nos spécimens, soit légèrement anormal . L 'appar tenance de nos spécimens à 

l'espèce de STKBHINC ne nous para î t pas faire de doute, tous les autres caractères et en parti-

culier ceux du pétasma concordant , et nous pensons que la l'orme normale du rostre, chez cette 

espèce, est celle que nous reproduisons. 

Nous noterons également que, chez nos spécimens, le troisième segment abdomina l , 

sans être vraiment caréné dorsalement, n'est pas non plus régulièrement arrondi , l'esquisse 

d 'une carène apparaissant dans sa part ie postérieure. D 'au t re par t , nous ment ionnerons que 

nos deux spécimens femelles ont des premiers pléopodes identiques à ceux figurés par STKB-

BIN<; (1915, pl. 14, fig. p lp. 1) et BARNARI» (1950, fig. 114 d). 

E n 1949, k i ' n o (1949, p. 246) a décrit Solenocera brevipes sp. nov. d'après des spécimens 

eu provenance du Japon . Sa description, très exhaustive, s 'appl ique, elle aussi, parfa i tement 

à nos spécimens, sauf en des points mineurs. L 'examen des spécimens japona is de cette espèce 

nous a montré , sans doute possible, qu'elle était à met t re en synonymie avec S. cornata. 

Gomme l'a noté par ailleurs BUKKKNROAD (1934, p. 71; 1939, p . 6), Solenocera novae-

zealandiae, décrite par HORRADAILK (1916, p. 79) d'après une seule femelle, est également très 

semblable à S. cornata. La courte description de HOHHADAILE s 'appl ique d'ail leurs de façon très 

satisfaisante à nos spécimens, et il n'est pas inconcevable que les deux espèces soient synonymes. 

Mais, pour acquérir une cert itude, il faudra i t pouvoir examiner d u matériel en provenance de 

la Nouvelle Zélande, ce qui ne nous a, malheureusement , pas été possible. 

TAILLE. S. cornata est peu grande. KLBO ment ionne une femelle dont la longueur 

totale atteint 55 m m (le — 16,8 mm) . 

DISTRIBUTION. — Cette espèce a été récoltée au large de la côte orientale de l 'Afr ique 

du Sud (East London et Great Fish Po in t ) entre 55 et 97 m de profondeur, en mer de Chine 

orientale à 98 m et au J a p o n entre 110-115 et 300 m environ. ' Nos récoltes, faites au large des 



ALA IN OKOSN I K l ! 

côtes nord-ouest, ouest et sud-est de Madagascar, oui été effectuées à 85-00, 200-210, 250-265, 

310 et 348-360 in, sur des fonds toujours au moins part ie l lement sablonneux, souvent assez 

durs et. garnis d'épongés. 

S. Hovaezealandiae n'est connue que de la Nouvel le Zélande à 128 m de profondeur. 

t ' ig . 52. tl.xl r é m i l é des un i . e nnu i e s d r o i t e s s u p é r i e u r e el i n f é r i eu re , 

a , Solenocera algocn.sis B a r n a r d , y 25,\ m m , Vauban, C I I 101. 

h , Solenocera comala S t e b b i n g , J 10,(i m m , \'<u<ban, 12° .'50.0' S -

'•8" 17,.'}' IL, 310 m , d r a g a g e , sab les ca Ico-cpiart/.eu x, 

11-1 0-197' . . 

e, Solenocera ehoprai INa l a r a j , 28,0 m m , L ' a u b a n , (111 80. 

cl, Solenocera pectinulula K u b o , y 15 ,5 m m , Vauban, ( I l 53. 

e, Solenocera pecUnala ( B a i e ) , y 12 ,5 m m , Vauban, ( I I I 80. 

f, Solenocera rathbuni R a m a d a n , ( 10 ,3 m i n , Vauban, ( I I I 72. 

g, Solenocera waUairensis ( l eo rge cl M u t h u , V 10 ,7 m m , l ' a u b a n , 

c l i a l u l âge , 13" 13 ,0 ' S - 'i8<> 25,2 ' 11, 32 m , 2-8-1973. 
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Solenocera choprai Natara j , 1945 

(fig. 49 g, 51 (1-e, 52 c, 53 a-c, 54 a-b, 55 c, 56 a-e, 58 c, 59 f) 

Solenocera choprai Na l a r a j , 19'i5, p. !)1, fi»-. 

Solrnorrra koelbeli, BnrUcnroad , 19"»!), pp . 71, 285, li<r. l-'i. 

Solrnorrra allirari nala, Ha l l , 1901, p. 7!). 

Solrnorrra allirari nala, Ha l l , 19(>2, p. 12, li^. 75, 75a, 75c ('.' non 751>). 

Solrnorrra choprai, ( icor^c , 1 9(>9, p. 18. 

Solrnorrra choprai, Starobo«-aInv, 1972, pp. .'5(>2, ,'582, p l . 2, (i<r. \ a-c. 

Solrnorrra allicarinala, Si a robo^a l ov, 1972, p l . 2, li<j. 5 a-b ('.' non pl . 2, (i^. 5 c). 

Solrnorrra rlioprai, T i rm i / i , 1972, p. 18(5, (i<j. \. 

Solrnorrra rlioprai, T i n n i z i cl Basli ir, 197.'}, |>. 2, li»'. 2-7. 

M AT K Itl KL. EXAMINÉ. VLUlbatl : 

GH 67 : 6 J 19,5 à 24,8 m m ; 21 9 19,5 à 33,4 m m . GH 80 : 35 J 10,9 à 26,1 m m ; 

28 9 10,2 à 38,0 mm . - GTI 130 : 68 J 19,0 à 28,3 m m ; 51 9 25,0 à 40,0 m m . 

Manihine : 

St. 334-6/T6, 75-90 fms, 7-1-72 : 1 j1 25,5 m m ; I 9 38,0 m m . 

Karachi University : 

Northern Arab ian Sea : 1 9 23,5 m m . 

British Muséum (N . I I . ) : 

Détroi t de Malacca : 1 ^ 23,5 m m ; 1 9 29,0 m m . 

TAILLE. Les femelles récoltées par le Vauban at te ignent 127 m m (le -- 40,0 mm) , 

les mâles 101 mm (le — 28,3 mm) . Ge sont les plus grandes tailles connues jusqu ' à présent pour 

cette espèce. 

DISTRIBUTION. - Cette espèce a été récolté* dans le golfe de Suez, en mer d 'Arabie , en 

mer d 'Andaman , dans le détroit de Malacca et en mer de Chine méridionale. A ces régions, 

il faut ma in tenan t ajouter le nord-ouest et le sud-est de Madagascar. 

D'après la l ittérature, S. choprai a été trouvée entre 50 et 126 m de profondeur. Nos 

récoltes ont été faites entre (55 et 170-175 m. 

REMARQUES. — Dans son travai l pub l ié en 1959 mais rédigé en 1938, BI HKENROAD 

(Le., p . 71, fig. 1-4) a rat taché à Solenocera koelbeli, de Man , connue jusqu'a lors un i quemen t 

du Japon , des crevettes récoltées dans le golfe de Suez. Après en avoir donné une description 

détaillée, cet auteur ment ionne que ces crevettes diffèrent toutefois des S. koelbeli japonaises 

par tout u n ensemble de caractères mineurs qu' i l énumère mais don t il considère que la constance 

est insuff isamment prouvée pour justif ier l 'établissement, dans l ' imméd ia t , d 'une forme nouvelle. 

11 semble qu'après la rédaction de son travai l . BURKENROAD ait modif ié sa posit ion pu isqu 'au 

Muséum nat ional d 'Histo ire naturelle, à Paris, se t rouvent certaines des crevettes citées plus 

haut , accompagnées d 'une ét iquette de la ma i n de l 'auteur amér ica in por tan t « Solenocera doll-

lusi sp. nov. » ( l) . 

Malgré cela, en 1959, lors de la paru t ion de son travai l , BURKENROAD (Le., p. 285) ajou-

tait des « addenda et corrigenda » à son étude rédigée v ing t et u n ans plus tô t , mais n'intro-

duisait pas le nom de S. dollfusi et ne citait pas celui de S. choprai, se réservant vraisemblable-

ment de revenir sur cette question dans le cadre d 'une révision des Solenocera indo-pacifiques, 

malheureusement jamais publiée. 

( 1 ) Le Dr K.-Ph. D O I . I . K I J S a recollé les spécimens examinés par Bi'it K K N H O A » . 



Fig. 53 a-c. — Solenocera ehoprai Nataraj. 

a, $ 28,0 mm, Vauban, CH 80 : région antérieure du corps, vue latérale, 

b, 3 23,0 mm, ibidem : carène postrostrale, vue latérale, 

c, Ç 38,0 mm, Manihine, st. 334 - G/TG, 75-90 fins, 7-1-1972 : carène postrostrale, vue latérale. 

Fig. 53 d-e. — Solenocera allicarinala Kubo. 

d, 3 28,5 mm, Usuki, Kyushu, Japon, 20-9-1965 : région antérieure du corps, vue latérale, 

e, 3 26,0 mm, Bungo Strait, Oita Préfecture, Kyushu, Japon, 1975 : région antérieure de la carapace 

et œil. 

Fig. 53 f. — Solenocera koelbeli de Man, $ holotype 22,0 m, .Japon (Mus. Vienne) : région antérieure 

du corps, vue latérale. 
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Les Solenocera du golfe de Suez décrites par BIMIKENUOAD semblent par fa i tement iden-

tiques aux spécimens malgaches étudiés dans ce chapitre (L). STAHOBOGATOV (1972. p. 362) a 

estimé que les Solenocera du golfe de Suez appar t iennent à l'espèce que NATARA.I a décrit en 

1945 sous le nom de S. choprai, d 'après des spécimens en provenance de la mer d 'Arab ie et de 

la mer d 'Andarnan . L 'auteur russe note que NATARA.I ne ment ionne la présence que de deux 

mamelons simples sur la région antérieure du sternite X I V de ses spécimens femelles (alors 

que BI RKKNROAD a décrit et figuré deux mamelons doubles), mais il estime qu' i l s'agit là d 'une 

erreur d'observation, opin ion qui lui a été suggérée par l 'examen de femelles provenant de la 

mer d 'Arabie et de la mer d 'Andarnan , ayan t les caractères décrits par NATARAJ pour S. choprai 

mais dont la part ie antérieure du sternite X I V porte quatre mamelons, les deux latéraux étant 

parfois difficiles à discerner, ce qui expl iquerait l'erreur de l 'auteur indien. 

Fi»'. f)'i. ( l a r ène posl rosi ra le, v u e (le dessus , 

a , Solenocera rlioprai N a l a r a j , Y '28,0 m m , 1 imban, (ML 80. 

I), Idem, 31 ,5 m m , 1 "anban, C i l 80 . 

e, Solrnorrra koelbeli de M a n , ^ l i o l u t v p e 22,0 m m , . l a p o n I .M us. V i e n n e ) . 

Personnellement, grâce au Dr TIRMIZL de I'I nvertebrat e Ueferenee Muséum (h; l ' I 'ni-

versité de Karachi , nous avons p u examiner une femelle de S. choprai en. provenance de la mer 

d 'Arabie (d'où proviennent les types de cette espèce). El le correspond bien à nos spécimens, 

la seule différence relevée concerne la carène postrostrale qui , en arrière du sillon, cervical, est 

un peu moins élevée; mais la différence est faible et ne saurait permettre, à notre avis, de séparer 

deux formes. Les conclusions de STAROROGATOV nous paraissent, donc devoir être adoptées sans 

rét icence. 

i l ) La seu le <1 i l lereuce q u i p o u r r a i t ê t re re levée e n t r e nos s p é c i m e n s et ceux de I Î i I: K I.NIKIAD 

concerne les t ro i s i èmes pé r é i opodes , q u i d épassen t le p é d o n c u l e a n l c n n i i l a i r e p a r e n v i r o n le q u a r t d i s l a l 

(le l eu r c a r pe et n o n p a r le q u a r t d i s l a l de l eu r i ner i i s c o m m e l a n o t é l l i KKK.MI I IA I I ; m a i s il s ' ag i t l à . 

b i en é v i d e m m e n t , d ' u n e i n a t t e n t i o n de l ' a u t e u r a m é r i c a i n q u i a écrit m é r u s a u l ieu de c a r p e , c o m m e 

l 'a d é j à n o t é STAHOISOCATOV (1972 , p . W>2). 
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Grâce au Dr INGI.I;, du Hritish Muséum (N. 11.). nous avons p u examiner trois spécimens 

en provenance de Singapour, déterminés S. alticarinata par HALL. L'un d'entre eux est, une 

Solenocera halli Starobogatov, mais ceci provient peut-être d ' u n mélange d 'échant i l lons pos-

térieur aux identif ications. Les deux autres, un mâle et, une femelle dont les carapaces mesurent 

respectivement, 2H,5 et, 29 m m , correspondent, bien à nos spécimens. On observe s implement 

(pie, comme dans le cas du spécimen expédié par le Dr TIRMIZI, la carène postrostrale est u n 

peu moins élevée, mais ceci est extrêmement, peu marqué (encore moins que chez le spécimen 

expédié par le Dr TIIÎMIZI); par ailleurs, le rebord postérieur du sternite X I V (lig. 56 e) présente 

chez les femelles, de part, et «l'autre de la fissure médiane, une petite élévat ion qui n'existe 

ni chez nos spécimens, ni chez celui expédié par le D r TIRMIZI (fig. 56 d) mais qui s 'apparente 

à ce que l'on observe chez S. alticarinata, comme nous le verrons plus loin. Ces dilïérenc.es étant 

les seules que nous ayons p u relever, nous pensons que ces spécimens doivent être rattachés 

à S. ehoprai. Les dessins publiés par IIAI.L (1962, fig. 75-75 c), sous l«; nom de S. alticarinata, 

correspondent bien à ces spécimens, à l 'exception de la figure 75 b qui représente un thélycum 

ayant , en avant des cinquièmes péréiopodes, cinq mamelons, alors que la femelle déterminée 

S. alticarinata par HALL que nous avons examinée, n'a que deux mamelons doubles don t la 

disposition est ident ique à celle que nous avons représentée sur la figure 50 a ('). Faut-il en 

conclure qu'i l y a eu erreur d 'observat ion de la part de HALL OU mélange d'espèces'.1 Nous ne 

pouvons malheureusement répondre à cel le question. Nous ment ionnerons ici également que 

nos spécimens avaient, de larges bandes rouges sur leurs flagelles antennulaires. comme ceux 

d e H A L L . 

Comme on s'en rend compte, d'après la discussion qui précède, S. ehoprai appar t ien t à 

un groupe d'espèces dont la systémat ique n'est pas encore très claire et qui comprend, outre 

l'espèce de NATARAJ, S. koelbeli de Man, S. alticarinata Kubo , S. vietnaniensis Starobogatov el 

S. halli Starobogatov. Nous donnons, ci-après, quelques observations faites sur certaines de 

ces espèces : 

Solenocera koelbeli de Man, 1911 (2). 

1| Menl min ions aussi t|iie sur la figure 75a pub l iée par IIAI.I., re la t ive au p é l a sma , les Infinies 

vent .rola léraux sont représentés sans épines à leur ext rémi té , alors qu ' i l s en possèdent I lig. 51 d-e). 

2| Les références b ib l i og raph iques de S. koelbeli semblent pouvo i r s ' é tab l i r c o m m e suit : 

Solenocera dislincla, k o c l h c l , 1881, p . 131. 

Solenocera dislincla, K a l l i b u n , DO.'i, p. 1 1. 

Solenocera Koelbeli de .Man, 11)11, pp. 'i H, 51. 

Solenocera dishncla, Balss, 1911, p. 5 (en par l ie , non lig. 1 - S. mclanlho de Man) . 

Solenocera dislincla, l ' es la , 1915, p. 102. 

Solenocera dislincla, Yokoya , 19.'!.'!, p. 1. 

Solenocera depressa K u b o , 1919, p. 237, lig. «X 11, 27 T-V, 15 11, 60 L-t\ 72 O el, I I , 80 C , 90. 98 A-f), 100. 

Solenocera koelbeli, Anderson et I indner , 1915, p. 280. 

Solenocera koelbeli, Bu rkenroad , 1959, p. 71 (en par l ie ) . 

Solenocera depressa, CJiei ing, 1900, p. 03. 

Solenocera de pressa. Lheung , 1903, pp. 108, 109, 112, 113. 

? Solenocera laielbcli, ( leorge, 1907, p. 338. 

? Solenocera koelbeli, ( leorge, 190!), p. 1!). 

Solenocera koelbeli, S l a r o boga l o v , 1972, pp . 301, 381, p l . 2, llig. 9 a-c. 

N o n Penaeus distinctiis de I f a an , 1849, p. 191 [ •= S. mernbranacea (11. M i lue hMwards)] . 

N o n Solenocera- dislincla. Vu , 1935, p. 103 [ - .S. sinensi.s Y u ~ S. crassicorn is ( I L Mi l ne Kdwards ) ]. 

Non Solenocera koelbeli, Bu r ken road , 195!), p . 71, fig. 1-4 S. clioprai- Na t a ra j ) . 



Fig. 55. — Mandibule gauche. 

a, Solenocera algoensis Barnard, 24,1 mm, Vauban, CH 47. 

b, Solenocera cornata Stebbing, $ 15,1 mm , Vauban, CH 10. 

c, Solenocera choprai Nataraj, $ 20,5 mm, Vauban, CH 80. 

d, Solenocera pectinulata Kubo, $ 18,1 mm, Vauban, CH 53. 

e, Solenocera pectinata (Bate), Ç 13,6 mm, Vauban, CH 80. 

f, Solenocera rathbuni Ramadan , £ 9,5 mm , Vauban, CH 72. 

g, Solenocera wallairensis George et Muthu, 10,0 mm, Vauban, 

13° 13,6 'S - 48° 25 ,2 'E , 32 m, 2-8-1973. 
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TABI/KAI 17. Quelques caractéristiques (les antenuules chez Solenocera ehoprai 

(d'après des spécimens malgaches). 

I ,o ngue i i r I t a p p o r : l o n g u e u r d u R a p p o r t : l o n g u e u r d u N o m b r e l 'art ici) s des 

Sexe 
«le la l l age l le a n l e n n i i l a i r e su- p c d o n c u I ' a n 1 e n n il I; ire/ l iage 11 es a n l c n n i latres 

c a r a p a c e p , • r ieur / l o n g u e u r de la l o n g u e u r de la c a ra| lace i n l'crieii rs g a u c h e el dro i t 

I lllttl ! c a r a p a e • 

12, i) 2 ,07 0,01 00 00 

18.7 1,72 o,r»r, 8'.) 91 

1!),'.) 1,1'» 1 o,r>o '.VA 9'i 

20 ,7 1 / . 3 (»,r.r> 82 81 

21,7 i.:>:> o,:>o K7 89 

22,i) i / . o o,; .7 80 88 

2:î,:i !/,:> o,r»(; 90 

2V:{ 1 /i 2 o.:»7 87 80 

20,2 t , : r . o,:>2 91 87 

2:Î,:Î !,(')() 0,.").") 01 92 

2f)/I 1,'iC. o,:.2 01 9:s 

27,0 i ,:ÏT o,;>i 90 90 

: n , 2 1,20 0,'if) '.12 9'. 

£ 32 ,9 1,21 o,;>o 80 80 

:tV> 1,1 :> 0 , ' i9 93 97 

:Î'I,C. 1, i :Ï 0 ,'i 8 90 9 I 

30 ,7 I,O:Î 0 , ' i0 02 89 

l ,08 0, ' i7 93 90 

'|0,0 1.10 0.'N7 07 98 

l i i HKiiMKiAii (1050) a commencé à éclaireir la synonymie de celte espèce et a relevé 

les différences existant entre elle et S. ehoprai. Il a noté, el nous Pavons par ailleurs constaté : 

la carène postrostrale plus basse et entaillée, au niveau du sillon cervical, par une 

large encoche (au lieu d 'une fente étroite), 

les dents postrost rales disposées un peu plus en avant : la quatr ième, comptée à part ir 

du sillon cervical, se trouve au. niveau de l 'orbite, ou un peu en. avant, ( tandis que, chez S. eho-

prai, elle est souvent un peu en arrière et j ama is un peu. en avant de l'orbite), 

les (lagelles antennulaires un peu plus développés, ('eux du type de S. koelbeli, un 

mâle dont la carapace mesure 21,7 m m , ont 101 articles (d, sont 1.01 fois plus longs que la carapace. 

Ceux d 'une S. ehoprai mâle de même faille ont. <82 articles seulement et sont l / iO fois plus longs 

que la carapace'. 

l i i iiKKMtdAD a noté également quelques différences mineures au niveau du thé lycum. 

D'après lui, chez S. koelbeli. le sternite X I I I ne présenterait pas, près de son bord antérieur, 

de côte transversal»! arquée tandis que les excroissances postérieures de ce même sternite seraient, 

moins en forme d'incisives; par ailleurs, sur la pointe postérieure d u sternite X IV , on observerait 

l'esquisse d 'une côte longitudinale médiane. Personnel lement, nous n 'avons pas retrouvé les 

deux premières différences citées. Pa troisième par contre existe b ien; en l'ait, l'esquisse d 'une 

côte s'observe chez les deux, espèces, mais elle est, plus marquée chez S. koelbeli qui présente, 

en outre, un pet i t tubercule central (fig. 50 f). Toujours en ce qui concerne le thé lycum, nous 



Fig. 56 a-e. — Solenocera choprai Nataraj. 

a-b, $ 28,0 mm, Vauban, GH 80 : a, vue ventrale des sternites X I I I , X I V et bases des péréiopodes; 

b, coupe longitudinale médiane des sternites X I I I , X I V . 

c, (J 20,5 mm, Vauban, GH 80 : coupe longitudinale médiane des sternites X I I I , X I V . 

d, $ 27,0 mm, Vauban, GH 130 : partie postérieure du sternite X I V , vue de l'arrière, 

e, $ 29,0 mm, détroit de Malacca : partie postérieure du sternite X I V , vue de l'arrière. 

Fig. 56 f-g. — Solenocera koelbeli de Man, $ 24,5 mm, Sibuguey Bay, Phil ippines (Mus. Copenhague) : 

f, partie .postérieure du sternite X I V , vue ventrale; g, idem, vue de l'arrière. 

Fig. 56 h-i. — Solenocera alticarinata Kubo, $ 28,5 mm, Usuki, Kyushu, Japon, 20-9-1975 : h, part ie 

postérieure du sternite X I V , vue ventrale; i, idem, vue de l'arrière. 
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pouvons ajouter que le rebord, postérieur du sternite X I V présente, chez S. koelbeli,^un 

double renflement en son mi l ieu comme cela a été observé chez des spécimens en provenance 

de Singapour que nous avons cependant rattachés à S. ehoprai (cf. supra) et eonlrairerneul à 

ce qui s'observe chez les spécimens malgaches de S. ehoprai. 

Les pélasmas des deux espèces nous ont semblé, par contre;, striedemenf identiques. 

Lu dernier po in t enfin mérite; d'être signalé : chez S. koelbeli, la carène; postrostrale' se; 

divise très net tement , élans sa partie; postérieure, en deux branches qui ne se rejoignent pas 

(lig. 54 c): ediez S. ehoprai il peurt y avoir parfois division ele la carène, mais e;lle n'est alors pas 

très marquée et les branches se rejoignent postérieurement (fig. 54 a-b). Ceci nous a amené à 

pe;nser que la S. halli de STAKOHOGATOV (1972, pp . 384, 412, pl. 2, fig. 7 a-c) pouva i t être; syno-

nyme ele S. koelbeli. L'examen, eles spécimens conservés au Hritish Muséum (N.H. ) , malheutreu-

sement trois femelles, que HALL a identifiés à S. rnelantho et auxquels STAIU>IH>GATOV a demné 

le nom ele S. halli, nous a montré qu'ils appart iennent bien à une espèce distincte ele' A', koelbeli 

et de S. rnelantho, et iut<;rméeliaire entre ces deux espèces. 

E n elTet, S. halli se> dislingue;, entre; autres, par : 

le; rostre allongé comme celui de S. rnelantho; 

la c.arène postrostrale divisée en deux branches à son extrémité postérieure comme 

chez S. koelbeli et par ailleurs non interrompue au niveau du sillon cervical mais prése;n.fanf 

une légère dépression à e<; n iveau; 

le scaphocérite nettement plus lemg que le pédoncu le ante;n.n.ula.ire comme chez S. 

rnelantho (alors que, chez S. koelbeliil est p ra t i quemen t ele même longueur); 

- le lobule dorsolatéral élu pétasma pendant de nombreuses soies coin un; che;z S. koel-

beli (e'ontrairement à ce qui s'observe; chez S. rnelantho)-, 

la p laque trapézoïdale du sternite X I V creusée, ediez les femelles, par un sillon longi-

tud ina l alors que les deux autres espèces portent une crête; 

la partie antérieure du sternite X I V por tan t , chez les femelles, quatre; tubercules : 

deux centraux petits et deux latéraux beaucoup plus gros, tandis que, e-hez S. rnelantho, em 

observe six tubercules : deux centraux gros et quatre latéraux petits et,, ch:;z S. koelbeli. quatre 

gros tubercules (x). 

On peut , par ailleurs, rappeler ici que; STAKOIMKJA.TOV e;.st arrivé à la conclusion que 

S. depressa K u b o est à mettre; en synonymie; avec S. koelbeli, et non avec S. rnelantho ele Man 

comme l 'ont fait IIALL (1961, p. 78) et GueuuiK (1969, p. 19) (2). Nous avons eu l'occasion d'exa-

miner plusieurs spécimens en provenance du J apon , identifiés S. depressa, et nous pensems que 

la conclusion de STA.UOBOGA.TOV relative à cette espèce est bien exacte. 

GKOUGK (1969) a signalé S. koelbeli. dans la mer d 'Arabie , au voisinage de Coe-hin. Les 

indications morphologiques très brèves qu' i l fournit , la bibl iographie très partiel le qu' i l cite 

ru; permettent pas de savoir avec cert i tude s'il s'agit bien de cette espèce. Il faudrait pouvoir 

réexaminer ces spécimens. 

(1) A p r opo s ( lu 11léI\ i u m de S. koelbeli, 011 peu l no te r (pie le dess in de STAKOISOCATOV (1972, p l . 2, 

l ig. 9 c) ne m o n t r e cpie d e u x t u b e r c u l e s en a v a n t de la p l a q u e t r a p é z o ï d a l e d u s t e r n i t e X I V . Ma i s il s ' ag i t 

v r a i s e m b l a b l e m e n t , d ' u n e e r reu r ca r ceci ne c o r r e s p o n d pas à ce (pie n ou s o b s e r v o n s c he z nos spéci-

mens , et ne s e m b l e pas c o r r e s pond r e n on p l u s a u t ex t e de l ' a u t e u r russe q u i s i g n a l e , si n o u s a v o n s correcte-

m e n t t r a d u i t , (p ie S. koelbeli se d i s t i n g u e de S. ehoprai p a r , e n t r e a u t r e s , la p a r t i e a n t é r i e u r e d u s t e r n i t e X I Y 

des feme l l es o rnée de r\ m é p l a t s au l i eu de \ m a m e l o n s , d i lVérence, i l faut, le r e c o n n a î t r e , assez s u b t i l e , el 

q u i ne c o r r e s p o n d d ' a i l l e u r s pas à ce (pie n o u s a v o n s obse rvé , les '\ rel iefs de la p a r l i e a n t é r i e u r e d u sler-

n i l e X I V é t a n t n e t t e m e n t p l u s m a r q u é s chez N. koelbeli (p ie elle/. .S', eli-oprai d ' a p r è s nos s p é c i m e n s . 

(2) D ' a p r è s STAKOKOUATOV (1972, p . 3(>1), c'est S. proininenli.s K u b o q u i serait à m e t t r e en syno-

n y m i e a vec iS'. rnelantho de M a n , c o n c l u s i o n q u i n o u s pa ra î t l o g i q u e . 
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TABLEAC 18. - - Pr inc ipaux caractères distinctifs de Solenocera koelbeli, 

S. choprai et S. alticarinata. 

N. koelbeli .S', choprai .S. allirarinala 

Carène 

]xist rosi ra ie 

n on l a m e l l i f o r m e l a m e l l i f o r m e , d i m i n u a n t 

assez r é g u l i è r e m e n t de 

l i an t etir en t r e le s i l l o n cer-

v ica l et le b o r d po s t é r i e u r 

de la c a r a p a c e (f ig. 53b) 

l a m e l l i f o r m e , (dus h a u t e 

q u e chez .S', choprai, sa 

h a u t e u r a u g m e n t a n t vers 

le t iers p o s t é r i e u r de la 

c a r a p a c e p u i s d i m i n u a n t 

très r a p i d e m e n t 1 l ig. 53d) 

l ' a r t ie pos té r i eure 

de la ca rène post-

rosi ra le. 

d i v i s ée en 2 b r a n c h e s 

s ' é e a r l a n l l a r g e m e n t l ' u n e 

de l ' a u t r e (fig. 54c) 

n o n d i v i s ée , ou d i v i s ée fai-

b l e m e n t en 2 b r a n c h e s q u i 

s ' é ca r ten t peu el se rejoi-

g n e n t p o s t é r i c u r e m e n I 

(f ig. 5'. a-b) 

n on d i v i s ée . 

Kncoehe cerv ica le 

de la ca rène posl-

l'osl i a le 

p r o f o n d e m a i s large p r o f o n d e m a i s I rès é t r o i t e p r o f o n d e m a i s très é t r o i t e 

Kos t r c dé|)assanl 

l égè remen t 

les tro is q u a r t s de la cor-

née de l ' œ i l 

les t ro is q u a r t s de la cor-

née de l ' œ i l 

la m o i t i é de la co rnée de 

l ' œ i l . 

N o m b r e de d e n t s 

rosi raies el posl-

ros l ra ies 

7 à 9 G à 9 (1) 7 à 8 

< )liaI r i ème den t 

posl rosi ra ie (comp-

tée à part ir d u sil-

lon cerv ica l ) 

a u n i v e a u de l ' o r b i t e ou 

un peu en a v a n t . 

a u n i v e a u de l ' o r b i t e ou 

un peu en ar r i è re 

u n p eu en a r r i è re de l 'or-

b i t e 

N o m b r e d ' a r t i c l e s 

des f lagel les an len-

nu l a i r e s i n fé r i eurs 

101 ( pou r le 21 ,7 m m ) 81 à 98 ( p o u r le e n t r e 12,9 

el 40 ,0 m m ) 

82 à 85 ( pou i le eut re 2'i 

et 2(1 m m ) 

T h é l v c u i n : p l a q u e 

t r a p é z o ï d a l e d u 

s t e rn i t e X 1 Y 

avec u ne cô te l o n g i t u d i n a l e 

m é d i a n e el, u n t u b e r c u l e 

c e n t r a l . R e b o r d pos t é r i e u r 

a vec d e u x r e n f l e m e n t s 

(fig. f-g) 

sans c ô t e l o n g i t u d i n a l e 

m é d i a n e ou a vec l'es-

qu isse d ' u n e te l le cô te . 

S a n s t u b e r c u l e . K e b o r d 

pos t é r i e u r , le p l u s s o u v e n t 

sans r e n f l e m e n t (f ig. 5(> a , 

d , c) 

sans cô te l o n g i t u d i n a l e 

m é d i a n e ou a v e c l'es-

qu i sse d ' u n e te l le cô te . 

I n pe t i t t u b e r c u l e cen-

t r a l . K e b o r d p o s t é r i e u r 

a vec de gros r e n f l e m e n t s 

f o r m a n t d e u x t u b e r c u l e s 

s ' é l e n d a n l vers l ' avan t . 

(f ig. 50 h-i) 

(1) S u r 70 N. choprai e x a m i n é e s , 2 a v a i e n t s ix d é n i s , 20 s ep t , 35 l i u i l el 13 neu f . 
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D'après la l ittérature, S. koelbeli a été récoltée au J apon , à Hong-Kong, dans le golfe 

du Tonk iu , en Indonésie et, peut-être, en nier d 'Arab ie (si les spécimens de, GKOIU;K appartien-

nent bien à cette espèce). On l'a trouvée depuis 25 m, de profondeur environ mais cela parait, 

exceptionnel, et il semble (pu; ce soit, surfout à par t i r de SO m qu'elle soit rencontrée; elle a 

été capturée jusqu 'à 241 m. 

Solenocera alticarinata K u b o , 1 9 4 9 ( ' ) . 

O t t o espèce se distingue aisément, de S. koelbeli par , entre autres, sa carène postrost raie 

lamelliforme et portant, une incision profonde et étroite au niveau du sillon cervical. Elle semble 

par contre très proche de S. ehoprai. 

Grâce au Dr FI.IINO de l 'Cniversi lé de K y u s h u et au Dr II AYASIIL de ITn ivers i t é de 

Shiruonoseki, nous avons pu examiner deux femelles (d, un mâle de A', alticarinata en provenance 

du Japon . Cad examen confirme que A', alticarinata esl, très proche de S. ehoprai puisque, seules, 

deux différences nettes ont pu être relevées. Elles portent, sur : 

la crête postrostrale, plus haute chez A. alticarinata et qui s'élève dans sa moit ié pos-

térieure pour, ensuite, s'abaisser très rap idement (fig. 53 d). Cette forme de la crête postrostrale, 

que rions n'avons observée chez aucun de nos nombreux spécimens de A. ehoprai, semble carac-

téristique de A. alticarinata ; elle est, d'ailleurs bien figurée sur le dessin de K IKO (1049, fig. 93). 

le rebord postérieur du sternite X I V qui , chez les femelles, présente, de par t et d 'autre 

(h; l'encoche médiane, des renflements si développés qu'ils forment, de gros tubercules s 'étendant 

vers l 'avant (fig. 50 h). 

On peut également, ajouter que, chez A. alticarinata, le rostre est un peu plus court que 

chez A. ehoprai (fig. 53 e). 

STAlîoiiooATov (1972, pp . 302, 382), s 'appuyant, sur les dessins de HALL (1902, fig. 75-

75 c), pense que A. alticarinata se différencie de S. ehoprai par l'absence d'épines à l 'extrémité 

des lobules ventrolatéraux du pétasma et par la présence de cinq mamelons (au lieu (h; doux 

doubles) sur la par l ie antérieure du sternite X I V chez la femelle. Ceci n'est évidemment, pas 

exact, puisque, comme nous l 'avons vu, les dessins de HALL sont, relatifs à S. ehoprai et, sont, 

par ailleurs partiellement, erronés. 

IIMI outre, dans sa clé de déterminai, ion du genre Solenocera, l 'auteur russe différencie 

les deux espèces par : 

la présence chez A', ehoprai, au coin antéro-inlerieur de la carapace, d 'un profond 

sillon, parallèle au bord de la carapace, et dont, le bord inférieur ressemblerait, à une carène. 

Chez S. alticarinata, ce sillon existerait également mais serait à peine marqué et, son bord infé-

rieur ne prendrait, pas l'aspect d 'une carène. Nous n 'avons pas observé une telle différence entre 

les deux espèces, chez lesquelles h; sillon nous a toujours pa ru bien marqué sans que, dans aucun 

des cas. l'on puisse distinguer une carène; 

-— l' incision séparant les lobes méd ian et latéral du pé tasma disposée, si on regarde le 

pétasma par sa face ventrale, plus près de l 'extrémité d u lobule ventrolatéral que de celle d u 

lobule ventromédian chez A. ehoprai, alors que c'est, le contraire qui serait observé chez S. alti-

j]| Les références b i b l i o g r a p h i q u e s de S. alticarinata s e m b l e n t p o u v o i r s ' é t a b l i r c o m m e su i I : 

Solenocera alticarinata K u b o , 1 <)'.!), p. 227, fig. 8 W , K, 72 I» el V, 80 l\ IKÎ, <)1 A-C, 100. 

Solenocera alticarinata, ( I h c u n g , 11M>(), p. (>.'}. 

Solenocera allit arinala, C h c u i i g , 1 !)('>:!, p p . 'i<)8, '•()!), V I2 . 

N o n Solenocera alticarinata. H a l l , 11)(>1, p. 7!) I S. ehoprai N a l a r a j ) . 

N o n Solenocera alticarinata, Ma l i , 1(.)f>2, p . 12, l ig. 7r>-7r>c ( .S', ehoprai N a l a r a j , à l ' e x c e p t i o n peu t-

être de la (ig. 70b ) . 

N o n Solenocera alticarinata, S t a r o b o g a t o v , 11)72, p. 3(12, p l . 2, fig. ô a-e j S. ehoprai N a t a r a j , à l 'excep-

t ion peut-ê t re de la fig. f> c). 
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carinata. Chez nos spécimens identifiés à S. choprai, l'incision, est plus près du lobule ventromé-

dian (exactement comme sur la figure 75 a de HAI.L) et il en est de même pour h; pétasma de 

alticarinata que nous avons examiné ( l) . O n peut d'ail leurs remarquer qu' i l s'agit, là d 'un carac-

tère peu aisé à apprécier, car il dépend beaucoup de l 'or ientat ion donnée au pé t asma ; que 

celui-ci soit un peu plus ou un peu moins incliné et la position de l'incision séparant les lobes 

médian et, dorsal varie très rapidement en vue perspective. 

Il semble donc, qu 'aucun des caractères retenus par ST AROROGATOV pour dill'érencier 

•S. alticarinata ne puisse être confirmé. 

D'après la l ittérature, S. alticarinata a été récoltée à Ta iwan et dans la région de Hong-

Kong . Elle existe également au J apon , comme le montrent les spécimens que nous avons examinés. 

Il existe peu de renseignements sur la répart i t ion ba thymé t r i que de cette Solenocera. 

CIIEL.MG (1963) la signale entre 95 et 110 m de profondeur. Aucune ment ion de la profondeur 

de capture n'était, jo inte aux spécimens que nous avons examinés. 

Solenocera vietnamensis Sfarobogafov. 

Cette espèce a été décrite par STAROROGATOV (1972, pp . 303, 384, pl . 2, fig. 0 a-c) qui 

signale qu'elle est très commune dans le golfe du Tonk iu . Il semble qu' i l s'agisse là d 'une espèce 

très proche de S. choprai. Nous avons souhaité la réexaminer mais n 'avons malheureusement 

pas pu nous en procurer d'exemplaires, d 'où l ' impossibi l i té où nous sommes d'en discuter vala-

blement,. 

Solenocera pect inulata k u b o , 1949 

(fig. 49 c, 52 d, 55 d, 57 a, 58 d, 59 g, (iO a-c, fil a-b) 

l>hilonicu.s cen-icalin Z e l u i l ,ner, I8ÏK1, p . 210, p l . 9, fig. 20-20 c. 

Solenocera pcrlinala, de M a n , 1911 , p . 'i5 (en p a r t i e ) . 

Solrnorrra peclinata, de M a n , 1013 , p l . fig. 11. 

Solrnorrra dislincla, Ba lss , 191' i , p . 5 (en p a r t i e , n o n fig. 1 ••- niclanlli.o de M a n , fi de B u r k e n r o a d . 1959). 

Solenocera perlinulala K u b o , 191!), p . 251, fig. S S, 27 A-B , 00 K - L , 72 N-T, 83 B, 101, 102 A-C 

Solrnorrra peclinata, H a l l , 1900, p . 98. 

Solrnorrra peclinata, Geo rge , 1907, p . 337. 

Solenocera peclinata, Geo rge , 1909, p. 18 (en p a r t i e ) . 

? Solenocera pcrlinala, Z a r e n k o v , 1971 , p. 150. 

Solrnorrra perlinulala, S l a r o b o g a l o v , 1972 , p. .'585, p l . 3, fig. 18 a-b, (fig. 18 a fausse car m o d i f i é e p a r er reur ) . 

Solrnorrra pcrlinala, M i c he l , 197' i , p. 258. 

M A T É R I E L E X A M I N É . - Vauban : 

C H 52 : 2 J 7,2 et 11,9 m m . - C H 53 : 9 J 8,1 à 12,7 m m ; 15 9 10,3 à 18,1 m m . 

— CH 130 : 10 J 13,2 à 14,3 m m ; 8 9 13,0 à 10,9 m m . 

Manihine : 

Cr 355, St. 10, 3° 08,8'S-40° 15 , 8 'H , 27-3-73, A . J . Bruce coll. : 1 2 11,7 m m . 

Mauri t ius Institut,e : 

Ile Maurice : 1 9 12,5 m m (déterminée S. peclinata par L.B. Hol thu is) . 

(1) Les p é l a s m a s des d e u x espèces n ou s o u i s e m b l é s t r i c t e m e n t i d e n t i q u e s à l o i e p o i n t s de v ue 



Al .A IN C l i n s M Kit 

PiK.vi\H(v)i KS. Nos spécimens diffèrent de; la description de S. pectinulata, basée; sur 

nn seul spécimen mâle, publ iée par Ivcno (1949, p. 251) par les caractères suivants : 

le rostre est plus allongé (il a t te int les trois cinquièmes du premier article d u pédoncule 

antennulaire, au lieu des deux cinquièmes); son extrémité est nettement plus elfilée et ses dents 

sont do plus grande faille; 

la eoxa des premiers péréiopodes porte une épine ( K n i o m; la signale pas, mais il 

s'agit vraisemblablement d 'une simple omission); 

les péréiopodes sont un peu plus courts : les premiers atteignent au plus l 'extrémité 

du premier article du pédoncule antennula ire (au lieu de l 'extrémité du second), les seconds 

atteignent juste l 'extrémité du scaphocérite (au lieu de la dépasser par la moit ié de leur doigt 

mobile), les quatr ièmes dépassent le scaphocérite par le tiers de leur dactyle (et non par le dac-

tyle; entier); 

- - le flagelle antennulaire; supérieur est un peu plus ce»nrt : chez ele;s mâles de tailles 

voisines de celle du type ele' KI IÎO, sa longueur est égale à 1,15-1,20 fois celle de la carapace1 

(au lieu de 1,3 fois, mais ce caractère est variable en fonction de la faille comme le montre le 

tableau 19). Ment ionnons aussi que ce flagelle est légèrement c.reusé en goutt ière comme il esl 

normal che'z une Solenocera : KOKO le elécrit comme étant « not edianneleel » mais il s'agit cer-

tainement d 'une erreur; 

le flagelle antennula ire inférieur a moins el'artiedes puisqu' i l n'en eeunpte que; de; 

39 à 40 suivant les spécimens (au lieu de 55); 

- le; scaphocérite dépasse le péeloncule; antennulaire; par le; septième; de sa lon.gu«;ur 

(au lieu élu «•inquième el'après le texte de Kuite), mais du septième el'après sa figure; 101). 

A ee;s différences près, la description ele KUBO s 'appl ique parfa i tement à nos spée'.irnens, 

en parti,e ntier en ce qui concerne le pétasma, l 'appendix mascul in» , l'osselet urocardiaque;, 

l 'extrémité des antennules. 

Les différences relevées qui nous paraissent les plus embarrassantes sont e;elles re;lat,ivt;s 

au rostre et au nombre d'articles eles flagelles antennulaires inférieurs. Il ne faut pas ouhlie;r 

toutefois que la eleseription de KUBO a été faite d'après un seul spécimen. Pour essayer ele sup-

primer toute ambigu ï té , nous avons essayé, malheureusement sans succès, de nous procurer 

des exemplaires de S. pectinulata en provenance élu Japem : le type a disparu, de même que les 

eleux spécimens (l 'un d'entre I to et Hatsush ima , l'autre; de Pzushi) , déterminés par BALSS 

(1914. p. 5) sous le nom de S. distincta ele Haan e t q u e Pr i t K KNKOAD (1959, p. 74) a signalé comme 

appar tenant à une espèce nouvelle proche de S. pectinata qui , très vraisemblablement , doit être; 

S. pectinulata ; par ailleurs, les collections eles laboratoires japonais ne semblent, pas renfermer 

actuellement cette espèce. Dans ces conelitions, compte tenu des très grandes simil i tudes relevée;s 

entre nos spécimens et la eleseription de KUBO, no t ammen t en ce qui concerne le pétasma, il 

nous semble raisonnable d'ielentifier notre matériel à S. pectinulata, tou t en étant parfaitement, 

eîonscient que des études ultérieures, faites avec un matériel de; «comparaison adéquat , amène-

ront peut-être la création d 'une sous-espèce pour les exemplaires malgaches. 

Le thélycum ele cette espèce n'a pas été décrit, (fig. 00 a-b). Le sternite X I I I a sa part ie anté-

rieure occupée par eleux gros t ubercules triangulaires, elispos<;s côte à côte et portant, «les poils : 

en arrière se t rouve une protubérance ovoïde médiane, également poi lue; de chaque; côté de 

cette protubérance s'étend une légère cuvette en. croissant, por tan t quelques poils; ces cuvettes 

tendent à se rejoindre élans leur partie; postérieure mais demeurent séparées par une incision 

longitudinale. L'arrière élu sternite est, bordé par eleux plaques verticales séparées par une fis-

sure centrale, dont les côtés externes s'évasent vers le bas et dont Ie;s angles supérieurs externes 

sont dentiformes. Le sternite X I V présente, élans sa part ie antérieure, deux plaques légèrement 

ovoïdes et, disposées transversalement,, faiblement c.reusées en cuvette, bien séparées l 'une ele; 
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Fig. 57. — Région antérieure du corps, vue latérale, 

a, Solenocera pectinulata Kubo, $ 15,5 mm , Vauban, CH 53. 

b, Solenocera peclinata (Bate), $ 10,2 mm, dragage, Tuléar, chenaux du récif, 4-14 m. 

c, Solenocera rathburii Ramadan , Ç 10,3 mm , Vaubari, CH 72. 

d, Solenocera waltairensis George et Muthu, $ 10,7 mm, Vauban, chalutage, 13° 13,6' S - 48° 25,2' E, 

32 m, 2-8-1973. 
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Osselets urocardiaque et prépylorique vus de dessus, osselet, prépylorique vu de profil, 

osselet zygocardiaque et plaque cardiaque vus du côté interne. 

a, Solenocera algoensis Barnard, 24,1 min, Vauban, C i l 47. 

b, Solenocera comata Stebbing, $ 15,1 mm, Vauban, C i l 10. 

c, Solenocera ehoprai Nataraj, $ 28,0 mm, Vauban, C1I 80. 

d, Solenocera pectinulata Kubo, $ 18,1 mm, Vauban, C I I 53. 



Fig. 59 a-c. — Osselets urocardiaque et prépylorique vus de dessus, osselet prépylorique vu de profil, 

osselet zygocardiaque et plaque cardiaque vus du côté interne. 

a, Solenocera peclinata (Bate), $ 12,5 mm, Vauban, C I I 80. 

b, Solenocera rathbuni Ramadan , <§ 9,5 mm , Vauban, CH 72. 

c, Solenocera waltairensis George et Muthu, £ 10,0 mm , Vauban, 

13° 13,6'S - 48° 25 ,2 'E , 32 m, 2-8-1973. 

Fig. 59 d-j. — Appendix masculina. 

d, Solenocera algoensis Barnard, $ 24,1 mm, Vauban, CH 47. 

e, Solenocera cornata Stebbing, £ 9,5 min, Vauban, CH 43. 

f, Solenocera choprai Nataraj, 20,5 mm , Vauban, CH 80. 

g, Solenocera pectinulata Kubo, $ 11,0 mm, Vauban, CH 53. 

h, Solenocera peclinata (Bate), 13,0 i »m, Vauban, CH 80. 

i, Solenocera rathbuni Ramadan , $ 9,5 mm , Vauban, CH 72. 

j, Solenocera waltairensis George et Muthu, $ 10,0 mm, Vauban, 

13° 13,6 'S - 48° 25 ,2 'E , 32 m, 2-8-1973. 
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l 'autre, et garnies de quelques poils; en arrière se trouve une p laque I rapézoïdale, divisée eu 

deux par un sillon assez profond el dont, chaque moit ié porte un tubercule poi lu, conique et 

très sail lant. 

f lans sa description, l\i tto a in t rodu i t une amb igu ï t é au sujet, du lobe branehiostège en 

écrivant. : « Carapace bas postorbi ta l , hepatie and antennal spi nés in addi t ion to branehiostegal 

one which is liât closely resernbling thaï, of Sol. ja.ro ni. ». Se basant vraisemblablement sur celte 

phrase, STAHOISOGATOV (1972), dans sa clé d ' ident i f icat ion des Solenocera indo-ouest-paeifiques, 

classe S. pectinulata parmi les espèces ayant, une épine branehiostège; cet auteur (1972, pl . 3, 

lig. 18 a) a même modif ié le dessin de KUBO relatif à la carapace de S. pectinulata qu' i l reproduit , 

en y figurant, une telle épine. En. l'ait, celle-ci n'existe pas, K r i t o s'étant mal expr imé; ceci 

ressort nettement, de l'examen, de la figure 101 de K i u t o où aucune épine branehiostège n'est, 

figurée, et du texte de la clé de déterminat ion publiée; par ce; mémo auteur (PPiO, p . 220) où, 

pour S. pectinulata, il est, écrit. : « Anter ior end of markedly raised. hepatie eariria. b lunt », qui 

s'oppose, pour S. jaxoni, à « Anter ior enel of markedly elevateel hepatie earina sharplv pointe;d ». 

(Miette e;spèce est. munie; de photophores dont le nombre; et la disposition sont praliejue;-

ment, identiques à e eux que; l'on e)bse;rve ediez S. pectinata Bate ('). La. seule eliflere;noe re;le;vée; 

est l'absence d ' un photophore sur la part ie membraneuse du bord infériemr ele1 la carapace un 

peu en arrière; ele; l'angle ptérygostomien, ainsi epie;, sems la carapace;, à mi-hauteur de; la partie; 

posférieîure; de; la régïem pt,éryge>st,omie;nn.e;. 

Solenocera pectinulata a e'dé très souvent confondue avec, S. pectinata. Les ele;ux e;spèces 

se distinguent feuded'ois aisémemt par : 

leurs rostres (fig. 57 a-b). Celui de S. pectinulata a une pointe plus ellilée. <h;s elents 

l'ostraies et postrostrales plus développées e;t, qui semt au nombre; de se;pt (exo<;plionn<;ll<;m<;nl 

six) au total , au lieu ele; huit, ou neuf (exe'epfionnellement, sept.) (2) ; 

leurs flagelles antennulaires supérieurs, Celui de S. pectinulata a, suivant, la taille; 

des spécimens, une longueur comprise entre 0,8 et, 1,2 lois celle de la carapace; (rostre; exclus), 

contre; 1,3 et 1,9 chez S. pectinata ( lab l . 19); 

leurs flage;lle;s antennulaires inférieurs qui e-emiptenf, chacun, de 39 à 40 articles 

(55 d'api'ès K o no) chez S. pectinulata, contre; 03 à 77 chez S. pectinata: 

- leurs pétasmas (fig. 01 a-b e;f, (il c-d). Chez S. pectinulata, les soies du lobule ve;ufro-

médian ont des longueurs qui décroissent assez rapidement lorsqu'on s'éloigne de l 'extrémité 

distale du lobule: chez S. pectinata, la d im inu t i on de longueur est, beaucoup moins marquée. 

Par ailleurs, chez la pre>mière espèce, les soies du lobule dorsolatéral varient beaucoup de; lon-

gueur, c-elles de la part ie dist ale; étaient très développées ; au contraire, chez S. pectinatala lon-

gueur de ces soies varie; relat ivement peu. Les lobules accessoires di Itèrent également, comme 

le montrent, le;s figures que; non s publiems. Quant, au bore! distal du lobule vent rolaléral, il porte 

une seule; de;nt, bien développé»; chez S. pectinata contre ele;ux che;z S. pectinulata : 

l i i c r . p. 102. 

(2) S u r 2,") s p é c i m e n s de .S", pcclinulala, 21 a v a i e n t 7 d é n i s rosi raies el pnsl rnsl ra ies, u n (i d é n i s . 

Chez S. [H'chnatit, su r 2."> s p é c i m e n s , 17 a v a i e n t S d e n t s , n eu f i) d é n i s el d e u x 7 d é n i s . 

t ' ig . lit) a-c. Solenocera pectinulala K u b o . 

a-b, |} là ,") m m , \ 'auban, CM : a , \ ue v e n t r a l e des st .erni les \ I I I , X I \ , el bases des péré i<ipodes ; 

I), C(iu|ie l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I I , X I V . 

c, j 11 ,0 m i n , ibidem : c o u p e l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I I . X I V . 

f i g . lit) d-f. Solenocera pectinata ( h a i e ) , 

d-e, $ l.'S,0 m m , l auban, C I I 80 : d , v u e v e n t r a l e des s l e r n i l e s X I I I , X I V et bases des p é r é i o p o d e s ; 

e, c o u p e l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I I , \ I Y . 

f, j1 1.'S,0 m m , ibidem : c o u p e l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des st .erni les X I I I , X I V . 
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leurs fhélycums (fig. 60 a-b et 60<l-e). La comparaison des figures que nous publ ions 

est assez explicite. L 'un des meilleurs caractères distinctil's est fourni par le pet i t tubercule 

médian qui se trouve, chez S. pectinata, sur le bord antérieur de la grande p laque trapézoïdale 

du sternite X IV ; ce tubercule est absent chez S. pectinulata où la fissure longi tudinale de la p laque 

trapézoïdale se prolonge j usqu ' au bord antérieur de cette p laque. 

KI 'BO (1949, p. 255) a publ ié un tableau des différences existant entre ces deux espèces 

dans lequel il inclut la netteté du sillon reliant, les épines hépat ique et postorbitaire (indiscer-

nable chez S. pectinulata, peu marqué mais visible chez S. pectinata), ainsi que la position de 

l 'extrémité postérieure du sillon cervical par rapport à la longueur de la carapace (cette extré-

mi té se situerait au mi l ieu de la carapace chez S. pectinulata, aux deux cinquièmes chez S. pec-

tinata). La première différence citée existe bien, mais elle est- assez difficile à apprécier ; quant, à 

la seconde, elle ne nous paraît, pas valable. 

Comme nous l 'avons ment ionné , S. pectinulata a certa inement été souvent confondue 

avec S. pectinata el il n'est, pas toujours aisé de rétabl ir la bibl iographie exacte de ces deux 

espèces, d 'autant, que leurs répart i t ions géographique et ba thymé t r i que coïncident assez large-

ment . 

Actuel lement, il nous est impossible de savoir à laquelle de ces deux espèces appart ient 

le spécimen ment ionné par ZKMNTNEK en 1894, sous le nom de Philonicus cervical is. Seul un 

réexamen de ce spécimen permettra i t de préciser son ident i té ; malheureusement , le D r H M SEH 

nous a appris qu'i l ne se trouve plus dans les collections du Muséum de Genève où il avait, élé 

déposé. 

Q u a n t aux spécimens ment ionnés par OE MAN en 1892, sous le nom de Philonicus pecti-

natns, deux jeunes dont les carapaces mesurent respectivement 4,3 et 5,8 m m , leurs rostres 

portent , chacun, neuf dents rostrales et, postrostrales, Leurs flagelles antennulaires sont, formés 

de 47 et 56 articles et sont 1,45 et 1,55 fois plus longs que la carapace. L' ident i f icat ion de ces 

jeunes est peu aisée; il semble toutefois qu 'à cause du nombre de leurs dents rostrales et post-

rostrales, ils doivent être rattachés à S. pectinata, le nombre relativement faible des articles 

de leurs flagelles antennulaires s 'expl iquant par leur peti te taille. 

Par contre il est évident, que les deux spécimens adultes, récoltés à la station 204 de la 

Siboga et identifiés à S. pectinata par OE MAN (191 1, p. 45 et 1913, pl . 4, fig. 11) sont des S. pec-

tinulata, comme l ' indiquent le nombre des dents rostrales et postrostrales et la forme du pétasma. 

Nous avons d'ailleurs p u le vérifier en examinan t ces spécimens au Xoologisch Muséum d'Amster-

dam. Nous n'avons pas retrouvé, dans ce muséum, les spécimens des stat ions 64, 121, 167 et 

179, également mentionnés par DK MAN. D'après le nombre de leurs dents rostrales et postros-

trales et la longueur des flagelles antennulaires, le mâle de la station 107 et la femelle de la stat ion 

121 sont, très certainement des S. pectinata. L ' ident i té des femelles de la stat ion 179 demeure 

par contre incertaine; elles semblent, se rattacher à S. pectinulata par la longueur de leurs fla-

gelles antennulaires et,, dans le cas de la plus grande, par l 'extrémité du rostre légèrement dressé, 

mais leurs formules rostraies les apparentent, à S. pectinata. bien que celle de la plus grande 

femelle (9 I 1) semble trop élevée pour cett e espèce ; il est fort possible que ces spécimens 

appart iennent à une troisième espèce. Quant au très jeune mâle de la stat ion 64, rien ne permet 

de savoir à quelle espèce il appartient,. 

Les autres spécimens de la Siboga identifiés à S. pectinata, tou jours par OE MAN, mais 

dans son ét ude datant, de 1922, sont, des jeunes à l 'exception d 'une femelle. Si l 'on ne peut être 

certain de l ' identité des jeunes, celle de la femelle ne laisse pas de doute, la description du rostre 

et des flagelles antennulaires étant sans amb igu ï t é ; il s'agit d 'une S. pectinata. 
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TABLEAU 19. — Quelques caractéristiques des antennules chez Solenocera pectinata 

et S. pectinulata. 

! 

1 j O l l g U C U r R a p p o r t l o n g u e u r d u R a p p o r t : l o n g u e u r N o m b r e d ' a r t i<.les 

de la l iage Ile a n l e n n u l a i r c d u p é d o n c u l e a n l e n - des flagel es a n l c n -

Sexe c a r a p a c e s u p é r i e u r / l o n g u e u r n u l a i re / l o n g u e u r de nu la i rcs in l 'ér ieurs 

( m m ) ! de 1;, ca i a p aee de la c a r a p a c e g a u c h e el dî 'ni 1 

9,8 ! 1 ,58 0,(12 08 07 

10,1 1 ,57 0,(12 0!) 73 

10 ,3 1 ,53 0,(12 70 70 

X 10,(1 1 / . 9 0 ,59 71 

iz 11,3 i , n n 0,(12 73 / .> 

11,3 1 / . 7 0,(13 07 0!) 

12,7 1 ,50 0,(11 70 70 

•S 13,0 l / . O 0,(10 03 

"p 

13,9 1,3'. 0,5(1 71 71 

8,9 1,7(1 0,(12 75 77 

£ 9 ,8 1,57 0,(10 07 70 

10 / . 1,(10 0,(12 71 71 

Jr, 10,)', 1,5'. 0,(11 71 71 

Ji, 11,9 ! 1 / . 7 0,(10 70 73 

12,3 ! 1,50 0,(10 72 08 
T 

13,' . ; 1,3(1 0 ,58 08 70 

i3 , r . 1, '\ 2 0,5(1 / . ) 

11,7 1,2(1 0,5(1 05 09 

1 '. ,9 1,37 0 ,52 75 70 

1 ,9 1 ,35 0 ,57 00 00 

8,2 1,0(1 0,01 '.1 8,2 

1 ,08 0 ,03 '.3 i . 
10,3 1 ,05 0 ,02 '.(1 i ' . 
10,3 1,07 0 ,02 

10,7 1,03 0 ,59 '.t; 

i l , r » 1,01 0 ,02 '.0 

11,7 0 ,92 0,01 \\ '.i 

11 ,8 0,9(1 0 ,03 ' . 2 ' . i 

1 2 , 0 0,91 0 ,00 VI 39 

-

9,0 0,9'. 0 ,57 '.2 

10,0 1 ,03 ! 0,01 '.0 

10 ,7 0 ,95 0 ,58 -----

i l , r> 0 ,92 0 ,57 

"5 11 ,9 0 ,95 0 ,58 'il, . . 
= ; i 3 , o 0 ,95 i 0 ,59 '.3 

£ : 13,1 1 ,00 | 0 ,03 '.(1 ..» i 13,0 0 ,92 0 ,55 '.3 

15 ,2 0 ,80 1 0,5'. V, '.1 

I ! 15,(1 0,8(1 0 ,55 '« 1 ' .2 
! K; ,O 0 ,83 0,51 \ '.3 

1 ; 18 ,8 0,7' . 

i 

0 , 50 '.3 ' .2 
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II semble également que les spécimens identifiés à A'. pectinata par NATAKA.I (1945, p. 97) 

appart iennent bien à cette espèce. Leur rostre porte en effet hu i t ou neuf (lents et leurs flagelles 

antennulaires sont au moins aussi longs que la carapace, rostre compris. Par contre les spéci-

mens l'attachés par (VKORGK (1907) à l'espèce de BATK sont des S. pectinnlata. leur pé tasma 

étant « very much as deseribed by KJJKO (1949) for Solenocera pectinulata, with the distal fhird 

of the latéral margin fringed wi th fine setae regularly increasing in length distalwards ». 

IIAI.I. (1961). qui ne disposait que de deux spécimens femelles, a mis en synonymie! 

A. pectinata et A. pectinulata, la description de cette dernière espèce publ iée par l v r i i o s'appli-

quant , d'après lui, parfa i tement à ses spécimens qu' i l identif iait par ailleurs à S. pectinata. 

Par la suite, cet auteur (1962, fig. 70, 76 a) a publ ié des dessins (animal entier, thé lycum), qui 

montrent que ses spécimens sont bien des S. pectinata. Par contre, il n'est pas possible de savoir, 

sans réexamen, si les spécimens qu' i l ment ionne en 1966 (p. 98) de la région de Zanz ibar , tou-

jours sous le nom de S. pectinata, appart iennent bien à l'espèce de BATK. (d. ce d ' au t an t plus 

que des récoltes provenant de l ' E A M F l U ) , qui nous ont été adressées mais qui n'avaient, pas 

été examinées par HALL, bien que toutes étiquetées A. pectinata. renfermaient, l'espèce de BATK, 

mais également, des A. pectinulata et des A. waltairensis. 

Il est cependant certain que A. pectinata existe dans la région de Zanz ibar puisque le 

spécimen, identifié à cette espèce par BALSS (1925) et qu i provient de I)ar-es-Salam, est 

correctement, déterminé comme son examen a p u nous en convaincre. 

Le spécimen provenant de l'île Maurice, identif ié à S. pectinata par HOLTIU is, ment ionné 

par MICUKI, (1974) et que nous avons p u examiner, est, par contre, une A', pectinulata. 

On notera enfin que ZAKKNKOV (1971) a identifié à S. pectinata trois femelles, récoltées 

en mer Bouge, qui ne possédaient plus leurs flagelles antennulaires. Cet auteur ne donne mal-

heureusement aucune indicat ion sur la formule rostrale de ces spécimens ni sur la l'orme de leur 

t hélycum et un doute subsiste quan t à leur identi té. 

TAILI.K. Cette espèce est, peu grande. La femelle récoltée par le Vauban lors du chalu-

tage 53 et dont, la longueur totale at te int 63 m m (le 18,1 m m ) semble être le plus grand spé-

cimen. connu. 

1 ) IST K i n n TIO N . La l imite supérieure de la distr ibut ion bathy inétr ique de A', pecti-

nulata est mal connue car les captures, pour lesquelles on a des renseignements précis, ont très 

souvent été faites lors de chalutages dont la profondeur a été assez variable au cours du trait. 

(50-100., 75-94, 90-130 m). GKOKGK (1967) signale l'espèce à 25-50 brasses, soit 46-91 m, mais 

sans préciser comment, ces chiffres ont été obtenus. Il semble donc que l 'on puisse admettre que 

cette espèce se rencontre à part ir de 75 m environ. El le a été capturée jusqu 'à 350 m (IVOKO, 

1949). A Madagascar, nous l 'avons trouvée jusqu ' à 175 m , sur des fonds assez durs, à éponges. 

L a d istr ibut ion géographique est très large puisqu'el le comprend le J apon , l'Indonésie; 

(détroit de Buton) , la côte ouest de l ' I nde (au large ele Cochin) , le Kénya , l'île Maurice et, Mada-

gascar. 

Pig. 01. Pélasma. 

a-b, Solenocera pectinulata Kubo, 3 11,0 mm, Vauban, L i t 53 : a, vue ventrale; b, moitié droite vue 

l a téra le externe . 

c-d, Solenocera pectinata (Bate), 3 13,0 mm, Vauban, CII 80 : c, vue ventrale; d, moitié droite, vue 

latérale externe. 
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Solenocera pect inata (IJate, 1888) 

(fig. 49 <1, 52 e, 55 e, 57 b, 59 a, h, 00 <l-f, (il c-d) 

Philonicus pectinatus ISale, 1888 , p . 279, p l . 38 . 

Philonicus pcch natus, de M a n , 1892, p . 5 I 5 . 

? Philonicus cervicalis Z e h i i l n e r , 1894 , p . 210, p l . 9, l ig . 20-20 c. 

Solenocera pechnala, de M a n , 1911 , p. 15 (en p a r t i e ) . 

Solenocera pectinata, de M a n , 1922 , p . 1, p l . 1, (ig. 2. 

Solenocera peclinala, l i a l ss , 1925 , p . 227. 

Solenocera peclinala, A n d e r s o n el L i n d n e r , 1915, p . 280 . 

Solenocera pechnala, N a l a r a j , 1945 , p . 97. 

Solenocera peclinala, H a l l , 1901 , p. 80 . 

Solenocera peclinala, M a i l , 1902 , p. 13, l ig. 70-701». 

Solenocera peclinala. H a l l , 1900 , p . 98. 

Solenocera peclinala, ( «corge , 1909 , p . 18 (en p a r l i e ) . 

? Solenocera peclinala, Z a r e n k o v , 1971, p . 150. 

Solenocera peclinala, S t a r o b o g a t o v , 1972 , p p . 304-381, p l . 3, l ig. 15. 

? Solenocera peclinala, S a n k a r a n k u l l y , 1970, l a b l . 1. 

N o n Soloneccra peclinala, de M a n , 1913, p l . 4 , (ig. 11 I .S', pectinulata K u b o ) . 

N o n Solenocera peclinala, ( l eo rge , 1907, p . 337 ( S. pectinulata K u b o ) . 

N o n Solenocera peclinala, M i c he l , 1971 , p . 258 ( S. pectinulata K u b o ) . 

M A T K H I K T. K x A M I N I::. L ' a u ban : 

C i l 80 : 12 10,1 à 13,0 m m ; 17 9 9,0 à 15,4 m m . Dragage, 12" 40' S-48» 18' F, 

185-205 m, 1-8-73 : 1 J 11,9 m m . C i l 129 : 4 10,4 à 10,7 m m ; 1 9 : 10,2 m m . 

Divers Madagascar : 

Dragage, côte nord-ouest, 55 m, 17-0-05, B. .1 Mante coll. : 1 > 12,2 m m . - Dragages, 

Tuléar, chenaux du récif, 4-14 m, mars, août et septembre 1903, B. Thornassin coll. : 1 10,2 m m ; 

nombreux juvéniles 3,2 à 7,0 m m . 

ValdU'ia : 

St. 244, Dar-es-Salam, Tanzanie, 7 m, 22-3-1809 : 1 9 11,0 m m . (Xool. Mus. Rerl in 

n» 10304). 

M an i h i ne : 

St. 357-4, 3° 10,5' S-40° 13,0' K, 25-05 fins, 23-4-73 : 4 J 8,0 à 0.5 m m ; 4 V 7,5 à 9,5 m m . 

Muséum de Leideu : 

Maumer i , Flores, I nd i an Archipel , Max Weber coll., 1888 : 2 j uv . 4,3 et 5,8 m m ( R M N i l 

n° 1404, déterminés S. pectinata par OK MAN, 1892). 

BKMAIÎ(V)UKS. Nous traitons de cette espèce dans le chapitre consacré à S. pectinulata 

et ment ionnerons seulement ici qu'elle porte de nombreux photophores dont, la disposition est 

la suivante : 

- sur la part ie membraneuse du bord inférieur de la carapace, un photophore un peu 

en arrière de l'angle ptérygostomien et, plus en arrière, une série de sept, photophores remontan t 

en diagonale vers u n autre photophore situé, sous la carapace, à mi-hauteur de la part ie posté-

rieure de la région ptérygostomienne; 

— un photophore à l 'extrémité de la part ie basale renflée des épipodites des troisièmes 

maxil l ipèdes et des quatre premières paires de péréiopodes ; 
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-- u n photophore médian sur la face ventrale de chaque segment abdomina l . Sur le 

premier segment ce photophore est, situé très en avan t des pléopodes, sur les quatre suivants 

légèrement en avant , sur le sixième à mi-longueur environ d u segment; 

un photophore sur la part ie membraneuse (lu bord antér ieur des pleurons des seg-

ments abdominaux deux à cinq inclus, un peu en dessous des surfaces articulaires. 

TAILLE. — S. pectinata, est peu grande et ne semble guère dépasser 50 m m de longueur 

DISTIUBCTIO.N. D'après la l i ttérature, cette espèce a été trouvée outre 35 et 102-100 m 

de profondeur. A Madagascar, nous l 'avons récoltée à 55 et 05-70 m, mais également entre 4 

et 1/| m et à 185-205 m. Une telle répartition, ba thymé t r i que est assez é tonnante . 

Solenocera pectinata est connue avec cert i tude de la mer de Chine méridionale et d u golfe 

du Tonk in , de l ' Indonésie, de la B i rman ie (côte de Tenasserim), de la mer d 'Arabie , du Kenya 

et de la Tanzanie, de Madagascar. 

Solenocera ra thbun i Hamadan , 1938 

(lig. W e, 52 f, 55 f, 57 c, 59 h, i, 02 a-c, 03 a-d) 

Solnion-ra hiai.sii, U a l l i b u n , 190(1, |>. (.)()'i, p l . 20, fi»'. '.) m m Ha i e , I SX I ) 

Soh'noccra turasii, H u r k c n r o a d , 1 , p. I>8. 

Soh'itocera rallibuni H a m a d a n , li).'5<S, p. f>7 (on par i ic, non li<f. (i .S', (il^in'nsis H a r n a n l ) . 

Stilenocera nilhbinu, I v a n o v cl Nassau , 1!)7(>, p. 'i'I.'i (à p ropos de N. rani<i<ttiiu sp. IIOY. .S. ni itot'iisis 

Haruard ) . 

M \t k k [Ki. i: x \ m i \ É. l ' an ban : 

C i l 72 : 3 ; 9,5, 10,3 et 10,5 m m ; 2 y 8,2 et 10,3 m m . 

Albalross : 

St. 3987, vie. Kaua i islarul, 55-50 fins, l ' S X M 309/i 1, lectotype «le S. rathbuni Hamadan : 

I 9,3 n im. 

DESCRIPTION. — La carapace est glabre, à l 'exception de quelques soies au voisinage 

du bord supérieur du rostre et près de l'angle antéro-inférieur do la carapace, en avant- de la 

carène hépatique. 

Le rostre, bien développé, assez haut , se dirige d 'abord très légèrement en obl ique vers 

le bas puis se redresse à son extrémité. Il s'étend jusqu 'à la moit ié environ de la cornée de l'œil. 

Les dénis rostrales et postrostralos sont au nombre de sept chez quatre des spécimens, de hui t 

chez le c inquième; elle sont assez fortes; la seconde est la plus grande; les suivantes d im inuen t 

progressivement de tai l le; la première n'est pas très on arrière des autres; les trois premières 

sont on arrière de l 'orbite, la quatr ième sensiblement à son n iveau ; la dernière est assez loin 

de l 'extrémité du rostre. 

La carène postrostrale, peu marquée, ne s'étend pas en arrière du sillon cervical. Ce 

dernier atteint le bord dorsal de la carapace mais sans vra iment le traverser, si bien qu'i l n 'y 

a pas de dépression nette sur le bord, dorsal à la hauteur du sillon cervical. La carène qui borde, 

en arrière, le sillon cervical s'arrête juste avan t le bord dorsal de la carapace. Celle-ci est pour-

vue d'épines postorbitaire, antennaire et hépat ique, la plus forte étant la postorbitaire. 

La carène hépat ique se termine su ivant une droite mais n'est pas dans le pro longement 

«le la partie antérieure du sillon cervical. La part ie postérieure du sillon hépatiqiu;, sensiblement 

horizontale, est bien marquée. 

Les veux sont gros. 
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Les antennuies ont un prosartéma qui s'étend, j u squ ' aux quatre cinquièmes environ <le 

la cornée de l 'œi l ; leur pédoncule est légèrement plus court que le scaphocérite (son extrémité 

se situe aux neuf dixièmes environ de ce dernier). Les flagelles antennulaires supérieurs sont à 

peine plus longs que les inférieurs; le rapport de leur longueur a celle de la carapace (rostre; non 

compris) est compris entre; 1,30 et 1/i3. Leis flagelles antennulaires inférieurs sont formés, chacun, 

ele1 55 à 50 articles. 

Les seaphoceirit es ont , sur leur bord externe, une épine1 distale; dont r<;xtrémité est au 

même niveau que celle ele; la lame. 

Les troisièmes maxil l ipèdes, dont le elactvle est égal aux trois quarts du propode, (bipas-

sent le scapboe'érife de leur dactyle ed du tiers environ de leur propode. 

Les premiers péréiopodes (bipassent la base; élu scaphoeérite par les doigts de; leur pince. 

Leur basis et leur ischion portent , chacun, sur leur bord inférieur, une épine; subelistale; assez 

longue. Les deuxièmes péréiopodes n 'ont pas d 'ép ine; ils s 'étendent j usqu ' aux quatre! e-inquièmes 

élu scaphocérite, tand is que les troisièmes le dépassent de lia moit ié ele leur pince et les quatr ièmes 

des trois quarts environ de leur dactyle. Les cinquièmes péréiopodes sont très longs (leur lon-

gueur est comprise e;ntre; 2,85 ed, 3,0 lois celle de la carapace). 

Les eoxas des cinq péréiopodes semf armées d 'une dent , peu visible toutefois sur les 

seconds, troisièmes et quatr ièmes péréiopodes. 

L 'abdomen n'est, que très faiblement caréné dorsalement sur la part ie postérieiiire ele1 

son troisième segment. Les se;gments suivants end une; e arène bien marquée; qui s'étenel sur 

toute leur longueur. Les carènes des troisième;, quatr ième et c inquième se;gme;nts se1 lerminemf 

postérieurement par une; incisiem, celle; du sixième; par une opine1. Les sternites abdom inaux 

portent , entre les pléopodes d 'une même paire;, une dent . Celle du premie;r sternite;, bien déve-

loppée, est verticale; ou légèrememf elirigée1 vers l'arrière;, son extrémité est arrondie;; celle du 

second, est ident ique mais un peu [dus pef.it.ei ed temjemrs veirticale;; celles des troisième et qua-

trième; seuil coniques, aiguës et fortement recourbées vers l ' avan t ; celle du cinquième! est réduite 

à l 'état ele; tubercule. Les bords inférieurs du sixième segment sont armés, chacun, d'une; pedife 

épine subdisfale;. 

Le; telson est. emviion 1,3 fois plus long epn; le; sixième segment abdomina l . Il est un peu 

plus court que; les uropodes internes qui sont, enix-mémes, nettemeiiit plus courts que! les uro-

podes externes. Ces elerniers ont. leur bord, externe terminé par- une très pet i te pointe. Le; telson 

porte1 une paire d'épines latérales lixes, implantées, à très peu près, à son quart d ista l ; dorsale-

ment il est d 'abord creusé em goutt ière puis convexe. 

TA BI.T; AI 20. Quelques caractéristiques eles antennules cln;z Solenocera rathbuni 

(d'après les spécirruins récoltés à Madagascar). 
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Le thé lycum (lig. 62 a-b) présente, sur la part ie antérieure du steruite X I V , deux plaques 

ovoïdes divisées chacune, par une dépression, en deux renflements long i tud inaux dont l ' interne 

est le plus large. La part ie postérieure d u sternite X I V , trapézoïdale, porte deux tubercules 

coniques très sail lants; entre ces tubercules, on observe une goutt ière longi tudinale qui about i t , 

vers l ' avant , à un renflement. Renf lements et tubercules sont tous ornés de poils. 

Le pétasnia (fig. 63 a-b) a ses lobules ventromédians et dorsolatéraux pectinés. Ses lobules 

ventrolatéraux se terminent par une hampe assez large, légèrement recourbée à son extrémité 

et portant , sur son bord distal, une dent assez forte, suivie d ' u n (lenticule. Les lobules acces-

soires ont un nombre d'épines très variable puisque ceux relevés chez nos trois mâles sont 

6-1), 8-8 et 11-12; il faudrait pouvo i r examiner un plus grand nombre de spécimens pour déter-

miner Je nombre le plus habituel . 

l / append ix mascul ina est représenté sur la figure 59 i. 

RKMAHQTKS. La description qui précède a été faite uniquement, d'après des spéci-

mens récoltés à Madagascar. Grâce au Dr LEUKZ FAKFANTK de l ' I ' .S . Nat ional Muséum, nous 

avons pu examiner le lectotype de S. rathbuni, un mâle dont, la carapace mesure 9,3 m m . Les 

seules différences qui ont p u être relevées entre lui et les spécimens malgaches concernent : 

—• les flagelles antennalaires dont l ' inférieur ne compte que 46 articles (au lieu de 55 à 

taille égale) et dont le supérieur a une longueur qui n'excède pas 1,10 fois celle de la carapace 

(au lieu de 1,30 à taille égale); 

le jH'tasrna (fig. 63 c-d) dont les lobes dorsomédians sont un peu plus longs et laissent, 

par suite, l 'extrémité des lobules ventromédians moins dégagée, dont le contour de l 'extrémité 

des lobules ventromédians est légèrement plus arrondi , dont les soies de ces mêmes lobules 

d im inuent u n peu moins rapidement de taille au fur et à mesure que l'on s'éloigne de leur extré-

mité, dont les lobules accessoires comptent 15 et 16 épines (au lieu de (i à 12). 

On peut aussi noter que le lectotype de S. rathbuni n 'a que trois épines rostraies et t rois 

postrostrales alors que nos spécimens portent quatre ou cinq épines rosirai es et trois postros-

t. raies, mais Tholotype de S. rathbnni a quatre épines rosira les et trois postrostrales. 

Gomme on le voit en comparant les figures 03 a-b et 03 c-d, les différences relevées sur 

le pétasma sont pour la p l upa r t très subtiles. Par ailleurs, aucune des discordances notées 

n 'appart ient à un caractère constant , semble-t-il, et leur amp l i t ude peut rentrer dans le cadre 

des variations individuelles admissibles. C'est- donc sans grande réticence que nous identif ions 

à l'espèce de HAMADAN nos spécimens malgaches. IL est possible que, par la suite, la récolte 

de spécimens supplémentaires, et en part icul ier de femelles en provenance des l l awa ï , mont ren t 

que certaines des différences notées plus hau t sont constantes et que par ailleurs les thé lycums 

dil îèrenf, mais il semble peu vraisemblable que l'on puisse aller, même dans ce cas, au-delà de 

la distinction de deux sous-espèces. 

L'historique de S. rathbuni (qui aurai t dû s'appeler S. rathbunae) a été traité dans les 

« remarques » faites à propos de S. algoensis Barnard et nous n'y reviendrons pas ici. 

Les données sur la taille, la colorat ion et la d is tr ibut ion de cette espèce se, t rouvent dans 

les remarques générales faites sur les Solenocera appartenant au même groupe et situées après 

la description de S. waltairensis. 

Solenocera waltairensis George et M u t h u 

(fig. W f, 52 g, 55 g, 57 d, 59 c, j , 62 d-f, 63 e-f) 

Solenocera sp., ( l iosnicr , 19(>f>, p. 29. 

Solenocera bedokcnsis, <lc lii i i in . 19(if), p. 7'i. 

Solenocera waltairensis C.eorjro el Mu thu , 1970, p. 292, fig. 1-4. 
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M A T KHI K I. K X A M I N K. I (III bdll : 

Dragage, haie d'Arribaro, côte nord-ouest Madagascar : 1 J 10,4 in in ; I 9,0 min . 

GIF 80 : 2 ; 13,4 et 13,7 m m . Chalutage, 15" 27,2' S-49° 43,5' E , 14 m, 2-4-73, J . M a roi! le 

coll. : 1 ; 10,8 mm ; 2 V 11,1 et 15,8 min , Chalutage, 13° 13,6' S-48» 25,2' E, 32 m, 2-8-73, 

A. Crosnier coll. : 2/i j 8,4 à 10,4 m m : 10 9 0,0 à 13,0 m m . Chalutage, baie de Ts imipa ika , 

côte nord-est de Madagascar. 20 m, 2-8-73, A. Crosnier coll. : 30 J 8,8 à 10,8 m m : 30 y 9,5 

à 13.0 mm . 

/''.. 1.(). 60 : 

St. 73/79, 15» 43'S-49» 52' K, chalutage, 45-50 m, 21-7 -73 : 2 9 11,9 et 12.2 m m . -

St. 73/83. 10° 05'S-49° 45' E , chalutage, 35-40 m : 2 ,» 13,8 .d, 14,5 m m . 

Manihine : 

St. 309-3, 7» 41,7' S-30» 33,4' L, 15 fins, 12-0-70 : 15 0* 7,5 à 10,0 m m ; (i y 7,5 à 1 1,0 m m . 

Muséum de Leiden : 

Ceylan, Mul la i t ivu light house, 1902, ( i .U . I > . de Bruiri coll. : 2 12,5 (d 12,5 m m ; I 9 

17,4 m n t (HMX1 I n" 10834, déterminés S. bedokensis par OK BIUIN) . 

Xoologiske Muséum de Copenhague : 

Ceylan, Mul la i t ivu Sea, 80 miles N. of Trinoomalee, 24 m, août 10(50, (1.11.19 de J i ru iu 

coll. : I j 12.7 nini (déterminé S. bedokensis par I>K BIUIN) . 

I)KSCKII'TION. La carapace est, glabre à l 'exception de quelques soies au voisinage 

immédiat du bord, supérieur du rostre et près de l 'angle antéro-inférieur de la carapace, en avan t 

de la carène hépat ique. Elle est prat iquement lisse. 

Le rostre, bien développé, assez haut , est droit, et s'étend j usqu 'aux deux tiers environ 

de la cornée de I'OMI. Les dents rostrales et postrostrales sont au nombre de huit, à dix (') ; les 

cinq premières sont subégales, les suivantes d im inuen t progressivement de tai l le: la première 

est implantée nettement eu arrière des autres, les trois premières sont en arrière de l 'orbite, 

la quatr ième sensiblement à son niveau. 

La carène postrostrale, peu marquée, ne s'étend que j usqu ' au sillon cervical. Ce dernier 

atteint le bord dorsal de la carapace qui est, à cet endroit , légèrement dépr imé; la carène qui 

borde en arrière le sillon cervical s'arrête, par contre, net tement avan t le bord dorsal de la 

carapace. Cette dernière est pourvue d'épines postorbitaire, antennaire et, hépat ique. L'épine 

postorbitaire est, beaucoup plus forte que l'épine hépat ique chez les petits spécimens, tandis 

que chez les plus grands cette différence de faille s'estompe et peut même disparaître (un phé-

nomène du même ordre a. été observé, rappelons-le, chez /h/menopenaeus lucasi). 

(11 S u r 'i0 s p é c i m e n s e x a m i n é s , I ,"> ava ien t , l iu i l d é n i s , 28 n eu f el 3 d i x . 

Kig. 02 a-e. Solenocera rallibuiii R a m a d a n , 

a-b, 1(1',3 m m , l auban. ( l i t 72 : a , v ue v e n t r a l e des s l e r n i l e s X I I I , X I V el bases des p é r é i o p o d e s ; 

b, c o u p e l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I I , X I V . 

c, J1 10 ,3 m i n , ibidem : c o u p e l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I I . X I V . 

t ' ig . 02 d-f. - Solenocera mdtaireiisi.s ( reorge el M ut lu i . 

d-e, y 10,7 m m , Vauban, 1 3 " 1 3 . 0 ' S - ' i 2 5 , 2 ' L , 32 m , 2-8-1073 : d , v u e v e n t r a l e des s l e r n i l e s X I I I , 

X. I.V et bases des p é r é i o p o d e s ; e, c o u p e l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des s l e r n i l e s X I I I . X I A . 

f, 10 ,0 t un i , ibidem : c o upe l o n g i t u d i n a l e m é d i a n e des st.ernil.es X I I I , X I V . 
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La carène hépatique se termine suivant une droite mais n'est pas dans le prolongement 

de la partie antérieure du sillon cervical. La partit; postérieure du sillon hépatique, prat iquement 

horizontale, est bien marquée. 

Les yeux sont gros. 

Les antennules ont un prosartéma qui s'étend jusqu'aux quatre cinquièmes environ de 

la cornée de l 'œil; leur pédoncule est habituellement légèrement plus court que le scaphocérite1 

(son extrémité se situe aux neuf dixièmes environ de ce dernier); chez quelques spécimens, il 

esl aussi long ou même très légèrement plus long. 

Les flagelles antennulaires sont prat iquement de même taille; le rapport de leur lon-

gueur à celle; efe la carapace (rostre non compris) varie de 2,7 à 2,2. Les flagelles antennulaires 

inférieurs son( formés, e'hacun, de 8!) à 109 artiedes (tableau 21). 

Les scaphocérites, sur leur bord externe, ont une; eVpine; elistale; elemt l'extrémité est très 

légèremeiiit em redrait par rapport à celle de; la lame;. 

Les troisièmes maxillipèdes, dont le elactyle est égal aux trois quarts du propode, dépassent 

le; scaphocéritt1 (l'une; partie; efe; leur elactyle; comprise entre la moitié et les quatre cinquièmes 

de; cet article suivant les spécimens. 

Les pre;mie;rs péréiopodes s'étenelent jusqu'à la moitié du scaphocérite ou, aufr<;m<;nt 

dit, jusqu'à l'extrémité du premier segment élu péeloncule antennulaire; leur basis et leur ischion 

porfemi chacun, sur leur bord inférieur, une épine; subdisfale assez longue. Les deuxièmes péréio-

podes n'ont pas d'épines; ils dépassent, le scaphocérite d'une partie de leur pince compris»; entre; 

la moitié'1 et la totalité eles doigts, tandis que les troisièmes le dépassent par 2,3 à 2,0 fois la lon-

gueur de le;ur pince et les quat rièmes par une partie de leur dactyle comprise; entre le e'inquième; 

ed les quatre cinquièmes de cet article. Les cinquièmes péréiopoeles sont très longs (hoir lon-

gueur est comprise1 ent re 2,7 et 3,0 fois celle de la carapace) ; les coxas des cinq péréiopodes 

sont animes d'une petite elent, seiuvent très eliflicile à discerner sur les deuxièmes, troisièmes 

et (|uatrièmes péréiopodes. 

I /abdomen présente, chez certains spécimens, une; carène dorsale, faiblement marquée, 

sur la moitié postérieure de; son second segment; chez d'autres spécimens cette; carène manque;. 

Le; troisième segment, est caréné sur ses deux tiers peistérieurs, les suivants sur toute leur lon-

gueur. Les carènes des troisième, quatrième et. cinquième segments se termimmf petsférieure-

me;nt par une incision, celle du sixième; par une épine. Les sternites portent, emtre; les pléopoeles 

d'une; même paire;, une dent dont la faille; va eliminuanf du premier au sixième; segmemt. Celles 

des deux premiers sternites, verticales, ont, leur extrémité plus ou moins arrondie, ceslles eles 

troisième et quatrième; sont aiguës et nettement recourbées vers l 'avant, celle du cinquième 

est réduite à l'état, de tubercule. Les bords inférieurs du sixième1 segment, sont armés, chacun, 

d'une; petite épine; subelisfale. 

Le telson est environ 1 /i fois plus long que le; sixième se;gmenf abdominal . Il est légère-

ment, plus court que; les uropodes internes qui sont, eux-mêmes, nettement plus courts que; 

les uropodes e;xternes. Ces derniers ont leur bord externe terminé par une pointe minuscule;, 

cassée; le plus se>uvent. Le; telson porte une paire d'épines latérales fixes, implantées aux sept 

t ' ig . 03. - P é l a s m a . 

a-l), Solt'iiocrni nillibuni K a m a d a n . y 10 / i m m , Ytmban, ( ' I l 72 : a , v u e ven t . r a i e ; I), m o i t i é d r o i t e , v u e 

l a t é r a l e ex t e r ne . 

e-d, Idem, J l e e t o l y p e 9,3 m m , Albatross, s i . 3 987 , vie. K a l ia i i s l a n d . 55-50 l'ms, l 'SN.Vf 30 9 11 : e, p a r l i e 

d i s t a l e de la m o i t i é d r o i t e , v u e v e n t r a l e ; d , idem, v ue l a t é r a l e ex t e r ne , 

e-l", Solenticcra waltai rrnsis ( i e o r »e el Mu t lu i , 10 ,0 111111, \aubait, 13 " 13 ,0 ' S - / i8° 25 ,2 ' I*!, 32 m , 

2-8-1973 : e, v u e v e n t r a l e ; I, m o i t i é d r o i t e , v ue l a t é r a l e e x t e r n e . 
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dixièmes environ de sa longueur; dorsalement il est creusé en goutt ière, depuis sa hase j usqu ' à 

un niveau un peu antérieur à l ' insertion des épines, puis convexe. 

Le thé lycum (lig. 02 d-e) présente, sur la part ie antérieure du sternite X I V . deux pet ites 

plaques trapézoïdales, disposées la grande hase vers l'arrière, et creusées chacune par une dépres-

sion longi tudinale ménageant deux renflements latéraux ornés de soies. A l 'extérieur de chacune 

de ces plaques se trouvent quelques soies. La part ie postérieure du sternite X I V porte deux 

gros tubercules disposés côte à côte, à pente douce vers l'arrière, assez abrupte ailleurs, et dont 

le contour antérieur est légèrement d issymétr ique; entre ces tubercules, on observe une gout-

tière longitudinale qui about i t , vers l 'avant , à un très léger tubercule; fous ces I ubereules sont 

ornés de soies. 

Le pé tasma (lig. t)3 e-f) a ses lobules venfroruédians of dorsolatéraux peetinés. Ses lobules 

ventrola.téraux se terminent, par une hampe recourbée en crosse à son extrémité et dont le bord 

distal porte une. forte dent . Les lobules accessoires por tent chacun de 0 à I I épines, le plus 

souvent, 10. 

L 'appendix maseul ina est représenté sur la figure 50 j . 

IIKMAKQIIK. - Les données sur la faille, la coloration et, la d istr ibut ion de cette espèce se 

trouvent dans les remarques générales faites ci-après. 

TABLKAL 21. Quelques caractéristiques des a n te n unies chez Solenocera wahairensis 

(d'après des spécimens malgaches). 

L o n g u e u r 
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per ieur 
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1 l o ngueu r de la 
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l o ngueu r de la c a r apace i n l'érieu rs g; uclie el droi t 

8,5 2,72 0,72 93 91 

9,0 2,10 0,09 91 95 

- 9.3 2,18 0,07 89 91 

9,9 2 / i 0 0,71 92 91 

10,5 2,31 0 ,08 91 

11.1 2,(13 0,08 lo i ; 103 

2,11 0,08 101 100 

i i , t 2,10 0,03 97 97 

11,3 2,18 0,05 1 00 100 

13,7 2,11 0,00 1 02 

£ 11,0 2,17 0,05 102 95 

i r», 8 2,35 ; 0 ,03 109 

ILKMABOUKS SI-H S. waltairensis KT LES Solenocera I Nno-o i KST-PACIROCKS DONT LA. 

CABAPAC.K N 'A QT'K IIKS KPINKS POSTO li BIT A I B K, ANTKNNA IKK KT I I K P A T I O I K KT DONT LA P A liTI K 

ANTKK1K0HK I) K LA CABKNK I I K P A T I Q I K EST OHOITK. 

L a description de S. waltairensis ci-dessus a été faite uniquement, d'après des spécimens 

récoltés à Madagascar. A l'origine, nous avions pensé que ces spécimens appar tena ient à mut 

espèce nouvelle mais, après l 'étude de la description de GEORGE et, MITI I I (1070. p. 202) et 

l 'examen d'exemplaires de X. waltairensis en. provenance de Ceylan, nous estimons f inalement 
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qu' i l convient de les rattacher à l'espèce de GKOHGK et MUTIIU, bien qu' i ls en diffèrent par des 

flagelles antenrmlaires nettement plus longs, puisque le rapport de la longueur de ces derniers 

à celle de la carapace (rostre non compris) varie de 2,7 à 2,1 pour des longueurs de la carapace 

comprises entre 8,5 et, 15,S, m m contre 1,9 à 1,7 chez des S. waltairensis ceylanais, pour des 

longueurs de la carapace comprises entre 12,5 et. 17,4 mm ('). 

Aucune autre différence vra iment significative n'a pu être trouvée. Les lobules (lorso-

laféraux du pétasma comptent un peu moins d'épines chez les spécimens malgaches (de 18 à 

17 au lieu de 18 à 20), les gros tubercules du sternite X I V des femelles sont un peu moins arrondis, 

mais il s'agit là de différences vra iment min imes et dont il faudra i t pouvo i r vérifier la constance 

par l 'examen de nombreux spécimens avan t de les prendre en considération. 

On ne peut,, certes, exclure que l'on soit, par la suite, amené à créer une sous-espèce 

pour les spécimens malgaches, mais ceci nous para î t p rématuré pour l ' instant . 

lies spécimens de A', waltairensis en provenance de Geylan que nous avons examinés, 

l'ont part ie de ceux que nu BHUIN (1965, p. 74) a identifiés à S. bedokensis Ha l l . Grâce au Dr 

ELUS du British Muséum (N.H . ) , nous avons p u examiner le type de S. bedokensis, une femelle 

malheureusement en mauvais état et n ' ayan t plus ses flagelles antennulaires. 

Cet examen a tout d 'abord montré que le dessin de IIALL (1962, fig. 78) est faux en ce 

qui concerne le rostre: celui-ci est parfa i tement normal et a la forme que nous représentons 

pour S. waltairensis, son bord inférieur étant largement convexe. Les troisièmes maxil l ipèdes 

et les trois premières paires de péréiopodes sont effectivement un peu plus longs chez le type 

de S. bedokensis que chez les types de S. waltairensis comme l 'ont relevé GEORGE et MUTIII , 

mais ils ont la même taille que ceux des S. waltairensis de Geylan (les spécimens de Madagascar 

se situent, pour ces derniers caractères, entre les types de S. waltairensis et les spécimens de 

Geylan). Par contre, les différences relevées par GEOKGK et MUTIIT relatives au sillon bran-

chiocardiaque et au fhélycum n'existent pas. 

En fait, nous n'aurions pas hésité à mettre S. waltairensis en synonymie avec S. bedo-

kensis si le type de cette dernière espèce n 'ava i t pas des yeux très net tement plus petits que 

ceux de A', waltairensis et ce, sans qu' i l semble que cela puisse être impu t é à la conservation 

du spécimen. Nous maintenons donc les deux espèces, mais il serait toutefois très uti le d 'obtenir 

des exemplaires topotypiques de S. bedokensis et de revoir cette question. 

Rappelons que, depuis sa description, S. bedokensis a été ment ionnée par DE BUTIN 

(1965, p. 74) mais nous avons vu qu' i l ne s'agit pas alors de cette espèce dans la mesure où elle 

est distincte de S. waltairensis, par GUEUNG (1963, pp . 408, 413) qu i a s implement signalé l'espèce 

à Hong-Kong et par STAIÎOBOGATOV (1972, p. 364, pl . 3, fig. 10, 11 b-d) (2). Ce dernier auteur 

a donné un dessin du pé tasma qui est très schémat ique et d 'une ut i l isat ion peu aisée; par ailleurs, 

il n 'a pas l'air, d'après son texte, conva incu de l 'exact i tude de son ident i f icat ion et il ignorait 

l'existence de S. waltairensis. 

Outre S. rathbuni, S. waltairensis et S. bedokensis, les Solerweera appar tenan t au groupe 

étudié ici sont S. phtwngi Starobogatov (1972, p . 366, pl . 3, fig. 12), S. gurjanovae S tarobogatov 

(1972, p. 365, pl. 3, fig. 13) et S. zarenkovi S tarobogatov (1972, p. 367, pl . 3, fig. 14) (3). Par ail-

leurs, DE MAN (1911, p. 48), sous le nom de Solerweera sp., a ment ionné des spécimens appar-

(1) CIKV les types , ce r a ppo r t est vo i s i n de 2 d ' a p r è s ( i i.oitc; K cl M i r u i . 

(2) Su r la p l a nche 3 p ub l i é e pa r STAKOMOCATOV, les f igures KL cl, l i a ou i é lé i n I crver l ies CL l i a 

repi 'ésenle la ca rapace de N. u II no mi et, n o n ce I le de N. bedokensis. 

(3) N. ntinoini K u b o ( 1951, p . 2f>3, lig. ^i) a éga l emen t une carène h é p a t i q u e qu i se t e rm i ne su i v an t 

une dro i te , ma i s el le possède une dent, o rb i t a i r e et n ' a pas de carène dorsa le sur le t ro i s ième segment abdo-

m i n a l . Kl le possède (i den t s rostra les et pos t ros t ra les el n on f> c o m m e l ' i n d i q u e , à to r t , STAUOHOCATOV 

(1972, p . 38'i) d ans sa clé de d é t e r m i n a t i o n . 
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tenant à ce groupe; les indicat ions fournies par cet auteur sont toutefois trop succinctes pour 

que Ton puisse savoir, sans réexamen des spécimens, à quelle espèce ils appart iennent . 

La connaissance que nous avons de ces dernières espèces n'est pas toujours bien satis-

faisante. Solenocera phuongi et S. zarenkovi ne sont connues, chacune, que par la femelle type 

(dépourvue de rostre dans le cas de S. zarenkovi). De nombreux exemplaires de S. gurjanovae 

ont , par contre, été récoltés. 

Si les descriptions publiées par STAKOKOGATOV ne comprennent pas toujours les deux 

sexes, elles sont par ailleurs souvent- assez succinctes et il n'est, pas toujours aisé actuel lement 

de bien saisir les différences séparant ces diverses espèces. 

STAKOKOGATOV (1972, p. 384), dans sa clé de déterminat ion , sépare S. bedokensis et. S. 

phuongi de S. gurjanovae et S. zarenkovi par la disposition de la partit; antérieure de la carène; 

hépat ique, qui forme avec la partit; antérieure élu sillon e;ervical une droite pour les premières, 

une ligne brisée élans le cas eles autres. D'après les dessins ele STAKonoeiATov. ces caractères 

ne sont pas si évidents. Par la suite, l 'auteur russe, epii, rappelons-le;, a ignoré S. waltairensis, 

sépare S. bedokensis ele S. phuongi par la longueur des deuxièmes péréieqxxhs qui dépassent 

le scaphex'érite de leur pince élans le cas de la première espèce, qui ne; le; dépasse1 pas dans le; 

e-as de la seconde; or, la longueur eles péréiopodes à l ' intérieur d 'une même espèce; est souvent t, 

assez variable, comme nous l 'avons vu à propos ele S. waltairensis, et les différenc-es mentionnées 

par STAROBOGATOV ne sont, pas incompat ibles avec les variat ions pouvant être observées e-hez 

les spécimens d 'une même espèce. 

Quant, à S. gurjanovae et, S. zarenkovi, STAROBOGATOV les sépare; d'après la lemguemr 

eles flagelles antennulaires, égale à celle de la c.arapace (rostre compris) dans le cas ele; S. gur-

janovae, plus courte élans le cas de S. zarenkovi: là aussi, on a u n caractère; variable cite;/, une; 

même espèce suivant la taille «les spée-imens, la longueur relative eles flagelles antennulaires 

d im i nuan t au fur et, à mesure; que la e-.arapace croit : or, la carapace du type de S. gurjanovae 

mesure (rostre non compris) 15,5 m m , celle élu type de S. zarenkovi 20 m m . Comme; on le voit, 

les choses ne sont pas simples. 

E n l'ait,, il semble que ce soient, les reliefs des pièces génitales qui doivemt fournir les nte;il-

leurs critères ele dist inct ion. Malheureusement, les péfasmas ele S. phuongi <;t S. zarenkovi sont,, 

rappelons-le, ine-onrius et, el'autre part , les elese-.riptions des thé lycums ne semt pas toujours 

très précises. Il est donc possible que des synonymies se révèlent, par la suite et, elès ma in tenan t , 

on ne peut s'empêcher d'être frappé par les grandes simil i tudes semblant, exister entre; A', waltai-

rensis et S. phuongi d 'une par t , S. rathbuni et S. zarenkovi d 'autre par t . 

Dans le tab leau 22, nous avons essayé de rassembler les principales différences semblant 

exister entre les espèces ci-dessus d'après la l i t térature et nos observations. Nous ne nous faisons 

pas trop d'i l lusions sur sa valeur et notre amb i t i on est surtout ele faciliter les recherches futures. 

C O L O R A T I O N OKS E S P È C E S NE ( JROUPE . D ' a p r è s DE B B U I N ( 1 0 0 5 , p . 7 / I ) , S. bedokensis 

est rouge brique. Les colorations eles autres espèces ne sont, pas connues. 

TAILLE DES ESPÈCES nu GROUPE. — Il semble que tou t le groupe considéré ici soit composé 

ei'espèces de peti te taille. La carapace ele S. waltairensis ne dépasse pas 13,7 m m e;hez les mâles 

et 17,4 m m chez les femelles, celle d u plus grand spécimen connu ele S. rathbuni ne elépasse pas 

10,5 m m . 

Les tailles maximales mentionnées dans la l i t térature pour la carapace des autres espèces 

du groupe sont de 11 mm. pour la femelle type de S. bedokensis, 17 m m , 17 m m et 20 m m penn-

ies femelles respectivement ele S. gurjanovae, S. phuongi et S. zarenkovi. 

DisTRiBUTie>N DES ESPÈCES DU GROUPE. — Connue de la côte est de l ' Inde, entre 

16° 57' N et 17° 43' N et de Ceylan, Solenocera waltairensis a <;té récoltée également sur temt 
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TABLEAU 22. Pr inc ipaux caractères distinctifs des espèces de Solenoeera indo-ouest-paciliques 

dont la carapace n 'a que des épines postorbita ire, antennaire et hépat ique 

et dont la part ie antérieure de la carène hépat ique est droite. 

S. bnlnlii'iisis 

Rappor t : lon-
gueur du tla-
gclle anteni iu-
lairc supérieur / 
longueur de la 
carapace 

Nombre d'arti-
cles du flagelle 
antennula i re in-
férieur 

Deux ième pé-
réiopode 

Thé lycum 

Part ie anté-
rieure (in stér-
ilité X I V 

Part ie posté-
rieure du stér-
ilité X I V 

normal , 

haut 

dépassant le sca-
phocéri le de leur 
pince 

avec 2 plaques 
1 r a pé •/. o i d a les 
portant chacune 

2 renf lements 
séparés par une 
dépression. l in 
arrière de ces 
plaques, sur la 
l igne méd iane 
du stéril ité, un 
tubercule fai-
blement en re-
lief 

avec 2 gros tu-
bercules arron-
dis disposés côte 
à cote 

S. w'iillairciifiis 

Contour du lo-
bule ventromé-
d ian 

Nombre d'épi-
nes d u lobule 
accessoire 

arrondi et bi-
lobulé 

5-6 (d'après STA-
ROBOGATOV) 

normal , 

liant 

.S', i ihuoi igi S. [>iirianos'ti<' S. Zdl'l'llho\'i 

compris entre 
2,7 et 2.1 poul-
ie compris entre 
8,5 et 15,8 m m 
chez les spéci-
mens malga-
ches. Compris 
entre I,!) et 1,7 
pour le compris 
entre 12,5 et 
17/i m m chez 
les spécimens 
cevlanais. 

8!» à 109 chez 
les spécimens 
malgaches; 85 à 
11 \ chez les spé-
cimens ceylanais 

dépassant le sca-
phocéri te d 'une 
longueur varia-
ble comprise en-
tre la total i té 
de la pince et 
la moit ié des 
doigts. 

avec 2 plaques 
t r a ]) é z o ï d a i e s 
po r t an t chacune 
2 renf lements sé-
parés par il ne 
dépression. En 
arrière de ces 
plaques, sur la 
ligne méd iane 
du sternite, un 
tubercule faible-
ment en relief 
(fig. (i2d) 

avec 2 gros tu-
bercules à con-
tour légèrement 
d issymétr ique , 
disposés côte à 
côte (fig. <>2d) 

angula i re et uni-
lobulé (fig. 03f) 

assez norma l , 

i haut 

a t te ignant l'ex-
trémi té du sca-
phocérite 

avec '.i tuber-
cules disposés 
sui vau t un trian-
gle don t le som-
met est dirigé 
vers l 'arrière 

avec 2 gros tu-
bercules qua-
drangu la i re dis-
posés côte à côte 

incon nu 

norma l . assez inconnu 
haut à sa hase, 
ma is s'amineis-
sant un peu plus 
rap idement que 
ctiez les trois 
espèces précé-
den I es 

égal à 1.22 (pour 
le 15.5 mm) 

égal à 0,85 (pour 
le 20,0 mm) 

n 'a t te ignant pas 
l 'extrémité du 
s c a p h o c é rite* 
d ' une longueur 
égale à la moi-
tié de leur pince 

avec :{ tuber-
cules disposés 
su ivant un tri-
angle don t le 
sommet est di-
rigé vers l'ar-
rière 

n 'a t te ignant pas 
l 'extrémi té du 
s c a p 11 o e é r i t e 
d ' une longueur 
égale à la moi-
tié de leur pince 

avec 2 tuber-
cules disposés 
côte à côte 

avec, 2 gros tu-
bercules arron-
dis disposés côte 
à côte 

angula ire et si-
nueux , faible-
m e n t b i lobu lé 

avec 2 gros tu-
bercules coni-
ques, très sail-
lants , disposés 
côte à côte 

inconnu 

normal , assez, 
l iant , à extré-
mi té bien dé-
gagée et assez 
nettement re-
dressée 

compris entre 
l/ t : i et I .:!(( 
pour te compris 
entre 8.:! et 
10. :i m m chez 
les spécimens 
malgaches. Egal 
à 1.10 pour 
le !).:! m m 

chez le lect ( >-
type hawaïen 

55 a 5!) cliez les 
spécimens mal-
gaches; 1(i chez 
le lectotype ha-
waïen 

n'at teignant pas 
l 'extrémité du 
s c a p h o c é r i t e 
d ' une longueur 
égalé à la moi t ié 
de leur pince 

avec 2 plaques 
ovoïdes divisées 
chacune par une 
dépression en 2 
renf lements lon-
g i t ud i naux dont 
l ' interne est le 
plus large. En 
arrière de ces 
renf lements, sur 
la ligne méd iane 
du stéri l i té, un 
tubercule bien 
en relief I lig. 

i t>2ai 

avec 2 gros tu-
bercules coni-
ques, très sail-
lants , disposés 
côte à côte (fit;. 
(>2a) 

arrondi et uni-
lobulé (fig. (i:ib) 

de t! à 12 clie* 
les spécimens 
malgaches. 15 et 
16 chez le lec-
to type hawa ïen 
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le pour tour de Madagascar, à l'exception de la côte est, et sur la côte est de l 'Afr ique par 

7° 41,7' S-39° 33.4' E ; elle semble part icul ièrement abondan te entre 20 et 30 TU, et a été capturée 

(intre 14 et 70 m. 

Solenocera rathbuni n'a encore été capturée que dans le sud-est de Madagascar, par 85-

00 m de profondeur et aux îles l i awa ï , par 70-134 et 91-101 m. 

Solenocera bedokensis est connue des environs de S ingapour ainsi, peut-être, que de la 

région de Hong-Kong et du golfe de Tonk in , si les identif icat ions de CUEONG (1903) et STARO-

BOGATOV (1972) sont exactes. El le a été signalée à 31 m de profondeur par I IAU , (1902), entre 

24 et 70 m p a r STAROBOGATOV (1072) el en t re 15 et 219 n i p a r CI IKCNG (1903) ; cet te dern i è re 

répartit ion parait un peu étonnante , mais n'est pas inconcevable puisque, pour notre part , 

nous avons trouvé une répart i t ion aussi étendue pour S. pectinata (4 à 185-205 m) . 

Solenocera gurjanovae, S. phuongi et A', zarenkovi ne sont connues que du golfe de Tonk in . 

La première a été trouvée entre 13 et 58 ni de profondeur , la seconde à 113 m ; la profondeur 

de récolte de la troisième n'est pas ment ionnée par STAROBOGATOV. 
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' ' I n v c s l i g a l o r " ' , c o m m a n d e r 11. I'. I l o s k y n , K . N . c o m n i a n d i n g . Sér ies 11. n ° 1. O n i h e r csu l l s of 

dcep-sca d r e d g i n g d u r i n g l l ic scason 1890-91. Ann. Mag. Xat. llisl., sér. (I, 8 : 2(18-28(1, 353-3(12. 

YOKOVA (Y.L, 1933. — O n the d i s t r i b u t i o n o f D c c a p o d C r u s l a e c a n s i n h a h i t i n g l l ic con l i n c n l a l site II" a r o u n d 

. l a p a n , c h i e l l y based u p o n l l ic m a l c r i a l c o l l c c l c d b y l l ic S .S . ' ' Soyû- .V la ru " , d u r i n g l l ic yea rs 1923-

1930. .1. Coll. Agr. Tokyo imp. Cim\, 12 11 ) : 1-22(1, fig. 1-71. 

YOKOVA (Y . ) , 1911. - O n I lie c l a s s i f i c a t i on of l ' e n a e i d s h r i n i p s by t he s t r u c t u r a l l 'caturcs o f l l i c a p p e n d i x 

m a s e u l i n a . I. Coll. . I g r . Tokyo imp. Univ., 15 (1) : '.5-(18. 

V i (S .C. ) , 1935. - O n the ch i nese l ' e n a e i d e a . Hull. Fan nieni. Insl. liiol., Z o o l . , (1 (1) : 1(11-171. 
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Y i i (S .L . ) , 1938. - ( ) n a new species ol' l l ie g e n u s Solenocera L u c a s , liull. I'\iu mcm. Insl. liiol., Z o o l . , 7 : 

111-117, li-, 1-r». 

Z \ I:I \ KI>\ (N. A.|, 1971. - I n v e n t a i r e cl éco log ie des C r u s t a c é s D é c a p o d e s de la n ier R o u g e . I n : R e n l l i o s 

d u p l a t e a u c o n t i n e n t a l de la m e r R o u g e . Akail. .Xauk. SSSIi Isdatelstvo ''.\aul\ova .Dumlia" Kiev : 

155-203, lig. 1-88 (en russe). 

ZAIUOCI I :Y AI.VAIIKZ I I . ) , IO' IO. - L r u s t a e co s D e c a p o d o s M e d i t e r r a n e o s . Insl. csp. I\sl. médit. liareelona 

Pub. sobre liiol. médit., u " 2, 181 p . , 17'i l ig . , 27 p l . 

Z A K I O C I C Y A I . V A H K Z ( R . ) , 1 9 5 0 . — O u s l a c e o s D e c a p o d o s de la r é g i o n de L a d a q u é s (Lspaiïa). K t u d e s 

e a r c i n o l o g i q u c s m é d i t e r r a n é e n n e s . I . Vie el Milieu, 0 (3) : 397-'TOO. 

ZYIU(H .I:V AI.VAKI:/. ( R . ) , 19(18. - (A' i is laceos d e c a p o d o s ihérie.os. / m ' . Pesif., 32 : 1-510, l ig. l-10 ' i . 

ZKI INTNKK (L . ) , 1894 . - L r u s t a c é s de L'A I O. H i |»<-1 m a l a i s ( V o y a g e de M A L M . J i edo l et ( . h . P i c t e l d a n s 

l ' A r c h i p e l m a l a i s ) , llcv. suisse Zool., 2 : 135-21' i , p l . 7-1». 



C R U S T A C É S D É C A P O D E S A IUSTKI l> AE 185 

A PPENDLCE 

Liste des stations du Vauban 

(classées par ordre chronologique) 

I . A B R É V I A T I O N S U T I L I S É E S 

G1I : Ghalut à crevettes I/E DUE/EN type A5 de 1 f\ m de corde de dos, à cul doublé de 

filet à mailles de 13 mm de côté. 

FP : filet de type GRAND SCIIMIDT de 3 m de diamètre. 

I I . N A T I ISE DI FOND 

L a c lass i f icat ion a dop t ée est, la s u i v a n t e (DANIEL , DUPONT et J o i ANNIC, 1973) : 

Sables quartzeux ( 0 à 10 % de calcaire 

> 70 % de fractions grossières 

Sables quartzo-calcaires (10 à 40 % 

> 70 % de f.g. 

Sables calco-quartzeux 

> 70 % de f.g. 

(/.() à 70 % 

Sables calcaires ( > 7 0 

> 70 % de f.g. 

Vases sableuses terrigèries 

30 à 70 % de f.g. 

Vases sableuses peu calcaires 

30 à 70 % de f.g. 

Vases sableuses moyennement calcaires 

30 à 70 % de f.g. 

Vases sableuses calcaires 

30 à 70 % de f.g. 

Vases terrigènes 

< 30 % de f.g. 

Vases peu calcaires 

< 30 % de f.g. 

Vases calcaires 

< 30 % de f.g. 

(10 à /.() 

( 0 à 10 

(40 à 70 % 

( > 70 

(10 à 50 

( 0 à 10 

( > 50 

()/ 
o 

0/ 
/<> 

o 

Il est bien évident que, dans certaines zones, un même, trait de chalut a pu rencontrer 

des fonds de natures différentes. Les indications fournies dans la liste ci-après doivent donc 

être utilisées avec une certaine circonspection. 



N'J 

Si al i 
l 'os.I ion 

C I I 1 12' 52 ' S 

'.8' i o , : Î ' r. 

C I I 2 12' r>:{,:{' s 

0 9 / , ' C 

e n ;{ 12' 52,3 ' s 

',8' 10 / . ' c 

C I I ', 1 2< 52 / . ' S 

'.8' 1 0 / . ' M 

e n r. 12« '. ' . ,8' S 

'.8' 10,0 ' K 

C I I 0 12' ' .7,7' S 

'.8' 12 ,8 ' K 

CI I 7 12' 

'.8' 

'.2,'. ' S 

i ' . , i -1<; 

C I I 8 12' '.-'{,5' S 

'.8' 1'.,.'{' C 

CI I 9 1 2' ' .2' S 

'.8' 1 :{,.">' K 

C I I 10 12 '.:{- s 

'.8 ' 1 5 ' K 

C i l 11 12< :!9,8' S 

'.8' 15,2 ' K 

CM 12 12' ' .2,2' S 

'.8' 1 '. ,2 ' \<; 

CI I i:{ 12' ' . i , : r s 

'.8' 10- c 

c m r . 12' '.:{,:{' s 

'.8< 15,7' K 

(.M ir. 12' :{.'{,()' s 

'.8' 17 / . ' K 

CI I 10 12' 29,8 ' S 

'.8' 2 i , 2 ' i-: 

CI I 17 1 2' '.(),(>' s 

'.8' i :{ ,8 ' i-: 

C I I 18 12' '.1,0" s 

',8' 1 ',„V c 

CI I 19 12' .'!9,7' S 

'.8' T V , ' i<: 

CM 20 12< 29,', ' S 

',8' 15,0 ' !•; 

CM 21 12' 27,0 ' S 

',8' 12,5' K 

CM 22 12' 27,0 ' S 

',8' 07 ,8 ' K 

CM 2:{ 1 2' 28,2 ' S 

',8' 1 1,8' C 

Pro fondeur (le 

pèche 

cil mètres 

'.20-'. 28 

'.80-520 

'.00-'. 10 

57o-5o;{ 

Wift-'i '. '. 

.'ÎT.V.'ÎSO 

:Î7O 

. r> r» ',<»<• 

.r.s-wio 

;î7r»-:îsr» 

;ît>r»-'.or» 

:!OH-:M ' 

;Î55-:Î05 

:îf>r,-:{7() 

290-2'.);» 

:!9'.-'.o:{ 

r.o-'.oo 

ooo-oo: 

080-700 

ooo-r.or> 

Na t u r e du tond 

Salîtes (| uarl /o-ea leaires 

Sables quar l /o-ca leaires 

'.15-'.0:{ Sables (piarlzn-calcaires 

Sables (| lia rl /o-ea lea ires 

Vases sableuses peu calcaires 

Sables calcaires 

Vases sableuses peu calcaires 

Sables calcaires 

Vases sableuses peu calcaires 

Sables calcaires 

Sa t) les ca Ico-i j uarl /.eu x 

el vases peu calcaires 

Vases sableuses peu calcaires 

Sables calcaires 

Sables calcaires 

Sables ca lco-i|uarl /.eux 

Vases sableuses peu calcaires 

Vases calcaires 

Vases sableuses peu calcaires 

Vases ca lcancs 

Vases sableuses calcaires 

Vases sableuses calcaires 

Vases sableuses calcaires 

Vases sableuses calcaires 

Date 

',-.'5-71 

',-.'{-71 

'.-,'{-71 

',-:Î-71 

:>-:5-7i 

.">-.'{-71 

r»-:{-7i 

r,-',-7i 

1 'I-'I-71 

R,-',-7I 

1 '.-'.-71 

1 '.-'.-71 

i:.-',-7i 

I À-'.-71 

18-1-72 

18-1-72 

18-1-72 

18-1-72 

18-1-72 

I teure 

C M T ! .'{ 

12 J. 20 

1', b 20 

22 h .'{O 

2.'{ b r»r» 

08 I. 18 

11 b .'!;"> 

i r> h oo 

or. b .y, 

0 8 b or. 

ir. b : îo 

19 b oo 

21 ii r.r. 

07 o or. 

o«) b ir. 

00 b ',."> 

08 1, V2 

i:{ i. oo 

ir» b '.7 

19 b o:{ 

19-1-72 i 00 II '|0 

1 9-1 -72 

19-1-72 

19-1-72 

10 li !.'{ 

12 b :{<> 

18 b :{;". 



S i ; 
Pos i l i< 

C i l 21 12' 3 0 , 0 ' S 

'. 8( 
13 .3 ' K 

C i l 2.7 12' 13 , 0 ' S 

18' 1 0 , 8 ' K 

C i l 2(i 12' 11 ,0 ' S 

18' 11 , 7 ' K 

C i l 27 12' 1 1 , 7 ' s 

18' 11 ,9 ' I'. 

e n 28 12' 19,2 S 

18' 12,1 K 

C i l 29 12' 13 ,1 ' s 

18' 11,1 i<: 

C i l 30 12' 1 0 , 0 ' s 

18' 09,.7 c 

C i l 31 12' 3 1 , 0 ' s 

18' 1.7,0' K 

C i l 32 12' 31,1 s 

18' 18,3 c 

C i l 33 12' 28,1 s 

18' 12,2 K 

e u 31 12' 27,0 s 

'.8' 08 ,7 i; 

C i l 3;7 12' 19,.7 s 

18' 0.7,9 c 

C i l 3(i 12' 18 ,7 ' s 

18' 03,1 K 

C i l 37 12' .71,0 s 

18' 00 ,3 M 

C i l 38 12' .70,0 s 

18' 09,1 K 

C i l 39 12' K;„7 S 

18' 10,1 i-: 

C i l 10 12' 10,1 s 

18' 11 ,7 K 

C i l 11 12' 13 ,0 ' s 

'.8' 1 3 , 1 ' K 

C i l 12 12' 1 2 , 1 ' s 

18' 11,3 K 

C i l 13 i r»' 21,.7 s 

i<;< 0 2 , 0 ' C 

C i l 11 1,7' 2.7,7' S 

'.o1 01 ,0 ' i; 

C i l 1.7 1,7' 20,.7' s 

Ki« 0 0 , 5 ' K 

C i l •i<; 1.7' 19,1 S 

1 (i' 1 1 , 8 ' K 

P r o l ' o n d e u r de 

pèche 

en i n è l r e s 

.80 

">-.7.70 

if>0 

i ..)- i;>.) 

.710 

595-<i05 

39; 

3 1 0 - 3 2 0 

ooo-oo; 

('>9.7-705 

700-810 

910-915 

<".7r>-7or> 

780.78.7 

N i d l ire d u l o m l 

I7»n.Is d u r s 

Vases s ab l euses peu ca l ca i res 

Vases sab l euses peu ca l ca i res 

Vases sab l euses peu ca l ca i res 

S a b l e s ca l ca i res 

Vases sab leuses peu ca l ca i res 

S a b l e s ca l co- .p i a r l / . eux 

Sab l e s ea Ico- .p iar l /.eux 

S ab l e s ca Icu-.pia r l / .eux 

Vases sab leuses ca l ca i res 

Vases sab leuses ca lca i res 

S ab l e s <piarl /,<>-»•,alcaircs 

Vases s ab l e u se s ino\e n n e m e 

ca lea i res 

S ab l e s il ua rl zo-ca lea i res 

Vases sa bl eu ses peu ca Ici 

195-500 Vases sab l euses peu ca l ca i res 

105-110 Viises sab l euses peu ca l ca i r es 

350-300 Viises sab leuses peu calcaires-

28.7-29,7 Viises s i ib leuses peu calcaire;-

250-2(>5 Sab l e s i n oYe i i i i emen l c;ilc;iii-( 

200-210 Sab l e s m o y e n n e m e n t . ca lea i r i 

.'H 0-3.70 Vases sab l euses peu ca l ca i re ; 

100 Vases s id) lcuses peu ca l ca i re ; 

l ) a l . 

20-1-72 

12-0-72 

12-9-72 

12-9-72 

I 2-9-72 

13-9-72 

13-9-72 

13-9-72 

13-9-72 

13-9-72 

13-9-72 

11-9-72 

11-9-72 

11-9-72 

11-9-72 

1.7-9-72 

1.7-9-72 

1.7-9-72 

1,7-9-72 

7-11-72 

H e u r e 

O M T 7 3 

07 h 30 

12 h 1.7 

1'. h .70 

17 h 00 

18 h 1.7 

(Mi h 10 

08 h 37 

12 h 00 

11 h 27 

10 h .7.7 

18 h .7.7 

OC. h 27 

0!) h 12 

1,7 h 1,7 

17 h 03 

(Mi h 10 

08 h 10 

1 I h 02 

12 h 18 

10 h 13 

13 h 20 

1,7 h .70 

7-11-72 



N " 

S la l ion 

C I I 18 

C I I 19 

CI I 50 

CI I 51 

C I I f,:! 

c i l 53 

c i l r»'. 

C I L r> ;> 

e n r»o 

E N r>7 

CI I 58 

C I I 59 

C I I 00 

C i l 01 

C I I 02 

C I L 0 3 

C I I 0'. 

C i l 05 

C I I 00 

C I I 07 

C I I 08 

E N 0 9 

l 'osi I ion 

15" 20,0 ' S 

10" 11,8 ' K 

15" 18,0 ' S 

10" 12,1 ' K 

15" 18,3 ' S 

'.0" i o , : ! ' i*: 

15" 19,0' S 

10" 11,8' C 

15" 20,5 ' S 

•10" 11,7 ' K 

15" 2 1 , 0 ' S 

40" 12,5 ' K 

15" 2 1 , 7 ' S 

4 0" 12,0 ' K 

23" 21,1 ' S 

13" 33 ,0 ' K 

23° 22,5 ' S 

'.3° 33 ,8 ' C 

23" 35 ,0 ' S 

43° 31,0' K 

23" 35,9 ' S 

'.3" 32 ,7 ' I". 

23" 3i'.,2' S 

43" 30,5 ' C 

23" 20,0' S 

'.3" 29 ,0 ' C 

23" 30 ,5 ' S 

',3" 28 ,8 ' K 

23" 30,1 ' S 

43" 31,0 ' M 

23" 30.,1 ' S 

43" 32,0 ' C 

23" 30,3 ' S 

43" 32,5 ' K 

23" 30,4' S 

43" 33 ,0 ' K 

23" 35 ,0 ' S 

43" 28,0 ' K 

23" 30,4 ' S 

43" 31,1 ' C 

25" 02,7 ' S 

4 7" 05 ,8 ' I-

25" 08,9 ' S 

47" 2 1 , 5 ' K 

25" 07 ,3 ' S 

47° 22,8 ' K 

Pro fondeur de 

pèche 

en m (''1res 

215-250 

4 80-510 

500-550 

4 or 

195-20." 

150 

90-130 

335-355 

150-17.' 

395-110 

285-305 

510 

000-010 

710 

310-300 

250 

185-200 

710-700 

150-4 00 

05 

255 

355-300 

N a t. lire du fond I )a 

Vases sableuses |>eu calcaires 

Vases |.eu calcaires 

Vases peu calcaires 

Vases sableuses peu calcaires 

Vases moyennemen t calcaires 

Vases moy ' cnncmcn l calcaires 

Vases moyennement , calcaires 

8-1 1-72 

8-1 1-72 

8-11-72 

8-11-72 

8-11-72 

8-11-72 

20-2-73 

20-2-73 

20-2-73 

27-2-73 

27-2-73 

27-2-73 

27-2-73 

27-2-73 

27-2-73 

28-2-73 

29-2-73 

29-2-73 

29-2-73 

2-3-73 

3-3-73 

3-3-73 

C M T + 3 

19 h 30 

07 h 58 

li 10 

12 b 30 

15 h 00 

10 b 10 

18 b 08 

13 I. 20 

18 b 55 

05 h 10 

07 b 13 

10 b 00 

12 b 08 

15 b 05 

17 b 15 

00 b 30 

08 b 10 

11 b 18 

15 b 15 

1»; b 50 

08 b 00 

10 b 15 



N° 

Si al ion 

CM 70 

C i l 71 

C i l 73 

C i l 7', 

C i l 7."» 

C i l 70 

C i l 77 

C i l 78 

C i l 79 

C i l 80 

CM 81 

C i l 82 

CM 83 

CM 81 

C i l 85 

CM 80 

C i l 87 

CM 88 

C i l 89 

CM 90 

C i l 91 

C i l 92 

l 'osi I i 

Profondeur ' de 

pèche 

en rnèlres 

2,")" 09 ,2 ' S 

1 7" 22,(1' K 

25" 13,1 ' s 

'û" 17.8' E 

25" 09,0 ' s 

17" 1 ' . ,2 ' K 

25" 0 1 , 9 ' S 

Mi" :>:>,(>' c 

25" 0 1 , 8 ' S 

10" 55,7 ' E 

25" 00,1 ' S 

Kl" 50,2 ' l'I 

25" 0(1,0' S 

1(1" 55,9 ' E 

25" 02,7 ' S 

17" 05,8 ' K 

25" 02,1 ' S 

17" 05,2 ' i*: 

25" 01,0 ' S 

17° 00,5 ' K 

25" 02,7 ' S 

17" 05,8 ' E 

12° 01,2 ' S 

19° 25,8 ' E 

12" 00,5 ' S 

19" 2(1,3' E 

12" 00,(1' S 

19" 28,0 ' E 

12" 39,(1' E 

18" 11,1 ' K 

12" 39,1 ' S 

18" 12,8 ' E 

1 8 " 5 5 ' S 

13" 50,5 ' E 

18" 55 ' S-13" 5(1' E 

18" 51 ' S-13° 55 ' E 

2 1 " 1 8 ' S 

43" 17,1 ' E 

21" 2 1 , 5 ' S 

43" 13,5 ' E 

21" 25,5 ' S 

4 3 ° 1 4 , 5 ' E 

21° 20,5 ' S 

43" 11 ' E 

100-105 

105-115 

80-85 

28-29 

28 

42 

50 

05-70 

00-01 

70-71 

05-70 

150 

300 

255 

400 

550 

195-205 

250 

280-320 

020 

G10-720 

425-550 

810-1020 

Na tu re du 

Roche , sable et vase 

Roche , sable vaseux 

Roche , sable 

Vases calcaires 

Vases calcaires 

Da l i 

3-3-73 

3-3-73 

3-3 -73 

1-3-73 

1-3-73 

1-3-73 

1-3-73 

1-3-73 

1-3-73 

1-3-73 

4-3-73 

27-3-73 

29-3-73 

29-3-73 

1-8-73 

I leure 

O.UT 4 3 

12 h 20 

I l h 15 

18 h 30 

07 h 50 

08 h 13 

09 h 23 

10 h 13 

11 h 50 

11 h 50 

1(1 h 25 

19 h 10 

11 h 25 

00 h 00 

08 h 07 

09 h 13 

1-8-73 12 h 00 

21-11-73 

21-11-73 

24-11-73 

20-11-73 

20-11-73 

20 11-73 

20-11-73 

13 h 25 

15 h 15 

17 h 1(1 

00 h 51 

08 h 10 

11 h 10 

11 h 15 



N" i 

S la l ion i 
l 'os, 1 ion 

l ' i 'oromlcur do j 

[•celle j 

en nièlres 

iNalure du l'ond Da le 
11 eure 

C.MT -f :î 

c i l !i:î 22" 1 7, .r S 

',:{" or»/.)' k 

:{r.o 27-1 1 - T : î 0!) h 10 

e n (r, 22" 18' S~',:Î" OV K 'i00 27-11 -T : î 11 h 10 

CM 95 22" 21 ,(i' S 

o ' . , :r k 

27-11 -T:Ï 1.'! Il 50 

c i l or. 22" 21 ,:Î' S 

',:!" o:{,7' i-; 

'.«o-r.oo 27-1 l-7:{ 10 II 'i5 

CI I 97 22" 2r»' s 

',:{" o'.,r»' c 

r.( ((>-.">.">."> 27-11-7:! l!) h :{() 

CM «M 22" I7 , : r s 

'.:!" 02,7 ; c 

000-00.") 28-1 1-7.'! 07 II :!5 

CM !)!) 

CM 10(1 

22" 17/ . ' S 

',:!" 02,1 ' C 

22" I !) ' S-'i.'î" 02 ' C 

('»;")() 28-1 1-7.'! 

28-1 1-7.'! 

10 II 25 

14 li 05 

CM 101 22" 18,1 ' S 

',:!" oc.,!)' k 

,'i()() 28-1 1-7:! 1!) Ii 05 

CM lO'i 22" :5o,:r s 

'.2° r.!)- i-: 

!)!>r>-1020 2!)-11-7:! 07 h :!5 

( I l 10.'! 22" 1 8,2 ' S 

',:!" 00,.V K 

880-920 29-1 1-7:! 11 II 10 

CM 10', 22" ir.,7' s 

',:!" ol ,r> ' c 

7.")0-810 29-1 1-7:! r . o 15 

( I l i or» 22" 17,!) ' S 

',!!" ()', ' K 

'..">() 29-1 1-7.'! 17 II 25 

CM 10(1 22" 10,.".' S 

'.:!" 07,.") ' C 

2/.r.-2r.o :ÎO-1 1-7:! 00. h 'i5 

CI I 107 22" 10,1')' S 

',.'!" 01,0 ' h] 

0!):")-710 :io-i 1-7:! 0!) Ii :ÎO 

CM 108 22" 18,!) ' S 

'.:{<> 01,1 ' I-. 

7:5r.-700 .'{()-1 1-7.'! i:! h 05 

CM 10!) 22" 1C»,!)'S 

! ' , 2 " 5 0 ' K 

1200 :{()-] 1-7:! 10 1. 20 

CM 110 22" 10,8' S 

'.:{" 07,!) ' i: 

1 !).r)-200 1 -1 2-7.'! 08 h 20 

CI I 111 22" 1 8 ,9 ' S 

i '.;{" o ' . / . ' i<: 

2o 1-12-7.'! 11 li 15 

C i l 112 22" 18 ' S 

',.'!" 02,2 ' C 

(/i 0-000 1-12-7.'! r , h '.o 

CM 1 Ci 22" 1 !)' S 

'r2" 59,7 ' 1", 

990-1010 1-12-73 1!) 1, 25 

CI I 1 r . 22" 1 ' . ,7' S 

',:!" OV.")' K 

'f 70-4 75 2-12-7:î 08 h 15 

CM 11r> 

| 

22" l'i ,8 ' S 

',:!" ( r. , 7 ' K 

! 

',50 2-1 2-7.'! 1 l li 20 

! 



Si at .ion 

ci l ne» 

C i l 117 

n » i 

C i l 118 

C i l 11!) 

CM 120 

C i l 121 

CM 122 

CM 12,'{ 

D r a g a g e 

1 

Dragage 

I )ragage 

Di-

C I I 12'. 

CM 125 

C i l 120 

CM 127 

CM 128 

CM 12!) 

CM 130 

CM 131 

CM 132 

CM 133 

CM 13'. 

CM 135 

l 'os i l KHI 

P r o f o ndeu r 

pce,lie 

eu mètres 

22" 13,0.' S- 070-710 

'.3" 02,1 ' !•; 

1 7 " 3 0 ' S 1200 

'.3" 00 ' K 
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1000-1 725 Vases calcaires 29-2-75 10 li 00 
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Les noms valides des formes présentes dans la région malgache sont impr imés en carac-

tères gras. La première page relative à l 'étude part icul ière d 'une espèce ou d 'une sous-espèce 

est signalée par un numéro en ital iques. Les chiffres gras désignent les pages où figure une 

illust rat ion. Les noms des sons-familles sont en petites-capitales. 

alcocki, Arisleus, 8, M, 01, ('>2, 67, 08, 70, 73. 

(lennadas, 31, 34, 30, 38, 4 1. 

Alcocki, Amalopenaeus. 34. 

algoense, Solenocera, 130. 

algoensis, Solenocera, 9, I l , 130, 131, 132, 133, 

134, 135, 130, 137, 138, 140, 145, 154, 155, 

103, 165. 

alicei, Amalopenaeus-:. 30. 

(lennadas, 30. 

Alicei, Ainalopenaeus, 30. 

(lennadas. 30. 

alficaririata. Solenocera, 0, 141, 142, 143, 147, 

149, ir>o, ir>i. 

al lus, Henthesicymus, 8, 11, 16, 21. 

AmaJopenaeus Alcocki, 34. 

alicei, 30. 

Alicei, 30. 

Bouvieri, 34. 

clavicarpus, 38. 

(lardineri, 37. 

incertus, 37. 

parvus, 37. 

scutatus, 43. 

scutatiis indiens, 38. 

finayrei, 44. 

Tinayrei, 44. 

antennarius, Periaeus, 71. 

antennatus, Aristaeus, 7 I. 

Aristeus, 7, 9, 11, 57, 01, 02, 04 00, 67, 69, 

77-74. 

Penaeus, 71. 

Antennatus, Aristeus, 71. 

antiHensis, Aristeus, (il. 

Aristaeomorpha, 11, 40, .'>2, 54, 58. 

foliacea, 7, 11, r>4, 55, 50-58, 59. 

Oliglioliana, 54. 

inediterranea, 54. 

rostridentata, 50-58. 

rostridentalus, 50. 

woodmasoni, 11, 54, 57, 58. 

Aristaeopsis, 9, 80, 88. 

armata, 92. 

edwardsiana, 88. 

Edwardsiana, 88. 

Aristaeus antennatus, 71. 

(Aristaeomorpha) rostridentatus, 57. 

(Aristaeopsis) armatus, 92. 

coruscans, 94. 

crassipes, 83. 

(llemipeneus) Garpenteri, 76. 

( 1 lemipeneus) crassipes, 85. 

(Plesiopenaeus) coruscans, 94. 

(Plesiopenaeus) Ldwardsianus, 88. 

seinidentatus, 08. 

virilis, 63. 

AKISTKI \ \ I:. 6, 11, 14, 46, 48. 

Arisl.eoinorpha foliacea, 56, 57. 

pholiacea, 54. 

Aristeopsis armatus, 92. 

arniatus var. tridens, 92. 

tridens, 92. 

Aristeus, 8, 11, 46, 60, 61, 75, 82, 86, 88. 

alcocki, 8, 11, 61, 62, 67, 68, 70, 73. 

antennatus, 7, 9, 11, 57, 61, 62, 64-66. 67, 

69, 7/-74. 

Antennatus, 71. 

antiHensis, 61. 

(Aristaeomorpha) rostridentatus, 57. 

armatus. 92. 

coralinus, 88. 

coruscans, 94. 

crosnieri, 61. 

Ldwardsianus, 88. 

foliacé us, 54. 

(llemipeneus) carpenleri, 76. 

(llemipeneus) crassipes, 85. 

japonicus, 56, 58. 

mabahissae, 9, I I , 61, 62, 64, 6 ~>, 00, 67, 68, 

69. 

occidentalis, 61, 70. 

rostridentatus, 54, 58. 

semidentatus, 8, 11, 61-06, 6,S, 69, 70-74. 

splendens, 88. 

tomentosus, 01. 

tridens, 92. 

varidens, (il. 

virilis, 8, 11, 67-06, 67, 69, 70, 73, 85. 

virifli, 63. 

armata, Aristaeopsis, 92. 

armatus, Aristaeus (Aristaeopsis), 92. 

Aristeopsis, 92. 

Aristeus, 92. 

Plesiopenaeus, 9, 11, 86, 87, 88-90, !)2, 93, 94, 

95. 

tridens, Plesiopenaeus, 92. 

var. tridens, Aristeopsis, 92. 

Bartleti, Benthesicymnus, 24. 

bartletti, Benthesicymus, 8, 11, 16, 18, 20, 21. 

Bartletti, Benthesicymus, 16. 
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bedokensis, Solenocera, 0, 1 fi~>, I(><>, 171-174. 

Bentheogennema, 11, l.r>, 2 s. 31. 

intermedia, 11, 28, 29, ZO, 31. 32, 38. 

inlermediuin, 30. 

pasithea, 11. 28, 29, -il, 32, 33. 

B l O N T I l K S I C V M l N A r , , 0 , 1 1 , 1 4 , l f ) . 

Boniliesicynmus tiarllcli . 24. 

Benthesicymus, 11, 1-1, 10, 24. 

ail us. 8. 1 1, 10, 21. 

barlletti, 8, 10, 18, 20, 21. 

Barflet I i, 10. 

brasiliensis, 20. 

in vesligalori. 21. 

investigatoris, 8. I l , 10». 17, 18, 19, 2/, 22, 

23, 24. 

Investigatoris. 21. 

pleocan thus. 10. 20. 

seymouri, 11. 10. 

tanneri, 21. 

tirmiziae, 8, I I , 10. 17, 18, 19, 20, 25. 

Benthonectes, 11, 15, 24. 

filipes, 11, 17, 24, 25, 20». 27. 

borealis, (lennadas, 31. 

bouvieri, Gennadas, 11, :',4, 35, 30, 38, ' i l , 42. 

Bouvieri, Amalopenaeus, 34. 

brasiliensis, Benthesicymus. 20. 

brevipes, Solenocera. 0, 13'.). 

eaini. (lennadas. 31, 33. 

capensis, Gennadas, 11, -''>0, 42. 

carpenteri, Arisleus ( Ilemipeneiis), 70). 

Hemipenaeus, 0. I I . 70. 77, 78, 79, 80, 81. 

Carpenteri, Arislaeus ( I leinipeneus). 70. 

1 lemipenaeus. 70. 

eervicalis. Philonicus, 151. 158. 102. 

chacei. Hymenopenaeus, 124. 

ehoprai, Solenocera, 0, 11, 130, 133, 137, 140, 

141, 142, 143, 144, 145, 110. 147, 148-151, 

154, 155. 

clavicarpiis, Amalopenaeus, 38. 

(lennadas, 38. 4 1, '.3. 

comata, Solenocera, 0, I I , 130, 131, 133, 135, 

137, I3S. 130. 140, 145, 154, 155. 

romat.litre Solenocera, 138, C10. 

coinatus. Solenocera, 138, 130. 

coralinus. Arisleus, 88. 

eoruseans, Arislaeus, 04. 

Arislaeus (Plesiopenaeus), 04. 

Arisleus, 04. 

Plesiopenaeus, 0, 11, 80», 87, 88-00, Ul, 95, 00». 

erassieornis, Solenocera, 144. 

erassipes, Arislaeus, 83. 

Arislaeus (Heniipeneus), 85. 

Aristeus ( 11 einipeneus), 85. 

Hemipenaeus, 03-0)5, 75, 70, 85. 

Heniipeneus, 85. 

Pseudaristeus, 11, 82, 83, 84, 85. 

crassus. (lennadas. I I , 34. 

erosnieri, Arisleus, 01. 

eurvirostris, Haliporus, 07, 08. 

depressa, Solenocera, 144, 148. 

disl incla, Solenocera, l'i'i, 151. 152. 

distinct us, Penaeus, 144. 

dollfusi, Solenocera. 14 1. 

edwardsiana, Aristaeopsis, 88. 

Kdwardsiana, Aristaeopsis, 88. 

edwardsianus, Plesiopenaeus, 0, 11, 80. 87, ss, 

80-02. 93, 95. 

Edwardsianus, Arislat us (Plesiopenaeus), 88. 

Arisleus, 88. 

Penaeus, 88. 

Plesiopenaeus, 88. 

elegans, (lennadas, 34. 

equalis, Hymenopenaeus. 11. 102. 

fat ta lii, Hymenopenaeus, M, 102. 122, 126, 127. 

l'axoni, Solenocera, 158. 

filipes, Benthonectes, I I , 17, 24, 25, 20, 27. 

foliacea, Aristaeomorpha, 7, I I , J / , 55, 50-58, 59. 

Arisleoiiiorplia, 50, 57. 

l'oliaceus, Arisleus, 54. 

Penaeopsis, 54. 

Penaeus, 54. 57, 71. 

Plesiopenaeus, 54. 

Koliaceus, Penaeus, 54. 

furici, Hymenopenaeus, 0. I I . 100, 102, 107, 

109, 114, 115, 116, 125, 127. 128, 120. 

( lardineri, Amalopenaeus, 37. 

Gennadas, 11, 15, 31, Ci. 31. 

alcocki., 31, 31, 30. 38, 4 1. 

alieei, 30. 

Alieei, 30. 

borealis, 31. 

bouvieri, 11. I l , 35, 30. 38, 11, 42. 

eaini, 31, 33. 

capensis, I l :',(>, 42. 

claviearpus, 38, 11. 13. 

crassus, I I , 34. 

elegans, 34. 

gilchrisli, I I , 34. 

incertus, I I , 29, 35, :>>7. 45. 

interinedius, 30, 31, 33. 

parvus, M, 30, 31. :>,7. 38, 39, 11, 13, 1 

pasithea, 31. 

Pasithea. 31. 

praeeox, 31, 33. 

propinquus, 11, 34, -CS, 39, 11, 42, 13. 

scutatus, I I . 38. 40, 11, /-i, 11, 45. 

seutalus indiens, 38, 11. 

sordidus. 11, 33, 38. 

tinayrei, 11, 40, 14. 45, 10. 

Tinayrei, 44. 

(liglioliaria, Aristaeomorpha, 54. 

gigliolianus, Plesiopenaeus, 51. 

gilehrisli, (lennadas. I l , 34. 

(lordonella, 15. 

polyarl lira, 15. 

gracilis, Hemipenaeus, 75. 70. 

Pseudaristeus, 78, 82, 83, 84, 85. 

gurjanovae, Solenocera, 0, 171-174. 

e 45. 
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Hadropenaeus, 9. 115. 

Ilaliporoides, 9, 108, 112, 113-115. 

triarthrus, 108. 

Haliporus, 6, 9, 11. 07, 98. 

curvirostris, (.I7, 98. 

Lucasi. 115. 

Lucasii, 115, 117. 

malhaensis, 115, 117. 

obliquiroslris, 120. 

propinquus, 124. 

sibogae, 108. 112. 

Sibogae, 108. 

taprobanensis, 0. 1 1, 07, 98, 99, 101, 107, 109, 

114. 

Ihetis, 97, 98. 

Iriart,hrus. 108. 

villosus. 11, 97, 98. 

halli, Hymenopenaeus, 9, I I, 100, 102, 107, 109, 

113, 114, 115. 116, 120, 121, 122, 123, 124, 

125, 128. 

Solenocera. 144. I18. 

Hemipenaeus, 9. 11, 40, 00, 74, 75, 70, 82, 80, 88. 

carpenteri, 9. I l , 75, 70, 77, 78, 79, 80, 81. 

Carpenteri, 70. 

crassipes, 03-05. 75, 70, 85. 

gracilis. 75, 70. 

semidentalus, 08. 

speciosus, 75, 70. 

sibogae. 75. 83, 85. 

Sibogae, 83. 

spinidorsalis, 9, I 1, 75, 70, 77, 79, H0, 80, 81, 82. 

tomentosus, 03. 

triton, 9. 75. 78. 81. 

virilis, 01, 03. 

llemipeneus crassipes, 85. 

triton, 70. 

I lepomadus. 11, '.0. 17, 48, 00, 80. 

tener. I I , '.7. 

Hymenopenaeus, 0, 9, 11, 97, 98, 100, 102, 112, 

113, 114. 115. 

cliacei, 124. 

equalis. 11, 102. 

fattahi. 11, 102. 122, 126, 127. 

l'urici, 9. I l , 100, 102. 107, 109, 114, 115, 116, 

125, 127, 128, 129. 

( I laliporoides) Iriart brus, 108. 

halli, 9, 11, 100. 102. 107, 109, 113, 114, 115, 

116, 120, 121. 122, 123, 124, 125, 128. 

laevis, 11. 102. 

lucasi, 9. 11, 100. 105, 107, 109, 113, 114, 115, 

116, 117, 118. 119, 119, 120, 125, 100. 

lucasi i, 115. 

lucassi. 115. 

malhaensis. 9, 115, 117, 118, 119, 120. 

neptunus, 9, 128, 129. 

obliquirostris, 9. 121, 123, 128. 

propinquus. 11, 100. 102, 107, 109, 114, 115, 

116, 122, 124. 125, 120, 126, 127. 

sewelli, 11. 102. 

sibogae, 9, 103, 10'.. 106, 107, 108, 110, I I I , 

112 , 112 . 113. 

sibogae inadagascariensis, 9, 11, 100, 102, 103, 

104, 105, 106, 107, 109, I I I , 112, 112. 113, 

114, 115. 

taprobanensis, 98. 

triarthrus, 9, 11. 102, 103, 104, 1 0 8 , 110, 111, 

1 1 3 . 

triarthrus vr.iroi, 9. I t , 103, 106, 110, I I I , 

1 1 2 , 112. 
vniroi. MO. 

incertus, Amalopenaeus, 37. 

indiens, Amalopenaeus. Scutatus, 38. 

indiens, (lennadas. scutatus, 38, 41. 

(lennadas. I l , 29, 35, 37, 45. 

iritermedia. Bent heogennema, I l , 28. 29, 30, 31, 

32, 38. 

intermedium, Hentheogennema, 30. 

intermedius, ( lennadas, 30, 31, 33. 

in vertigatori. Benthesicymus, 21. 

investigatoris, Benthesicymus, 8, 11, 10, 17, 18, 

19, 21, 22, 23, 24. 

Investigatoris, Benthesicymus, 21. 

japonieus. Aristeus, 50, 58. 

kempi, ( lennadas, 11, 34. 

koelbeli. Solenocera, 9, 141. 142, 143, 144, 140, 

147, 148, 149, 150. 

Koelbeli, Solenocera. 144. 

laevis, Hymenopenaeus, 11. 102. 

lucasi, Hymenopenaeus, 9, I I , 100, 105, 107, 

109, 113, 114, 115. 116, 117, 118, 119, 120, 

125, 100. 

Lucasi, l lal iporus, 115. 

lucasii, Hymenopenaeus. 115. 

Philonieus. 115. 

Pleoticus, 115. 

Solenocera, 115, 134, 138, 103. 

Lucasii, Haliporus. 115, 117. 

lucassi, Hymenopenaeus, 115. 

mabahissae, Aristeus, 9, I I , 01, 02, 04, 65, 00, 

67, 08, 69, 70, 72-74, 85. 

madagascariensis, Hymenopenaeus sibogae, 9. 

I I , 100, 102, 103, 104, 105, 106, 107, 109, 

I I I , 112, 113, 114, 115. 

malhaensis, Haliporus, 115, 117. 

Hymenopenaeus, 9, 115, 117-120. 

mediteiranea, Aristaeomorpha, 54. 

melantho, Solenocera, 148, 151. 

membranacea. Solenocera, 144. 

Mesopenaeus. 9. 

neptunus, Hymenopenaeus, 9, 128, 129. 

ni l idus, Plesiopenaeus, 9, 88-90. 

novae, zealandiae, Solenocera, 140. 

novae-zealandiae, Solenocera, 138, 139. 

obliquirostris, Haliporus, 120. 

Hymanopenaeus, 9, 121, 123, 128. 

occident,alis, Aristeus, 01. 70. 



IN I » i: X S Y ST KM ATI O l ' K 

Parahal iporus, 112, 113, I I I . 

sibogae, 108. 

Parahepomadus, 8, I I , 4 0, 47, 48, 54. 

vaubani , 8, 1 I, 4S, 49, ,r»0, 51, 52, 53. 

parvus, Amalopenaeus , 37. 

Gennadas, 1 I, 30, 34, 37, 38. 39, 4 1. 43, 44, 45. 

pasi lhaea, Gennadas, 31. 

pasithea, Bentheogennema, 1 1, 28, 29, 31, 32, 33. 

Pasi lhea, Gennadas, 31. 

pectinata, Solenocera, 0, I l , 130, 133, 140, 145, 

151, 152, 153, 155, 150, 157, 158-100, 161, 

102, 103. 

peel inatus, Philonicus, 158, 102. 

pectinulata, Solenocera, 0, 11, 130, 133, 140, 

145, 131, 152, 153, 154, 155, 150, 157, 158-100, 

161, 10)2. 

Penaeopsis foliaeeus, 54. 

Penaeus an lennar ius , 71. 

an lenna lus , 71. 

disf inclus, 144. 

Edwardsianus, 88. 

foliaeeus, 54, 57, 71. 

Koliaeeus, 54. 

Philonicus cervicalis, 151, 158, 102. 

lueasii, 115. 

peel inatus, 158, 102. 

pholiaeea, Arisleoii iorplia, 54. 

phuongi , Solenocera, 171-174. 

pleocanthus, Benlhesicymus, 10, 20. 

Pleolicus, 0. 

lueasii, 115. 

Plesiopenaeus, 0, 11, 40, 00, 75, ,S'-ï, 80, 88-90. 

armatus , 9, 11, 80, 87, 88-00, U2, 93, 04, 95. 

a rmatus tridens, 02. 

eoruseans, 0, 11, 80, 87, 88-00, U4, 95, 00. 

edwardsianus, 0, 11, 80, 87, .SW-02, 93, 95. 

Edwards ianus , 88. 

foliaeeus, 54. 

gigliolianus, 54. 

nit idus, 0. 88-00. 

pol yarl lira, Gordonel la , 15. 

praecox, Gennadas, 31, 33. 

prominenl is , Solenocera, 148. 

propinquus, Gennadas, 11, 34, 3S, 39, 41, 42, 43. 

Hal iporus, 124. 

Hymenopenaeus, I I , 100, 102, 107, 109, 114, 

115, 116, 122, 124, 125, 126, 127. 

Pseudaristeus, 0, 11, 40, 00, 70, <S/-83, 80. 

erassipes, 11, 82, 83, 84, 85. 

gracilis, 78, 82, 83, 84, 85. 

sibogae, 0, 11, 77, 82, S3, 84, 85. 

speciosus, 82, 85. 

ramadan i , Solenocera, 0, 130, 134, 130, 138, 103. 

ra thbuni , Solenocera, 0, 11, 115, 130, 133, 134, 

130, 138, 140, 145, 153, 155, /6VM05, 167, 

169, 171-174. 

rostr idenla la , Ar is taeomorpha, 50-58. 

rostr identatus, Ar is taeomorpha , 50. 

Arislaeus (Aristaeomorpha) , 57. 

Arisleus, 54, 58. 

scutatus, Amalopenaeus , 43. 

Gennadas, I I , 38, 40, 11, 43, 11. 45. 

indiens, Amalopenaeus , 38. 

indiens, Gennadas . 38, 4 1. 

semidentatus, Arislaeus, 08. 

Aristeus, 8, I I , 01-00, os. 69, 70-71. 

Hemipenaeus, 08. 

sewelli, Hymenopenaeus , 11. 102. 

seymouri , Benthesicymus, I I , 10. 

sibogae, Hal iporus, 108, 112. 

Hemipenaeus, 75, 83, 85. 

Hymenopenaeus . 0, 103, 101. 106, 107, 108, 

110, 111, 112, I 13. 

madagascariensis, Hymenopenaeus , 0, I I , 100, 

102, 103, 104, 105, 106, 107, 109, I I I , 112, 

113, 114, 115. 

Parahal iporus, 108. 

Pseudaristeus, 0, I I , 77, 82. S3, 84, 85. 

Sibogae, Hal iporus, 108. 

Hemipenaeus, 83. 

sinensis. Solenocera, 114. 

Solenocera, 8. I l , 07. 12'.). 130, 131. 

algoense, 130. 

algoensis, 0, I I , 130, 131, 132, 133, 131, 135, 

130, 137, 138, 140, 145, 154, 155, 103. 10,5. 

a l t icar inata , 0, 14 1, 142, 113, 147, 14 0, 130, 

151. 

bedokensis, 0, 10)5. 100. 171-171. 

brevipes, 0. 130. 

ehoprai, 0, I I , 130, 133, 137, 140, 141, 142, 

143, 114, 145, 110, 147, 118-151. 154, 155. 

comata , 0, I I , 130, 131, 133, 135, 137, 13S, 

130, 140, 145, 154, 155. 

c oma t um , 138, 139. 

eomalus , 138, 130. 

crassicornis, 114. 

depressa, 144, 14 8. 

d is l inc la , 114, 151. 152. 

dolll'usi, 14 1. 

faxoni, 150>. 

gur janovae , 0, 171-174. 

halîi , 144, 148. 

koelbeli. 0, 141, 142, 143, I I I , 110, 147, 118-

150. 

Koelbeli, 144. 

lueasii, 115, 134, 138, 10.3. 

rnelantho, 118, 151. 

meuibranacea, I 44. 

novae, zealandiae, 140. 

novae-z.ealandiae, 138, 130. 

pectinata, 0, I I , 130. 133, 140, 145, 151, 152, 

153, 155, 150, 157, 158-100. 161, 102, 103. 

pect inulata, 0. I l , 130, 133, 140, 145, 131, 152. 

153, 154, 155, 150. 157, 158-10,0, 161, 102^ 

phuongi , 171-174. 

prominenl is , 148. 

r amadan i , 0. 130, 134, 130, 138. 103. 

ra thbun i , 0, 11, 115, 130, 133, 134, 130, 138, 

140, 145, 153, 155, 103, 104, 105, 167, 169, 

171-174. 

sinensis, 144. 
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Solenocera (suite) 

ut inomi, 171. 

vietnamensis, 144, 151. 

vioscai, 138. 

waltairensis, 9, 11, 130, 133, 140, 145, 153, 

155, 100, 165, 100, 167, 108, 169, 170-174. 

zarenkovi, 9, 171-174. 

Sol.F, NOCIi Itl NAF, 0, 11, 14, 90, 97. 

sordidus, (lennadas, 11, 33, 38. 

speciosus, Hemipenaeus, 75, 70. 

Pseudaristeus, 82, 85. 

spinidorsalis, Hemipenaeus, 9, 11, 75, 70, 77, 79, 

HO, 80, 81, 82. 

splendens, Aristeus, 88. 

tanneri, Benthesicymus, 21. 

taprobanensis, Haliporus, 9, 11, 0 7, 98, 101, 107, 

109, 114. 

Hymenopenaeus, 98. 

tener, Hepomadus, I I , 47. 

Ihetis, Haliporus, 97, 98. 

tinayrei, Amalopenaeus, 44. 

(lennadas, 11, 40, 44, 45, 4 0. 

Tinayrei, Amalopenaeus, 44. 

(lennadas, 44. 

tirmiziae, Benthesicymus, 8, 11, 16, 17, 18, 19, 

20, 25. 

tomentosus, Aristeus, 01. 

Hemipenaeus, 03. 

triarthrus, Ilaliporoides, 108. 

Haliporus, 108. 

Hymenopenaeus, 9, 11, 102, 103, 101. 10H, 

110, I I I , 113. 

Hymenopenaeus (Ilaliporoides), 108. 

vniroi, Hvmenopenaeus, 9, I I . 103, 106, 110, 

111, 112 . 

tridens, Aristeopsis armatus. 92. 

Aristeus, 92. 

P'esiopenaeus armatus, 92. 

triton, Hemipenaeus, 9, 75. 78. 81. 

l lemipeneus, 70. 

ut inomi, Solenoeera, 171. 

varidens, Aristeus, 01. 

vaubani, Parahepomadus, 8, 11. 4S, 49, 50, 51, 

52, 53. 

vietnamensis, Solenoeera, 144, 151. 

villosus, Haliporus, 11, 97, 98. 

vioscai, Solenocera, 138. 

virilis, Aristaeus, 03. 

Aristeus, 8, 11, 67-00 , 67 , 69 , 70 . 73 , 85. 

Hemipenaeus, 01, 03. 

viril li, Aristeus, 03. 

vniroi, Hymenopenaeus, MO. 

Hymenopenaeus triarthrus, 9, 11, 103, 106, 

' 110, 111, 112. 

waltairensis, Solenocera, 9, 11. 130. 133, 140, 

145, 153, 155, 100, /6'J, 100, 167, 108. 169, 

170-174. 

wooditu isoni, Aristaeomorpha, I I. .>\, .>/, .»8. 

zarenkovi, Solenocera, 9, 171-171. 
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IV . — Co léoptères C e r a m h y e i d a e L a m i i n a e , par S. Mis I: c \ I NI:, 1057 100 F 
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X X V . — Insectes. Hétéroptères Lygaeidae Blissinae, par J . A. SLATER, 1967.. 50 F 

X X V I . — Insectes. Orthoptères Acridoidea (Pyrgomorphidae et Acrididae), 
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3 6 . — Mammifères. Carnivores, par R . A L B I G N A C , 1 9 7 3 180 F 

3 7 . — Insectes. Coléoptères Carabidae Scaritinae, par P. B A S I L E W S K Y , 

1973 180 F 

3 8 . — Arachnides. Araignées Araneidac Gasteracanthinae, par M . E M E R I T , 
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3 9 . — Insectes. Lépidoptères Agaristidae, par S . - G . K I R I A K O F F et P. V I E T T E , 
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R . A L B I G N A C e t Y . R U M P L E R , 1 9 7 7 4 0 0 F 
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nocer inae ) , p a r A . CROSNIER , 1978 250 F 
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pour le genre Charnaeleo, par E.-R. BRYGOO, 1978 200 F 
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